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La tête motrice à deux tambours, type BEA 500, 
est spécialement conçue pour de grandes puissances. 
De construction étroite et ramassée, elle est 
équipée de réducteurs à arbres parallèles .à trois 
traina d'engrenages. 

BEA 1GO 

Grâce à son exécution, elle peut être actionnée 
par des réducteurs, à arbres perpendiculaires, 
disposés de manières différentes. n1i . ·Tl"' .,,,. .LJLi, li 

BEB 5C10 

Puissance du moteur: 2 x 33 kW 
Vitesse de bande: 1,25 / 1,5 / 1,8 / 2 m/sec. 
Largeur de bande: 800 / 1000 mm 
Largeur intérieure: 1100 / 1300 mm 
Diamètre des tambours: 500 mm 

G. Forthomme, 101, rue de Marcinelle, Couillet (Hainaut), Tel. 361906 

Société Electro-lndustrielle (SEI), 6, rue des Auguatins, Liège, Tel. 321945 
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DISPOSJ:J' IFS D'ANCRAGE MARCHANTS 

• 

POUR TAILLES MÉCANISÉES 
Brevets allemand et étrangers 

Dispositif d'ancrage à 4 étançons 

Dispositif d'ancrage à 6 étançons 

Mécanisation des opérations : 
d'Ancrage - de Ripage - de Mise so 

,ffort de retenue permanent 

mination des contraintes 
1 

extrêmités de couloir 

Réalisafic;;in par assemblage de blocs élémentaires 

Etançons 
Portance Pendage 

4 

\\ 
40 ou 52 t 0 à 259 

6 40 ou 52 t 0 à 459 

8 52 t 409 

. .. 
WESTFALlA LUN·EN 

•=im1 
Compagnie Belge de Matériel Minier 

e t I n d u s t r i e I S. A. 
Rue A. Degrâce · FRAMERIES 



USINES L'HOIR, S.A. 
ANGLEUR· LIEGE 

• 
SPECIALITES : 

ACIERS INOXYDABLES 

ET REFRACTAIRES 

Matériel pour fours, autoclaves, 

réservoirs, échangeurs, etc ... 

ALUMINIUM ET 

ALLIAGES LEGERS 

Cages de mines. 

Forages jusqu' à 
2.500 m 

Puits pour le 
captage d'eau 

Rabattement de la 
nappe aquifère 

Borlngen tot 
2500 m 

Waterputten 

Droogzuigingen 

··-

(~:\] 

N.v.SMETs.A. ~ 
DESSEL ,. 

TEL. OH-373.71 (5 L) 

Atelien de Raismes (Nord) fondés en 1859 

CONREUR -

IV 

LEDENT & 
TOUT LE MATERIEL 
D'ACCLOMERATION 
PRESSES A BOULETS 

CIE 

DE TOUTES PRODUCTIONS 

• 
PRESSES A BRIQUETTES 
SECHEURS - BROYEURS 
DOSEURS - APPAREILS 

DE MANUTENTION 

• 
FRETTES MOULEUSES DE RECHANGE DE PRESSES 

A BOULETS POUR BOULETS ORDINAIRES OU 

POUR BOULETS RATIONNELS BREVETES S. G. D. G . 

• 
CRIBLES VIBREURS 

MECANIQU·E CENERALE 

MATERIEL DE MINES 
TAILLAGE D'ENGRENAGES - LIMES 
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CO MPAGNIE AUXILIAIRE 
DES MIN ES 

Société Anonyme 

26, rue Egide Van Ophem, BRUXELLES 18 
Téléphones : 44.27.05 • 44.67.14 
Reg. du Com. Bruxelles : 580 

JI( 

ECLAIRAGE DE SURETE POUR MINES 
Lampes de mineurs, à main et au casque -
Lampes électropneumatiques - Lampes de 
signalisation à téléphone - Armatures 

antigrisouteuses. 

EXPLOSlMETRES - GRISOUMETRES 
FLASH ELECTRONIQUES 

ECLAIRAGE PUBLIC ET INDUSTRIEL 
Luminaires sur poteaux, potence et câble -
Lanternes et Plafonniers - Armatures 
résistant aux acides - Armatures étanches. 

INCANDESCENCE - FLUORESCENCE 
VAPEUR DE MERCURE - SODIUM 

POUDRERIES 
REUNIES 
DE BELGIQUE 
145, rue royale 
bruxelles 1 

nart 
• Courroies transporteuses de fond 

agréées par l'I.N.M. et conformes à l'A.M. du 11-9-61. 

• Courroies transporteuses de surface 
lisses ou à chevrons - Haute résistance à l'usure. 

• Tuyaux en caoutchouc naturel ou synthétique : 
- pour air comprimé (tuyaux anti-grisouteux) 
- pour eau, oxygène, acétylène, aspiration, refoulement, etc . 

• 
Cie BERGOUGNAN BELGE - Usines et Bureaux à Evergem-Rabot (Gand) 



~:~~ ~ B~NJHONY BALLINGS BSLGI~ UCHE 
. Bruxelles 3 . Tél.: 15.09.12 . 15 09 REPUBLIQUES CENTRALES • .22 AFRICAINBS -



Les Piles ACM 
DE SOUTENEMENT MARCHANT 

SONT FABRIQUEES AUX 

A TELi ERS & CHANTIERS DE LA MANCHE 
Rue Charles Bloud, DIEPPE (Seine Maritime}, FRANCE - Tél. : 84-26-30 

UCENCE GULLICK - FRANCE-BELGIQUE 

ATELIERS 
LOUIS 

CARTON s. a. 
TOURNAI • 069/221.31 

VIII 

Tous les types de broyeurs 

TUBES BROYEURS 

BROYEURS A CYLINDRES 
MARTEAUX 
PERCUSSION 
MEULES 
BROCHES 

«CARR» 

CONCASSEURS 

A MACHOIRES 

Documentation 
sur demande. 

pour la réduction de 
matériaux très variés. 



Plateaux-cribleurs DUENERO 
Le problèm·e fut de résoudre les difficultés 
de tamisage dans l'industrie minière sué­
doise. Notre réponse fut la mise au point 
des plateaux-cribleurs DUE NERO. A la 
suite de plusieurs années d'essais, nous 
avons réussi à réduire considérablement 
les frais d'entretien et de réparation en 
utilisant des plateaux-cribleurs en caout­
chouc. Les plateaux-cribleurs DU EN ERO 
sont employés à la fois pour un tamisage 
grossier et fin, et consistent en des plaques 
de caoutchouc perforées en suspension 
libre. 
Les plateaux-cri bleurs DUE NERO résistent 
remarquablement à l'usure et résolvent, 
grâce à leur construction, le problème du 
colmatage. 

Caoutchouc anti-abrasion TRELLEX 

1 

L'usure a toujours été un problème majeur 
dans l'industrie minière. Le caoutchouc anti­
abrasion TRELLEX vous apportera une 
solution économique et de parfaite techni­
que à ceprobléme. TRELLEX estemployé 
comme protection contre l'usure pour : mi­
nerai de fer, charbon, coke, quartz, basalte, 
ca!caire, gravier, travertin ou pour tout autre 
processus dans lequel l'usure se manifeste, 
Dans les skips, wagons de mine, trémies, 
goulottes et canalisations, TRELLEX est 
la bonne solution. 
TRELLEX est aussi employé pour garnir 
les tuyaux en acier, revêtements des pom­
pes agitateurs et cyclones. 

------------.., TRELLEBORGS GUMMIFABRIKS AB 1 
TRELLEBORG • SUEDE 1 

1 se fera un plaisir de vous fournir de plus amples 
renseignements. Il vous suffira pour cela de nous 1 renvoyer ce coupon dûment rempli. 

1 
1 
1 
1 
1 TRELLEBORG 1 '--~--------.!~ 

Nom: 

Adresse: 

IX 
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SOCIETE des MINES et FONDERIES de ZINC de la 

VIEILLE-MONTAGNE S.A. 

Direction Générale : ANGLEUR - Tél. UEGE 65.38.00 - Telex LIEGE No 256 

ZINC PLOMB 
Electrolytique 99,995 % en lingots - Ordinaire pour la 
galvanisation, le laminage - Laminé pour toitures - Fils 
- Clous - Plaques pour a·rts graphiques - Poussière et 

Doux extra raffiné 99,97 % en saumons - En tuyaux -
feuilles - fils - bandes - Siphons et Coude.; - Souches de 
vitrerie - Corps de pompe - Briques de plomb pour la 

Poudre de Zinc - Alliages : Zincuial - Zinal. 

CADMIUM ARGENT 
Electrolytique 99,99 % en lingots ba­
guettes - balles - feuilles - fils - anodes 

Fin en lingots 
ou en grenailles 

* * * 

protection cantre les radiations. 

ETAIN 
Soudures d'étain - Fil 
Tuyaux d'étain pour brasseries 

BLANC DE ZINC - ACIDE SULFURIQUE ET OLEUM - SULFATE DE CUIVRE - SULFATE THALLEUX 
ARSENIATE DE CHAUX - PRODUITS POUR ANALYSES 

* * * 
PRODUITS SPECIAUX (de qualité électronique): GERMANIUM-SILICIUM 

* * * 
PRODUITS HYPERPURS : ZINC - PLOMB - CADMIUM - BISMUTH - ARSENIC - MERCURE - THALLIUM 

- IODURE DE THALLIUM - CHLORURE DE THALLIUM - BROMURE DE ZINC 

CRIBLA S.A. 
12. boulevard de Berlaimont, BRUXELLES 1 

Tél. 18.47.00 (6 lignes) 

MANUTENTION - PREPARATION 

MINERAI· CHARBON 
C O K E • C I M E N T • etc. 

ENTREPRISES GENERALES 

• mines . ' carraeres industrie 

ETUDES ET INSTALLATIONS INDUSTRIELLES COMPLETES 
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BASSE-SAMBRE 
SOCIETE ANONYME 

ETUDES - RECHERCHES - ENTREP"RISES 
à Moustier - sur - Sambre (Belgique) 

MET A VOTRE DISPOSfflON 

• Son Centre de Recherches Expérimentales 
• Ses Services d'Etudes très développés 
e La Construction de votre Matériel aux meilleurs prix et qualité 
e Son rôle d'Ingénieur-Conseil et celui d'Entrepreneur Général 

dans tous problèmes de PREPARATION - CONCENTRATION - MANUTENTION de CHARBONS 
MINERAIS ._ DIAMANTS et autres matériaux 

Faites appel à la Station Expérimentale de Recherches, Analyses et Essais de 

BASSE-SAMBRE 
avec l'idée que les tests éliminent les risques financiers en permettant d'établir d 'une manière 
adéquate le bilan des possibilités inhérentes à un problème de préparation. 
Lorsque vous envisagez une installation nouvelle ou l'amélioration d'une installation existante, ses 
services vous seront d'une utilité efficace. 

Téléphone : (07} 78.60.21 ( 1.0 lignes) Télégrammes Bassesambre Moustier Télex : Bassesambre MST (07) 213 

ATELIERS & CHANTIERS DE LA MANCHE 

Licence GULLICK 
FRANCE - BELGIQUE 

Rue Charles Bloud - Tél. 84.26.30 

DIEPPE (Seine Maritime) FRANCE 

POUSSEURS HYDRAULIQUES 

avec ou sans béquilles 

ELEVATEURS OE CONVOYEURS 

XI 



Agent exclusif auprès des Charbonnages de Belgique : Éts BEAU PAIN, 105, Rue de Serbie - LIÈGE 
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BELGIQUE-BELGIE 

BASSINS MINIERS 

MIJNBEKKENS 

Périodes 

Perioden 

Borinage-Centre - Borinage-Centrum 
Charleroi - Charleroi 
Liège - Luik . 
Ke:mpen .. Campine 

Le Royaume • Het Rijk . 

1963 Décembre • December 
Novembre .. November 
Janvier .. J anuari 
M.M. 

1962 M.M. 
1961 M.M. 
1960 id. 
1959 id. 
1958 id. 
1956 id. 
1954 id. 
1918 id. 
1938 id. 
1913 id. 

1964 Semaine du 13 au 19,7 
Week van 13 tot 19,7 , 

.Il .. 

i~ 
= "' ~ [ ~ 
l s e ti 
p.,Z 

269.250 
196.189 
291.922 
96-1.716 

2.022.107 

1.900.949 
1.851.702 
2.017.016 
1.781.827 
1.768.804 
1.794.661 
J .872.113 
1.896.397 
2,255.186 
2.155.079 
2.437.393 
2.221.261 
2.165.101 
1.903.166 

347.909 

li in ~ 5 
f: t = p., g-.p., 6' ~ 

~ g ;;~ . .. .. 
El • ,u RI 

g ~ : g> 
If.! ::::1 6.1 .... 

gr,.~ .~t u- p:;i;, 

(1) 

16.111 
39.355 
26.539 
61.270 

146.305 

144.693 
126.988 
173.030 
123.381 
121.210 
113.935 
176.2'13 
237.309 
258.297 
254.456 
270.012 
229.373 
205.231 
187.113 

MUE, DE HOUILLE STEENKOLENMIJNEN 

Stocka 

Voorradœ 
t 

145.689 
95.339 
52.423 

298.895 

592.346 

454.006 
480.503 

1.291.376 
454.006 

1.350.544 
i.378.050 
6.606.610 
7.494.110 
6.928.316 

179.157 
2.806.020 

810.340 
2.227.260 

955.890 

1.301.095 

= .... ... "' .... ..... = " .. ci = .. 
~~ 

" 
23,82 
24,07 
23,58 
23,00 

23.50 

21.93 
21.59 
23,87 
21.60 
21.56 
21.40 
20,50 
18,73 
21.27 
23.43 
24.01 
24.42 
21.20 
24,10 

4.16 

Nombre d'ouvriers 
Aantal arhei.de:rs 

-g 
"' e = "' " .. 
Il< .lJ 

" 0 

7.243 
12.987 
9.611 

21.727 

51.552 

50.760 
50.754 
49.738 
48.966 
52.028 
45.571 
51.143 
59.035 
76.961 
82.537 
86.378 

102.081 
91.945 

105.921 

12.015 

.. ="' u .. " 
-aJ? • e 
g 5 .g 5 

Il< = > 
t: 0~ 

9.828 
18.124 
13.086 
28.669 

69.716 

68.596 
68.784 
68.196 
67.113 
71.198 
63.935 
71.160 
81.701 

101.669 
112.943 
121.579 
115.366 
131.211 
146.084 

57.9H 

PERSONNEL - PERSONEEL 

Indices , Indices 

.. .. 
~i 
0.267 
0,280 
0,309 
0.190 

0,210 

0,212 
0,214 
0.215 
0.214 
0.224 
0,216 
0,268 
0,31 
0,34 
0.35 

1 0~8 

I __ 

1 -

"Cl ,u a"t:I 
Cl u ti., i:I 

-c 2 -a-:! , e = tl) Cl'"' ... Q 
0 W O ::S 6' Cl 

Ctt ,u ~ rtl"O 6' 

-g -o" > 
0 "' _g 

0,619 
0,652 
0.790 
0,539 

0.618 

0,605 
0.611 
0,596 
0,614 
0,610 
0,619 
0,700 
0.79 
0.87 
0.86 
0,91 
1,14 
0.92 
I.37 

0.640 

0,896 
0,931 
1.090 
0,717 

0,818 

0.833 
0,835 
0.831 
0,858 
0.853 
0.916 
0,983 
1.10 
1.19 
1.19 
l,27 
1.64 
1.33 
1.89 

0,879 

Rendement (kg) 1 Présences ( 1 ~ 
Rendement (kg) Aanwez. (%) 

'"g 
"' e g~ 
Il< .. 

"' " 0 

.. ="' u .. = "Cl.a • e 
Cl ... L., Cl) 

: ;l.:J 5 
~o_g 

1.512 1.116 
1.533 1.071 
1.266 918 
1.851 1.395 

1.619") 1.179") 

1.652 
1.618 
1.658 
1.629 
1.624 
1.541 
1.430 
1.262 
1.153 
1.156 
1.098 

878 
1.085 

731 

1.562 

1.200 
1.176 
1.181 
1.166 
1.156 
1.092 
1.018 

907 
842 
838 
787 
610 
753 
528 

1.138 

"' " ]~ " .. Il<~ 

t5 
76,74 
80.92 
82,93 
88,94 

83,93 

84.31 
81.32 
82,66 
83,14 
81.17 
80.82 
81.18 
85,35 
85,92 
84,21 
83.53 

65,00 

.. ="' u .. " -=..e • e Cl ...... Q 
0 ::S 6' d Ctt Vl"'CI ,u 

"> to_g 

79,90 
82.63 
84,39 
90,45 

85.67 

86,12 
86,30 
84.16 
85,22 
83,82 
83.62 
83,70 
87.2-i 
87.80 
86.29 
85,91 
85,88 

69.00 

JANVIER-JANUARI 1964 

Mouvem. main ... d'œuvre 
W erkkrachtcn schomm. 

:1 9 
"'"' ~~ == 

- 153 
- 6 + 3 
- 71 

- 230 

+ 88 
- 95 
- 46 
- 265 
- 410 
- 356 
- 753 
- 739 
- 141 
- 357 
- 63 

.,..: 1 .... 
""' ~! 
~ .. ~> 1 

- 278 + 186 + 91 + 484 

+ 483 

+ 367 + 629 
- 93 + 23; 
- 550 
- 715 
- 825 
- 802 
- 300 
- 528 

- .. .... 
~~ 

- 431 

t 180 
94 

410 

+ 253 

+ 155 + 531 
- 139 
- 28 
- 408 
- 906 
-1498 
-1564 
- 943 
- 657 
-591 

-151 

G~ captt 
et valoriaé 

Opgevangen en 
gevaloriaeerd 

mijngaa 

m' • 8. 500 kcal 
0° C -

760 mm Hg 

1.911.633 
2.948.312 

1.290.396 

6.150.371 (2) 

6.595.983(2) 
6.180.736(2) 
7.692.000(2) 
5.721.228 
5.848.183 
5.691.675 
5.702.727 
7.199.477 
8.113.307 
7.443.776 
4.604.060 

N. B. - ( I) Depuis 1954 ne concerne que les absences individuelles. - Sedert 1954, betreft enkel de individuële afwezigheid. 
(2) Dont environ 5 % non valorisés. - Waarvan ongeveer 5 % niet gevaloriseerd. 
(3) Maitrise et surveillance exclueS, les rendements montent à Fond: 1.786; Fond et surface: 1.290. - Meester- en toezichtspersoneel uitgesloten, stijgen de rendementen tot: Ondergrond: 1.786: Onder- en 

bovengrond : 1.290. 
(4) Chiffres rectifiés: depuis 1960. on ne reprend plus dans la consommation propre le charbon transformé: en électricité fournie à des tiers. - Verbeterde cijfers: sedert 1960 wordt uit het eigen verbruik 

de steenkool weggelaten die omgevormd wordt in elektrici teit aan derden geleverd. 

BELGIQUE FOURNITURE DE CHARBONS BELGF.S AU X DIFFERENTS SECTEURS ECONOMIQUES JANVIER 1964 
BELGIE LEVERING V AN BELGISCHE STEENKOLEN AAN DE VERSCHEIDENE ECONOl'vfiSCHE SECTOl:lS t JANUARI 1964 

.. 
Il ~ 

.. ·â 5 .,; "' .. ~ ~ "" ... 
.s~ " 

.r, -; '. .. t .. ..!. "' . -~ ..: = al 
a :g .. u 

:1 ~ " .. '= 1: '= ~"~= "ii 1t 
.. .. .: > 

6,1 u ï: .9 "5 .. in·~= m:J]m -· = .. -= -.,._ "> " llë .. ~ "m"' âi~ ~i .,.._ 
~ g~ ~ rl 1l ':'~ """ "-" -= =ë _g ... ~-;~] ~ i:a -~ 1: "•6.1 6,1 ~ ::t ~~ '&i.i -~ 1ra : t m > H -~ ~ ""' g. a 1a .. =a se~ .... -.. 

PERIODES 

1 

1;1.r, e .s\: ~ ë ='f g 0 
. s 6,1 ~l ..... .s ~ ". ~!!-a -~ .9 t ...: 8::;, :.a 6,1 .S.~ 5 t 6,1 ·~ ~ g H 'Z~ .9 .r, "'"' :§:g; ... .5 5~~ a •6.1 Q,I ~ u- .. "1:: u.r, :E; ia PERIODEN ~!~~ 0"' ~ :1 = m.,, u 

.,_ 
"'O • ; t1 a" o. .. "" -; > u .. :g ~ :::- " .. " .. ~ e a.:. o E-< ,ll "" .... 6 ... .,, u~-tJ 'tî 11 ..Q .,.j -~ "·- ~ ~ ~~ üÊÎ ~ t 

~i "C -~ = ... 
<I.)" = = ' fo/,w O Q. "'"' P..'E, p:l "' = 0 ~g •Up:l 

" g::; m" " e ,J:I Q,I O IIJ .. _.,, 
:a .. < ~ u =- iz ..... u "' 

.. " .. .. m =" ... ... ~ ::l "" u p., << 0 < u ... "' >i,Q '"' u 
1961 Janvier - Januari . 287.838 22.2(}1 545.733 219.549 290.147 9.383 12.618 23.112 13.055 35.432 3.809 10.188 19.828 50.514 13.919 29.588 134.998 1.721.972 
1963 Décembre , December 313.837 16.955 575.352 148.305 287.195 9.069 11.367 21.066 17.698 3'.M70 4.152 12.886 23.233 46.513 12.601 25.736 160.496 1.720.231 

Novembre .. November 301.234 16.282 530.889 158.291 253.087 9.128 7.584 25.358 14.856 27.619 1.093 13.123 23.938 72.662 12.239 20.393 161.213 1.655.020 
Janvier • Januari , 442.183 18.226 621.875 161.706 291.113 9.561 17.369 15.917 24.321 59.769 6.131 12.914 22.598 21.111 15.831 18.376 46.544 1.806.178 
M.M. 300.893 15.952 550.211 149.315 271.797 9.759 8.376 19.453 22.480 35.888 3.714 15.319 23.929 59.790 13.213 14.933 155.655 1.670.677 

1962 M.M. 278.231 13.871 597.719 123.810 341.233 8.112 10.370 21.796 23.376 45.813 3.686 17.082 26.857 65.031 13.519 20.128 223.832 1.834.526 
1961 M.M. 260.895 13.827 608.290 92. 159 344.485 8.240 8.989 33.515 22.660 51.590 6.120 18.341 29.043 61.957 13.381 22.202 237.800 1.836.494 
1960 M.M. 266.847 12.607 619.271 81.395 308.910 11.381 8.089 28.924 18.911 61.567 6.317 20.418 38.216 58.840 14.918 21.416 189.581 1.770.641 
1959 M.M. 255.365 13.537 562.701 78.777 243.019 10.245 7.410 21.783 25.216 61.286 1.890 17.478 38.165 45.588 13.703 26.685( 1) 179.876 1.612.024 
1958 M.M. 261.116 12.318 501.012 81.469 171.610 10.228 8.311 21.203 23.771 72.927 5.136 22.185 11.146 32.666 11.885 18.316( 1) 226.496 1.537.155 
1956 M.M. 120.301 15.619 599.722 139.111 256.063 20.769 12.197 40.601 41.216 91.661 13.082 30.868 61.146 71.682 20.835 32.328( 1) 353.828 2.224.332 
1952 M.M. 480.657 14.102 708.921 ( 1) 

---
275.218 34.685 16.683 30.235 37.364 123.398 17.838 26.615 63.591 81.997 15.475 60.800 209.060 2.196.669 

N. B. - ( 1) Y compria le chubo11 fourni aux usi11es â gaz. - DaariD bcgr"l'en de sttt11kole11 aan de gaslabrieken geleverd. 



BELGIQUE-BELGIE 

Fours en activité Charbon - Steenkolen (!) .. 
Ovens in werking .. 

Reçu • Ontv, 1 " :0 
GENRE i QI 

PERIODE 1~-... ,._ 
!l 5 .. '- ~ s t-5 ... _ 

oo-AARD ., .. ~ë 
•i 1 ·.' 

·r:~ .. " ".8 = .. .,.,, PERIODE :: ~ 0 .. - .. g" ';j-c:s-fl .... 
J::'5 ~ R = .. ~o :Q"' ~ "" :Q :Q ,.!; ~a - :c: 

Minières • V. mijnen 1 8 228 106.255 15.037 126.238 129 
Sidér. • V. staalfabr. 32 1.116 394.411 210.169 586.630 106 
Autres .. Andere .. 8 228 25.637 84.683 88.191 1.401 -- -- --------
Royaume • Rijk .• , 48 1.572 526.303 309.989 801.059 1.636 

-- -- --------
1963 Déc. • Dec ... 47 1.561 564.346 342.627 814.209 l.113 

Nov .• Nov .• , 47 1.557 521.965 278.393 767.784 1.298 
Janv. - Jan .•. 49 1.603 573.630 153.602 810.891 2.258 
M.M. ..... 47 1.561 537.132 254.416 779.546 1.153 

1962 M.M. . . . 49 1.581 581.012 198.200 778.073 951 
1961 M.M. . .. . . . 49 1.612 591.118 180.303 777.477 26.422( 1) 
1960 M.M. ..... 51 1.668 614.508 198.909 811.811 23.059( 1) 
1959 M.M. .... . 50 1.658 553.330 225.350 774.839 9.249(1) 
1958 M.M. . .. . . 17 1.572 504.417 233.572 71i.869 495 
1956 M.M. ..... H 1.530 601.931 196.725 781.875 10.068(1) 
1954 M.M. ..... 42 1.111 479.201 184.120 663.321 5.813(1) 
1952 M.M. ' .. . . 42 1.471 596.891 98.474 695.365 7.624(1) 
1948 M.M. .... 47 1.510 454.585 157.180 611.765 -
1938 M.M. ..... 56 1.669 399.063 158,763 557.826 -
1913 M.M. .... . - 2.898 233.858 ,49.621 383.479 -

N. B. - ( 1) En hl. - ln hl. 

BELGIQUE COKERIES 
BELGIE COIŒSF ABRIEIŒN 

Gaz .. Gas 
1,000 m3, 1.250 kcal, 0° C, 760 mm Hg 

.. Débit • Abet 
GENRE t,!; 

~~ PERIODE = .. e e .. o." "'~ -~j 
....; 

.g = tl-" ... "&tl " .. AARD "" a .. .~î ]:â "'"' PERIODE 
...... a= ,s d . ., c,O ..,.,. 
et et " .. Cl 0 :; '" .. .. "' "'El "" .. ~rn = "" "'a """ 8~ .,,_ .11 ... i:i < Cl) J; 

Minif"rf's - V'l'l miint"., . 47.425 18.848 20.126 - 732 19.392 
Sidérurg. • V. staalfabrieken 202.251 101.164 31.387 73.010 3.394 53.961 
Autres .. Andere . 36.015 14.068 8.154 - 681 18.259 

Le Royaume • Het Rijk . 285.691 134.080 59.667 73.010 4.810 91.612 

1963 Décembre • December 391.911 133.776 78.987 70.105 5.ll4 103.655 
Novembre - November 270.419 126.762 76.032 64.381 4.703 76.665 
Janvier • Januari 311.793 135.594 69.179 70.121 5.651 118.64'! 
M.M. 279.137 128.121 73.628 66.734 5.166 82.729 

1962 M.M. 280.103 128.325 69.423 67.162 7.589 82.950 
1961 M.M. 271.574 131.894 71.334 63.181 8.869 76.584 
1960 M.M. 283.038 133.434 80.645 64.116 12.284 77.950 
1959 M.M. 268.123 126.057 82.867 57.436 7.817 73.576 
1958 M.M. 259.153 120.242 81.624 53.568 6.850 71.2'19 
1956 M.M. 267.439· 137.244 78.704 56.854 7.424 72.152 

1 

1954 M.M. 233.182 135.611 69.580 46.279 5.517 68.791 
1948 M.M. 105.331 - - - -
1938 M.M. 75.334 - - - - -

COKERIES COlŒSF ABRIEIŒN JANVIER-JANUARI 1964 
COKES - COKES (t) -é 

Production • Produktie Débit • A&et 
., m .. ~e ... ..... o. u ... " !! ""' 0 = 0 o. ~ ~ :;- ..:ts ' .. il 0 "' u-

:ij a 
.... ~" "'ii i:; ~Cl a"" " 

..... ..... .. 0 .. 

"'" ,~1 il Cl .... oli: . t .... a-"" s.;a u" .. ,g .. .s~;-=- e; ê 8 a .... o. .. .. u .. "' ti .. .. - .. a .. 0 ..... "' .. -.. ~-; .... .... ~ ~-= .Ë 5~ 
; toi .. ~ .. .. 0 

- Q toi ....... ~ ... -'"O ~Q h ="' .. t: .. Q .5 ~]~ =" ~-5 ë.!~ .; . -~ g ~>] ~t ........ . .. 
gJ t o.t: .... ~ << .. "' ë~ ~ ~:i H ~15" """ !l':::I c:P 8~ .et - = "" .. .. o. .li"" - .. cX= 5 <"' r:J~ .,,.,, 
=" ~ Cl) .. ...:i...:i 0 =- u ...:< ... 

66.212 30.896 97.108 2.IH 792 - - - - - - - - 12.250 793 375.380 73.764 449.144 2.801 5.909 - - - - - - - - 73.828 2.151 37.558 29.736 67.291 1.611 325 - - - - - - - - 53.012 832 
--- --- --- ------ -- --- -- -- -----------
179.150 134.396 ---613.516 6.559 7.021 20.682 2.677 477.246 177 1.951 56.166 49.818 608.720 139.120 4.078 
--- --- ------- . -- --- -- -- -----------
184.725 111.511 ---
463.681 129.316 
489.135 138.927 
469.131 131.231 
481.665 117.920 
475.914 124.904 
502.323 124.770 
446.817 154.600 
167.739 107.788 
492.676 113.195 
107.062 105.173 
421.329 112.605 
373.188 95.619 

- -
- -

Sous-produits 
Bijprodukten (t) 

1L. .. 
.f1 1 "':: 'o =-" .. g ~ a .:; ~ a a = s~ J< " 

3.113 960 1.094 
17.366 5.121 3.596 
2.618 538 747 

23.397 6.619 5.137 

24.366 6.598 5.640 
23.012 6.216 5.389 
24.569 6.577 5.180 
23.070 6.371 5,321 
23.044 6.891 5.239 
22.451 6.703 5.619 
22.833 7.043 5.870 
21.511 6.801 5.562 
20.867 6.774 5.648 
20.628 7.064 5.569 
15.911 5.410 3.621 
16.053 5.624 1.978 
11.172 5.186 4.636 

626.239 11.768 7.686 20.554 2.423 477.912 296 1.464 58.030 63.205 624.284 147.877 4.109 592.997 2.261 6.042 10.003 1.631 455.765 13 185 45.727 56.692 570.046 165.iOO 4.136 
628.062 24.132 9.164 39.089 3.909 491.932 3.248 6.343 71.258 44.367 660.116 151.822 1.270 
600.362 6.274 5.991 16.368 2.766 461.484 431 2.223 50.291 60.231 593.794 147.877 1.109 
599.585 6.159 5.542 14.405 2.342 473.803 159 1.362 46.384 53.450 591.905 217.789 4.310 
600.818 5.964 4.877 11.308 2.739 452.985 323 1.041 52.213 72.680 593.289 265.942 3.775 
627.093 7.803 5.048 12.564 2.973 468.291 612 1.234 49.007 82,218 616.899 269.877 3,821 
601.417 8.720 5.244 11.064 2.592 453.506 2.292 1.151 45.020 70.595 586.220 291.418 3.925 
575.527 9.759 5.115 11.030 3.066 423.137 2,095 1.145 41.873 71.751 557.097 276.110 3.980 
605.871 7.228 5.151 15.538 5.003 433.510 1.918 2.200 56.636 76.498 591.308 87.208 1.137 
512.235 15.639 2.093 14.177 3.327 359.227 3.437 1.585 42.996 73.859 498.608 127.146 1.270 
533.934 12.937 3.215 12.260 4.127 368.336 1.039 1.358 48.610 80.250 515.980 100.825 4.281 
469.107 -- -- - - - - - - - - - 1.163 
366.5'13 - - - - - - - - - - - i.120 
293.583 - - - - - - - - - - - 4.229 

FABRIQUES D'AGGLOMERES 
AGGLOMERATENF ABRIEIŒN JANVIER-JANUARI 1964 

Production • Produktie (t) :! 1 Mat. prem, " "" :9 .. .. " "' "il .... 0 .. "" Grondstolfen (t) =-e ... 'ii ~ 0" a; '"'"' "'" c..1! ~ ~ 
"13 ~ " .. 

GENRE :1- " .. ~ :g ="' 0 t ... .. 
"'"" PERIODE ~ ~Z' 

.. .,.~ 
11 as .S-:-

d :! 5 tl - ='o .. = "- " --;ai .. - c.t;- 0 0 .c.,. t !l AARD .. " li :::: a" .., ~il ;;1 ..-'=of " .. ë .e a!:. .. ... .. '" "' PERIODE .g~ .... ~ ~~ .... dS~ 5g -ij:? ~ "t 0" 0 '" .., " =iii :i~ U,ii 0 .. == < >'ii -" Ot 0 "'> u > .... 
Min ... V. mijn. 209.548 13.167 223.015 - - - - - - -
lndép. - Onafh. 24.581 - 24.581 - - - - - - --------- --- --- ----- --- ---
Royaume - Rijk 234.129 13.467 247.596 4.387 28.909 237.329 19.121 212.632 7.491 --------- --- --- ----- --- ---
1963 Déc. • Dec. 202.519 12.230 214.749 1.599 30.167 203.711 16.928 180.849 5.763 -

Nov.• Nov. 201.539 13.431 214.970 3.265 22.272 204.352 17.039 190.033 6.629 687 
Jan. • Janv. 160.003 16.271 176.274 5.780 33.586 168.800 13.632 137.369 1.854 598 
M.M. ... 178.199 13.113 191.612 3.335 1 19.390 182.333 15.148 168.778 5.763 -

1962 M.M. ... 119.386 14.134 133.520 2.920 16.708 127.156 10.135 114.940 5.315 577 
1961 M.M. ... 81.419 15.516 96.935 2.395 12.755 91.880 7.623 82.896 17.997 149 
1960 M.M. ... 77.240 17.079 94.319 2.282 12.191 84.464 7,060 77.103 32.920 173 
1959 M.M. ... 66.211 17.236 83.180 2.597 12.028 77.942 6.304 68.237 61.236 179 
1958 M.M. . . . 65.877 20.525 86.102 3.418 12.632 81.517 6.335 66.907 62.598 495 
1956 M.M. ... 116.258 35.994 152.252 3.666 12.354 142.121 12.353 133.542 4.684 647 
1954 M.M. ... 75.027 39.829 114.856 1.521 10.520 109.189 9.098 109.304 11.737 589 
1948 M.M. ... 27.014 53.834 80.848 - - 74.702 6.625 -- - 563 
1938 M.M. ... 39.712 102.948 142.690 -

1 
- 129.797 12.918 - - 873 

1913 M.M. ... - - 217.387 - - 197.274 - - - l.911 



BELGIQUE 
BELGIE 

PERIODE 

1%4 Janv. - Jan .. 
1963 Déc. • Dec, , 

Nov ... Nov . . 
Janv. - Jan .. 
M.M. 

1962 M.M. 
1961 M.M. 
1960 M.M. 
1959 M .M. 
1958 M.M. 
1956 M.M. 
1952 M .M. 

BELGIQUE 
BEI.GIE 

BOIS DE MINE 
MIJNHOUT m3 

Quantités reçues 
Onlvangen hoenelheden 

til.: :! 
·- D, ""e ~~ '3: .9 g .. 0 ~.s o-

1-<~ -!~ ! o ... 
32.514 - 32.514 
38.816 - 38.816 
46,572 - 46.572 
17.854 - 17.854 
44.249 15 44.264 
49.883 42 49.925 
ii.823 - 14.823 
43.010 674 43.6M 
46.336 2.901 49.210 
50.713 7.158 57.871 
72.377 17.963 90.340 
73.511 30.608 IOi .1 19 

.!! ... .!!] Quantités reçues 
0 .. Ontvangen hoeveelheden Sï! a; 

S..o 

~~ 
:s., 0,.: :! ....... 

·- o. ]·8 .... ~ .9"" -.. . s t; -.. .a" "0 ~1 ~t 0 1:: ~ o-
,;, . 1-<~ A 0 g, ... 81-< 0 0 ·c..o 

- 0 o..S .!! tl}> 
47.956 213.300 10.439 14.710 25.149 
46.494 229. 138 8.749 11.012 22.761 
46.780 236.291 6.016 9.510 15 .526 
47.130 205.659 10. 147 3.957 14.104 
H.540 229.138 9.082 6.969 16.051 
45.325 235 .268 8.832 1.310 10.142 
17.ili 188.382 7.116 451 7.567 
50.608 242.840 5.237 37 5.274 
56.775 316.640 3.342 176 3.518 
71.192 

J 

148.093 3.834 3.045 6.879 
78.246 655.544 7.019 5.040 12.059 
91.418 880.695 4.624 6.784 11 .408 

METAUX NON-FERREUX 
NON FERRO-METALEN 

1 

BRAI 
PEK t 

-;1 
~-ë . " a~ 
a-0 .. 
; !! 
8~ 

19.421 
16.928 
17.039 
13.632 
15.148 
10.135 
7.516 
7.099 
6.309 
6.335 

12.125 
9.971 

1 

1 

1 

JANVIER 1S64 
JANUARI 1964 
.... 
-A 
~ .. 
"a a 

,g ~ .... " .., 
~-s t:: 

&3 
"'6 t: .. 

Ill O 0 -o tl}> 
36.448 -
30.720 2.160 
24.887 3.405 
20.362 -
30.720 2.218 
19.963 -
19.887 3.984 
22.163 3.501 
14.919 2.31~ 
78.671 2.628 
51.022 1.281 
37.357 1 2.0li 

JANVIER 1964 
JANUARI 1964 

Produits bruis Ruwe produkten Demi-finis - Half pr, "u ... .., 

PERIODE t: t 
-~ i:.-:;--a:2- ~1-NN.:::, 

1]­~.s.:::- -~ .9 Z' 
iill'-<-

a -~ 
d~ 

ëi.!'-
" < 

~i~ 
-~ ëÛ3 
-~ .g •. 
a" à 5 -,:-g:.: 

u~ 

- .. 
~~2 
'"'E-< 

~~-g à 
0 G,I g, -
.; ~ ... =.: 

1
5.S :I.S-
r::n- ~ -
~-â~i 

1964 Janvier - Januari 23.59-t 17.883 8.617 319 319 128 51.491 35.364 
1963 Déc. - Dec, . 1 24.508 17.668 7.777 598 329 417 51.297 37.480 

Nov .• Nov. . 23.914 17.388 6.581 596 318 395 49.192 36.312 
Janvier • Januari 21.808 16.983 10.097 970 258 387 50.503 33.679 
M.M. 1 22.620 17.194 8.203 701 296 368 49.382 33.606 

1962 M.M. 18.453 17.180 7.763 805 23 7 401 44.839 31 .947 
1961 M .M. 18."165 20.462 8.324 540 155 385 48.331 34.113 
1960 M.M. 1 17.648 20.630 7.725 721 231 383 47.338 31.785 
1959 M .M. 15.474 18.692 7.370 560 227 404 42.727 31.844 
1958 M.M. 13.758 18.014 7.990 762 226 325 41.075 27.750 
1956 M .M. 1 14.072 19.221 8.521 871 228 420 43.336 24.496 

1952 M .M. 12.035 15.956 6.757 850 557 36.155 23.833 

.; a .. .,.., .. - .. .... 
-~ ilz-,,. .. -

u " 
.i~~ 
~lîl" 

27.599 
28.735 
25.460 
24.012 
24.267 
22.430 
22.519 
20.788 
17.256 
16.562 
16.601 

12.729 

N. 8 - Pour les produits bruts : moyennes trimestrielles mobiles. - Pour les demi-produits : valeurs absolues. 
Voor de ruwe produkten: beweeglijke trimest.rië]e gemiddelden. - Voor de half-produkten : volstrekte waarden. 

BELGIQUE-BELGIE 

PERIODE 
PERIODE 

1964 Janvier ,.. Januari 
1963 Décembre - December 

Novembre .. November 
Janvier - Januari 
M.M. 

1962 M.M. 
1961 M .M. 
1960 M.M. 
1959 M.M. 
1958 M.M. 

1956 M .M. 
195-t M .M. 

1918 M .M. 
1938 M.M. 
1913 M.M. 

•U 

~: 
u ·-.. i 
"u .. ,: 

~ .5 
::1 :l 
E" "> 0 0 

- 0, 
0 

.. 0 
;; :i:: 

== 

(3) 
13 
15 
41 
43 
15 
19 
53 
50 
19 

50 
i7 

51 
50 
54 

Produits bruts 
Ruwe produkten 

l! .i "·­o -
""J 

642.209 
618.231 
586.071 
574.105 
576.246 . 
562.378 
537.093 
516.061 
497.287 
159.927 

.. 
o a 
"'" ,g~ 
B~ .. 
b :! 

~tl} 

706.023 
663.041 
630.012 
62 J.593 
627.355 
613.479 
584.224 
595.070 
534.136 
500 .950 

480.840 525.898 
315.121 414.378 

~ 
~ .. .... 
s :~ 
.. :=: 
'd 0 

::~ 
p:. 

(3) 
(3) 
(3) 
(3) 
(3) 

4.805 
5.036 
5.413 
5.391 
1.939 

5.281 
3.278 

(1) 

2.573 
3.508 

1

327.416 
202.177 
207.058 

321.059 
184.369 
200.398 25.363 

Produits demi.-finis 
1 ~lf-produklen 

1 ~i 1 

! 1i 1 

~ ~ ~> 
19.298 
62.216 
58.120 
61.009 
59.341 
56.034 
55.837 

150.669 
153.278 
45.141 

:l ~ .... 
-'d 
= " << 

51.325 
53.523 
42 .289 
"10.829 
45.128 
49.495 
66.091 
78.M8 
14.863 
52.052 

60.829 20.695 
109.559 

61.951 
37.839 

127.083 

k ù-à.: otg-
.;J"Q~ 

!:ê J ~ 
<{~~ 

ë. 

1.621 
1.690 
1 .807 
J.589 
1.579 
1.579 
1.642 
J.ï44 
1.853 
2.262 
1.941 

2.017 

~ 
"­.... 
~~ 
.. .!l 
a" .... 
~ g 
u:i:: 
'ü 
< 

186.795 
161.825 
172.125 
179.077 
170.651 
172.931 
159.258 
146.139 
147.226 
125.502 

153.631 
113.900 

70.980 
43.200 
51.177 

o.­" .. 
H :15 
0 °''d 
m.!1::1;; 
k .. .Q ...... ]!~ 

OE-< 

17.032 
16.953 
16.791 
16.699 
16.953 
lfl.'1 61 
17.021 
15.822 
14.996 
15.037 
15.919 

16.227 

SIDERURGIE 

PRODUCTION 

~j 
f:~ 

P< E 
P. 

36.524 
33.901 
27.826 
18.678 

26.388 
22.572 
13.961 
15.324 
16.608 
14 .668 

23.973 
15.877 

39.383 
26.010 
30.219 

:l 
·SB 
~" 5 " .... 
u >" u ,..,, .. _ .. 
1j ~1 

o-
~~ 
I'>: 

4.8ù3 
4.125 
3.791 
9.322 
4.922 
6.976 
5.988 
5.337 
6.4-49 

10.536 

8.315 
5.217 

9.853 
9.337 

28.189 

N . B. - (1) Fers finis • Algewerkt ijzer. - 12) Tubes soudés - Gelaste pijpen. - (3) Chiffres indisponibles - Onbeschikbare djlers. 



1 
~ 

BELGIQUE 
BELGIE 

IMPORTA TI ONS-EXPORTA TI ONS 
IN- EN UITVOER 

Importation• • Iovoer (t) Exportations • Uitvoer (t) 

Paya d'origine 
Land van herkomst 

P&lode 
Periode 

Rfpartllfon 
Verdeling 

Allem. 0cc. • W. Duits!. 
France • Frankrijk . 
Pays-Bas • Nederland 

C.E.C.A .• E.G.K.S. 

Roy.-Uni • Veren. Koninkrijk 
Danemark - Denemarken . 
E.U. d'Amtrique • V.S.A 
Norvège .. Noorwegen • , 
Allemagne Or . • O. Duits!. 
U.R.S.S .• U.S.S.R. 
Maroc • Marokko . 
Nord.-Vietnam - Nd-Vietnam 
Tchécoslov ... Tsjechoslow. 

Pays tiers - Derde landen • 

al Oo 
~1 c~ 

fl fl ...... 
88 

225.914 8.545 
23.574 -
71.587 48.593 
----
324.075 57.138 

129.175 

224.937 

32 .1 62 
2.230 

209 
157 

388.270 

10.664 
3.173 

J.344 

15.181 
----- ------- 1 ---

1 

.. 9 ,.._ 
,lt e 

1

1 ! .,._ 
"'"' <"' < 

3 .522 
50 

12.991 

16.563 

11 

11 

Tot. jan. • 1964 • Tot. Jan. 712.945 72.319 16.601 

755 .187 
697.880 
642.003 

":: .. -
li 
;:sè 

IQ 

6.543 

400 

6.943 

493 

!] ;; ;a 
V V 

"'"' 

2.755 

2.755 

2.755 

10.886 
9.018 

13.173 

Destination 
Land van bestemmiog 

Allem;ogne 0cc. • W. Duits!. 

1 
France .. Frankrijk 
Italie • ltalië . . . . . 
Luxembourg .. Luxemburg 
Pays-Bas • Nederland 

J C.E.C.A. • E .G.K.S 

Autriche .. Oostenrijk 
1 Danemark .. Denemarken 

Irlande • lerland • • 

1 
Norvège .. Noorwegen 
Suède • Zweden . . 
Suisse .. Zwitserland 

1 
Maroc ,.. Marokko . 
Divers .. Diverse landen 

Pays tiers • Derde landen 
- Tot:-;;;:n;:-:- 1964--_:--To·t. jan. 

rd! 
O 0 

11 
{j~ 

2.363 
96.750 

1.820 
42.674 

113.607 

100 

1.286 
721 

100 

201 

2.408 
146.015 

1963 Décembre • December 
November - Novembre 
Octobre • Oktober 
M.M . . 
Janvier - .Januari 

1 612 .30 1 
307.198 

17.474 
16.212 
50.223 
37.610 
21.934 

15.902 
16.689 
16.880 
16.305 
13.867 

493 

7.436 

7.087 
8.163 

10.387 
8.659 
6.958 

9~16 1 

1963 Décembre • December 
Novembre - Nove mber 
Octobre • Oktober 
M.M ... 
Janvier .. · J a nua ri 

160.496 
164 .213 
161.852 
155.655 
16.54i 

7.436 
Rt:partition ... Verdeling : 1 

1) Sect. dom. • Huise]. sektor 210.949 7.430 16.579 
2J Sect. ind . • Nijverheidssekt. J 487.913 63 .348 25 
Réexportation • Wederuitvoer 11.017 -· -
Mouv . stocks· Schomm. voorr. 

1 
+3.066 +1.541 -

IJZER- EN ST AALNIJVERHEIO 

PRODUCTIE t 

Produits finis , Afgewerkte produkten ---------- --- - --

~= :a.;i 
Vu 
"a S·-
:::1 
"'::a 

70.799 
58.396 
59553 
60,252 
60,116 
53,288 
51.170 
53,567 
19,989 
11.913 

i0,874 
36,301 

28.979 
10.603 
11.1152 

:i:i-
t: - a 
c~ a ........ 
cn6'~ 

i~-;: 
E-<Q-

34.580 
37.367 
35.856 
38.983 
35 .861 
41.258 
42.014 
41.501 
H.456 
45.488 

53.456 
37.473 

28.780 
16.460 
19.672 

œ ! 1 

i fai 1 

t'\r\ ~~ 1 a~~~ 
:3 ... ..§~ 
:ÔN"!~ ... , 
!"' '.9"' 

::a 

22.214 
16.M2 
14.178 
13.930 
13.615 
7.369 
6.974 
7.593 
7.107 
6.967 

10.211 
8.996 

12.140 
9.084 

.. -; 
]j 
"R 
" .. .,..c 
e,.,, 
"" >-l t 

IQ 

2.876 
3 .1 04 
3.714 
1.992 
2.800 
3 .525 
3.260 
2 .536 
2.013 
1.925 

2.748 
2.153 

2.818 
2.064 

:l! 
·S.! 
R " .. ~ .... j; 

~ 

l~ 
~f 

149.155 
143.823 
132.056 
119.693 
130.981 
113.984 

95.505 
90.752 
79.450 
80.513 

61.941 
40.018 

18.194 
14.715 

9.8a3 

" = I 
:l ... ë: .~ lil l ~-gw-;. i::..,~j ]==~ 5~ -~-~ O'l'i: 

:i;: ..~ -:::IIO..,.O ~...,>g 
il"~> .. "> 

1::1/'CQc:I rt.J::I~ 1 = ~ c., .,, 0 • 
Ji:Q"'O Q i::,..~':ê g & g a 

0< 

35.461 
29.429 
24.830 
31.277 
28.955 
26.202 
23.957 
29.323 
23 .838 
15,872 

27.959 
25. 112 

30.017 
13.958 

Ill l ~i 1 

83 
87 
36 

829 
124 
290 
383 

1.834 
581 
790 

2.295 
l.539 
2. 115 
2.946 
2.067 
3.053 
2.379 
2.199 
3.874 
5.026 

5.747 
2.705 

3.589 
1.421 
3.530 

·a ~ 1 ..:: .. 1, ..... 
-:i""i: .s ·;_ p., 

~l!iJ I 
.,.~ :. 1 .. !!= 
" " .,, -S' 

545.645 
490.241 
476.410 
476.979 
476.512 
451.448 
404 .852 
396.405 
381.621 
349.210 

388.~58 
307.782 

255.725 
146.852 
154.822 

.. 

JANVIER-JANUARI 1964 

Produits finaus 
Eindprodukten 

1 ~ li 1 
0 .s ~ - en,.._ 
~ .. " o. ..... 
;; ! :~ 
,;.11 ~! 
CIi-.?: :i 
0'1 6,1 l!O > .. "' 
~ ~ 9 

53.763 
51.426 
49.727 
44.667 
47.962 
39.537 
32.795 
26.494 
31.5i5 
24.543 

2.3.758 
20.000 

10.992 

·E; .. -:ul 
: 5 ...­= .. 

E-<cn 

19.907 
18.394 
19.162 
19.705 
18.853 
18.027 
15.853 
l5 '.52i 
13.770 
12.509 

(2) 

4.ilO 
3.655 

s 
":g ... u ,...a 
Blil 
" ou 
.. :g 
ll~ ·c: 
>"' 01 
J 

52.778 
52.880 
53.342 
.f8.904 
53.069 
53.066 
51.962 
ii.810 
42.189 
12.908 

17.104 
11.904 

38.431 
33.02.f 
35.300 

JANVIER 1964 
JANUARI 1964 

~â 
42 

23.067 
21 

16.327 
124 

39.881 

261 
4.597 

2.329 
60 

2.062 
625 

1R 
-Ï ·­•• .ci 

8.795 
116.691 

25 
220 
613 

126.374 

300 

375 

9.937 675 
49.818- -1-27.049 -

63.205 
56.692 
74 .467 
60.231 
44 .367 

91.481 
9·1 .075 
77.397 
62 .214 
22.435 



BELGIQUE 
BEI.GIE 

Production 
Produktle 

Porphyre • Porfier 1 
Moëllons • Breuksteeo 
Concassés - Puin • 
Pavl:s et mosaïques -

Straatsteen en mozaiek , 
Petit granit • Hard•teen 1 

Extrait - Ruw 
Scit - Gezaagd 
Façonnê - Bewukt . . . 
Sous-prod. • Bijprodukten 

Marbre - Marmtr s 
Blocs tquarris - Blokkeo • 
Tranches - Platen (20 mm) 
Moëllons et concassés .. 

Breuksteen en puin • • 
Bimbeloterie • Snulsterljen 

Grès • Zandsteen , 
Mol!llons bruts - Breukst. 
Concassf:s .. Puin 
Pavés et mosaïques -

Straatsteen en mozaiek • 
Divers taillés .. Diverse 

Sable , Zend 1 

pr. mttall. , vr, motaaln. 
pr. verrerie ... vr. glasfabr. 
pr. constr .... vr. bouwbedr. 
Divers - Allerlei 

Ardoise , Leialeen 1 

pr. toitures - vr. dakwerk 
Schiste ard. - Dakleien 
Cotlculea - Slljpsteneo . 

CARRIERES ET INDUSTRIES CONNEXES 
GROEVEN EN AANVERWANTE NIJVERHEDEN 

l 
~ . 
j 

,i 
..œ. 
-~ê ::~ .. -

..œ. 

16.627 
328.710 

m
3l 34.256 m' 5.580 

m3 1.301 
m" 31.936 

m"! 358 m' 19.586 

kg 8.696 
t 1 2.118 

10.409 
72.175 

1.114 
5.651 

97.558 
101.838 
231 .757 
77.081 

t 1 640 
t 229 

kg 4.973 

ll 
Qr.!­
' a;~ 
.;-
'" Q 

17.381 
367.905 

33.200 
5.488 
1.233 

30.221 

111 
43.902 

1.823 
10.582 

21.055 
81.116 

1.229 
7.915 

103.909 
105.555 
242.676 
91.366 

555 
232 

4.332 

.... .... 
.... ti,lff'I 

~ O"° .. ~~ ...,_ 

4.461 
188.394 

(c) 

2.137 
102 
54 

2.633 

135 
29.229 

1.365 
7.355 

2.099 
8.710 

128 
866 

39.965 
63.220 
35.154 
33.280 

618 
108 

1.101 

::i ::l 
~~ 

19.123 
356.838 

25.949 
4.964 
1.205 

24.147 

182 
38.126 

2.277 
9.611 

22.688 
84.493 

687 
6.677 

98.171 
121.442 
303.636 
101.1'19 

592 
318 

5.037 

Production 
Produktle 

Produits de dragage -
Prad. v. ba ggermolen.a 1 

Gravler - Grind 
Sable • Zand . 

Calcaires • Kalkoteen 
Chaux , Kalk . 
Phosphates , Fosfaat 
Carbonate• naturels , 

Natuurcarbonaat • 
Chaux hydraul. artific. • 

Kunstm. hydraul. kalk 
Dolomie • Dolomie! 1 

crue .. ruwe • • • 
frittée - witgegloelde 

Pllltrea - Ploisterkalk • 
Agglomérés de plâtre • 

Pleioterkalkagglomerateo 

Sile::r. .. V uunte.en 1 
broyê • geotampt 
pavé .. straatsteen 

Feldspath et Galets -
V eldspaat en Straodkeien 

Quartz et Quartzites • 
Kwarts en Kwartsid • 

Argiles • Kiel 

Personnel ,, Personeel : 
Ouvriers occ.upts .. 

Tewerkgestelde arbetders 

~ 

~ 
'" 
~I 

,; 
~ 
\ iê 
~~ 

,!. 

t 1 125.129 
t 62.784 
t 592.557 
t 179.853 
t (c) 

t 67.946 

t (c) 

61.882 
28.008 
6.888 

m•I 264.833 

428 

(c) 

13.809 
16.098 

10.662 

û .. 
i=l..,_ 
'~e 
û-... 

Q 

331.370 
93.086 

596.367 
168.971 

(c) 

67.679 

( c) 

66.677 
28.191 

6.038 

484 .736 

681 

(c) 

19.100 
16.752 

10.83[ 

JANVIER 1964 
JANUARI 1964 

t 't; 

-~ ~i 
~!~ 

48.533 
12.928 

172.466 
159.773 

(c) 

52.043 

(c} 

26.662 
27,562 

3.329 

435.511 

529 

(c) 

666 
7.526 

8.617 

::i ::l 
:i~ 

410.231 
70.619 

612.030 
)68 .324 

1.136 

69.107 

(c) 

57.696 
26,963 

6.803 

378.284 

889 

(c) 

25.589 
15.623 

10.521 

N. B. - (c) Chiffres indisponibles. - Onbeschikbare cijfers. 

COMBUSTIBLES SOLIDES 
VASTE BRANDSTOFFEN 

C.E.C.A. ET GRANDE-BRETAGNE 
E.G.K.S. EN GROOT-BRITTANNIE 

ii-
Rendement 

Ouvr. Insulta (ouvr./posle) Abseotflsme 
lngeschr. arb. (arb./ploeg) .. a Afwezlghe!d 

(1.000) (kg) -~i % 21il .. 
PAYS ~cl§ -c, .. a"" "'Cl 

!l Il] 
8i "'Cl 

ii a] LAND it=· 
.. 

-cs.s .i .. e1j " l~ "" e -g.s, Il, .H l~ "'Cl ,8 • Il, .... 
~.g ~Ua 0 Il 0 ~ 115 C Il ~ iib a :i: e, ltl'3 ltl 11 > t!l 111-c, .. -g t t!l " 'ilcl.8 llo.8 " 0 0 0 uo.., 

Allemagne 0cc •• 
Wnt-Daltal. 

1964 Janv •• Jan. 13.389 242 361 2.605 2.052 24.20 17,98 16.13 
1963 M.M . ... 12.352 242 362 2.521 1.978 22.01 19,87 18.i8 

Janv •• Jan. 13.067 256 381 2.483 J.949 2i.08 18.91 17.16 
---

Belgique • België 
1964 Janv .• Jan. 2.022 65 85 1.619 l.179 23.50 16,07(1) ]4 ,33(1) 
1963 M.M . ... 1.785 64 85 J.629 1.166 21.60 16,86(1) 14.78(1) 

Janv •• Jan. 2.017 64 85 1.658 1.181 23,87 17,31(1) 15,54(1) 
---

France - Fraakr. 
1964 Janv .• Jan. 4.946 113 158 2.032 1.109 21,96 10.66 7.30(2) 
1963 M.M. . .. 3.980 115 162 1.958 J.332 21 ,34 11,94 7,81(2) 

Janv .• Jan. 4.724 117 165 1.937 J.315 24.94 12,38 9.51 (2) ------ ---
Italie , Italië 
1964 Janv .• Ja n. 41 1.6 - J.999 (3) (3) (3) (3) 
1963 M.M . ... 49 l.7 - 2.000 (3) (3) (3) (3) 

Janv .• Jan. 58 1.9 2,4 1.825 (3) (3) (3) (3) 
---

Paya-B. • Nederl. 
1964 Janv. - Jan. 1.079 25.4 - 2.241 (3) (3) (3) (3) 
1963 M.M. 982 25.8 40,1 2.137 (3) (3) (3) (3) 

Janv. - J~n: 1.078 26.3 41,5 2.110 (3) (3) (3) (3) 
---

Commllll&ulé, 
Gemeuachap 

1964 Janv .• Jan. 22.044 441.3 - 2.393 (3) (3) (3) (3) 
1963 M.M .•.. 19.117 448.8 - 2.331 (3) (3) (3) (3) 

Janv •• Jan . 21.507 160.0 633,1 2.299 (3) (3) (3) (3) 
---

Grande-Bretagne- à front 
Groot-BrittllJUlil (4) io &ont 

1964 Sem. du --
24-1 au 1-2 4.132 - 509 5.237 J.770 (3) (3) 16.38 
Week van 
24-1 tot 1-2 

1963 Moy. hebd. 
Wekel. gem. 
Sem. du 

3.765,3 - 524 4.955 1.674 (3) (3) 16.02 

25-1 au 2-2 
Week van 
25,J tot 2-2 4.135 - 537 4.929 J.687 (3) - 16,25 

"3 JI 
-c, u "il u 
[] D- 11!~ 
gUi .:i.g 11 :;"8 B • .lJ O O • 

-aë-g::. en~ 
]t, ôt!l" 
C "' u ,<C 

1 
3.677 

1 
660 

3 .466 551 
3 .789 563 

611 248 
600 192 
628 176 

l.249 846 
l.119 667 
l.183 715 

392 14 
383 11 
396 12 

387 112 
355 130 
106 127 

6.318 1.909 
5.923 J.550 
6.387 J.593 

(3) (3) 

(3) (3) 

(3) (3) 

JANVIER 1964 
JANUARI 1964 

1 
Stocka 

Voorraden 
(1.000 1) 

~j u Il 

~~ :!12 

4.567 1.561 
3.776 1.665 
6.221 i.456 

592 139 
454 MS 

1.294 152 

5.925 416 
6.213 430 
8.187 509 

74 119 
68 104 
Si 71 

141 94 
378 117 
551 106 

11.554 2.335 
10.885 2.464 
16.283 5.303 

en 1.000 t 
ia 1.000 t 
---

18.130 (3) 

19.658 (3) 

23.690 (3) 

(1) Absences Individuelles seulement • Aileen individuële afwezigheid. - (2) Surface seulement • Bovengrond alléé.:a. - (3) Chiffres indisoc>nlhJ•• -
Onbeschikbare ciJfers. - (-t) Houille marchande • Verkoopbare steeokool. 
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deren Gasen. 

413. Gera.te mit innerer Sicherheit. 
4131. Vorbemerkungen. 
4132. Zulassungen. 

414. Antistatisches Material. 
415. Werbung für betriebssicheres elektrisches 

Material. 
416. Lahoratorium für Elektronik. 

42. Gasanalysator. 
Zulassung des Methanometers MSA T yp G 1. 

43. Unt,ersuchung von verschiedenen Legierungen. 
431. Leichtlegierungen. 

4311. Schutzanstrich von Leichtlegierungs­
teilen. 

4312. SternpeJ mit Oberteil in Leichtfegie-
rung. 

4313. Schaufel ,n Leichtlegierung. 
4314. Verpackungsfolien in Leichtlegierung. 
4315. Oichte Bauelemente für Sperren. 

432. Legierung Zamag. 
44. Flammenlampen. 
45. Bewetterung. 

451. Ejektoren mit Druckluft. 
452. Ventilatoren für Sonderbewetterung. 

5. GRUPPE « GESUNDHEIT » 

51. Atmungsgeriite für die Industrie. 
511. Versuchsanordnungen. 
512. Zulassungen. 

6. ANHANG 

1. Oie im Laufe des Jalues 1963 zugelassene elek­
trischen und anderen Geta.te für die Bergwerke. 

2. Die im Laufe des Jahres 1963 zugelassene At­
mungsgerate für die Industrie. 

3. « Die Deflagration der Sprengstoffe mit Ionen­
austauschern » (Mitteilung der Herren E. Deme­
Ienne unJ G. Nenquin vor der 11. Interna­
tionalen Konferenz der Versuchsstreckenleiter in 
Aix-les-Bains vom t. bis 5. Juli 1963) . 

33. Protection against {ires and conflagr,ations. 
33 1. Rescue apparatus - Approval. 
332. Apparatus with anti-CO filter. 

3321. Self rescue apparatus. 
3322. Anti-CO working cartridges. 

34. Firedamp detection . 

4. « ELECTRICITY AND MECHANICS » 
GROUP 

41. Electricity. 
411. New workshops. 
412. Anti-deflagrating equipment. 

4 121. Approvals. 
4122. Test of the anti-deflagrating equipment 

by ignition of a gassy mixture with 
initial pressure higher than atmospheric 
pressure. 

4123. Locomotive with accumulators. 
4124. Tests of engin es and cases in an at­

mosphere of hydrogen and other gasses . 
413. Intrinsic safety equipment. 

4131. Preliminary remarks. 
4132. Approvals. 

414. Anti-static material. 
415. Propaganda for the saf e use of electrical 

equipment. 
416. Electronics laboratory. 

42. Gas analyser. 
Approval of the MSA G.I type methane detec­
tor. 

43. Study of various alloys. 
431. Light alioys. 

431 1. Protection of light a!Ioy parts by 
painting. 

431 'l. Prop with upper member in light alioy. 
4313. Shovel in light alioy. 
4314. Packing sheets in aluminium. 
4315. Waterproof sheet for dams. 

432. Zamag a!Ioy. 
44. Flame lamps. 
45. Ventilation. 

451. Air ejectors. 
452. Auxiliary fans. 

5. « HEALTH » GROUP 

51 . Breathing apparatus for industry. 
51 l. Test installations. 
512. Approvals. 

6. ANNEX 
1. Electric and other apparatus approved during the 

year 1963 for the mines. 
2. Breathing apparatus for industry, approved 

during the year 1963. 
3. « The deflagration of ion exchange explosives » 

(report presented by Messrs. E. Demelenne and 
G. Nenquin, at the 11th International Conferenœ 
of Diredors of Research Stations - Aix-les-Bains, 
July 1st-5th 1963). 
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RESUME 

1. GROUPE « EXPLOSIFS ET MINAGE> 

11. Explosüs. 

110. Agréations. 

Après de Mgères modifications apportées à sa composition, l'Arionite a subi avec succès les 
épreuves réglementaires et a été agréée. 

La Nitrocooppalite V, après un arrêt de fabrication, a été soumise aux essais d' agréatio'n. Les 
résultats ont été satis[ aisants. 

t 1 t. Contrôle. 

Trente-quatre échantillons ont été contrôlés au cours de l'année. Deux d'entre eux ont montré 
des déficiences qui ont été immédiatement corrigées. 

t 12. Transmission de la détonation. 

1121. Méthode de détermination de l'aptitude d'un explosif du type IV à la transmission de la 
détonation. 

L'explosif du type IV n.e détone complètement que lorsqu'il est confiné. Lµ détermination 
à l'air libre de son aptitude à la transmission de la détonation est clone sans signifi­
cation. 

D'après des mesures effectuées au cours d,e tirs en nwrtier cylindrique, en tubes de char­
bon el de ciment et en tubes d'acier de 32 et de 40 mm de· diamètre intérieTJ.1', les détermi­
nations l.es plus significatives sont obtenues en twbes charbon-ciment et en tubes d',acier 
de 32 mm de diamè'tre intérieur. Ces deux procédés donnent les mêmes résultats et le der­
nier a l'avantage d'une grande facilité de mise en œuvre. 

11 22. Transmission de la détonation à travers un intercalaire. 

11221. Intercalaire solide. 

Au cours d'essais effectués en différents confinements avec un explosif du type IV, 
on constate que l'interv,alle de transmission à travers un intercalaire solide ( sable. 
argil.e, charbon) ne dépasse pas 40 mm. 

11222. Intercalaire liquide. 

113. Déflagration. 

Sous confinement fort, une ampoule d'eau de 30 cm de longueur transmet la 
détonation d'une cartouchw à l'autre d'un explosif à ions éch,angés. La vitesse· de 
détonation oonserve sa valeur après transmission par l'eau. 

Des tirs d'explosifs du type IV, sans bourrage ou avec bourrage léger, effectués en présence du 
grisou, en mortier à fourneau cylindrique. en ménageant un intervalle dans la file de CiUTtouches, 
n'ont pas donné lieu à inflamm.ation. 

114. Conditionnement des explosifs à ions échangés. 

Emballage en sac de matière plastique. 

Des essais comp.aratifs de vieillissement d'un même explosif sous différents emballages ont dé­
nwntré l'efficacité du sac en matière plastique de même que œlle du paraffinage de l'enveloppe 
de la boîte en carton. 

Emballage en tube de matière plastique. 

L'étude d'un tel e,:nballage p.u point de vue charges d'électricité statique qui poiirraient se déve­
lopper à sa surface par frottement, n'a fait apparaître aucun risque de mise à feu intempestive 
d'un détonateur. 
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D'autre part, des tirs d'un explosif du type IV sous tube souple plastique, effectués dans diffé­
rentes conditions, n'ont {ait apparaître aucun dang,er particulier d'inflammation du grisou. 

115. Etude de l'amorçage postérieur. 

Des tirs en mortier long à fourneau de 32 mm de diœmètre, de cartouches d'Arionite et de 
Charbrite, présentent, à partir d'une aertaine charge, un risque· d'inflammation du grisou si l'amor­
çage est postérieur et si l'entrée du fourneau est obturée par u.n disque de schiste ou d'argile. 

116. Mesure de la vitesse de détonation. 

La méthode Dautriche a été appliquée pour la mesure de la vitesse de détonation des explosifs 
à ions échangés à l'air libre et en tube d'acier. 

117. Tirs d'explosifs de sûreté sous pression d'eau. 

Pour une telle application, l'e·xp-losi{ devrait être sous gaine étanche. Le détonateur devrait dès 
lors se ·trouver en dehors de la chwge. De plus, l'étanchéité ne s1erait pas absolument garantie 
par la gaine et le risque de déflagration pourrait en être accru., comme l'ont montré différents 
essais. 

118. Tirs au rocher. 

Une centaine de tirs au rocher ont démont_ré que, lorsque deux mines sont forées dans le même 
point de str,ati{ication, la première, en éclatant, détériore souvent la seconde. Il y a donc lieu 
d'éviter, au forage, une te,lle disposition des fourneaux. 

12. Détonateurs. 

121. Contrôle. 

Ces contrôles ont révélé une déficience de oertains détonateurs n° i qui ont été retirés de la 
distribution. 

122. Incident de minage. 

Des détonateurs à long retard, essayés après un incident de tir, n'on:t révélé aucune défectuosité 

13. Cordeau détonant. 

Deux cordeaux détonants de marques différentes n'ont montré aucune sécurité vis-à-vis du 
grisou. 

14. Matériel de minage. 

Un ohmmètre pour boutefeu a été agréé. 

1 S. Propagande pour la sécurité du minage. 

En 1963, l'l.N.M. a reçu environ 650 visl leurs. 

2. GROUPE « PHYSICO-CHIMIE » 

21. Etude de la déflagration des explosifs à ions échangés. 

Il résulte de cette étude que la déflagration s'amorce dans l'explosif quand celui-ci est soum.is 
à l'action des gaz chauds sous confinement suffisant. Elle s'arrête lorsque l'explosif est projeté 
à l'air libre ; seule se poursuit, dans ce cas, la combustion de l'enveloppe si celle-ci est en matière 
inflammable. 
Nous avons aussi observé la déflagration de l'explosif lorsque celui-ci est mélangé avec de la pous­
sière de charbon. Afin d'éviter la déflagration, notamment au cours de tirs en charbon, il faudrait 
que l'explosif soit encartouché dans une g,aine difficilement inflammable et solide afin d'éviter 
la combustion de la gaine et le contact de l'explosif avec la poussière de charbon. 
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22. Contribution à l'amélioration de la sécurité et du rendement des explosifs à ions échangés et à 
la réduction des vapeurs nitreu~es dans les fumées de tirs. 

Le rendement de la combustion du mélange KNOs - NH4Cl e"St mesuré par la variation à volume 
constant de la pression de combustion en /onction du temps ; la combustion est amorcée en 
préchau/f ant le mélange dans une bombe. 

Les premiers résultats obtenus montrent que le rendement de la combustion du mélange KN03-

NH4Cl augmente en /onction du confinement. 

Afin de déterminer la concentration des oxydes d'azote dans les gaz brûT.és, nous ,:wons mis 
au point un dispositif qui permet de recueillir les gaz brûlés immédiatement après la combustion 
du mé1.Œnge en évitant la condensation de l'eau formée au cours de la combustion et l'absorption 
par cette eau d'une partie des oxydes d'a:zo'le. 

3. GROUPE « FEUX ET INCENDIE - GRISOUMETRIE » 

31. Prévention\. 

311. Courroies transporteuses. 

3111. Essais d' agréation. 

Dix-sept nouvelles courroies ont subi les essais d'agréation ; dix d'entre• elles y ont satis­
fait et ont ·été agréées. 

3112. Fumées de combustion. 

Des échantillons de fumées ont été prékvés au cours des essais d'inflamm,abilité des 
courroies. Le P.V.C. donne en général plus d'oxyde de carbone que le néoprène. 

3113. Flexiblité transversale. 

La flexibilité_ transversale a été déterminée sur chaque courroie agréée>. 

3114. Conductibilité électrique. 

Quatorze coW'l'oies ont subi cet essai. Dix y ont satis/ait dont six ont réussi l'épreuve 
relative à l'inflamm,abilité. 

3115. Essais d'inflammabilité sur petites éprouvettes. 

Dix courroies ont subi cet essai ; parmi ielles, neuf y ont satis/ait et sept ont subi avec 
succès les essais d'agréation. 

312. Liquides- difficilement inflammahles pour transmissions hydrauliques. 

31 'l l. Inflammahilité en jet pulvérisé. 

Sur 22 fluides soumis à cet essp.i, seuls des émulsions d'eau dans l'huil.e ou des mélanges 
eau-glycol sont satisfaisants. Aucun fluide synthétique ne réussit l'épreuve. 

3122. Propagation de la flamme dans un mélange charhon--fluide. 
Des 22 {lu.ides essayés, 19 ont satis/ait à cet essai. 

3 123. Résistance au cisaillement. 

Six fluides ont été soumis à l'épneuve du «cisaillement». Deux d'entre eux ont subi une 
chute de viscosi'lé inadmissible. 

3124. Pouvoir de protection contre l'usure. 

Cinq fluides ont été soumis à l'épreuve à la machine à 4 billes pour la détermination de 
la ch.urge de soudure des billes. Celle-ci est de 90 kg pour une émulsion d'eau dans l'huile 
et de 140-150 kg pour les autres liquides. 

3125. Pouvoir antico-rrosif. 

Des lames de différents métaux resl ent immergées dans le {luid,e pen<lant 28 ;ours à la 
température de 35° C . 

. 3126. Toxicité. 

On a déterminé, pour différents fluides, l,a toxicité des aérosols, la toxicité par contact et 
l.a toxicité par ingestion ainsi que le pouvoir irritant. 
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313. Matériel divers difficilement inflammable. 

3131. Rouleau « Flexiroll » pour courroie transporteuse. 

Ce rouleau a été soumis à différents tests. 

3132. Plaques ondulées en P.V.C. type Greca. 

Ces plaques ont subi avec succès di/ {érentes épreuves. 

3 t 33. Elément d'arrêt-barrage en asbeste et fibres de verre. 

Soumis à l'essai .au brûleur comme 'les courroies transporteuses, il ne se révèle ni plus 
ni moins inflammable que les pl:anches utilisées actuellement. 

32. Lutte contre les feux et incendies. 

32 t. Extincteur. 

Un appareil de l kg a été agréé. 

33. Protection contre les feux et incendies. 

33 t. Appareil de sauvetage. 

Un appareil a été agréé après essais s,atis f aisants. 

332. Appareils à filtre anti-CO. 

3321. Appareils auto-sauveteurs. 

3321 t. Agréations. 

Deux séries de masques auto-sauveteurs ont été agréées. 

33212. Contrôle. 

263 µ,ppareils ont subi les es sais Je contrôle nprès 4 ans de service et 269 après 
une période dé prolongation. 

3322. Cartouches de travail anti-CÜ. 

Après Plusieurs essais dans une atmosphère à forte teneur en CO (0,7 à 2 %), ces 
cartouches deviennent inutilisables par augmentation de leur résistance à l'inspiration et 
non pµ,r dé{ aut d'efficacité. 

34. Grisoumétrie. 

434 échantillons d'air prélevés dans Les mines ont été analysés à l'/.N.M 

4. GROUPE « ELECTRICITE - MECANIQUE » 

41. Electricité. 

4 1 1. Nouveaux ateliers. 

Au cours de l'année, de nouveaux ateliers ont été construits et installés. 

412. Matériel antidéflagrant. 

4 121. Agréations. 
32 demµ,ndes d'agréation et 21 demandes de modification de matériel agréé ont été instrui­
t,es favorablement. 

4122. Essais du matériel antidéflagrant par inflammation d'un mélange gazeux à pression ini­

tiale supérieure à la pression atmosphérique. 
Cette nouvdle méthode d'essais a été mise au point. 

4123. Locomotive à accumulateurs. 
Une locomotive a subi avec succès les essais classiques relatifs à l'antid'é{lagrance du 
matériel électrique d'une part et de la b·atterie d'accumulateurs d'autre part. Elle a été 
agréée. 

4124. Essais des moteurs et coffrets en atmo3phère d'hydrogène et autres gaz. 
A la demande des fabricants, certains moteurs et coffrets ont été éprouvés, avec succès, 
en atmosphères de butane, de gaz de ville, d'hydrogène ou d'acétylène. 

-i 



Juillet-août 1964 Rapport Jur leJ travaux de 1963 de l'lnJtitut National deJ MineJ 925 

413. Matériel de sécurité intrinsèque. 

Dix-sept demandes d'agréation ont été •xaminées, quatre d'entre ,elles ont pu être clôturé•a 
f avoroblement. 

Ces dernières concernent un grisoumètre, un hurleur, un élément de commande à distancë et un 

contrôleur de niveau d'eau. 

414. Matériel antistatique. 

22 tuyaux flexibles non métalliques ont été agréés. 

415. Propagande pour la sécurité d'emploi du matériel électrique. 

Six visites pour ilectriciens et surveillants ont été organisées : 142 personnes y ont participé. 

416. Laboratoire d'électronique. 

Le travllil a surtout porté sur la réalisation d'un exploseur de sécurité. 

42. Analyseur de gaz. 

Un méthanomètre a été agréé. 

43. Etudes d'alliages divers. 

431. Alliages légers. 

4311. Protection par peinture. 

La peinture de pièces en alliag~ léger diminue fortement la f~quence d'inflammation par 
choc sur une pièce rouillée. 

4312. Etançon petit modèle à fût supérieur · en alliage léger. 

Le renversement de cet étançon ne donne qu'une énergie de clwc de 8,5 kgm au maxi­
mum ; ce choc donne wie probabilité d'inflammation très faible. 

4313. Pelle en alliage léger. 

Seul l'essai au marteau oscillant donne des inflammations. 

4314. Feuilles d'emballage en aluminium. 

On obtient des inflammations à l'essai au marteau oscillant. 

4315. Toile d'étanchéité pour barrage. 

Cette toile aluminisée sur une face a donné au marteau oscilkznt une inflammation sur 
500 essais. 

432. Alliage Zamag. 

Cet alliage à base de zinc donne à la masse tombante une inflammation sur 50 essais. 

44. Lampes à flamme. 

Un type de verre de lampe p, été agréé. 

45. Ventilation. 

451. Ejecteurs à air comprimé. 

Huit éiecteurs à cûr comprimé ont été agréés après essais satisfaisants. 

452. Ventilateurs secondaires d' aérage. 

Sept ventilateurs secondaires d'aémge ont été agréés. 

. . ., ~ 
5. « GROUPE « SALUBRITE» 

51. Appareils respiratoires pour l'industrie. 

29 appareils et organes divers ont été agréés après contrôle satisfaisp,nt dans les installations 
décrites. · 
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6. ANNEXES 

l. Appareils électriques et autres agréés pour les mines au cours de l'année 1963. 

2. Appareils respiratoires pour l'industrie, agréés au cours de l'année 1963. 

3. « La déflagration des explosifs à ions échangés » (Communication présentée par MM. E. Demelenne et 
G. Nenquin, à la 11e Conférence Internationale des Directeurs des Stations d'Essais - Aix-les-Bains, 
1er au 5 juillet 1963). 

SAMENV ATTING 

1. AFDELING « SPRINGSTOFFEN EN SCHIETBENODIGDHEDEN » 

11. Springstoffen. 

110. Aannemingen. 

Np, enkele lichte wijzigingen aan de same nstelling , hee{t Arionite met succes de voorgeschreven 
proevien doorstaan en werd het aangenome n. 
De springstof Nitrocooppalite V werd na een onderbreking van de fabricage aan de aannemings­
proeven onderworpen. De uitsl.agen waren bevredigend. 

11 t . Controle. 

ln de loo,p van het jp.ar werden 34 monsters gecontroleerd. T wee ervan vertoonden tekortkomingen, 
die onmiddelli;k werdén verbeterd. 

t 12. Detonatie-overdraging. 

1 t 2 t. Methode voor het bepalen van de d etonatie-overdragingsgeschiktheid van een springstof 
van type IV. 

De springstof van type IV komt alleen onder sterke insluiting lof volledige onlploffing. 
Het hee{t dus geen zin. de detonatie-overdragingsgeschiktheid in de vrije lucht te bepalen. 
Uit metingen bij het schieten in een cilindervormig mortier, in buizen van kolen ,en cement 
en in stalen buizen met een binnen doormeter van 32 en 40 mm, is geble·ken dat de meest 
betekenisvoll.e uitslagen in buizen v.an kolen en cement en in stalen buizen met een 
binnendoormeter van 40 mm worden belwmen. Beicle werkwijzen Zeveren dezelfde uitslagen 
op, maar de tweede bli;kt de gemakbli;kste te zijn. 

t t 22. Detonatie-overdraging doorheen een vreemde stof. 

11221. Vaste stof. 

Ti;dens proeven met een sprlngstof van type IV, onder verschillende insluitingen 
uitgevoerd, hebben wij bemerkt dat de de·toriatie enkl oversl.aat doorheen een 
Pas te tussenlaag ( zand, klei, kolen) van niel meer dan 40 mm. 

11222. Vloeistof. 

t 13. Deflagratie. 

Onder sterke insluiting slaat de detonatie van een springstof met ionenuitwisseling 
doorheen een waterampul van 30 cm lengte van de ene patroon naar de andere 
over. De cletonatiesnelheid b li;ft onverand,:Jrd na de voortplanting doorheen het 
water. 

Bi; schietproeven met springsto/fen van type IV in e,en cilindervormig mortier zonder opstopping 
of met een lichte opstopping in de ap,nwezigheid van mijngas uitgevoerd, werd g,een ontvlam­
ming bekomen, wanneer de patronenri; ergens onderbroken was. 
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114. Conditionering van springstoffen met ionenuitwisseling met het oog op de bewaring ervan. 

Verpakking in p.Jastiekzakjes. 

VergelijkenJe proeven n.aar de veroudering van eenze,lfde springstof iri verschiUende verpakkingen 
hebben de doeltreffendheid van p,lasfiek'Zll,kjes en van de parà.f{inering van de kartorinen dozen 
bewezen. 

Verpakking in plastiekslangen. 

De studie van zo 'n verpakking in verband met ladingen statische elektriciteit die door wrtfvtn.g 
aan de oppervlakte zouden kunnen ontsta,an, heeft geen gevaar voor een ontijdige onlploffing 
van een slagpij;pje aan het licht gebracht. 

Anderzijds hebben onder verschillende omstandigheden uitgevoerde schietproeven· met een 
springstof van type IV die in een soepele plastiekslang zat, geen bijzonder gevaar voor een on·t­
vlamming v,an mijngas aan he'f licht gebracht. 

115. Studie van de ontsteking langs achter. 
Schietpr<oeven met Arionite- en Charbritepatronen., in een lan.g mortier met een gat Pan 32 mm 
doormeter uitgevoerd, Zeveren vana/ een bepaalde laxling gevaar voor een ontvlamming van mijn­
gas op, indien de ontsteking la.ngs achter geschiedt èn de mond V(tn het gat door P-en schijf 
steenstof of klei verstopt is. 

116. Het meten van de detonatiesnelheid. 

Voor het meten van de détonatiesne·lhei<l van springsto{/en met ionenuitwisseling in Je vrije 
lucht en in een stalen buis werd de met ho de van Dautriéhe toegepast. 

117. Schietproeven met veiligheidsspringstoffen on der waterdruk. 

Voor zulke schietproeven zou de springstof in een waterdicht omhulsel moeten zitten . . Het slag­
pijpje zou zich derhalve buiten de 1,ading moeten bevinden. Bovendîen · zou het omhulsel geen 
volstrekte waarborg voor de waterdichtheid zijn, wat het gevaar voor deflagratie kan doen loe­
nemen, zoals uit verschillende proeven gèb leken is. 

118. Schietproeven in het gesteente. 

Een honderdtal schiJetproeven in het gesteente hebben aangetoond dat, wanneer twee mijngaten 
in eenzelfde strati{icatievoeg geboord ûjn, de ontplof/ing van de eerste mijn dikwijls de tweede 
beschp,digt. Bij het boren dient zo'n schikking van de mijngaten bijgevolg te worden vermeJen. 

12. Slagpijpjes. 

121. Controle. 

Deze controle heeft te·kortkomingen van sommige slagpijpjes nr 1 aan het licht gebracht. De reeds 
verdeelde slagpijpjes we·rden teruggenomen. 

1 ·12. Schietincident. 

Slagpijpjes met vP-el vel'lraging die na Aen schietincident beproefd werden, vertoorulen gee.n 
enke<l gehrek. 

13. Slagkoord. 

Twee slagkoorJen van verschillende merken hebben aangetoond dat zii geen.szins veiÜg zijn 
tegen mijngas. 
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14. Sclûetbenodigdheden. 

Een ohmmeter voor schietmeesters werd aangenomen. 

15. Propaganda voor veilig schietwerk. 

In 1963 hebben ongeveer 650 personen het Nationaal Mijninstituut bezocht. 

'l. AFDELING « FYSICO-CHEMIE » 

21. Studie van de deflagratie van de springstoffen met ionen-uitwisseling. 

Deze stuÀie toont µan dat de deflagra'tie in de springstof aanvangt wanneer deze in een vol­
doend enge gesloten ruimte aan hete gassen blootgesteld wordt ; ze houJ.t evenwe,l op wanneer de 
springstof in de open lucht geslingerd wordt : in dit laatste geval zal ,alleen het omhulsel, indien 
het uit een licht ontvlambare materie gemaakt is, blijven branden. W e hebben tevens de de­
flagrat~e van de, springstof bestuÀeerd wanneer deze gemengd is met kolensto{. T en einde de 
defl.agratie bij schieten in de steenkooUaag te voorkomen, is het nodig dµ;t de springsto{ ge,borgen 
wordt in een moeilijk ontvlambare en sterke huls om aldus de verbranding van dé huls en het 
contact tussen springstof en kolenstof te vermijclen. 

22. Bijdrage tot verbetering van de veiligheid en het rendement van de springstoffen met ionen-
uitwisseling en tot vermindering van de stiks tofdampen in de rookgassen. 

Het rendement van de verbranding van het mengsel NH4Cl-KNOa wordt, bij konstant volume, 
door de verandering van de verbr,andingsdruk in {unctie van de tijd gemeten. 

De verbranding wordt in gang geze't door voorverwarmen van het mengsel in een bom. De eerst 
bekomen resultaten tonen aan d,at het rendement van de uerbranding van h.et mengsel KNOa­
NH4C[ toeneemt naarge,lang de rnimte kleiner is. 

T eneinde de concentratie van de stiksto{oxyden in de verbrandingsgp.ssen vast te stellen, hebben 
we een dispositief uitgewerkt dat toelaat onmiddeilli;k na de uerbranding van he,t mengsel de ver­
brandingsgassen op te vangen. Aklus vermijd't men de condensatie van het water gevormd 
tijdens de uerbranding en de opslorping pan een dee·l der stikstofoxyden. 

3. AFDELING « VUUR EN BRAND - MIJNGASMETING}) 

31. Voorkoming. 

311. T ransportbanden. 

3111. Aannemingsproeven. 

17 transportbanden werden beproefd. 10 erv,an voldeden aan de voorgeschreven proeIJen 
en werden aangenomen. 

311 '.l Verbrandingsgassen. 

Tijdens de ontvlammingsproef uan de transportbanden werden rookmonsters genomen. ln 
het algemeen maakt P.V.C. meer CO vrij dan neopreen. 

3113. Buigzaamheid in de dwarsrichting. 

De buigzaamheid in de dwarsrichting werd bepaald Poor elke aangenomen transportband. 

3114. Elektrische geieidbaarheid. 

14 transportbanden werden beproefd; voor 10 erv,an was de uitslag voldoende ; hie·rvan 
voldeden er 6 a.an de proe{ over de ontvlambaarheid. 

3119. Proef over de ontvlambaarheid op kleine monsters. 

Op 10 transportbanden hebben er 9 aan deze proef voldaan ; 7 ervan hebben met surees 
de aannemingsproeuen doorstaan. 
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312. Moeilijk ontvlamhare vlo,eistoffen voor hydraulische overbrenging. 

3121. Proef over ontvlamhaarheid met verstuiving. 

V,an de 22 aan deze proef ond1e•rworpen vloeistoffen hebben alleen de emulsies « water 
in olie » en de mengse·ls water-glycol voldoening geschonken. Geen enkele synthetische 
vloeistof doorsfond deze proef. 

3122. Voortplanting van de vlam in een uit kolen en vloeistof bestaand mengsel. 

Op de 22 beproefde vloeistoffen gaven er 19 voldoening. 

3123. Weerstand tegen afschuiving. 

6 vloeistof/en werden onde,rworpen aan de a/schuivingsproef. Bi; 2 ervan verminderde de 
viscositeit op een onaanvaardbare wijze. 

3124. Bepaling van het smeervermogen. 

5 vloeistof/en werden onderworpen ,aan de proef van het « vierkogelapparaat », ter bepa­
ling van de soldeerlast van de kogels. Deze las·t bedraagt go kg voor een emulsie « water 
in olie » en 140/ 150 kg voor de andere vloeistof/en. 

3 125. Corrosiewerend vermogen. 

Proefp'laat;es van dîverse metalen blijven gedurende 28 dagen bt; een temperatuur van 
35° C in de vloeistof gedompeld. 

31 26. Giftigheid. 

Voor verschillende vloeistof/en werd de giftig•heid der aeroso'ls, het v1ergi/tigingsgevaar 
door_ contact, door innemen per os, alsook het gevaar voor het verwekken van ontste·kingen 
bepaald. 

313. Allerhande moeilijk ontvlambaar materieel. 

3131. « Flexiroll » roi voor transporthanden. 

Deze rol werd aan verschillende pro even onderworpen. 

3132. Gegolfde platen uit P.V.C. - type Greca. 

Dez,e p'l,aten hebben met succes verschillende proeven doorstaan. 

3133. Stofgrendel-element bestaande uit asbest en glaswol-vezels. 

Zoals de transportbanden werd dit element onderworpen a.an de pmef van de brander. 
Hieruit bli;kt dat het noch min, noch meer brandb,aar is dan de thans gebruikte planken. 

32. Brandbestrijding. 

321. Blusapparaat. 

Een blusapparaat van 1 kg werd aangenomen. 

33. Bran.dbescherming. 

33 1. Reddingsapparaat. 

Een appara,at schonk voldoening en werd aangenomen. 

332. Anti-CO filterapparaten. 

3321. Maskers tegen koofoxyde. 

33211. Erkenningen. 
Twee re·eksen van anti-CO-maskers werden a,angenomen. 

33212. Controle. 
263 apparaten we,rden na v ier ja.ar dienst en 269 na een verlengingstermijn onder· 
zocht. 
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.3.322. Anti-CO werkpatronen, 

Na verscheidene proeven in een midden met een hoog CO-gehalte (0,7 tot 2 %) worden 
deze patronen onbruikbaar, niet bij gebne·k cum doeltref{endheid maar ten gevo4]e van de 
verhoging van de inademhalingsweerstand. 

34. Mijngasmeting. 

434 in de kolenmijnen genomen luchtmonsters werden op het N.M.l. ontleed. 

4. AFDELING « ELEKTRO-MECHANICA » 

41. Elektriciteit. 

411. Nieuwe werkplaatsen. 
ln de loop van liet ja,ar werden nieuwe werkplaatsen gebouwd en uitgerust. 

412. Explosievast materieel. 

4121. Aannemingen. 

32 aannemingsaanvragen en 21 aanvragen voor het aanhrengen van een wijziging aan 
aangenomen l't14lerieel werden met goed gevo4J onderzocht. 

4122. Explosievast materieel beproefd door ontvlamming van een mijngasmengsel, bij een begin­
druk hoger dan de atmospherische druk. 

Deze nieuwe proe{methode werd de {initie{ uitgewerkt. 

4123. Elektrische accumulatorlocomotieven. 

Ben locomotief heeft met succes de klassieke proeven onderga,<m, wat hetreft de expUJsie­
vastheid, zowel van het elektrisChe materieel als van dé batterij accumulatoren. Ze werd 
erkend. 

4124. Proeven van motoren en koffers in een midden bevattende waterstof en andere gassen. 

Op aanvraag van de fabrikanten werden zeke·re motoren en kof{ers met succes beproe{d 
in middens hevattende butaan, stadsgas, waterstof en µcetyleen. 

41.3. Toestellen met intrinsieke veiligheid. 

17 aannemingsaanvragen werden onderzocht. 4 hiervan schonken voldoening. Het betreft een 
mijngasmeter, een hoorn, een apparaat vo-or a{standsbediening en een apparaat voor waterpeil­
meting. 

414. Antistatisch materieel. 

22 niet-me•talen persluchtslangen werden aangenomen. 

415. Propaganda voor veilig gehruik van het elektrische materieel. 

6 bezoeken voor elektriciens en opzichters werden ing,ericht ; 142 personen namen e·raan deel. 

416. Elektronisch laboratorium. 

Men bestudeert vooral de bouw van een c,eilig afvuurtoestel. 

42. Gasontledingsapparaat. 

Ben mijngasmeter werd aangenomen. 

43. Studie van diverse legeringen. 

431. Lichte legeringen. 

4311. Bescherming door een laag verf. 

Het a,anbrengen van een laag verf op de stukken uit lichte legeringen vermindert merke­
lijk de ontvlammings{rekwentie door schok op een geroest voorwerp. 
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4312. Stempel van klein model met bovenstijl uit lichte legering. 

Het omstoten van deze stempel ontwikkelt slèchts een schokenergie van 8,5 kgm maximum ; 
deze schok geeft een zeer geringe on tvlammingswaarschijnli;kheid. 

4313. Schop uit lichte legering. 

De proef met de slingerhamer gee{t cianleiding tot ontvlamming. 

4314. Bladaluminium voor verpakking. 

Ontvlammingen word.en bekomen bij de proef met de slingerhamer. 

4315. Afdichtingsdoek voor dammen. 

Dit doek waarvan een zijde met aluminium hekleed is, gaf met de slingerhamer een enkele 
ontvlamming op 500 proeven. 

432. Zamag legering. 

Deze legering op b.asis van zink gee/t m et de vallende massa één ontvlamming op 50 proeven. 

44. Vlamlamp. 

Een type lampgl.as werd aangen<>men. 

45. Luchtverversing. 

451. Persluchtblazers. 

8 persluchtblazers werden aangenomen. 

452. Secundaire ventilatoren. 

7 secundaire ventilaturen werclen aangeno mcm. 

AFDELING « GEZONDHEID » 

51. Ademhalingstoestellen bestemd voor de nijverheid. 

29 toesteUen en verscheidene onderd.ekn w erden aangenomen, na in de boven beschreven inrich­
tingen met gunstig gevolg te _zijn onderzocht. 

6. BIJLAGEN 

t. Elektrische en andere toestellen erkend in de loop van het jaar 1963. 

2. Ademhalingstoestellen bestemd voor de nijverheid erkend in de loop van het jaar 1963. 

3. « De deflagratie van de spring·stoffen met ionen-uilwissehng » (Mededeling door d e Heren E. Deme­
lenne en G. Nenquin - 11" Internationale Conferen tie der Directeurs van de Proefstations - Aix-les-Bains. 

1 tot 5 juli 1963). 



932 Annales des Mines de Belgique 7e et 8" livraisons 

1. GROUPE EXPLOSIFS ET MINAGE 

1. AFDELING SPRINGSTOFFEN EN SCHIETBENODIG!DHEDEN 

E. D6MELENNE, 
Ad min istrateur-Direc:teur. 

Beheerder-Direc:teur. 

11. EXPLOSJFS 

ll O. Agréaûon. 

1101. Explosils du type IV. 

11011. Arionite. 

L'explosif à ions échangés Arionite, fabriqué par 
la Société Anonyme d'Arendonck. a subi de légè­
res modifications de composition et a donc été sou­
mis aux épreuves fixées par l'arrêté ministériel du 
31 octobre 1958 relatif aux types, aux conditions 
d' agréation et amc charges limites par fourneau des 
Pxplosifs destinés aux travaux souterrains des mines. 

Les modifications apportées apparaissent au ta­
hf Pau 1_ 

TABLEAU 1 

Composition cle l' Arionite. 

Ancienne 
Composants formule 

Nitroglycérine 10 

Nitroglycérine + nitrog-lycol -

Nitrocellulose -

Nitrate de sodium 55,20 

Chlorure ammonique 34,10 

Guhr -

Guar en farine 0,50 

Colorant inerte 0,20 

V Prt de phtalocyanine -

Nouvelle 1 
formule 

-

9,94 

0 ,06 

54,60 

34,40 

1,00 

-
-

0 ,004 

Nous avons procédé aux tirs réglementaires en 
grisou et en poussières charbonneuses dans la gale­
rie métallique dont la chambre d'explosion était 
chauffée à environ 20" C. Ces tirs sont effectués 
au bloc d'acier .à rainure latérale, faisant face, avec 
un angle d'incidence de 90"' , à la paroi de choc ver­
ticale distante de 20 ou de 40 cm. Ils sont rassem­
blés au tableau 2 . Aucun n'a donné lieu à l'inflam­
mation du grisou ou des poussières. 

L'Arionite, répondanJ à la nouvelle formule, a 
rlon.c Hé awééP. 

11. SPRINGSTOFFEN 

11 O. Aanneming. 

1101. Springstofien van type IV 

11011. Arionite. 

De samenstelling van de springstof met ionenuit­
wisseling Arionite, door de N .V. « Société anonyme 
d 'Arendonk » vervaardigd, had lichte wijzigingen 
ondergaan, zodat deze springstof opnieuw moest 
onderworpen worden aan de proeven vastgesteld bij 
ministerieel besluit van 31 oktober 1958 betreffende 
d e types van springstoffen in de ondergrondse wer­
ken van mijnen, de voorwaarden waaronder zij wor­
d en toegelaten en de grensladingen per mijngat. 

De aangehrachte wijzigingen zijn in tabel t aan­
ireduid. 

TABEL 1 
Samenstelling van Arionite. 

Oude 
Bestanddelen formule 

Nitroglycerine 10 

Nitrnglycerine + nitroglycol -

N itrnkatoen -
Natriumnitraat 55,20 

Ammoniumchloride 34,10 

Kieselguhr -

Guarmeel 0,50 

Inerte kleurstof 0,20 

Ftalocyaninegroen -

Nieuwe 
1 

formule 

-
9,94 

0,06 

54,6o 

34,40 

1,00 

-
-

0,004 

De reglementaire schietproeven in een midden 
met mijngas en met kolenstof werden uitgevoerd in 
d e metalen galerij waarvan de ontploffingskamer tot 
ongeveer 20° C verwarmd was. Deze proeven wor­
den uitgevoerd in het stalen blok met zijgleuf, dat 
met een invalshoek van 90° op 20 of op 40 cm af­
stand van de Ioodrechte schokwand geplaatst is. Zij 
zijn aangeduid in tabel 2. Geen enkele ontvlamming 
van mijngas of kolenstof heeft zich voorgedaan. 

Arionite van de nieuwe formule werd bijgevolg 
aangenomen. 
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TABLEAU 2 

Essais de l'Arionite. 

Tirs au bloc d'acier à rainure latérale 

en grisou en poussières 

Distance de la rainure à la paroi 
latérale en cm 

1 

20 40 20 40 

Charge en grammes 2.200 2.400 

1 

2.200 2.400 

Nombre de tirs 5 5 5 5 

TABEL 2 
Schietproeven met Arionite. 

Afstand tussen de gleuf en de 1 

zijwand (cm) · 
Lading (gram) 
AantaI schietproeven 

t 1012. Charhrite. 

La Charbrite a subi une modification de présen­
tation en ce sens qu'elle est maintenant colorée par 
addition de 5 g de bleu de méthylène par 300 kg 
d'explosif. Cette addition ne modifie en rien ses 
propriétés. 

1102. Explosif du type m. 
Les explosifs S .G.P. gainés (type III dans la clas­

sification actuelle) ont été les seuls explosifs de 
sûreté utilisés dans les mines depuis l'invention de 
la gaine Lemaire jusqu'à ces, dernières années. Ac­
tuellement, ils ont été pratiquement rempilacés par 
les explosifs à fons échangés ( type IV) dont la sé­
curité est basée sur le fait que la réaction d' explo­
sion a lieu en deux phases, la deuxième ne se pro­
duisant qu'en confinement. 

Du fait de cette réaction en deux temps, ces ex­
plosifs sont caractérisés par une brisance assez bien 
plus faible et conviennent par conséquent moins 
bien que les premiers pour les tirs d'ébranlement en 
charbon à effectuer dans les mines à dégagements 
instantanés de grisou. 

Au début de l'année 1963, la S.A. La Sabulite 
Belge, qui était la dernière à fabriquer un explosif 
du type III, a cessé ses, activités. 

Pour satisfaire aux besoins des mines de la 3m• 
catégorie, la S.A. Cooppal et Cie a repris la fabri-

Schietproeven in het stalen blok 
met zijgleuf 

in mijngas 

20 

2.200 

5 

40 
2,400 

5 

in kolenstof 

20 

2.200 

5 

40 

2.400 

5 

11012. Charbrite. 

Charbrite heeft een nieuw voorkomen gekregen. 
Deze springstof is nu gekleurd door toevoeging van 
5 g methy!eenbiauw per 300 kg springstof. Deze toe­
voeging verandert niets aan de eig·enschappen. 

1102. Springstof van type m. 
Tot v66r enkele jaren waren. ornmantelde S.G.P. 

springstoffen (type III van de huidige indeling) de 
enige veiligheidsspringstoffen die sedert de uitvin­
ding van de huis Lemaire in mijnen gehruikt wer­
den. Thans zijn zij praktisch vervangen door de 
springstoffen met ionenuitwisseling ( type IV), 
waarvan de veiligheid berust op het feit dat de 
ontploffingsreactie in twee fasen geheurt, waarvan 
de tweede zich enkel onder insluiting voordoèt. 

Deze reactie in twee tijden heeft tot gevolg dat de 
brisantie van deze springstoffen tamelijk veel kleiner 
is dan die van de vorige en dat zij dus mind.er ge­
schikt zijn voor schokschietwerk. dat in mijnen met 
mijngasuitbarstingen moet verricht worden. 

Begin 1963 heeft de N.V. « La Sahulite Belge». 
de enige f ahriek die nog een springstof van type III 
f ahriceerde, haar bedrijvigheid stilgelegd. 

Om in de behoeften van de mijnen van de 3• ca­
tegorie te voorzien, is de N.V. « Cooppal & C 0 » op­
nieuw met de f abricage van Nitrocooppalite V. een 
springstof van type III die in 1958 aangenomen 
werd. begonnen. 
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cation de la Nitrocooppalite V, explosif du type III 
agréé en 1958. 

Toutefois, étant donné la longue interruption 
dans la f ahrication de cet explosif, un nouvel échan­
tillon a été soumis aux épreuves d' agréation fixées 
par l'arrêté ministériel du 31 octohre 1958, et cela 
avant toute livraison aux consommateurs. 

Les résultats ont été satisfaisants. 
Rappelons que les cartouches de Nitrocooppalite 

V présientent un noyau explosif ctP composition 

Nitroglycérine 10 % 
Farine df' bois 7 % 
ChlorurP de sodium 23 % 
Nitrate ammonique 60 % 

el dt> diamètrP égal à 26 mm, entouré d'une gaine 
luhuTaire de 5 mm d'épaisseur composée de 

terre plastique 84 % 
ciment aluminPux 16 % 

111. Contrôle. 

Des échantillons d'explosifs de sûreté prélevés, 
soit dans des charbonnages de différents bassins par 
l'Administration des Mines, soit par les soins de 
J'I.N.M. dans les dépôts de vente des fabricants, 
ont été soumis aux épreuves de contrôle dans la 
galerie métallique tant en présence de grisou que 
de poussières charbonneuses. 

Certains d'entre eux ont subi des vérifications de 
leur aptitude à la transmission de la détonation (à 
l'air libre et sous confinement), de leur vitesse de 
détonation, de leur brisance, ainsi que de leurs ca­
ractéristiques de conditionnement. 

Trente-quatre échantiilons ont été ainsi contrôlés, 
à savoir 15 de Charbrite 418, 15 d'Arionite et 4 de 
Nitrocooppalite V. 

Deux déficiences, l'une d'un explosif du type Ill 
et l'autre d'un explosif du type IV, ont été consta­
tées. L'I.N.M. est intervenu aussitôt et tout est 
rapidement rentré dans I' ordre. 

Parailèlement au contrôle exercé à l'I.N.M., les 
Poudreries Réunies de Belgique ont appliqué, sous 
la surveillance du Service des Explosifs de l'Admi­
nistration des Mines, un programme de contrôle 
mentionné dans le Rapport sur les travaux de 1962 
(marginal 1143). 

De cette façon, l'explosif fait l'objet d'une sérieuse 
vérification afin de dépister toute imperfection grave 
avant mise en œuvre du produit. 

112. Transmission de la détonation. 

1121. Méthode de détermination de l'aptitude 
d'un explosif du type IV à la transmission 

de la détonation. 

Normalement, on admet que les explosifs des ty­
pes III et IV, dans leur conditionnement pour l'em­
ploi, doivent posséder une aptitude à la transmis­
sion de la détonation d'au moins 3 cm. 

Maar wegens de Tange onderbreking van de fabri­
cage werd een nieuw monster van deze springstof. 
v.66r enige levering aan de verbruikers, aan de aan­
nemingsproeven voorgeschreven bij ministerieel be­
sluit van 31 oktober 1958, onderworpen. 

De resultaten waren bevredigend. 
Men weet dat patronen van Nitrocooppalite V 

een ontploffende kem van 26 mm doormeter heb­
hen. hestaande uit: 

Nitroglycerine 
Houtmeel 
Natriumchloride 
Ammoniumnitraat 

die zit in een huisvormige huls van 
lwstaande nit : 

plastische aarde 
aluminiumoxyde-hevattend 
cemenJ· 

111. Controle. 

10 % 
7 % 

23 % 
60 % 
5 mm dikte, 

84 % 

16 % 

Monstcrs van veiligheidsspringstoffen, hetzij door 
de Administratit' van het Mijnwezen in kolenmijnen 
van verschillende bekkens. hetzij door toedoen van 
het N.M.I. in de opslagplaatsen van de f abrikanten 
genomen, werden aan de controleproeven in de me­
talen galerij onderworpen, zo=vvel in een midden met 
mijngas ais in een midden met kolenstof. 

Voor sommige monsters werd de detonatie-ovér­
dragingsgeschiktheid in de vrije lucht en onder in­
sluiting gecontroleerd, alsook de detonatiesnelheid, 
de brisantie en de conditionering. 

Vierendertig monsters werden onderzocht, ni. 15 
van Charbrite 418, 15 van Arionite en 4 van Nitro­
cooppalite V. 

T wee telmrtkomingen werden vastgesteld, één bij 
een springstof van type III en één bij een springstof 
van type IV. Het N.M.I. heeft aanstonds ingegre­
pen en spoedig is alles terug in orde gekomen. 

Naast de controle van het N.M.I. hebben de 
« Poudreries Réunies de Belgique», onder het toe­
zicht van de Dienst der Springstoffen van de Ad­
ministratie van het Mijnwezen, een controlepro­
gramma toegepast, waarvan melding gemaakt wordt 
in het Activiteitsverslag over het jaar 1962 (rand­
nummer 1143). 

Zodoende worden de springstoffen ernstig nage­
zien om iedere zware onvolmaaktheid v66r het ge­
hrnik van het produkt op te sporen. 

112. Detonatie-overdraging. 

1121. Methode voor het bepalen van de 
detonatie - overdragingsgeschiktheid van 
een sprîngstof van type IV. 

N ormaal wordt aangenomen dat springstoffen van 
de types III en IV, in gebruiksconditionering, een 
detonatie-overdragingsgeschiktheid van ten minste 
1 cm moeten hezitten. 
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Fig. 1. Fig. 1. 
Transmission de la détonation à l'air. Detonatie-overdraging in de vrije lucht. 

a : baguette de suspension - draaglat - b : ligatures - verbindingen - c, d: cartouches initiatrices - ontstekingspatronen 
e : détonateur - slagpijpje - f: cartouche réceptrice - ontvangstpatroon 

L'essai nonnalisé suivant NBN 216-12 se prati­
que à l'air libre·. La cartouche réceptrice est suspen­
due à la même baguette en bois que les deux car­
touches initiatrices, et dans le pro,longement mais à 
une certaine dis,tance D de ces dernières (fig. 1). 

L'aptitude à la transmission de la détonation est 
représentée par I' écart D le plus grand qui donne 
5 départs de la cartouche réceptrice sur 5 essais. 

Cette méthode appliquée aux explosifs des types 
I, Il et III donne entière satisfaction. 

Par contre, pour les, explosifs du type IV. elle con­
duit à des résultats tellement dispersés qu'ils per­
dent toute signification. 

Pour la détermination de l'aptitude à la trans­
mission de ces explosifs, dont la nitroglycérine seule 
explose lorsqu'ils sont tirés à l'air libre, il était né­
cessaire ·de mettre au point une méthode de tir sous 
un confinement déclenchant les réactions secondai­
res entre nitrate et chlorure comme dans un tir réel. 

C'est ainsi que. dès 1961, nous avons été amenés 
à expérimenter des épreuves sous divers confine­
ments, à savoir : 

a) en mortier d'acier, dont le fourneau de 40 mm 
de diamètre _ est ouvert aux deu;_ extrémités ; 

b) en tube réalisé en un mélange de charbon et de 
ciment dans le rapport de 2 à 1, de diamètres 
40 - 150 mm, et de 50 cm de longueur; 

c) en tube rigide en matière plastique de diamètres 
40-46 mm; 

d) en tube d'acétate de cellulose de o,6 mm d'épais­
seur, réalisé au moyen d'une feuille pesant 
325 g/m2

, enroulée au diamètre de 37 mm. 

Dans chaque cas, la cartouche initiatrice et la 
cartouche réceptrice sont glissées dans le fourneau 
ou 1~ tube en laissant entre elles un écart D bien 
déterminé. Elles contiennent. enfoncés axialement, 
la première le détonateur et la seconde. l'extrémité 
d'un cordeau détonant. Celui-ci sort du tube et 
aboutit sur une plaquette en plomb ou en alumi­
nium. Les extrémités du tube sont fermées par un 
bourrage de 50 mm d'argile. 

Lorsque la détonation de la cartouche initiatrice 
entraîne celle de la cartouche réceptrice, le cordeau 
détonant exp!os-e et laisse une trace imprimée sur 
!a plaque-témoin. 

De volgens NBN 216- 1 2 genormafiseerde proef 

wordt uitgevoerd in de vrije Iucht. De ontvangst­
patroon wmdt aan dezelfde houten lat ais de twee 
ontstekingspatronen, in d~zelfde rij inaar op een 
b~paalde afstand D van deze laatste vastgemaakt 
(zie fig. t). 

De detonatie-overdragingsgeschiktheid wordt aan­
'geduid door de grootste afstand D die op vijf proe­
ven 5 ontploffingen van de ontvangstpatroon geef t. 

Op springstoffen van de types 1, Il en III toege­
past, geeft deze methode voUedige voldoening. · 

Voor springstoffen van type IV daarentegen zijn 
de uitslagen zo uiteenlopend dat zij alle betekenis 
verliezen. 

Üm de detonatie-overdragingsgeschiktheid van 
deze springstoffen, waarvan alleen de nitroglycerine 
bij het afschieten in de vrije lucht ontploft, te be­
palen, moest een methode voor schietproeven onder 
zo' n insluiting uitgewerkt worden, dat de secundaire 
reacties tussen nitraat en chloride zich voordoen zo­
als bij echt schietwerk. 

Daarom hebben wij sederl 1961 proeven onder 
verschillende insluitingen gedaan, nI. 

a) in het stalen mortier, waarvan het gat van 40 
mm doormeter aan beide uiteinden open is ; 

b) in een buis vervaardigd uit een mengsel van 
twee delen kolen en één deel cernent, die een 
binnendoormeter van 40 mm en een wanddikte 
van 55 mm heeft, en die 50 cm lang is ; 

c) in een stijve buis van kunststof met een binnen­
doormeter van 40 en een wanddikte van 3 mm ; 

d) in een buis van celluloseacetaat van o.6 mm 
dikte gemaakt uit een. blad van 325 g/m:l, dat 
tot een doormeter van 37 mm is opgerold. 

De ontvangstpatroon en de ontstekingspatroon 
worden telkens in het g·at of in de buis geschoven 
met een wel bepaalde afstand D tussen beide. In de 
as van de ontstekingspatroon zit het slagpijpje en 
in de ontvangstpatroon een eind slagkoord. Dit 
Iaatste komt uit de buis en eindigt op een plaatje 
van lood of aluminium. De twee uiteinden van de 
buis zijn gesfoten met een kleiopstopping van 
50 mm. 

W anneer doo·r de detonatie van de ontstekings­
patroon ook de ontvangstpatroon detoneert, ontploft 
de slag'koord, wat op de proefplaat een spoor na­
laat. 
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Les deux derniers procédés n'ont pas été retenus 
parce que I' un donne des résultats trop dispersés 
et I' autre de-s valeurs manifestement trop faibles. 

Quant aux deux premières méthodes, elles con­
duisent à des résultats du même ordre de grandeur 
et représentent bien le tir en fourneau de mine. Elles 
ne sont cependant pas sans inconvénients . Le four­
neau du mo-rtier se corrode, s'élargit et les condi­
tions expérimentales se modifient ainsi petit à petit. 
LPs tubes charbon-ciment ne servent qu'une fois et 
demandent par conséquent une installation de fa­
brication et de séchage de ces tubes. 

c· est ainsi que nous avons été amenés à utilisPr 
des tubes d'acier sans soudure de 18 mm d'épais­
seur de paroi et de diamètre intérieur 34 ou 40 mm. 
Ces tubes résistent à l'explosion d'une charge d'ex­
plo3if à ions échangés de 400 g au moins. 

La disposition pour le tube d'acier de 40 mm de 
diamètre intérieur est représentée à la figure 2. 

Finalement. notre choix s'est arrêté sur le tube 
de 40 mm de diamètre intérieur, qui donne les résul­
tats les plus proches du tube charbon-ciment. En 
effet, on a obtenu pour un même explosif les distan­
ces suivantes donnant 6 transmissions successives : 

au tube charbon-ciment 2-/t 6 cm 
au mortier d'acier corrodé de diamètre 

40 mm 8 cm 
au tube de 34 mm de diamètre intérieur 4 cm 
au tube de 40 mm de diamètre intérieur 6 cm 

La confom1ité des résultats obtenus au tube char­
bon-ciment et au tube d 'acier de 40 mm de diamètre 
a été confirmée par 214 essais comparatifs comme 
on peut le constater au tableau 3. 

A remarquer que chaque distance indiquée est la 
pl us grande qui a don né 6 départs consécutifs de la 
cartouche réceptrice. 

TABLEAU 3 

Aptitude à la tr:an.~mission de la détonation. 

Aptitude au 
------

tube au tube 
Explosifs Date charbon- cl!' acier 

ciment de 40 mm 
en cm en cm 

Arionite 1 12-12-63 6 7 
Arionite id. 8 8 

(autre échantil-
Ion) 

l 1 1- 9 -03 Charbrite () b 

20-10-63 3 3 
30-11-63 4 4 

5 - 12-63 2 2 
17-12-63 (j 7 
19-12-63 3 3 
2 t-12-63 3 3 
28-12-63 3 3 

------ -----

De twee laatste procédés werden niet aangeno­
men, omdat het erre al te uiteenlopende uitslagen 
opleverde en het andere waarden die klaarblijkelijk 
veel te laag zijn. 

Wat de twee eerste methoden betreft, deze leve­
ren nagenoeg dezelfde uitslagen op en geven goed 
hel schieten in een mijngat weer. Zij hehben even­
wel nadelen. Het gat van het mortier wordt aange­
vreten. wordt bijgevolg breder, zodat de omstandig­
heden waaronder de proeven verlopen geleidelijk 
veranderen. De buizen van een mengsel van kolen 
en cernent kunnen maar eens gebruikt wo,rden en 
vcrl'isPn dus een installatie voor het maken en het 
<lrogen van zulke buizen. 

Daarom zijn wij genoopt geweest naadloze stalen 
buizen met een wand van 18 mm en een binnen­
doormder van 34 of 40 mm te gehruiken. Zulke bui­
zen zijn bestand tegen een ontploffing van ten 
minste 400 g springstof met ionenuitwisseling. 

Voor een stalen buis met een doormeter van 
40 mm is de schikking af gebeeld in figuur 2. 

Uiteindelijk hebben wij de buis met een binnen­
doormeter van 40 mm gekozen, waarvan de uitsla­
gen die van de buis van kolen-en-cementmengsel 
het dichtst benaderen. Met eenzelfde springstof heeft 
men immers voor zes opeenvolgende voortplantin­
gen de volgende afstanden hekomen : 
met een buis van 2 delen kolen en 1 deel 

cernent 6 cm 
met een aangevreten stalen mortier van 

40 mm binnendoormeter H cm 

mC't Pen sta!en buis met een binnendoormeter 
van 34 mm 4 cm 

met Pen stalen buis mt't t'en binnendoormeter 
van 40 mm 6 cm 
De overet'nstemming tussen de uitslagen met de 

kolen-en-cementbuis en die met de stalen buis van 
,10 mm binn E'ndoormetfr bekomen, werd door 214 
vergelijkende proeven bevestigd, zoals blijkt uit 
label 3. 

TABEL 3 
Detonatie-overdragingsgeschiktheid. 

1 Datum 1 

G=hiktheid me< 

stalen 
Springstof kolen- en buis van 

cernent~ 40 mm 
buis (cm) (cm) 

Arionite 112-12-63 6 7 
Arionite id. 8 8 

(ander monster) 
Charbrih' 1 1 1- 9 -63 ô 6 

20-10-63 3 3 
30-11-63 4 4 

5-12-63 2 2 
17-12-63 6 7 
19-t 2-63 3 3 
21-12-63 3 3 
l 28-12-63 3 3 
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L'essai en tube d'acier de 40 mm de diamèhe 
donne donc les mêmes résultats que l'essai en tube 
charbon-ciment adopté en Allemagne, mais il est 
plus commode puisque le tube résiste à une centaine 
de tirs et que, tout en accusant à la longue une 
certaine expansion, il présente, pendant toute la du­
rée de son utilisation, un intérièur bien lisse. 

Le mode opératoire adopté répond à la descrip­
tion suivante. 

Matériel. 

Des tronçons d'environ 40 cm de longueur de 
tube d'acier sans soudure DIN 2448/1629, de dia­
mètre intérieur 40 + 0,5 mm et 18 mm d'épaisseur 
de paroi. 

Du cordeau détonant souple à la penthrite, des 
détonateurs électriques n° 8, des plaquettes métalli­
ques en plomb ou alliage d'aluminium, de I' argile 
légèrement humide. 

a C b O çl 

1-9 
0 

11 

Fig. 2. 
Transmission de la détonation en tube d'acier. 

Detonatie-overdraging in een stalen buis. 
a: tube d'acier - stalen buis - b: cartouche initiatrice -
ontstekingspatroon - c : cartouche réceptrice - ontvangst­
patroon - d: bourrage d'argile - kleiopstopping - e: cor­
deau détonant - slagkoord - f: plaque témoin - proefplaat 

g : détonateur - slagpijpje 

Mode d'essai (fig. 2). 

On utilise des cartouches d'explosif de sûreté à 

ions échangés dans leur état prévu pour la consom­
mation dans les mines. 

Une cartouche dite réceptrice, armée d'un bout 
de cordeau détonant pénétrant axialement sur 3 cm 
de longueur, est introduite dans un tube à 5 cm de 
I' orifice, de façon telle que le cordeau détonant 
sorte du tube sans aucun contact avec la surface 
cylindrique de la cartouche. L'espace de 5 cm de 
longueur est bourré d'argile sur toute la section 
intérieure du tube. 

La seconde ,cartouche, dite initiatrice, est amor­
cée au moyen du détonateur et est à son tour intro­
duite dans le tube, par l'orifice resté libre, de façon 
telle que le détonateur se trouve du côté de l'orifice 
libre et qu'il existe, entre les deux cartouches, un 
intervalle d'air de longueur D. 

On bourre 5 cm d'argile, sur toute la section in­
térieure du tube, contre la cartouche initiatrice. 

L'extrémité libre du cordeau détonant est fixée 
sur une plaque métallique. 

Er dient opgemerkt dat de aangeduide afstanden 
de grootste zijn die zes opeenvolgende ontploffingen 
van de ontvangstpatroon opgeleverd hebhen. 

De schietproef in een stalen huis van 40 mm 
doormeter geeft dus dezelfde uitslagen ais de schiet­
proef in een kolen-en-cement-buis, die in Duitsland 
toegepast wordt, maar zij is gemakkelijker omdat een 
stalen buis aan een honderdtal schietproeven weer­
staat en van binnen altijd vo.Jkomen effen blijft, 
hoewel zij zich ten langen laatste wat gaat uit­
zetten. 

De gekozen methode is de volgende. 

Materieel. 

Ongeveer 40 cm lange naadlor.i;e slalen buizen 
OIN 2448/1629 met een hinnendoormeter van 
40 + 0,5 mm en een wanddikte van 18 mm. 

Soepele penthriteslagkoord, elektrische slagpijpjes 
n•· 8, metalen plaatjes van lood of van een alumi­
niumlegering, ietwat vochtige klei. 

Proef (zie f'iguur 2). 

Men gebruikt patronen van veiligheidsspringstof. 
f en met ionenuitwisseling zoals die welke in mijnen 
gebruikt worden. 

Een zg. ontvangstpatroon, van een eind slagkoord 
voorzien dat 3 cm ver in de as zit. wordt in een 
buis op 5 cm van de opening geplaatst, derwijze dat 
de slagkoord zonder enig contact met de cilinder­
vormige oppervlakte van de patroon uit- de buis 
komt. De 5 cm lange ruimte in d e buis wordt volle­
dig met klei gevuld. 

De tweede patroon, ontstekingspatroon gencrnmd, 
wordt voorzien van het slagpijpje en langs het open 
uiteinde op zijn heurt in de huis geschoven, der­
wijze dat het slagpijpje zich aan de buitenkant be­
vindt en dat tu.ssen de twee patronen en open tus­
senruimte D blijft. 

E en 5 cm lange kleiopstopping wordt over de 
ganse doorsnede van de buis tegen de ontstekings­
patroon geduwd. 

Het vrije uiteinde van de slagkoord wordt op een 
metalen plaat bevestigd. 

Het afvuren van het elektrisch slagpijpje doet de 
slagkoord al dan niet ontplo.ffen. 

In het eerste geval, wat door het spo·or op de rne­
talen plaat aangetoond wordt, zegt men dat de deto­
natie van de ene patroon op de andere oversloeg. 

In het tweede geval zegt men dat er geen over­
draging is. 

De detonatie-overdraginsgeschiktheid van een 
springstof wordt bepaald door de grootste af stand D 
die in 5 opeenvolgende proeven 5 ontploffingen van 
de ontvangstpatroon geeft. 
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La mise à feu du détonateur électrique provoque 
ou ne provoque pas la détonation du cordeau déto­
nant. 

Dans le premier cas, dont témoigne la trace im­
primée sur la plaque métallique, on dit qu'il y a 
transmission de la détonation entre les deux car­
touches. 

Dans le second cas, on dit qu'il n'y a pas trans­
mission. 

L'aptitude de l'explosif à la transmission de la 
détonation est définie par la distance D la plus 
grande qui donne 5 départs de la cartouche récep­
trice dans 5 essais consécutifs. 

1122. Transmission de la détonation à travers 
un intercalaire. 

1 1221. Intercalaire solide. 

Des tirs effectués au rocher en 1962 avec des ex­
plosifs du type IV ( voir rapport sur les travaux de 
cette année - marginal 1111) laissaient supposer que 
la détonation est arrêtée par des intercalaires de 2 

ou 3 cm de poussières de roche ou de charbon, sé­
parant deux cartouches consécutives. 

S'il est important que la détonation franchisse 
un certain intervalle d'air entre deux cartouches 
(bonne aptitude à la transmission de la détonation), 
il est tout aussi essentiel que la détonation complète 
de la charge soit assurée dans l'éventualité, vraisem­
blablement assez fréquente en chargement réel au 
fond de la mine, où de la matière solide compacte 
ou pulvérulente vient s'interposer entre deux car­
touches de la file ; en 1962, nous avons étudié cette 
question en effectuant de nombreux tirs en roche 
dans la galerie de Crachet ( voir « Annales des Mi­
nes de Belgique», n" 7-8 1963). 

C'est pour compléter nos connaissances sur ce 
point que nous avons effectués des tirs de labora­
toire dont voici le compte rendu. 

Chaque essai comporte un tir de 4 cartouches de 
Charbrite 418 (30 mm 0, 1 oo g) disposées en file. 
Un intercalaire cylindrique de 30 mm de diamètre 
et d'épaisseur déterminée est disposé dans la file, 
soit au milieu de la le cartouche, soit entre la 2• 

et la ";•. Au besoin, un cordeau détonant est en-

h L, 

%~1-~ c-
•--,~1..-

Fig. 3. 
Transmission de la détonation à travers un intercalaire sans 

confinement. 

ll22. Detonatie - overdraging doorheen een 
vreemde stof. 

11221. Vaste stof. 

ln 1962 met springstoHen van type IV uitg·evoerde 
schietproeven in het gesteente (zie activiteitsverslag 
over dit jaar - randnummer 1111) lieten veronder­
stellen dat de detonatie door tussenlagen van 2 of 
3 cm steen- of lwlenstof tussen twee opeenvolgende 
patronen stopgezet werd. 

Zo het van belang is dat de detonatie een zekere 
open ruimte tussen twee patronen overbrugt (gun­
stige detonatie-overdragingsgeschiktheid), is het 
even noodzakelijk dat de voUedige ontploffing' van 
de lading verzekerd wordt in het geval, dat bij het 
werkelijk laden in de ondergrond van mijnen waar­
schijnlijk vrij vaak voorkomt, dat een vaste stof, 
hetzij aaneengesloten, hetzij in poeder, tussen twee 
patronen van de rij komt te liggen ; in 1962, heb­
ben wij deze kwestie bestudeerd en in de galerij 
« Crachet » een groot aantal schietproeven in het 
gesteente uitgevo,erd (zie Annalen der Mijnen van 
Belgï.ë 1963, nummers 7 en 8). 

Üm onze kennis over dit punt uit te breiden. 
hebben wij schietproeven in het laboratorium uit­
gevoerd, die als vo.lgt verliepen. 

Bij elh proef worden vier op één rij geplaatste 
patronen Charbrite 418 (30 mm 0, 100 g) afge­
vuurd. Een cilindervormige tussenlaag van 30 mm 
doormeter en een hepaalde dikte wordt in de rij ge­
plaatst, hetzij in het midden van de tweede patroon, 
hetzij tussen de tweede en de derde. Desnoods 
wordt een slaglmord enkele centimeter diep in de 
laatste patroon gestoken ; het andere uiteinde van 
de slaglword wordt op een proefplaatje van lood of 
van aluminium bevestigd, dat ais de lading voHedig 
ontploft het spoor van de ontploffing van de slag­
koord zal dragen. Men heeft verschillende schikkin­
gen aangenomen. 

1. Lading in de vrije lucht, tussenlaag (i) in het 
midden van de tweede patroon (c) (fig. 3). 

li. Gedeeltelijk zijdelings ingesloten lading. De 
lweede patroon (c) met de tussenlaag (i) er 
middenin zit in een stalen buis (f) van 200 mm 

a 

13î1J=-~~w Er 
CJ b b 

Fig. 3. 

Detonatie-overdraging doorheen een vaste stof zonder 
insluiting. 

a : baguette de suspension - draaglat - b : cartouches entières - volledige patronen - c : cartouche coupée en deux - mid­
dendoor gesneden patroon - d: détonateur - slagpijpje - i : intercalaire d'épaisseur « e » placé entre les deux demi­

cartouches c - tussenlaag van dikte « e » tussen de twee halve patronen c geplaatst - h : ligatures - verbindingen 
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foncé de quelques centimètres dans la dernière· car­
touche et aboutit sur une plaque-témoin en alumi­
nium ou en plomb, qui, en cas d'explosion de toute 
la charge, conserve la trace de la détonation du 
cordeau. 

/h , 1 f 

dj Lb 
Fig. 4. 

Transmission de la détonattion à travers un intercalaire 
avec confinement partiel. 

X 31,4/41,7 of van 125 mm X 34/70, die 
aan de ontploffing weerstaat (fig. 4). 

III. Volledig zijdelings ingesloten lading. De 4 pa­
tronen (b) zitten in een buis (a) van 500 mm 
X 34,70, die aan de ontploffing weerstaat ; de 

, 0 ,.. a 
1 

~ 

Fig, 4. 
Detonatie-overdraging doorheen een vaste stof onder 

gedeeltelijke zijdelingse insluiting. 

a, b, c, d, i, h : cfr fig. 3' - f : tube d'acier - stalen buis 

. b l b 4+-- ,0 
' 1 

b b 

~ · •u ~ , / [ . . : • / '1 ~· 
·-:µ ,, , _ ,:;;#//~/: ., J,,0 , ~ , T7 

d ~ 
Fig. 5. 

Transmission de la détonation à travers un intercalaire 
avec confinement total en tube. 

i. ~ 
Fig. 5. 

Detonatie-overdraging doorheen een vaste stof onder volle­
dige zijdelingse insluiting in een buis. 

a: tube d'acier - stalen buis - b: cartouches entières - vo1ledige patronen - i: intercalaire d'épaisseur « e » - tussenlaag 
van dikte « e » - d : détonateur - slagpijpje 

On a opéré dans diverses dispositions : 

1. Charge à I' air libre, intercalaire (i) au milieu 

de la cartouche ( c) (fig. 3). 

II. Charge partiellement confinée latéralement. La 

deuxième cartouche (c), au milieu de laquelle 

se trouve l'intercalaire (i), est placée dans un 

tube d'acier Cf) résistant à I' explosion, de 

200 mm X 31,4/41,7 ou de 125 mm X 34/70 
(fig. 4). 

Ill. Charge totalement confinée latéralement. Les 

4 cartouches (b) sont introduites dans un tube 

(a) de 500 mm X 34/70, résistant à I'explo,­

sion; l'intercalaire (i) se trouve entre la 

deuxième et la troisième cartouche (fig. 5). 

IV. Charge totalement confinée. Les 4 cartouches 

(b) sont placées dans un mortier cylindri­

que ( d) foré de part en part ( diamètre nominal 

40 mm) entre un bourrage (c) d'argile bien tas­

sé de 15 cm de longueur du côté du détona­

teur et de 50 cm à l'extrémité opposée. L'inter­

calaire (i) se trouve entre la deuxième et la 
troisième cartouche (fig. 6). 

tussenlaag (i) zit tussen de tweede en de derde 
patroon (fig. s). 

IV. VoHedig ingesloten lading. De vier patronen 
(b) zitten in een doorboord cilindervormig mor­
tier (d) (nominale doormeter 40 mm) tussen 
een goed aangesloten kleiopstopping (e) van 
15 cm lengte aan de kant van het slagpijpje, en 
van 50 cm aan de andere kant. De tussenlaag 
(i) zit tussen de tweede en de derde patroon 
(fig. 6) . 

Fig. 6. 
Transmission de la détonation à travers un intercalaire 

avec confinement total en mortier. 
Detonatie-overdraging doorheen een vaste stof onder volle­

dige insluiting in een mortier. 
a: mortier d'acier - stalen mortier - b: cartouches - pa­
tronen - c: bourrage d'argile - kleiopstopping - d: dé­

tonateur - slagpijpje - i : intercalaire - tussenlaag 
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Les résultats sont donnés au tableau 4. De uitslagen zijn aangeduid in label 4. 

TABLEAU 4 

Disposition 
( voir texte) 

li 

HI 

IV 

Intercalaire 

Nature 

Argile comprimée 
Charbon fin tassé 
Sable gros tassé 

Rondelle d'acier 
id. 

Argile comprimé1; 
Charbon fin tassé 
Sable gros tassé 

Sable gros lassé 
id. 
id. 
id. 

Sable g'nis lassé 
id. 
id. 
id. 

Epaisseur 
mm 

11 

15 

20 

4,2 

5 
11 

15 

20 

20 

40 

40 
50 

50 
50 
40 

40 

Rêsultat 

Pas de transmission 

id. 
id. 

Trans1nission 
Pas de transmission 

id. 
id. 
id. 

Transmission 

id. 
id. 

Pas de transmission 

Pa:, de I ransmission 

id. 
id. 

Transmission 

TABEL 4 

1 
Tussenlaag 

Schikkingen ---~--

(zie tekst) 
Aard 

I Samengepersle !dei 
Aaneengesloten fijnt• Jwlen 
Aarwengesloten dik zand 

Il Stalen plaatje 
id. 

Sanlf'ngepersle k!ei 
Aan!'engesloten fij,w kole11 
Aane(0 ngeslot!'n dik zand 

111 Aaneengesioten dik zand 
id. 
id. 
id. 

IV Aail!'('ngeslolen dik zand 
id. 
id. 
ici. 

A l'examen de ce tableau, on constate que l'inter­
valle de transmission à travers un intercalaire solide 
ne dépasse pas 40 mm et que cette performance est 
obtenue en confinement latéral complet. 

1 

1 

1 

----------
Uitslagen 

Dikte mm 
1 

1 1 

1 

Geen owrdraging 

15 id. 
20 1 id. 

4,2 Overdraging 

5 Geen overdraging 
11 id. 
I') id. 
'JO id. 

1 Owrdraging 'JO 

1 
40 id. 

40 id. 

50 Geen ovt'rdraging 

50 Geen overdraging-

50 id. 

40 id. 

40 Overdraging 

Uit deze tabel blijkt dat de overdragingsafstand 
doorheen een vaste tussenlaag niet meer dan 40 mm 
hedraagt, en dat deze uitslag bekomen werd met een 
volledig zijdelings ingesloten lading. 
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11222. Intercalaire liquide. 

Nous avons également vérifié la transmission de 
la détonation d'un explosif à ions échangés à tra­
vers un inteI'calaire liquide, en prenant soin cette 
fois de mesurer la vitesse de détonation au moins 
dans la cartouche réceptrice. 

Dans un tube d'acier de diamètres 34./70 mm, la 
vitesse de détonation dans une file de cartouches 
de Charbrite 418 est généralement de· I' ordre de 
1500 m/s. 

Pour éhidier la transmission dans un intercalaire 
hydraulique, nous avons adopté le mode opératoire 
suivant: le tube d'acier de ·diamètres 34/70 mm est 
disposé verticalement sur un socle en acier. On y 
introduit successivement une cartouche de Char­
brite 418, une ampoule d'eau de 300 mm de lon­
gueur et une cartouche du même explosif ammcée 
d'un détonateur. Le tube est fermé vers le haut par 
un bourrage d'argile (fig. 7). 

8 
I.O 
+• 

- b 

/ 

Fig. 7. 
Transmission de la détonation à travers un intercalaire 

liquide. 
Detonatie-overdraging doorheen een vloeis.tof. 

a: tube d'acier - stalen buis - b: socle d'acier - stalen 
voetstuk - c : 1 cartouche initiatrice - 1 . ontstekingspatroon 
- (Charbrite 418-100 g) - d: 1 ampoule d'eau - 1 water­
ampul - e: 1 cartouche réceptrice (Charbrite 418-100 g) 
- 1 ontstekingspatroon - f : bourrage argile 50 mm -
kleiopstopping 50 mm - g : détonateurs avec cordeau déto­
nant pour mesure de la vitesse de détonation - slagpijpjes 
met slagkoord voor het meten van de detonatiesnelheid -

h: détonateur d'amorçage - aanzetslagpijpje 

La mesure de la vitesse de détonation par la mé­
thode Dautriche dans la cartouche inférieure (récep-

11222. Vloeistof. 

Wij hehben ook de detonatie-overdraging van een 
springstof met ionenuitwisseling doorheen een vloei­
stof onderzocht ; bovendien hebben wij ditmaal de 
detonatiesneiheid, in de ontvangstpatroon althans, 
gemeten. 

In een stalen buis van 34/70 mm doormeter is de 
detonatiesnelheid in een rij Charbrite 418-patronen 
gewoonlijk ongeveer 1500 m/sec. 

Üm de overdraging doorheen een vloeistof te be­
studeren, zijn wij ais volgt te werk gegaan : de sta­
Ien buis met doormeters van 34/70 mm wordt lood­
recht op een stalen voetstuk geplaatst. Men steekt 
er achtereenvolgens een patroon Charhrite 418 in, 
een 300 mm lange ampul water en een patroon van 
dezelfde springstof, maar voorzien van een slag­
pijpje. De buis wordt aan de bovenkant gesloten 
met een kleiopstopping (zie figuur 7). 

De detonatiesnelheid in de onderste patroon (ont­
vangstpatroon), vol gens de methode van Dautriche 
gemeten, hedroeg voor tien schietproeven : 1489, 
1507, 1507, 1516, 1490, 1470, 1460, 1490, 1535 en 
1480 rn/sec, wat een gemiddelde van 1494 m/sec 
opleverl. 

Deze proeven tonen aan dat de detonatie-over­
draging doorheen een vloeistof onder insluiting zon­
der snelheidsverlies kan geheuren. 

113. Deflagratie. 

Wij hehben vroeger vastgesteld dat een vermin­
dering van de detonatiegeschiktheid bij de spring­
stoffen van type IV aanleiding kon geven tot uitbla­
zers met uitwerping van stukjes springstof, en mis­
schien een deflagratie kon hegunstigen. Dit laatste 
verschijnsel doet zich trouwens vrij gemakkelijk 
voor wanneer in de patronenrij een tamelijk lange 
vrije tussenruimte bestaat en de opstopping enige 
tijd weerstaat aan de druk van de gassen van de 
slagpatroon en van de nadien ontpfo.fte patronen. 

Aangezien de detonatie-overdrag·ingsgeschiktheid 
van de springstoHen met ionenuitwisseling onder 
sterke insluiting geplaatst minder dan 1 decimeter 
bedraagt, kan men zich afvrag·en of, wanneer de af­
stand tussen twee patronen groter is, het niet-deto­
nerend gedeelte van de lading geen hijzonder gevaar 
voor ontvlamming van mijngas door deflagratie zo~ 
.kunnen teweghrengen, wanneer de opstopping zwak 
is of wanneer er geen opstopping is. 

Üm deze vraag te kunnen beantwoo-rden, hehben 
wij in een mortier met cilindervormig gat de vol­
gende schietproeven met verse springstoffen in pa­
tronen van 100 g en met een doormeter van 30 mm 
gedaan. 
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trice) a donné, uu cours de dix tirs, les valeurs suc­
cessives suivantes: 1489, 1507, 1507, 1516, 1490. 
1470, 1460, 1490, 1535 et 1480 m/s, la moyenne 
s'établissant à 1494 m/s. 

Ces essais indiquent que la transmission de la 
détonation, sous confinement à travt'rs un interca­
laire hydraulique, peut se faire sans perte de vi­
tesse. 

113. Déflagration. 

Nous avons constaté antérieurement qu'une di­
minution de l'aptitude à la détonation des explo­
sifs du type IV pouvait occasionner des coup,s de 
mines débourrant avec projections de particules 
d'tc·xplosif, et, peut-être, créer des conditions favora­
bles à la déflagration. Ce dernier phénomène esl 
d'ailleurs déclenché assez facilement lorsqu'il existe. 
dans la file de cartouches. un intervalle libre d'assez 
grande longueur et que le bourrage résiste pendant 
un certain temps à la pression des gaz de la cartou­
che-amorce et des cartouches qui ont détoné à sa 
suite. 

Etant donné que l'aptitude à la transm i.ssion de 
la détonation des explosifs à ions échangés. placés 
en confinement fort, reste inférieure au décimètœ, 
on peut se demander si. lorsque l'inten1alle entre 
deux cartouches dépasse ce seuil. la partie de la 
charge qui ne détone pas n'est pas susceptible d'en­
gendrer un risquf' spécial d'inflammation de grisou 
par déflagration lorsque le bourrage est faible ou 
lorsqu' il n'y a pas de bourrage. 

C'est afin de pouvoir répondre à cettt' (fut'stion 
que nous avons effoctué !t's tirs suivants en mortier 
à f ournf'au cylindrique. au moyen d'explosif frais en 
cartouches dt' 1 oo g et de 30 mm de diamètre. 

Les dispositions adoptées ont été les. suivantes : 

a) En fourneau de 600 mm de longueur et 32 mm 
de diamètre. Unt' cartouche réceptrice est dispo­
sée au fond du fourneau et deux cartouches ini­
tiatrice3, amorcées antérieurement. sont placées 
à la distance D de la cartouche réceptrice. 

b) En fourneau de 1900 mm de longueur et 35 mm 
de diamètre. Deux cartouches réceptrices sont 
disposées au fond du fourneau et les deux car­
touches initiatrices sont amorcées antérieure­
ment et placées comme en (a) à la distance D 
du groupe de cartouches réceptrices. 

c) En fourneau de 1900 mm de longueur et 35 mm 
de diamètre, mais les 2 cartouchPs initiatrices 
sont au fond du fourneau et les cartouches ré­
ceptrict's à la distance D des premières. L' amor­
çage est donc postérieur dans ce cas. 

Le fourneau du mortier débouche dans la cham­
bre d'explosion de la galerie d'essais des explosifs, 
en atmosphère grisouteust' inflammable. Les résul­
tats obtenus sont donnés au tableau 5. 

---

De proeven gebeurden ais volgt : 

a) In een gat van 600 mm lengte en 32 mm door­
meter. Een ontvangstpatroon wordt achteraan in 
het gat geplaatst en twee slagpatronen met lwt 
slagpijpje vooraan op een afstand D van de ont­
vangstpatroon. 

h) In een gat van 1900 mm lengte en 35 mm door­
meter. Twee ontvangstpatronen worden achter­
aan in het gat geplaatst en twee slagpatronen 
met het slagpijpje vooraan zoals in a) op een af­
stand D van de ontvangstpatronen. 

c) ln een gal van 1900 mm lengte en 35 mm door­
m<'ter. Maar de twee slagpatronen zitten achter­
aan in het gat en de twee ontvangstpatronen op 
een afstand D van de eerste. 

In dit geval gebt'llrt de ontsteking dus langs acli­
lf'I'. 

Het gat van het mortier mondt uit in dt' ontplof­
Fingskamer van de pro(•fgalerij in een ontvlambaar 
mijngashoudend mengsel. De bekomen uitslagen 
zijn aungeduid in label 5. 

TABEL 5 

1 Aantal schoten 1 
Schikking 1 Kleiop- Afstand 

( zie stopping 

in ~m Arionite / Charbrite I 
llitslagen 

tekst) lengte 
in cm 418 

1 --
a g<"PTl lO 20 10 Geen 

ontvlam-
ming 

get'll 15 10 JO id. 
geen 20 10 10 id. 
10 cm 10 20 10 id. 
10cm 15 10 10 id. 

h 10cm '1.0 20 20 id. 
C geen 20 10 JO id. 

10 cm 20 10 10 id. 

Uit deze 200 onder verschillende omstandigheden 
uitgevoerde schoten die geen enkele ontvlamming 
vnoorzaakt hehben, moet worden afgeleid dat. wal 
het gebruik van rroed bewaarde springstoffen met 
ionenuitwisseling betreft. schietproeven in één enhJ 
mijngat met een lichte opJtopping of zonder opstop­
ping uitgevoerd, niet toelaten een bijzonder gevaar 
voor deflagratie met om het even welke schikking 
van de lading in het licht te stellen, wat de bevin­
dingen van het fysisch-chemisch laboratorium be­
vestigt. 
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Dispo~ 

sition 

(voir 

texte) 

a 

b 
C 

TABLEAU 5 

1 

Nombre de tirs 
Bourrage Intervalle 

d'argile D 1 
longueur en cm A rionite Charbrite 
en c:m 

1 
'418 

néant 10 20 10 

néant 15 10 10 

néant 20 10 10 

10 cm 10 20 10 

10 cm 15 10 10 

10 cm 20 20 20 

néant 20 10 10 

10 cm 20 10 10 

Résultats 

Pas d'in­
flam-

mation 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

De ces 200 tirs effectués dans différentes, condi­
tions, qui n'ont donné aucune inflammation, il faut 
conclure qu'avec l'explosif à ions échangés utilisé 
en bon état de conservation, le tir en fourneau uni­
que avec bourrage léger ou sans bourrag-e ne permet 
pas de déceler de risque spécial de déflagration 
quelle que soit la disposition de la charge, ce qui 
confirme les constatations faites au laboratoire de 
physicO'-chimie. 

114. Conditionnement des explosifs 
à ions échangés en vue du magasinage. 

Pour conserver au mieux toutes ses qualités pen­
dant le temps qui s'écoule entre sa fabrication et son 
utilisation, l'explosif à ions échangés tout particu­
lièrement doit être bien protégé contre l'humidité. 
Ce résultat semble pouvoir être obtenu en enfer­
mant les cartouches, soit par bottes de 25 dans des 
sacs en matière plastique, soit par files de 25 égale­
ment dans des tubes de même matière, avant de fo·s 
introduire dans les boîtes de carton traditionnelles. 

1141. Emballage des cartouches en sacs de 
matière plastique. 

Ce mode d'emballage, ·déjà adopté par les firmes 
Poudreries Réunies de Belgique et Cooppal, a été 
soumis aux essais comparatifs suivants. 

Le 26-7-1963 est prélevé au dépôt de vente de 
Châtelet un échantillon de Charbrite 418 fabriqué 
à Baelen le 28-0-1963. Il est réparti en 4 lots sous 
les emballages ci-après : 

A. 100 cartouches en 4 boîtes d'origine, dont cha­
cune est constituée de la façorn suivante. Une 
botte de 25 cartouches est contenue dans un sac 
en matière plastique ligaturé et celui-ci est placé 
dans la boîte en carton habituelle, elle-même 
enveloppée d'un papier paraffiné. 

B. 100 cartouches en 4 boîtes de contenu identique 
à celles décrites en A, mais dont on a enlevé le 
papier extérieur paraffiné. 

114. Conditionering van springstoffen 
met ionenuitwisseling met het oog 

op de bewaring ervan, 

Üm na de f abricage al hun eigenschappen zo 
goed mogelijk te behouden, moeten springstoHen 
met ionenuitwisseling vooral goed teg·en vochtigheid 
beschermd worden. Dat schijnt te kunnen gebeuren 
door de patronen hetzij in bussels van 25 in plas­
tiekzakken, hetzij in rijen van eveneens 25 in p,las­
tiekslangen te stoppen, alvorens ze in de gebruike­
l ijke kartonnen dozen worden verpakt. 

1141. Verpakking van patronen in plastiek­
zakjes. 

Deze wijze van verpakking wordt reeds toegepast 
bij de firma' s « Poudreries Réunies de Belgique » 
en « Co op pal & C' ». Zij heef t de volgende verge­
lijkende proeven doorstaan. 

Üp 26-7-63 wordt in het verkoopmagazijn te 
Châtelet een monster van Charbrite 418 genomen, 
dat op 28-6-63 te Balen vervaardigd .werd. 

Het wordt in vier part-ijen onder de volgende ver­
pakkingen verdeeld : 

A. 100 patronen in 4 f abrieksdozen. ledere doos be­
vat 25 patronen die in een dichtgebonden plas­
tiekzak in de gewone kartonnen doos zitten, die 
zelf in geparaffineerd papier is gewikkeld. 

B. 100 patronen in 4 dozen met dezelfde inhoud 
ais in A. maar waarvan het geparaffineerd pa­
pier verwijderd werd. 

C. 100 patronen in kartonnen dozen zonder plas­
tiekzak in, maar met gP.para:ffineerd papier rond. 

D. 100 patronen in kartonnen do,zen zonder plas­
tiekzak in en zonder geparaffineerd papier rond. 

Üm de praktische waarde van deze studie te ver­
hogen, wordt alles op 27-7-63 in de springstoffen­
bewaarplaats van een kolenmijn in de Borinage ge­
plaatst. 

Iedere maand worden van elke partij enkele pa­
tronen genomen ; men bepaalt het vochtgehalte en 
vanaf 25-9-63 meet men met een megohmmeter van 
500 V de elektrische weerstand van een p·atroon 
tussen twee koperen schijven, die aan de uiteinden 
tegen de springsto:f aangebracht wo,rden. 

De uitslagen zijn aangeduid in tabel 6. 
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TAB.LEAU 6 

Humidité en % et résistance en Mn 

D ate des analyses 
Lot A 

1 

Lot B Lot C Lot D 

-

0,08 à 0, 1 1 0.08 à 0,1 
1 

o.o8 à 0,1 0.08 à 0.1 

0.08 à 0.1 1 0,12 à 0,14 
1 

0,40 
1 

0,44 

26- ï -1961 

27-8-1963 

25-9-1o61 0,14 à 0,16 0,38 o.68 à 0,70 0.85 à o,86 
Fi Mn 10 Mn s Mn 6 Mn 

1 

0.20 à 0.22 

1 

0.58 à 0,60 1 0.76 à 0.78 0.92 à 0,94 

40 Mn .35 Mn 10 Mn 10 Mn 
28-10-1963 

0,26 à 0,28 o .66 à o.68 1 0.78 à 0.80 0 .98 à 1 
40 Mn 55 Mn 1 15 Mn 15 Mn 

28-11-1963 

TABEL 6 

Vochtgehalte ( % ) en weerstand in M n 
Datum van de 

ontladingen 
Partij A 

1 

Partij B Partij C 
1 

Partij D 

1 

26-7-1963 

27- 8-1963 

25-9-1963 

0.08 à o. l 0.08 à o. 1 0.08 à 0 ,1 1 0.08 à o . l 

0,08 à 0,1 0,12 à 0 ,14 0,40 1 0,44 

0,14 à 0,16 0,38 1 o.68 à 0,70 i 0.85 à o.86 
15 Mn 1 10 Mn s Mn 1 6 Mn 

28-10-1963 0.20 à 0,22 0,58 à 0,60 0.76 à 0.78 0.92 à 0,94 
40 Mn 1 

35 Mn 10 Mn 10 Mn 1 

28-11-1963 0,26 à 0,28 

1 

o.66 à o,68 0 ,78 à 0 ,80 o,g8 à 1 

40 Mn 55 Mn 15 Mn 15 Mn 

C. 1 oo cartouches en boîtes de carton, sans sac 
plastique intérieur mais avec papier extérieur 
paraffiné. 

D. 100 cartouches en boîtes de carton, sans sac 
plastique intérieur e t sans papier extérieur paraf­
finé. 

Pour donner plus de valeur pratique à cette étude. 
le tout est déposé le 27-7-1963 dans le dépôt d'ex­
plosif d'une mine du Borinage. 

Tous les mois, on prélève quelques cartouches 
dans chaque lot, on dose l'humidité et, à partir du 
25-9-1963, on mesure au moyen d'un mégohmmètre 
à 500 V la résistance électrique d'une cartouche en­
tre deux disques de cuivre appliqués à ses extré­
mités contre I' explosif. 

T .es résultats sont donnés au tableaII 6. 

Uit deze tabel blijkt dat het vochtgehalte gelei­
delijk toeneemt naarmate de springstof ouder wordt. 

- Deze toename blijkt niet overdreven te zijn in­
dien de patronen volgens het procédé A verpakt 
zijn ( dichtgebonden plastiekzak in een karton­
n en doos die in geparaffineerd inpakpapier ge­
wikkeld is). 

Ook met de verpakking B (zoals A. maar zonder 
geparaffineerd inpakpapier rond de doos) blijkl 
de toename tot einde septemher, toen de spring­
stof drie maanden oud was, niet overdreven te 
zijn. 

Bovendien blijkt dat de patronen in de andere 

gevallen niet voldoende beschermd zijn tegen de 
vochtigheid van de Jucht. 
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A I' examen de ce tableau, on constate un accrois­
sement progressif du taux d'humidité avec l'âge de 
l'explosif. 

II apparaît que : 

- cet accroissement est suffisamment limité si les 
cartouches sont emballées suivant le procédé A 
(sac intérieur plastique ligaturé, placé dans une 
boîte en carton enveloppée dans un papier exté­
rieur d'emballage paraffiné) ; 

qu'il n'est pas encore exagéré avec l'emballage B 
(analogue à A, mais sans papier extérieur paraf­
finé) jusqu'à la fin du mois de septembre, date 
à laqueile I' explosif est âgé de 3 mois ; 

que dans les autres cas, les cartouches ne sont 
pas suffisamment protégées contre l'humidité 
atmosphérique. 

Quant à la résistance électrique des cartouches, 
les résultats de'S premières mesures (25-9-1963) lais­
saient prévoir l'existence d'une relation étroite entre 
la teneur en humidité et la résistance électrique. 
Cela ne s'est pas confirmé par la suite. On constate 
notamment que la résistance électrique augmente 
avec l'âge, alors qu'étant donné I' accroissement de 
la teneur en humidité, on s'attend à une diminution 
de cette résistance. Cela provient vraisemblablement 
des modifications qui se produisent dans la texture 
et la grosseur des cristaux au fur et à mesure que 
le produit vieillit. 

Nous comptons cependant poursuivre cette étude 
qui. dans le principe, paraît intéressante. 

1142. Emballage des cartouches dans un tube 
souple en matière plastique. 

Une autre méthode d' emballage des cartouches 
d'explosif consiste à les introduire en file dans un 
tube souple en plastique transparent, fermé à ses ex­
trémités. On laisse entre les cartouches un jeu suf­
fisant pour pouvoir replier le tube en accordéon et 
introduire ainsi le tout dans une boîte en carton 
normale. 

Au moment de I' emploi, le boutefeu coupe le 
tube à la longueur correspondant au nombre de 
cartouches devant constituer la charge du fourneau, 
amorce la première de ces cartouches, referme le 
tube et introduit la char~e ainsi préparée, en une 
seule fois dans le trou de mine. 

Ce type d'emballage doit diminuer considérable­
ment le risque de déflagration, car il améliore nette­
ment la conservation de l'explosif et il permet d' évi­
ter les vides et les intercalations de poussières entre 
les cartouches d'une même charge, ce qui est favo­
rable à la transmission de la détonation. De plus, 
il se prète bien au liage, sur son extrémité, des fils 
du détonateur de manière à empêcher I' extraction 
de celui-ci hors de la cartouche-amorce. 

Wat de elektrische w eerstand van de patronen 
betreft, lieten de eerste metingen (25-9-63) voŒ·zien 
dat tussen het vochtgehalte en de elektrische weer­
stand een nauw verband moest bestaan : de vol­
gende metingen hebben dat niet bevestigd. 

Men stelt namelijk vast dat de elektrische weer­
stand toeneemt naarmate de springstof ouder wordt, 
dan wanneer men zich wegens het toenemend vocht­
g-ehalte aan een daling van deze weerstand ver­
wacht. Dit is waarschijnlijk toe te schrijven aan 
wijzigingen die zich, naarmate de springstof ouder 
wordt, in de textuur en de dikte van de k.ristallen 
voordoen. 

Toch denken wij deze studie, die in beginsel inte­
ressant lijkt, voort te zetten. 

1142. Verpakking van patronen in soepele 
plastiekslangen. 

Een andere verpakkingsmethode bestaat hierin 
dat de spring'stofpatronen in een rij in een soepele 
slag van doorschijnend plastiek geschoven worden, 
die aan de uiteinden gesloten wordt. T ussen de pa­
tronen wordt een voldoende speling gelaten om de 
slang in zigzag te kunnen plooien en ze aldus in 
een normale kartonnen doos te kunnen stoppen. 

Op het ogenblik van het gehruik snijdt de schiet­
meester een eind van de slang dat overeenstemt met 
het aantal patronen die ais lading van het mijng'at 
zullen gebruikt worden, zet de eerste patroon aan, 
sluit de slang opnieuw en stopt de aldus klaarge­
maakte lading in éénmaal in het mijngat. 

Deze wijze van verpakking moet de kans op de­
flagratie aanzienlijk doen afnemen, want de spring­
stof hlijft beter bewaard en leegten of stofmassa' s 
tussen de patronen van éénzelfde lading worden ver­
meden, wat de detonatie-overdraging in de hand 
werkt. Bovendien kunnen de draden van het slag­
pijpje goed rond het uiteinde van de slang g·ebonden 
worden, zodat het slagpijpje niet uit de slagpatroon 
kan worden getrokken. 

1 1421. Studie van het gevaar verbonden aan 
ladingen statische elektriciteit (*). 

Maar een plastiekslang kan tijdens het hanterev 
van de patronen v66r het laden van de mijn met 
elektriciteit geladen worden en men kan zich afvra­
gen of zulke ladingen statische elektriciteit aan de 
oppervlakte ontstaan het slagpijpje van de slag­
patroon onder bepaalde omstandigheden niet ontij­
dig zouden kunnen doen afgaan of geen vonken zou-

(*) Deze studie werd verricht met de medewerking van 
hoofdingenieur M. Callut. 
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11421. Etwle au point de vue danger des charges 
d'électricité statique (*). 

Cependant, une gaine plastique peut, au cours 
des manipulations préalables au chargement de la 
mine, se charger d',électricité et l'on peut se deman­
der si des charges d'électricité statique ainsi déve­
loppées à sa surf ace ne sont pas capables, dans cer­
taines circonstances, de faire partir intempestive­
ment le détonateur de la cartouche-amorce, ou de 
provoquer des étincelles capables d'allumer le gri­
sou. 

Dans le but de pouvoir répondre à la première de 
ces deux questions. nous avons entrepris un travail 
portant sur trois points principaux : la détermina­
tion de I' énergie nécessaire pour faire partir un dé­
tonateur, l'étude des moyens de développer une teIIe 
0nergie par frottement sur une gaine plastique, et 
fa vérification des possibilités pratiques de libérer 
éventuellement cette énergie en un temps suffisam­
ment court pour faire partir un détonateur. 

Nous avons ensuite examiné le danger vis-à-vis 
du grisou. 

A. Risque de départ d'un détonateur. 

Energie nécessaire pour faire partir un détonateur. 

Pour déterminer cette énergie, on opère sur des 
inflammateurs. On charge un condensateur de ca­
pacité C à une tension déterminée V et on le dé­
charge dans un inflammateur faisant partie d'un 
circuit de résistance R. Pour une même capacité C, 
on recherche soit le minimum de V ou le maximum 
de R qui fait partir le détonateur et, pour ces va­
leurs, on calcule ensuite l'énergie par ohm de ré­
sistance du circuit. 

On peut disposer les choses pour que la décharge 
passe par le fil de pont ou bien traverse la matière 
de l'ïnflammateur. 

Décharge par 'le fil de pont. 

Sous basse tension, c'est-à -dire en opérant au 
moyen d'un condensateur de 10 p. F chargé à 100 V 
et en faisant varier la résistance du circuit de dé­
charge, on trouve que les inflammateurs de certains 

TABLEAU 7 

T ension en kV / 

Décharge 1 Dê:charge 
Capacité totale 

1 
par ohm 

en Jeu en mJ en mJ 
en µF 

1 1 1 
min. max. min. max. min. max. 

22 15 18 2,5 3,6 1,67 2,4 

65 9 11 2,6 3,9 1,73 2,6 

98 6 7,5 1,75 2,75 1, 17 1,83 

{ *) Cette étude a été faite en collaboration avec !'Ingé­
nieur en chef M. Callut. 

·--- --

den kunncn verwekken die het mijngas kunnen aan­
steken. 

Het werk dat wij verricht hebben om de eerste 
van deze twee vragen te beantwoorden, had betrek­
king op drie hoofdpunten : bepaling van de nodige 
<'nergie om een slagpijpje te doen afgaan, studie van 
de middelen om een dergelijke erengie door wrijging 
op een plastieken omhulsel te ontwikkelen, en on­
derzoek van de praktische mogelijkheden om die 
energie eventueel te verwekken in een tijdspanne die 
kort genoeg is om een slagpijpje te doen afgaan. 

Vervolgens lwbben wij het gevaar t.a.v. mijngas 
ondPrzocht. 

A. De kans ciat een slagpijpje a{gaat. 

Nodige energie om een slagpijpje te doen a{gaan. 

Om deze energie te bepalen werkt men op ontste­
kers. Men laadt een condensator met een capaciteit 
C op een bepaalde spanning V en ontlaadt hem in 
een ontsteker die opgenomen is in een kring met een 
weerstand R. Voor éénzelfde capaciteit C zoekt men 
de kleinste spanning V of de hoogste weerstand R 
die het slagpijpje doet afgaan en voor die waarden 
berekent men daarna de energie per ohm wet>rstand 
van de kring. 

Men kan de zaken zo schikken dat de ontlading 
langs de brugdraad plaatst heeft, ofwel doorheen de 
stof van de ontsteker. 

Ontlading langs de brugdraad. 

Op laagspanning, d .w.z. ais men werkt met een 
condensator van 10 p. F die op 100 V geladen is en 
men de weerstand van de ontladingskring doet ver­
anderen, ontdekt men dat ontstekers van bepaalde 
types afgaan voor een energie gaande van 1 , 15 tot 
1,74 millijoule per ohm. 

Op hoogspanning, d.w.z. ais men werkt met 
Leidse flessen ais condensators en met een machine 
van Wimshurst om deze te laden, bekomt mE>n de 
uits!agen die in tabel 7 aangeduid zijn. 

TABEL 7 

Totale Ontlading 
Aanwe:zige Spanning in kV ontlading per ohm 

capaciteit in mJ in mJ 
in µF 

min. 
1 

max. min. 
1 

max. min. 
1 

max. 

22 15 18 2,5 3,6 1,67 2,4 

65 9 11 2.6 3,9 1,73 2.6 

98 6 7,5 1,75 2,75 1, 17 1,83 
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types partent pour une énergie comprise entre 1, 15 

et 1,74 millijoule par ohm. 
Sous haute tension, c'est-à-dire en opérant au 

moyen de bouteilles de Leyde, comme condensa­
teurs, et d'une m~chine de Wimshurst, pour les 
charger, on obtient les résultats donnés au ta­
bleau 7. 

A I' examen de ce tableau, il semble que l'énergie 
nécessaire pour initier ces inflammateurs soit plus 
grande quand la tension dépasse 10.000 V. En des­
sous de 10.000 V par contre, on retrouve les valeurs 
observées en opérant à 100 V. 

Décharge à travers la matière die l'infl,ammateur. 

Ce mode de décharge implique évidemment l'uti­
lisation d 'une haute tension. 

La matière de l'inflammateur est dénu<lée sur une 
surface de 1 à 2 mm2 par enlèvement d'un frag­
ment de la pellicule de vernis ,et mise en contact 
avec une plaque métallique reliée à l'un des pôles 
du ,condensateur, tandis que les fils de l'inflamma-

. teur sont connectés à l'autre pôle. La décharg·e passe 
ainsi dans la matière de l'inflammateur, laquelle 
n'est pas conductrice. 

Il y a lieu de remarquer que, si le vernis isoiant 
recouvrant la matière de l'inflammateur est intact, 
on obtient, en opérant dans les mêmes conditions, 
une étincelle qui glisse à la surf ace de la pilule et 
n'a aucune action sur celle-ci. 

II n'est plus possible ici de calculer l'énergie effec­
tivement dépensée dans la matière de l'inflamm.a­
teur. Nous avons relevé simplement le minimum de 
l'énergie disponible nécessaire, correspondant à la 
charge sous 2000 V d'une bouteille de Leyde de 
65 pF, soit 0,13 millijoule. Cette valeur est beau­
coup plus faible que dans le cas précédent où la 
décharge passait par le fil de pont. 

A remarquer que ce type de décharge n'est pas à 
envisager dans la pratique. Il faut en eHet que le 
vernis de l'inflammateur manque ou soit écaillé, ce 
que nous n'avons jamais constaté et que la partie 
non vm-nie soit en contact direct avec le tube du 
détonateur. 

1 ( 

2 3 

A -160 

:+ ......... + I 
, _±_____t_______ • + 1 

4 

Fig. 8. 

.__ 
1 
1 + + 
1 -

+ + 

-- -

Volgens deze tabel schijnt de vereiste energie om 
deze ontstekers te doen afgaan groter te zijn ais de 
spanning meer dan 10.000 V bedraagt. Üp minder 
dan 10.000 V daarentegen bekomt men dezelfde 
waarden ais op 100 V. 

Ontlading doorheen de stof van de ontsteker. 

Voor deze wijze van ontlading moet natuurlijk 
hoogspanning gebruikt worden. 

De stof van de ontsteker wo,rdt door verwijdering 
van een stukje van de vernislaag over een opper­
vlakte van een of twee mm2 ontbloot en in aanraking 
gebracht met een metalen plaat die met een van de 
polen van de condensator verbonden is, terwijl de 
draden van de ontsteker met de andere pool verbon­
den zijn. Zodoende gaat de ontlading in de sto,f 
van de ontsteker, die niet geleidend is. 

Er dient opg·emerkt dat, ais men onder dezelfde 
omstandigheden werkt en de isolerende vernislaag 
rond de stof van de ontsteker ongeschonden is, een 
vonk ontstaat die over de oppervlakte van de pi) 
glijdt zonder verder gevolg. 

Wij kunnen hier de energie niet berekenen die 
in de stof van de ontsteker daadwerkelijk wordt 
verbruikt. Wij hebben enkel de minimum vereiste 
beschikbare energie opgetekend. die overeenstemt 
met een op 2oo'~ V geladen Leidse fies van 65 pF : 
d. i. o. 13 millijoule. Deze waarde is veel kleiner dan 
in het voorgaande geval, toen de ontlading langs de 
brugdraad plaats had. 

Er zij opgemerkt dat dit soort ontlading in de 
praktijk niet onder ogen hoeft genomen te worden. 
Het vernis van de ontsteker moet immers ontbreken 
of afgeschilferd zijn, iets wat wij nooit vastgesteid 
hebben, en het vernisloze gedeelte moet de buis van 
h et slagpijpje rechtstreeks raken. 

Beschikbare energie die door wrijving op .een plas­
tiekslang kan ontstaan. 

Wij hebben gewerkt volgens de schikking aange­
duid in figuur 8. 

B 

+ : J +500. 1 
+ + 1 

1 i - - - - - -
1 

iÏ!ai 
+ + 5 + + + + 1 

1 

~ 

Fig. 8. 
Charges d'électricité statique sur gaine plastique. Ladingen statische elektriciteit op een plastiekslang. 

1 : tube en plexiglas - buis van plexiglas - 2: feuille d'aluminium enroulée autour du tube en plexiglas - rond de buis van 
plexiglas gerold aluminiumblad - 3: gaine en matière plastique ~ plastiekslang - 4: feuille d'aluminium enroulée autour 
de la gaine 3 - rond slang 3 gerold aluminiumblad - 5 : partie de la gaine frottée par l'expérimentateur - gedeelte van de 

slang waarop de experimentator wrijft - 6 : voltmètre électrostatique - elektros.tatische voltmeter 
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Energie disponible poWJant être développée pal' 
/l'ottement sur une gaine plastique. 

On a opéré suivant la disposition de la figure 8. 

Les feuilles d'aluminium 2 et 4 représentent la 
première, la colonne d'explosifs supposée conduc­
tri~e et d'un seul tenant et la seconde, la main du 
bputefeu lui-même, en bon contact avec la terre. 
Si des charges ( +) sont développées par frottement 
sur la gaine plastique en B. elles vont attirer des 
charges (-) dans leur voisinage et ainsi charger le 
condensateur A comme indiqué. Et le voltmètre 
électrostatique mesure la différence de potentiel en­
tre le-s électrodes de ce condensateur. Il représente 
aussi une situation dans laquelie le détonateur 
d'amorçage peut se trouver: dans ce cas, le conden­
sateur A se décharge à travers le détonateur. 

Les essais ont été conduits en utilisant 

une gaine en polyéthylène souple de 33 mm de 
diamètre et de o. t mm d'épaisseur ; 

une gaine en P.V.C. souple de 30 mm de dia­
mètre et de O;l mm d'épaisseur. 

La capacité du condensateur A a été dans le pre­
mier cas de 700 pF et dans le second de 820 pF. 

La meilleure façon d'opérer consiste à frotter 
énergiquement la gaine sur la partie B au moyen 
d'un chiffon présentant des aptitudes particulières 
à développer des charges électriques, à décharg'er ce 
chiffon en le frottant sur un corps conducteur relié 
au sol et à rt'commencer plusieurs fois consécutive­
ment. 

Une passe provoque ainsi une augmentation de 
potentiel de l'armature de 200 à 350 V. On arrive 
a.in.si normalement en 3 passes à 600-700 V et les 
suivantes ne paraissent plus en général devoir aug­
menter la tension. Deux fois cependant, on a obtenu 

successivement 200 V - 300 V - 500 V - 850 V et 
1200 V. puis la tension est retombée à 850 V sans 
qu'on puisse encore l'augmenter. 

A remarquer qu'on opérait dans une atmosphère 

à 42 % d'humidité relative. 

On a tenté de monter au-dessus de 1200 V en 
chargeant le condensateur B au moyen d'un géné­
rateur de tension. On a toujours obtenu le perce­
ment de la gaine vers 1200 V en opérant avec 6 con­

densateurs différents. 

On a donc fait apparaître dt' cel lt'. façon une 
quantité d'électricité 

Q = CV = 800 X 10- 1" F X 1200 V 
960 X 10-11 Cb 

t>I une énergie 

cv2 800 X 10-12 X 1200:! 

w = 0,576 mJ 
2 2 

c'est-à-dire une é,wrgit• insuHisanlt' pour f'airt> parlir 

un détonakur. 

De aluminiumbladen 2 en 4 stellen onderschei­
denlijk de springstofkolom, die verondersteld wordt 
geleidend en uit één stuk te zijn, en de hand van 
de schietmeester zelf, in goed contact met de aarde, 
voor. Wanneer door wrijving op de plastiekslang in 
B. ( +) ladingen ontstaan, dan zullen deze (-) 
ladingen in hun nabijheid aantrekken en zo de con­
densator A laden zoals aangeduid is. 

De elektrostatische voltmeter meet het potentiaal­
verschil tussen de elektroden van deze condensator. 
Hij stelt ook een toestand voor waarin het slagpijpje 
zich kan bevinden : in dat geval ontlaadl de con­
densator zich doorheen het slagpijpje. 

Bij deze proeven worden gebruikt : 

een slang van soepel polyethyleen van 33 mm 

doormeter en o. 1 mm dikte ; 

een slang van soepel P.V.C. van 30 mm door­

meter en 0.2 mm dikk. 

De condensator A had een capaciteit van 700 pF 
in het eerste geval en van 820 pF in het tweede. 

De heste manier van werken bestaat erin met een 
lap die bijzonder goed elektrische ladingen opwekt, 
krachtig op het g·edeelte B van de slang te wrijven, 
deze lap te ontladen door hem op een met de grond 
verbondend geleidend lichaam te wrijven en deze 
bewerking verscheidene malen na elkaar te her­

halen. 

Eén wrijfbeurt doet het potentiaal van de inrich­

ting aldus 200 à 350 V stijgen. Na 3 wrijfbeurten 
bereikt men zo normaal 600-700 V ; de volgende 
schijnen meestal de spanning niet meer te verhogen. 
T weemaal heeft men nochtans achtereenvolgens 

200 V - 300 V - 500 V - 850 V en 1200 V bereikt. 
daarna is de spanning opnieuw to,t 850 V gedaalrl 
zonder dat men ze nog heeft kunnen opdrijvPn. 

Er zij opgemerkt dat men in een midden met PPn 
betrekkelijke vochtigheid van 42 % werkte. 

Men heef t gepoogd de spanning op meer dan 
1200 V le brengen door de condensator D door mid­
del van een spanningsgenerator te laden. Men heeft 
6 verschillende condensatoren gebruikt, maar tel­
kens werd het omhulsel ornstreeks 1200 V doorg"e­
slagen. 

Zo IH·efi men et>n hoevelheid eleklricileil· doen 

onlstaan : 

Q - CV - 800 X 10 1.:! F X 1 200 V 
9ûo X 10 Il Ch 

en e1•n t•nerg"ie 

cv2 800 X w·l:! X 12002 

\V = O,'j7Ô mJ 
2 2 

d.w.z. nid g1•no1•g- orn Pt'n slagpijpje lt> rlrwn afgaan. 



Juillet-août 1964 Rapport sur les tt"avaux de 1963 de l'Institut National des Mines 949 

Remarquons cependant que, si la gaine ne per­
çait pas, la tension et l'énergie obtenues pourraient 
être vraisemblablement beaucoup plus élevées. 

On a également opéré d'une manière plus proche 
de la réalité. En effet, la colonne d'explosif n'est 
pas continue ; ,c'est une file de cartouches. De plus, 
la q:mductibilité de l'explosif n'est pas à comparer 
à celle d'une feuille d'aluminium. 

Aussi a-t-on placé sous une première gaine iso­
lante deux cartouches de Charbrite, dans l'une des­
quelles on avait introduit une tige de laiton du 
gabarit d'un détonateur à retard n" 8 (fig. 9). Une 

d7 c - a , a , '-

~[ . f11 ,~--2-~ 
Fig. 9. 

Charges d'électricité statique sur gaine plastique 
(autre procédé) . 

Ladingen statische elektriciteit op een plastiekslang 
( ander procédé) . 

~ -

a : cartouches de Charbrite - Charbritpatronen - b : tige 
en laiton - geelkoperen staaf - c : première gaine plastique 
- eerste plastiekslang - d : deuxième gaine plastique -
tweede plastiekslang - e : voltmètre électrostatique - elek-

trostatische voltmeter 

deuxième gaine cylindrique en polyéthylène de 
0.05 mm d'épaisseur, particulièrement apte à déve­
lopper des charges d'électricité statique, a été pas­
sée sur le tout, la tige de laiton étant connectée à 
un voltmètre électrostatique. Ce.Jui-ci donne donc 
la tension de la tige de laiton par rapport à la terre, 
la capacité de cette tige combinée à celle du volt­
mètre étant de 30 pF environ. 

Le maximum de la tension qu'on a pu obtenir sur 
la tige en frottant la gaine extérieure a été de 5 kV. 
ce qui correspond à une quantité d'électricité de 
150 X 10-9 Ch et à une énergie de 0,375 mJ, du 
même ordre de grandeur que dans le cas précédent. 

Remarquons que cette dernière façon d'opérer est 
encore assez éloignée de la réalité, car le condensa­
teur formé par le voltmètre à plateaux n'existe pas 
dans la pratique. 

La capacité en jeu est beaucoup plus f aib.Ie et la 
lension développée par frottement n'est pas forcé­
ment plus élevée ; en effet, au cours des essa.is, cette 
tt-nsion doit dépendre assez peu de la capacité puis­
qu'on frotte et on recommence l'essai jusqu'à obte­
nir un maximum. L'énergie disponible sera donc 
heaucoup plus faible. 

Si une capacité d'une certaine impodance entre 
en ;eu. c'est par l'intermédiaire du corps du boute­
feu. comme dans le cas précédent. 

Possibilité pratique cle libérer l'énergie électrique 
développée par frottement. 

Suivant le schéma de la l'igure 8, le courant de 
décharge du condensateur A de 800 pF environ doit 
passer par lt> cor11's du houtefeu el p11rcourir loul au 

·--------- ------------------ -·· - ·--·-· ---

T och zij opgemerkt dat de bekomen spanning en 
energie waarschijnlijk veel groter zouden kunnen 
worden indien de slang niet werd doorgeslagen. 

Men heeft ook op een andere manier gewerkt diP 
de werkelijkheid dichter benadert. De springstof­
koiom is immers niet uit één stuk : het is een rij pa­
tronen. Ook is het geleidingsvermogen van de 
springstof niet le vergelijken met dat van N'n hlad 
aluminium. 

Onder een eerste isolerende slang heeft men twee 
Charbritepatronen geplaatst. en in één daarvan had 
men een geelko,p,eren staaf van de dikte van een tijd­
slagpijpje nr 8 gestopt (zie figuur 9). Ü"'er dit a.Iles 
werd een cilindervormige slang van polyethyleen 
van 0,5 mm dikte getrokken . dat bijzonder goed ge­
schikt is om ladingen statische elektriciteit op tt' 

wekken, terwijl de geelkoperen staaf met een elek­
lrostatische voltmeter verbonden werd. Deze laatstt' 
duidt dus de spanning van de geelkoperen staaf 
Lo.V. de aarde aan ; de capaciteit van de staaf en 
de voltmeter samen bedroeg ongeveer 30 pF. 

De hoogste sp,anning die men op de staaf heef 1 

kunnen bekomen door op het buitenste omhulsel 
le wrijven, bedroeg 5 kV. wat overeenstemt met een 
hoeveelheid elektrictteit van 150 X 10-u Ch en een 
energie van 0,375 mJ. wat nagenoeg even ve<:>I is 

als in het voorgaande geval. 

Deze laatste methode staat nog tamelijk ver van 
de werkelijkheid, want de condensator die df' volt­
meler met platen is. bestaat in de praktijk niet. 

De aanwezige capaciteit is veel kleiner en de door 
wrijving ontwikkelde spanning is niet noodzakelijk 
groter ; tijdens de proeven moet deze spanning· im­
mers in vrij geringe mate van de capaciteil afhan­
gen, aangezien men wrijft en herbegint lot hel maxi­
mum bereikt is. De beschikhare energie zal bijgf'­
volg veel kleiner zijn. 

Indien een vrij aanzienlijke capaciteit aanwt>Zig 
is, is het door lussenkomst van hel· lichaam van dt> 
schietmeester. zoals in het voorgaande geval. 

Praktische mogeÜ;kheid om de door wrijvit19 opfW· 

wekte elektrische energie vrii te maken. 

Volgens het schema van figuur 8 moel de ontla­
dingsstroom van condensator A van ong·eveer 
800 pF door het lichaam van de schietmeester stro­
men en ten minstt'C t>t'n gedePlte van de springstof­
kolom doorloµe,n om de kring in ht>I slagpijpjt> 11• 

sluiten. 

Het menseiijk lichaarn hee.ft een weerstand van 
len minste 1000 ohm en de springstof onder de meesl 
ongunslige omstandigheden nagenoeg 500 ohm. 

De ontladingskring hePfl hij,;ff'volg- en Wf't>rsland 

van lt>n minslt> l ')OO ohm. 
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moins une partie de la colonne d'explosif pour se 
fermer dans le détonateur. 

La résistance du corps humain est de 1000 ohms 
au moins et celle de l'explosif, dans les conditions 
les plus défavorables, de l'ordre de 500 ohms. 

Le circuit de décharge comprend donc une résis­
tance de 1500 ohms au moins. 

Pour obtenir une dissipation de t millijoule par 
ohm dans ce circuit, c'est-à-dire une énergie à peine 
suffisante pour faire partir le détonateur en suppo­
sant que la décharge traverse le fil de pont, il fau­
drait que la tension de charge du condensateur de 
800 pF soit d e 61.000 V, valeur tout à fait inacces­
sible. 

Bien que le cas d'une décharge à travers la ma­
tière de l'inflammateur soit éminemment improbable, 
nous avons chargé un condensateur de 840 p,F à 
différentes tensions et l'avons déchargé dans un 
circuit comprenant la matière d'un inf!ammateur 
et une résistance d e 1 500 ohms ou de 10.000 ohms. 
Nous avons ohtenu les résultats indiqués nu ta­
hlrnu .~. 

TABLEAU 8 

Nombre de dép.arts de l'inflammateur 
sur nombne d'essais . 

Tension d e charge en kV 1 . 2 3,.5 

Résistance de 1 .500 ohms o/ 14 0/14 

Ré-sistance de 10.000 ohms 

5 

4 / 14 

3/ 14 

Remarquons que la tension ne paraît devenir dan­
gereuse qu'au-delà de 3500 V , alors que dans des 
conditions éminemment favorables, on n'a pu ob­
tenir par frottement des tensions supérieures à 
1200 V. 

Il semble donc bien que les charges d 'électricité 
statique éventuellement développées sur les gaines 
plastiques servant à l'emballage de cartouches d'ex­
plosif sont incapables d e faire sauter le détonateur 
d'amorçage. Les spécialistes de la Station de Derne, 
en Allemagne, nous ont d'ailleurs dérlAré être ar­
rivés à la même conclusion. 

B. Risque d'inflammation du grisou par étincelles. 

Dans les cas examinés ci-dessus où l'on a obtenu 
1200 V sur une capacité de 800 pF et 5 k V sur 
30 pF, il semble bien qu'il n'y ait pas de danger 
d'inflammation du grisou par étincelles, comme on 
peut le constater en extrapolant la courbe caracté­
ristique d'inflammation. du méthane par décharge 
de condensateur. 

Cependant, au cours du travail, il se peut qu'un 
aide-boutefeu, muni de chaussures à semelles iso­
lantes, prenne les gaines une par une, les frotte dans 
ses mains et les passe au boutdeu. Chaque fois 
qu'il frotte une gaine, il prend une certaine charge 

Üm in deze kring een opname van 1 millijoule per 
ohm te bekomen, d.i . een energie die amper vo.Jstaat 
om het slagpijpje te doen afgaan in de veronderstel­
ling dat de ontlading langs de brugdraad plaats heeft. 
zou de condensator van 800 pF moeten geladen 
zijn op een spanning van 61.000 V. een waarde die 
volkomen onbereikbaar is. 

Hoewel een ontlading doorheen de sto,f van de 
ontsteker uiterst onwaarschijnlijk is, hebben wij een 
condensato·r van 840 pF op verschillende spannin­
gen geladen en hem ontladen in een kring waarin 
d e stof van een ontsteker en een weerstand van 
1500 of van 10.000 ohm opgenomen waren. f)e he ­
komPn uitslagen zijn aangeduid in tabel 8. 

TABEL 8 

Aantal aangevuurde ontstekers op zoveel proeven. 

Laadspanning in k V 1 2 3,5 5 

W eerstand van 1.500 ohm o/ 14 0/14 4/14 

Wecrstand van 10.000 ohm 1 3 / 14 

Er zij opgemerkt dat d e spanning pas boven 
3500 V gevaarlijk schijnt te worden, dan wanneer 
men onder uiterst gunstige omstandigheden door 
wrijving geen spanningen van m eer dan 1200 V 
heeft kunnen bekomen. 

Dit schijnt dus wel aan te tonen dat de ladingen 
statische elektriciteit die eventueel op plastiekslan­
gen warin springstofpatronen verpakt zijn ontstaan, 
het aanzetslagpijpje niet tot ontploiffing kunnen 
brengen. De specialisten van het Proe fstation te 
Oerne, in Duitsland, hebben trouwens verklaard tot 
hetzelfde hesluit te zijn gekomen. 

B. Gevaar voor cle ontvlamming Pan mijngas cloor 
vonk1en. 

ln bovenstaande gevallen waar men op een capa­
citeit van 800 pF 1200 V bekomen heeft en 5 kV 
op 30 pF. schijnt wel geen gevaar voor de ontvlam­
ming van mijngas door vonken te bestaan, zoals 
men door extrapolatie van de karakteristieke homme 
van d e ontvlamming van methaan door ontlading 
van een condensator kan vaststellen. 

Tijdens het w erk kan het nochtans gebeuren dat 
een hulpschietmeester, die schoenen met isolerende 
zolen draagt, de slangen één na één opneemt, er met 
de handen op wrijft en ze aan de schietmeester 
geeft. Telkens wanneer hij op een slang wrijft. 
neemt hij en bepaalde lading op en verhoogt zijn 
potentiaal. Dit wordt proefondervindelijk vastge­
steld en de spanning van een man op een isolerende 
plaat polyetyleen van 5 mm dikte, die een capaciteit 
van 100 pF t .o.v. de aarde vertegenwoordigt, kan 
door zuJlœ manipulaties 7.000 V ver overschrijden. 
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et son potentiel augmente. C'est bien ce qu'on cons­
tate expérimentalement et la tension d'un homme 
isolé sur nne plaque de polyéthylène de 5 mm 
d'épaisseur, représentant une capacité de 100 pF 
par rapport à la terre, peut, à la suite de telles ma­
nipulations, dépasser largement 7.000 V. 

Si le même homme, placé dans les mêmes con­
ditions, est chargé à différentes tensions et déchargé 
dans un éclateur rempli d'un mélange de méthane 
et d'air à 8,5 % ·de CH4. on constate qu'il y a in­
flammation dès que la tension dépasse 7.000 V. En 
extrapolant la courbe caractéristique d'inflamma­
tion dont il a déjà été question plus haut, on ob­
tient également une valeur du même ordre. 

Remarquons que la tension néce~saire pour faire 
partir un détonateur p·ar décharge du corps humain 
dans le fil de pont, le seul type de décharge d'ail­
leurs qu'on puisse raisonnablement prendre en con­
sidération, serait incomparablement plus élevée 
puisque la résistance du corps intervient dans la 
dissipation de l'énergie disponible. 

Nous avons envisagé le danger des gaines. Mais 
celles-ci ne sont pas les seuls éléments qui peuvent 
développer des charges d'électricité statique. On sait 
que des vêtements en matières synthétiques. qui se 
prêtent particulièrement à produire de telles charges. 
conduisent. lorsqu'ils sont portés conjointement avec 
des chaussures à semeiles bien isolantes, à l'appa­
rition par frottement de potentiels élevés sur le corps 
humain, si les conditions atmosphériques sont favo­
rables, et les énergies mises en jeu sont bien suffi­
santes pour allumer des mélanges gazeux explosifs 
( voir la communication n° 14 à la 9me Conférence 
internationale des Directeurs des Stations d'Essais -
Brnxelles,-Heerlen, 1956 - Phénomènes électrostati­
ques dans les houilières - Dr E. Wenner de la 
Versuchsstrecke, Dortmund-Derne). 

Par contre, on ne parvient pas à charger, même 
au moyen d'une machine de Wimshurst, le corps 
d'un opérateur qui est en contact avec le sol par 
l'intermédiaire de chaussures à semelles de cuir. 

Dans la mine, le risque d'inflammation du grisou 
par étincelle d'électricité statique, due à la manipu­
lation de gaines plastiques ou au port de vêtements 
à base de matières synthétiques, disparaît donc si 
le personnel n'est pas très bien isolé électriquement 
du sol, c'est-à-dire s'il est, par exemple, muni de 
chaussures à semelles de cuir. Dans ce cas, le corps 
humain ne peut se charger et, dès lors, les énergies 
mises en jeu par les étincelles qui peuvent encore se 
manifester à la surf ace des tissus ou des gaines sont 
insignifiantes. 

Il y a lieu également de rem"arquer que les phéno­
mènes d'électricité statique ne se manifestent que 
dans une atmosphère dont le degré hygrométrique 
est inférieur à 70 %. Nos expériences, ont été con­
duites dans une salle conditionnée où ce degré est 
toujours resté inférieur à 50 '%. 

Indien die man, in dezelfde toestand geplaalst, op 
verschillende spanningen geladen wordt en daarna 
ontladen in een vonkenbrug gevuld met een mengsel 
van methaan en lucht met 8,5 % CH4 , stelt men 
vast dat het mengsel ontvlamt -zo,dra de spanning 
7 .ooo V té boven gaat. Door extrapolatie van de 
karakteristieke ontvlammingskromme, waarvan hier­
boven sprake was, bekomt men nagenoeg dezelfde 
waarde. 

Er zij opgemerkt dat een veeI grolere spanning· 
zou nodig zijn om een slagpijpje door de ontlading 
van het menselijk lichaam langs de hrugdraad, de 
enige manier van ontlading trouwens die redelijker­
wijze in overweging kan worden genomen. te doen 
afgaan, aangezien de weerstand van he-t menselijk 
lichaam in de opname van de beschikbare energie 
een roi speelt. 

Wij hehhen het gevaar van de slangen behan­
deld. Maar dit zijn niet de enige bestanddelen die 
ladingen statische elektriciteit kunnen doen ont­
staan. Zoals men weet, doen kledingstukken van 
synthetische stoffen, die bijzonder goed geschikt 
zijn om zulke ladingen voort te breng·en ais zij sa­
men met schoenen met goed isolerende zolen gedra­
gen worden, door wrijving hoge potentialen op het 
menselijk lichaam ontstaan, wanneer de weersom­
standigheden gunstig zijn ; de voortgebrachte ener­
gie is groot genoeg om ontplo.fbare gasmengse-Is aan 
te steken (zie mededeling nr 14 van de Negende 
Internationale C~nferentie van Directeurs van 
Proefstation - Brussel-Heerlen, 1956 - Phénomènes 
électrostatiques dans les houillères - D" E. Wehner 
van de Versuchsstrecke Dortmund-Derne) . 

Daarentegen slaagt men er niet in, zelfs niet mel 
een machine van Winshurst, het lichaam van een 
operator die me-t schoenen met lederen zo.Jen op de 
grond staat, te laden. 

Indien het personeel in kolenmijnen nie-t zeer 
(Joed geïsoleerd is t.o.v. de grond, d.w.z. indien het 
bijvoorbeeld schoenen met lederen zolen draagt, is 
cr bijgevolg geen gevaar voor de ontvlamming van 
mijngas door vonken van statische elektriciteit die 
door het hanteren van plastieblangen of door het­
dragen van kledingsstukken van synthetische stof­
fen kunnen ontstaan. 

In dat geval kan het menselijk lichaam geen lu­
ding opdoen ; de energie van vonken die ·aan de 
oppervlakte van de weefsels of van de slangen nog 
!mnnen ontstaan is dan ook onbeduidend. 

Ook dient opgemerkt dat verschijnselen van sla­
tische elektriciteit enkel in een midden met een 
vochtigheidsgraad van minder dan 70 % worden 
waargenomen. Onze proeven werde-n verricht in een 
regelhare zaaI, waar deze graad altijd beneden 50 % 
gehleven is. 

Voortgaande op de uitslagen van deze studie, 
zijn wij zinnens aan de Directeur-Generaal der 
Mijnen een maatregel vo-0r te stellen die het gevaar 
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En conséquence- des résultats de celte- étude, nous 
comptons proposer au Directeur Général des Mines 
une mesure que nous esl imons tout à fait efficace 
contre le danger des charges d'électricité statique : 
l'interdiction pour le personnel du fond de porlt"r 
des chaussures à semelles isolantes. Toutefois, là 
où i I y a de l'eau, le port de bottes en caoutchouc 
pourrait être autorisé. étant donné que le degré hy­
grométrique doi! y être suffisamment élevé pour 

Pmpêcher l'apparilion di: charges d'éleclrici.té sta­
liqu<'. 

1 1422. Etude au point de uue du cl.anger cl'inf lam­
m.ation du grisou à l'occasion clu tir. 

La matièrt> plastiqut' constituant la gaine esl plus 
ou moins inflammable. On peut imaginer que. dans 
certaines conditions de tirs. elle s'allume sous l'in­
fluence des produits explosifs en réaction et en­
flamme une atmosphère grisouteuse. Nous avons 
voulu estimer ce danger en tirant un explosif à ions 
échangés contenu dans une gaine plastique. en 
mortier long cylindrique et en chambre à parois 
parallèles rapprochées. 

Tirs cm mortier long cylindrique (fig. 10). 

La charge de Charbrile 418 sous gain<" en P.V.C. 
t'St introduite dans le fourneau de 1 ,()0 m de lon­
gueur et de 32 mm de diamètre·. ayec amorçage pos­
térieur. On laisse un vide de 20 mm à l'entrée du 
fourneau et on ferme celui-ci au moyen d'une µla­
quelle d'argile de 8 à 15 mm d 'épaisseur. 

Le mortit>r débouche pour le tir dans la chambre 
d\•xplosion de la galerie, remplie d'un mélange in­
flammable de grisou et d'air. 

t·--
1 

1 

f 
J 

1 

/ 

1 

~--

1 b a 

Fig. 10. 

Tir de charge sous gaine plastique en mortier long. 
Schietproeven in een Jang cilindervormige mortier met cen 

lading onder plastiekslang. 

a : mortier - mortier - b : cartouche amorce avec son déto­
nateU1· - slagpatroon met slagpijpje - c : charge - lading -
d : iutervalle d'air de 20 mm - ruimte van 20 mm lucht -· 
e: disque obturateur (acier, schiste, argile) - schijfje (staal, 
leisteen, klei) - f: chambre d'explosion - ontploffingskamer 

verbonden aan ladingen statische elektriciteil naar 
onze mening volkomen uitschakell : aan het onder­
gronds personeel n.l verbieden schoenen met isole­
rende zolen te dragen. Waar water aanwezig is. 
zouden nochtans rubberen laarzen mogen gcdragt>n 
worden, omdat de vochtight•idsgraad er lioog genoeg 
moe1· zijn om het onlstaan van ladingen slatisdl!' 
t>lektriceit te wrhinderen. 

1 1422. Studie van lwl rwuaar uoor de 011t11lanimi11u 

van mijngas bij het scl1icte11. 

Het plastiek van de slang is in Zt'hre male onl­
vlambaar. Men kan zich voorstellen dat het ondn 
hepaalde schietomstandigheden door de inwerking 
van de ontploffende stoffen ontvlamt en de mijngas­
lioudende lucht aansteekt. Om dat gevaar le beoor­
delen, hebben wij een springstof met ionenuitwisst'­
ling, in een plastiekslang geborgen, in een Jang ci­
lindervormig mortier en in een kamer met dicht bij 
<'lkaar staande evenwijdige wanden afgevuurd. 

Sclûetproeven in <~en l'ang cilinderuornûg mortier (zit· 
Tïg. 10). 

De Charbrilt' 418-lading. in et'n slang van P.V.C. 
~t·borgen, wordt in het gat van 1 .90 m lt'ngte en 
52 mm doormeter gestopt, met de ontsteking langs 
ad1ter. Vooraan wordt een ledige ruimte van 20 mm 
gelalen. waarna het gat door m1ddel van een kleien 
schijfje van 8 à 15 mm dikte gesloten wordt. 

Voor de schietproef mondt het mortier uit in de 
ontploffingskamt>r van dt> proefgalerij, die met een 
ontvlambaar lucht- en mijngasmengsel gevuld is. 

Met ladingen van 2, 3. 4, 5, 6, 7, 8, 9. 10. 11. 
12. 13 en 14 patronen heeft men telkens 4 schoten 
afgevuurd zonder één ontvlamming lt' bekomen. en 
20 schoten mel een lading van 15 patronen, waarbi j 
zich twee ontvlammingen hebben voo,rgedaan. 

Met deze schietmethode (ziP randnummer 1 l 5) 
hekornl men zonder plastiekslang al onlvlammingen 
rnel et>n ladin!! van 9 patronen. 

Sch~et.proeven in een kamer met diclit hij ~lkaar 
staande eve11wijdige w,anden (zie fig. t 1). 

Een patroon van 100 g (doormetC'r 30 mm) , die 
in een plastieken omlrnlsel van P.V.C. zit, wordt 

aungezet en op halve hoogte in een balkvormige 
kamn, waarvan de twee zijwanden 1 m hoog en 
10 cm van cllrnar verwijderd zijn, opgehangen. Deze 
kamer. die langs boven normaal open is, wordt in 
<'en kuip van ongeveer 10 ma inhoud geplaatst. 
Langs een pijp (t) voor bestendige toevoer in het 
onderste gedeeltc wordt zij met een ontvlambaar 
mijngashoudend mengsel gevuld. Zij lmn met een 
blad papier gesloten worden, ofwel open hlijven . ln 
het laatste geval vult her ontvlambaar mengsel de 
kuip van ·10 m8 zelf. 
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On a effectué 4 tirs à chacune des charges 2, 3, 
4, 5, 6, 7, 8. 9, 10, 11, 12, 13 et 14 cartouches sans 
obtenir d'inflammation, et 20 tirs à la· charge de 
15 cartouches, lesquels ont donné 2 inflammations. 

Cette méthode de tir (voir marginal 115) donne 
déjà, lorsqu'on n'utilise pas de gaine plastique, des 
inflammations à la charge de 9 cartouches. 

Tir en chambre à parois parallèles rapprodtées 
(Fig. 11). 

Une cartouche de 100 g (diamètre 30 mm) sous 
une gaine plastique de P.V.C. est amoorcée d'un dé­
lonateur et suspendue à mi-hauteur d'une chambre 
parallélépipédique dont les deux parnis principales 
ont 1 m de côté et sont écartées de 10 cm. Cette 
chambre, normalement ouverte vers le haut est dis­
posée dans une cuve d'un volume de 10 m 3 environ. 
Elle est remplie d'un mélang·e grisouteux inflamma­
ble par une rampe « t» d'alimentation continue située 
à· la partie inférieure. Elle peut, ou bien être fermée 
par une feuille de papier, ou bien rester ouverte. 
Dans ce dernier cas, la cuve de 10 m 3 est elle-même 
remplie d'un mélange inflammable. 

On a effectué 220 tirs dans ces conditions en uli­
lisant des détonateurs instantanés et à court-retard 
des marques P.R.B., D.A.G. et l.C.I. sans obtenir 
d'inflammation. 

Il semble donc que la gaine plastique en P.V.C. 
ne présente, par elle-même, aucun danger d'inflam­
mation du grisou. Par ailleurs, nous avons constaté 
que le P.V.C. brûle au contact d'une flamme, mais 
que la combustion s'arrête dès que l'on retire la 
Flamme. 

115. Etude de l'amorçage postérieur. 

On' sait que. dans le cas de l'amorçage postérieur, 
le risque d'inflammation du grisou par coup de 
mine débourrant s'accroît considérablement lorsque 
l'orifice du fourneau est fermé par un bourrage 
mince, comme, par exemple, une plaquette métalli­
que ne résistant que par sa seule inertie. 

En 1963, nous avons soumis les explosifs des 
types llI (Nitrocooppalite V) et IV (Arionite et 
Charbrite 418) à des tirs de ce type en mortier long 
à fourneau cylindrique de 1,90 m de longueur et de 
32 ou 40 mm de diamètre. 

Les cartouches de 100 g d'explosif sont placées 
en file continue dans le fourneau et celui-ci est oh­
turé par un disque d'acier, ou de schiste ou d'argile. 
On laisse toujours un espace vide ·de 20 mm de 
longueur, entre le disque obturateur et la charge 
(fig. 10). 

Lors du tir, le coup de mine débouche dans la 
chambre d'explosion de la galerie expérimentale, 
remplie d'une atmosphère grisouteuse inflammable. 

A remarquer que les cartouches d'Arionite et de 
Charbrite 418 (type IV) ont un diamètre de 30 mm 

_COUPE A-8_ 

Fig. 11. 
Tir en chambre à parois parallèles. 

Schietproeven in een kamer met dicht bij elkaar staande 
evenwijdige wanden. 

coupe AB - doorsnede AB - cartouche amorcée dans une 
gaine - slagpatronen in een plastiekslang 

Op 220 schietproeven onder deze omstandighe­
den met momentslagpijpjes en met slagpijpjes met 
geringe vertraging van de merken P.R.B .. D.A.G. 
en l.C.l. verricht, werd geen enkele ontvlamming 
bekomen. 

Een plastiekslang van P.V.C. schijnt dus zel.C 
geen gevaar vonr de ontvlamming van mijngas op 
te leveren. Wij hehhen bovendien vastgesteld dat 
P.V.C. in een vlam wel hrandt, maar dat de ver­
branding ophoudt zodra men de vlam verwijdert. 

115. Studie van de ontsteking langs achter. 

Bij schietproeven mel ontsteldng langs achter 
neemt het gevaar voor de ontvlamming van mijngas 
door een uithlazer (propschot) aanzienlijk toe wan­
neer de opening van het gat met een dunne prop ge­
sloten is, zoals b.v. een metalen plaatje dat alleen 
door zijn inertie weerstand biedt. 

In 1963 hehben wij springstoffen van de types Ill 
(Nitrocooppalite V) en IV (Arionile en Charbrile 
418) aan zulke schietproeven in een lang mortier 
met een cilindervormige opening van 1,90 m lengte 
en 32 of 40 mm doormeter onderworpen. 

De patronen van 100 g springstof worden in een 
gesloten rij in het mijngat gestopt, dat vervolgens 
met een schi;f van sl·aal, van leisteen of van klei 
gesloten wordt. T ussen het stopsel en de lading laal 
men altijd een ledige ruimte van 20 mm lengte (zie 
fig. 10). 

Tijdens het afvuren mondt het mortier uit in de 
ontploffingskamer van de proefgalerij, die met een 
ontvlambaar mijngashoudend mengsel gevuld is. 

Er zij opgemerkt dat patronen yan Arionite en 
Charbrite 418 (type IV) een doormeter van 30 mm 
hebben en ommantelde patronen van Nitrocooppa­
lite type III een doormeter van 36 mm. De eerste 
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et celles de Nitrocooppalite gamees (type Ill) un 
diamètre de 36 mm. Les premières peuvent être ti­
rées dans l'un ou l'autre mortier; les cartouches de 
Nitrocooppalite, par contre, ne peuvent être intro­
duites que dans le mortier de 40 mm de diamètre. 

Les résultats des tirs sont donnés au tableau 9. 

kunnen in de twee mortieren afgevuurd worden ; de 
Nitrocooppalite patronen kunnen daarentegen enkel 
in het mortier met een doormeter van 40 mm ge­
s topt worden. 

De uitslagen van de schietproeven zijn aangeduid 
in tabel 9. 

TABLEAU 9 

Tirs avec plaquette et amorçage postérieur. 

1 1 Plaquette 

1 

Nombre de 

0 du fourneau 
(disque) cartouches 

Explosifs --
mm 

1 

1 

nature épaisseur 
1 

paraffinées non 
mm paraffinées 

1 

Arionite 
1 

32 

1 

schiste 4 1 10 

argile 8 ï 
id. 8 
id. 9 
id. 10 

id. 10 

id. 11 

id. 12 

id. i 13 
id. 

1 

14 
id. 15 

40 1 sd1islE· 4 1 JO 

argile 8 JO 

id. 15 

--·----·- -·--------

Charbrile 418 
1 

32 acier 1 9 

1 

'.;cl1isll' 4 Q 

argile 8 9 
id. 10 
id. 

1 

1 1 

id. 12 

1 
id. 12 

id. 13 
id. 15 

---~------·· ----~- -- ---------

Nitrocooppalitc V 40 1 acier 1 1 9 
gainée 

schiste 4 9 

argile 8 9 

Résultats 

5/5 

q/5 
1/5 
2/5 

10/10 

Q/2 
0/1 

0/5 
1/5 

2/5 

1/1 

o/5 

0/5 
0/5 

0/10 

0/10 

2/20 

1/5 

1/2 
2/5 

o/3 
o/2 
0/5 

0/10 

o/to 

0/10 
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TABEL 9 

Schietproeven met plaatje en ontsteking langs achter. 

1 
Plaatje (schijfje) Aantal patronen 

Springstoffen 0 van het gat ------- - -- -- -1 Uitslagen 
mm 1 

1 Dikte (mm) Aard Geparaffi- 1 Niet gepa-
neerd raffineerd 

Arionite 1 32 

1 

leisteen 

. klei 
id. 
id. 
id. 

id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

40 1 leisteen 

1 
klei 
id. 

1 - - - --

Charbrite 4 18 1 32 1 staal 

Ieisteen 

klei 
id. 
id .. 
id. 

id. 
id. 
id. 

Ümmantelde 40 1 staal 
nitrocooppalite V 

leisteen 

klei 

L'examen de ce tableau appelle les remarques 
suivantes: 

- Les tirs d'Arionite ou de Charbrite 418 en 
fourneau de 32 mm donnent des inflammations à 

partir respectivement de 800 et 900 g. Ce mode 
d'épreuve fait apparaître -le danger de l'amorçage 

1 

4 1 10 1 5/5 

1 l 8 7 0/5 

1 

8 
1 

1/5 
9 l 2/5 

1 10 10/10 
1 

1 10 i 0/1. 

1 11 
1 

o/t 

l 12 1 o/5 
1 13 1 1/s 

1 

14 1 
2/5 

15 
1 

1/t 

4 10 0/5 

8 1 10 Q/5 
1 15 

1 

0/5 
1 

- - .. - - . - - - ---

1 ' 0/10 1 9 1 

4 1 9 
1 0./10 

1 
l 

8 9 l 2/20 

1 

10 1/5 
11 

1 
1/2 

1 12 2/5 

1 

1 
12 oh 

1 

13 o/2 
15 ( 0/5 

1 9 1 0/10 

4 1 
9 0/10 

8 1 
9 0/10 

Deze tabel geeft aanleiding tot de volgende op­
merkingen: 

- Schietproeven met Arionite of Charbrite 418 
in een gat van 32 mm geven ontvlainmingen onder­
scheidenlijk vanaf 800 en 900 gram. Deze proeven 
doen het gevaar verbonden aan de ontsteking langs 
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postérieur car avec l'amorçage anlérit·ur auc"Une in­
flammation ne se produit, quelle que soit la charge 
qui peul alleindre 1.600 grammes dans noire mor­
tier. 

- La paraffine enrobanl les carloucl1cs a um• 
influ('nce défavorahlP sur la sécurité vis-à-vis du 
t.(risou. CeJ)('ndan.t. il ne faut pas en conclure qm~ 
I'01>éralion du paraffinage est à supprimer dès à 
prést'nl". Ce serait diminuer la protection de l'e'Xp,lo·­
sir Contre l'lmmidité atmosphérique- f't risquer UIH' 

perle d'aptitude à la détonation pt>ndant le maga­
sinage avec apparition de conditions favorables à la 
déflagration . ce qui serait peut-être encoœ plus 

t.(raw. L'absenœ de paraffine n 'annule d'ailleurs pas 
la probabilité d'inflammation par ce mode de lir. 
Ce que l'on peut dire , c'est qu'il faut essayer de 
lrouvn un moyen plus sûr que le paraffinage pour 
assurer la protection de l'explosif contre l'hurnidilé. 

- La gaine de la Nitrocooppalite V diminue le 
risque d'inrlammation par cette épreuve. 

116. Mesure de la vitesse de détonation. 

Au cours de cette année, nous avons dévt>loppé la 
rnélhode Dautriche de mesure de la vilesse de délo­
nal ion des explosifs . Elle est plus facil e à appliquer 
que la méthode photographique. notamment lors­
qu'il s'agit de mesures à effectuer sur des explosifs 
lirés à l'air libre dans leur conditionnement indus­
triel ou mis en œuvre sous confinement. 

La méthode photographique exige, en effd, que 
!.'explosif soit ou lassé en tube transparent, ou dé­
nudé tout au moins en quelques points du côté ck 
l'obj('ctif de la camera. 

Pri.ncipe. 

Le principf' cl<' la m1•il10d<' 1 )aulridl(' c·sl 11· sui­
vant ([ïg. 12) 

===~ 

9 

E 

Fig. 12. 

b r-- ··1 

Méthode Dautriche. 
Methode van Dautriche. 

C 

A: cartouche d'explosif - springstofpatroon - D, , D,: 
détona teurs du type à mèche - slagpijpje van het type voor 
!ont - E : cartouche amorce avec son détonateur - slag­
patroon met slagpijpje - C : cordeau détonant étalonné -
standaardslagkoord - P: plaque d 'aluminium - plaat van 
aluminium - M : point milieu du cordeau détonant - mid­
den van de slagkoord - R : repère sur la plaque P - merk­
streep op de plaat - B : point de rencontre des ondes 
explosives dans le cordeau - ontmoetingspunt van de ont-

ploffingsgolven in de koord 

achter uilschijnen, want met dt' ontsteking langs 
v66r doen zich geen onlvlammingen voor, om het 
«'Ven hoe groot de lading is, die in ons mortier 
l .600 g kan bereiken. 

- De paraffine rond de patron<·n lwert een Oll­

gunstige invloed op de veiligheid l.a .v. mijngas. 
Maar hieruit mag ni.el aFgeleid worden dal het pa­
rafl'ineren nu moet afgeschaft wordP·n . Hierdoor :wu 

de springstof minder goed tegen de vochtigheid van 
de lucht beschermd zijn , zodat de detonatiegeschikl­
heid tijde ns het bewaren zou kunnen verminderen. 
wat misschien nog erger zou zijn wegens de moge­
lijkheid van deflagratie. Ook zonder paraffine gef'fl 
deze methode trouwens een kans op ontvlamming. 
Mm kan alleen zeggen dat een veiliger middel dan 
hf'I paraffineren zou moeten gevonden worden om 
springstoffen tegrn de vochtigheid te beschermen. 

-- De ommanteling van Nitrocooppalite V doel 
l1c'I ontvla mmingsgevaar bij deze pro<>f afn(•men. 

116. Het meten van de detonatiesnelheid. 

ln de loop van het jaar lwbben wij de rneli1od<' 
van Daulriche voor het melen van de detonatiesnel­
h<>id van springstoffen ontwikkeld. Zij is gemakke­
)ijker toe te passen dan de fotografische methode. 
meer bepaald als het gaat om metingen op spring­
stoffen die in de vrije lucht in 1nm industride ver­
pakking of onder insluiting a.fgevuurd worden . 

Voor de fotografische methode is immers wre isl 
dat de springstof in ee n doorsdtijnende buis opi;!t'· 
hoopl zit. ofwt>l ten minslc op enkPle punten aan de 
lrnnt van de lens van de camera ontbloot is . 

f3eginseL 

De melhode vu11 Daulriclw ht· rusl 01> IH'I vol .. 
g<'nde beginsel (zie fig. 12) . 

De beprot"fde springstof lwd'1 d1• vorrn van t'l'll 

cilindnvormige patroon A . 

Dwars op dezc, patroon legl men of in dt> pulruon 
sleekt men , op een af stand b van elkaar. de slag­
pijpjes D1 en D!l . die op de uiteinden van een f'ind 
slagkoord C gewurgd zijn. De koord ligt op een 
plaat van aluminium P. met het midden juist op een 
me rkstreep R. Wan neer de patroon ontploft. heeft 
de ontploffingsgolf enige lijd (1) nodig om de af­
sland b af te leggen. ln de slagkoord vangt de deto ­
natie eerst aan één uiteinde 01 aan en vervolgens 
aan het andere D2 met en vertraging ( t). De over­
<'en komstige golven [open naar elkaar toe; op de 
plaat van aluminium laten zij een spoor na en op de 
f)laats waar zij samenkomen, tekenen zij op dal 
spoor een zeer duidelijke dwarsstreep B als va n een 
beitel. De a:fstand tussen deze streep B en de me-rk­
streep R. die he t midden van de koord aangaf, is 
gelijk aan d . 
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L'exp,losif à l'épreuve se présente sous forme de 
cartouche cylindrique A. On pose transversalement 
sur cette cartouche ou l'on y introduit, à une dis­
tance b l'un de l'autre, les détonateurs D1 et D2 
coiffant les extrémités d'un tronçon de cordeau dé­
tonant C. Le cordeau passe sur une plaque d'alumi­
nium P où son point milieu M est mis en cofoci­
dence avec un repère R. Lors de l'explosion de la 
cartouche, l'onde explosive met un certain temps 
(t) à parcourir la distance b. Dans le CO'rdeau, la 
détonation est amorcée d'abord à une extrémité Di 
puis à l'autre D2 avec un retard ( t). Les ondes cor­
respondantes progressent l'une vers l'autre ; elles 
laissent une trace sur la plaque d'aluminium et, à 
l'endroit où elles se rencontrent, impriment sur cette 
trace comme un trait de burin transversal très net B. 
Ce trait est distant d'une longueur d du repère cor­
respondant au point milieu du cordeau. 

Si l'on mesure exactement b et d et si l'on con­
naît la vitesse Vo de détonation du cordeau, on 
peut calculer la vitesse V de détonation de l' explo­
sif par la formule 

V 

Mode opératoire. 

Vu X b 

2d 

Pour la mesure à l'air libre, nous avons adoplé 
le mode opératoire ci-après. 

On dispose en file continue sur un socle d'acier 
4 cartouches dont on a coupé les fonds de p,apier. 
La première est amorcée d'un détonateur 11° 8. 

On coupe par sections nettes, sans épandre la 
penthrite de l'âme, un tronçon de longueur ap,prn­
priée (généralement 1 m) de cordeau détonant éta­
lonné. On en marque le milieu avec précision. Cha­
que bout du tronçon est co·iff é d'un détonateur du 
type à mèche. On s'assure que l'extrémité du cm­
deau est bien en contact avec l'initiant du détona­
leur et on sertit celui-ci au moyen d'une pince 
ad hoc. 

Les deux détonateurs sont disposés parallèlement 
l'un à l'autre, à la distance b d'axe en axe, et main­
tenus dans cette position au moyen du dispositif 
représenté à la figure 13. 

Les détonateurs sont introduits transversalement 
dans la colonne explosive jusqu'à ce que leur fond 
soit sur l'axe. 

Le co·rdeau détonant est placé sur une plaque 
d'aluminium de 200 X 50 X 5 mm, de telle façon 
que son point milieu cofocide avec un repère gravé 
sur la plaque près d'un petit côté. 

Les détonateurs utilisés sont du type à mèche à 
1 ube métallique à fond plat et de diamètre appm­
prié à celui du cmdeau. Ils contiennent comme 
charge explosive de l'initiant (fulminate de mercure 
ou azoture de p,lomh résordné) comprimé sur 2 mm 
de hauteur, sans opercule, 

Als men de afstanden b en d nauwkeurig meel 
en de detonaliesnelheid V" van de slagkoord kent, 
kan men de detonatiesnelheid V van de springsto,f 
berekenen door middel van de formule 

V 

Werkwi.jze. 

V" X b 

2d 

Voor het rnelen in d1° vrije Judit zij11 wij ais vo,fgt 
1 e werl< gegaan. 

Vier patronen waarvan de papieren bodems weg­
gesneden zijn. worden in een gesloten rij op een 
stalen voetstuk gelegd. De eerste wordt aangezd 
met een slagpijpje n r 8. 

Zonder penthriet te morsen. snijdt men een pas­
send eind (meestal t m) standaardslagkoo,rd scherp 
af. Het midden ervan wordt nauwkeurig aangeduid. 
Op ieder uiteinde van de koord wordt een slagpijpje 
van het type voor lont gewurgd. 

Men vergewist er zich van dat het uiteinde van 
de koord goed in aanraking is met de Tmalstof van 
het slagpijpje, dat men vervolgens met een wurgtang 
dichtnijpt. 

De twee slagpijpjes worden evenwijdig en op 
een afstand b (van as tot as) van elkaar geplaatst 
en door een inrichting zoals af gebeeld in figuur 1 3 
in die stand gehouden. 

b 

~ 2 

Fig. 13. 
Mode opératoire (méthode Dautriche). 
W erkwijze ( methode van Dautriche). 

3 

1 : détonateur - slagpijpje - 2 : bande adhésive - kleeflint 
·- 3' : sertissage - wurging - 4 : carton fort : stevig bord­

papier - 5·: cordeau détonant - slagkoord 

De slagpijpjes worden dwars in de springstuf­
kolom gestoken tot de bodem in de aslijn zit. 

De slagkoord wordt op een pfoat van aluminium 
van 200 X 50 X 5 mm geplaatst, en wel zo dat hel 
midden juist op een in de plaat dicht bij een van 
dé korte zijden gegrifte merkstreep ligt. 

Men gebruikt metalen slagpijpjes voor lont met 
een platte bodem, en met een doo,rmeter, welke aan 
die van de slagkoord aangepast is. Zij bevatten een 
lading samengeperste initiaalspringstof (knalkwik of 
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Le cordeau détonant est du type souple à la pen­
tluite. 

Compar,aison avec la méthode photographique. 

Les deux méthodes ont donné des résultats asse:l: 
concordants. Notamment pour I'Arionite, on a ob­
tenu les vitesses de détonation ci-après : 

a) méthode photographique : 1732 m/ s 

b) méthode Dautriche: 1790 m/s 

Résultats des mesures. 

On a effectué au total 60 tirs dont les résultats 
moyens sont donnés ci-après. 

Explosif classique au nitrate arnmonique : Sabulite. 

tiré à l'air libre : 

explosif nu 
explosif avec gaine 

pulvémlenle 
t•xplosif avec gaine rigide 

Explosifs à ions échangés : 

Charbrite 418 
à I' air libre 
en tube d" acier 

(400 X 31,5/ 41,5) 

Arionite 
à I' air libre 
en tube d'acier 

(400 X 31.5/41,3) 

3040 m/ s + 60 m,/s 

3055 m/s + 25 m/s 
3500 m/s + 45 m/s 

1470 m/s 

1560 m/s 

1790 m/s 

2005 m/s 

117. Tirs d'explosifs de sûreté 
sous pression d'eau. 

Le tir Pn veine à infusion pulsée nécessite l'utili­
sation d'un explosif résistant à l'eau, c'est-à-dire con­

tenant une forte proportion de nitroglycérine. Un tel 
explosif n'est de sécurité vis-à-vis du grisou et des 
poussières de charbon que s'il est tiré sous eau. 

Cette condition entraîne l'obligation de miner coup 
par coup car, au cours d'un tir à retard. l'un ou 
l'autre fourneau peut être détérioré par l'explosion 
d'une mine voisine et se vider. Dans un tel cas, 
l'explosif qu'il contient saute sans sa protection. 

Pour pouvoir miner à retard, on a pensé à utiliser 
un explosif de sûreté en cartouches placées en file 
sous tube plastique souple, soudé à ses extrémités 
de façon à être étanche à l'eau. Le détonateur 
cl' amorçage n'est plus introduit dans la charge, mais 
appliqué contre elle à l'extérieur de la gaine. 

Aux essais, l'étanchéité de la gaine s'est mon­
trée suffisante sous des pressions d'eau de 'l5, 50 
et 75 kg/cm2 maintenues pendant 15 minutes. Ce­
pendant, si l'on fait glisser la charge, placée dans 
sa gaine, sur une longueur d'un mètre d'une surface 
dont la rugosité est comparable à celle de certains 
fourneaux de mine, la gaine se perce et, après mise 
d'une telle charge sous pression d'eau de 25 kg/ cm2 

pendant un quart d'heure, l'explosif ne détone plus. 

loodazide met trinilroresorcinaat) van 2 mm hoogte, 
die door geen binnenhoedje is a:fgedekt. 

De slagkoord is van het soep•t>le type met pen­

thriet. 

Ver<Jelijking met de Jotografische metTwde. 

De uitslagen van de twee methodes stemmen ta­
melijk goed met elkaar overeen. Meer bepaald voor 
Arionite heeft men de volgende detonatiesnelheden 
bekomen. 

a) fotografische methode : 

b) methode van Dautriche : 

Uitslagen van de metingen. 

1732 m/s 

1790 m/s 

In totaal werden 60 schietproeven verricht, waar­
van de gt>middelde uitslagen hierna aangeduid zijn . 

Klassieke springstof met ammoniumnitraat : Sahu­
lite. 

in de vrije lucht af gevuurd : 

blote springsto·f 3040 rn/s + 60 m/s 
springstof met poeder-

vormige ommanteling 3055 m/s + 25 m/s 
springstof met st-ijve om-

manteling 3500 m/s + 45 m/s 

Sµringstoffen met ionenuitwisseling : 

Charbrite 418 
in de vrije lucht 1470 m/s 
in een stalen buis 

(400 X 31.5/ 41.5) 1560 m/s 
Arionite 

in de vrije lucht 

in een stallen buis 

(400 X 31,5/41,5) 

1790 m/s 

'lOOS m/ s 

117. Schietproeven met 
veiligheidsspringstoffen onder waterdruk. 

Voor scl1ietwerk in kolcnlagen onder waterdruk 
rnoelen watervaste springstoffen gebruikt worden, 
d.w.z. springstoffen die veel nitroglycerine bevatten. 
Zulke springsto.ffen zijn maar veilig tegen mijngas 
en kolenstof ais zij onder water afgevuurd worden . 
Dit betekent dat iedere mijn afzonderlijk moet afge­
vuurd worden, want bij tijdschieten zou het ene of 
andere mijngat door de ontploffing van een nabu­
rige mijn kunnen beschadigd ~o,rden en leeglopen. 
Dan ontploft de springstof die er in zit zonder be­
scherming. 

Üm tijdschieten rnogelijk te maken, heeft men ge­
dacht een veiligheidsspringstof in patronen die op 
een rij in een soep~le plastiekslang zitten waarvau 
de uiteinden waterdicht gelast zijn te gebruiken. 

Het aanzetslagpijpje wordt niet meer in de lading 
gestoken, maar er buiten het omhulsel tegen aange­
bracht. 
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La gaine proposée était donc trop fragile et d'ail­
leurs facilement inflammable car en polyéthylène 
ordinaire. 

Une charge de 3 cartouches d'un explo,sif du type 
IV, placée sous gaine étanche, et tirée dans un tube 
d'acier de 50/6o mm de diamètre, disposé verticale­
ment et contenant de r eau, a donné lieu à une déto­
nation incomplète avec émission de fumées brunes 
à odeur nitreuse. Il est vraisemblable qu'il y avait 
eu déflagration. 

Deux autres tirs effectués dans les mêmes condi­
tions ont donné une détonation complète. 

En résumé, actuellement, le procédé proposé : 

- exige un amorçage latéral (et non axial) et le 
détonateur peut se déplacer lors de l'introduc­
tion de la charge dans le fourneau, 

ne met pas sûrement r explosif à r abri de l'eau, 

peut créer des conditions f avmables à la dé­
ff agration. 

118. Tirs au rocher. 

Influence de l'explosion d'une mine sur un 

fourneau voisin. 

Dans notre galerie de Crachet-Grand Trait, 
creusée dans un hanc de grès, nous avons commencé 
une série de tirs pour voir de queile façon l' explo­
sion d'une mine peut agir sur la charge d'un trou 
voisin. 

Le procédé consiste à forer, dans un même joint 
de stratification, jusqu'à la profondeur de 1,20 m 
à 1,30 m, deux trous parallèles et distants de 25 ou 
45 cm. Le taillant utilisé a un diamètre de 39 mm 
(fig. 14). 

~ 
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Fig. 14. 
Tirs au rocher. 

Schietproeven in het gesteente. 

d 
w -k -::-:..""....::.- ---';'J 

a : charge explosive ~ springlading - b : détonateur ~ slag~ 
pijpje - c: bourrage d'argile ~ kleiopstopping - _ d: am~ 
poule hydraulique ~ waterampul - e: cartouches d'explosif 

~ springstofpatronen 

Le premier fourneau est chargé de 5 ou 6 cartou­
ches d'un explosif à ions échangés. Cette charge est 
amorcée antérieurement et bourrée à r argile sur 
40 cm de longueur. 

Dans le deuxième fourneau, sont placées, entre 
deux ampoules d'eau de 30 cm de longueur. 4 à 6 
cartouches d'un explosif à ions échangés. L'ampoule 

Tijdens de proeven hleek de waterdichtheid van 
het omhulsel voldoende te zijn onder een waterdruk 
van 25, 50 en 75 kg/cm2 gedurende 15 minuten. 
Maar laat men de lading in de slang een meter ver 
over een oppervlakte glijden die even ruw is ais die 
van sommige mijngaten, dan scheurt het omhulsel 
en nadat een derg·elijke lading een kwartier lang 
onder een waterdruk van 25 kg/ cm2 gestaan heeft. 
ontploift de springstof niet meer. 

De voorgestelde slang was dus te licht en trou­
wens licht ontvlambaar _ ook, want zij was van ge­
woon polyethyleen. 

Een lading van drie patronen van een springsto.f 
van type IV, die in een waterdichte slang zàt en in 
een rechtstaande stalen huis van 50:/60 mm door­
meter die water bevatte afgevuurd werd. heeft een 
onvolledige ontploffing met bruine rook met nitraat­
reuk opgeleverd. Waarschijnlijk had zich een de­
flagratie voorgedaan. 

T wee andere schietproeven on der dezelfde om­
standigheden uitgevoerd, hebben een volledi!(e deto­

natie opgeleverd. 

Kortom, op dit ogenblik : 

vereist het voorgestelde procédé een zijdelingse 
aanzetting (en niet in de as) en kan het slag­
pijpje zich verplaatsen terwijl de lading in het 

mijngat gebracht wordt, 

is de springstof niet met zeker-heid tegen het wa­

ter beveiligd, 

kan het procédé een gunstige toestand voor de­

flagratie scheppen. 

118. Schietproeven in het gesteente. 

lnvloecl van de ontploffing van een mijn op een 
naburig mijngat. 

In onze galerij van Crachet-Grand Trait, die in 
een zandsteenbank gegraven is, zijn wij begnnnen 
met een reeks schietproeven om na te gaan welke 
uitwerking de ontplo.ffing van een mijn op de la­
ding van een naburig mijngat kan hehben. 

Het procédé bestaat'hierin dat in éénzelfde strati­
ficatievoeg twee evenwijdige gaten van 1,20 m à 
1,30 m diepte op 25 o,f 45 cm van elkaar geboord 
worden. De gebruikte boor heeft een doormeter van 

39 mm (zie fig. 14). 

Het eerste mijngat wordt geladen met 5 o.f 6 pa­
tronen van een springstof met ionenuitwisseling. 
Deze lading wordt langs v66r aangezet en met een 
kleiprop van 40 cm opgestopt. 

In het tweede mijngat worden 4 à 6 patronen van 
een springstof met ionenuitwisseling tussen twee 
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proche de l'orifice est calée par un bourrage d'argile 

de 10, 20 ou 30 cm de longueur. 

Cent tirs ont été effectués de cette façon. Sep­
t antt:"-deux d'entre eux ont donné lieu à une dété­

rioration plus ou moins grave du second fourneau : 
amputation, expulsion du bourrage, t't parfois de 

la prt'mière cartouclw, déplacement ou compression 

dt's cartouches. 

Ces résultais son[ résumés au tablc"ml 10. 

waterampullen van 30 cm lengte geplaatst. De am­

pul aan de mond wordt door een kleiopstopping 

van 10, 20 of 30 cm geblokkeerd. 

Honderd schietproeven werden aldus verricht. 
Tweeënzeventig maal werd het tweede mijngat vrij 

erg beschadigd : onthoofding, uitwerping van de 

prop en soms van dt' eerste patroon, verplaatsing of 

samendrukking van de patronen. 

De uitslagPn ziin aangPduid in label 10. 

TABLEAU 10 

Distance entre Fournaux 25 cm 45 cm 

Longut'ur du hourragt' du f ournPau non amorcé 

t'n cm 

1 

10 '.10 30 

1 

1 0 20 30 
Nombrt' total de tirs 19 I') 27 14 H 17 

Nombre dt' cas de détériorai ion du second 

fourneau (y compris lt's amputai ions) 
1 

I" I 15 18 1 12 ·1. 8 

Nombrf' dt' cas d'amputation du St'CO·nd four-

rwau 1 5 12 (j 1 6 2 3 

TABEL 10 

Afstand tussen de mijngaten 
1 

J ,Pnglp van dP opstopping van ht•I nit>t aange-

zPtte rnijngat in cm 

Totaal aantal schietprnt'vt'n 
Aantal gevallen van lwschadiging van lwt 

lwet'de mijngat (onlhoofdingt'n inbegrt'pen) 

Aanlal gevallt'n van onlhooFding van lwt 

lwet'de mijngal 

Une St'U!t' fois, on a constaté un effet thermiqut' 
dt, la première mine sur la secondt' ; la paraffint' en­

robant les cartoucht's de celle-ci avait fondu. 

Etant donné la fréquence des cas de détérioration 

du second fourneau, quelles que soienl la distance 

entre les dt'ux mint's et la longueur du bourrag·e de 
la St'conde, on doit conclure dt' ct's essais qu'il f aul 

éviter de forer plusit'urs rournt'aux dans 1<· mêmP 
joi n I d1• si ra.li Fkation. 

12. DETONATEURS 

121. Contrôle. 

A.u cours du premier semestre, nous avons reç.u 

plu~ieurs envois de détonateurs prélevés dans les 

charbonnages. Nous avons prncédé aux essais vi­

snnl ln r«>i:tulnrilP, la iwnsihilil1\ ln puissann• ainsi 

10 

IQ 

17 

5 

25 cm 
1 

4-5 cm 

20 30 10 20 30 
15 ·.17 14 ,'i 17 

15 18 12 '.2 H 

12 () () 2 3 

Een enkelt' maal wnd een tlwrmische inwt'rking" 

van de eersle mijn op dt' lwt'ede vastgt'steld ; de pa­

raffine rond dt' patronen van dt'ze laatstt' was ~t'­
smoltt'n. 

Wegens ht'l groot aantal gt'vaIIlen van bt'schadi­

g"ing van het twet'de mijngat, ongt'acht de af stand 

lusst'n de twt'e mijnen en de lengtt' van de opslop­
ping van de twet'dt' mijn, moet uit deze prnt'ven 

wordt'n afgt'1t'id dat lwl bort'n van verscht·idt'nt' 

mijni;ralt'n in éénz,·IFdP si rai ifical Ït'VO<"g" mod wor 

cl<·n v1•rnwclen. 

12. SLAGPIJPJES 

121. Controle. 

ln de loop van het eerste halfjaar zijn Vt'rschil­
lt•nde partijen slagpijpjes uit dt' kolt'nmijnm in het 

J nsl i111ul I Of'g°t'kom1•n. \Vij lwhhf'n proevf'n g"<'daan 
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que la sécurité vis-à-vis du grisou. Les résultats ont 
été satisfaisants. 

Par contre, dans les détonateurs provenant du 
deuxième prélèvement semestriel les n° 1 court re­
tard D.A.G. ont donné lieu, lors des tirs en at­
mosphère grisouteuse inflammable, à une fréquence 
d'inflammation supérieurf" à ce.Ile prévue par le 
rè-glement. 

Les détonateurs portant ce numéro dt> rt'-lard ont 
élr rel·irés dPs dépôts de dislTihution. 

122. Incident de minage. 

Un boutefeu d'un charbonnage du Hainaut ayant 
déclaré que les détonateurs à long retard, dont il 
se servait, explosaient comme des détonateurs à 
court retard, l'Administration des Mines a prélevé 
60 détonateurs de ce type des numéros o à 5 et les 
a fait parvenir à l' .I.N.M. 

Ün a mesuré la résistance de chaque détonaleu~. 
Les valeurs obtenues se sont échelonnées de 1,62 à 
1,78 ohm. 

La mesure des retards par enreg'istrement des dé­
parts à l'osciilographe cathodique n'a révélé aucune 
anomalie comme on peut le constater au tableau t 1 

donnant les résultats. 

n" 1 

0.58 

0.64 

0.58 
0,58 

0.56 

1 

TABLEAU 11 

Retards en secondes. 

n" 2 
1 

n° 3 
1 

n° f 

1,10 1,61 2.14 

1.04 1.71 2.05 
1.14 1,64 2.06 

1.23 1.62 2.02 
1.18 1,51 2.14 

1 

13. CORDEAU DETONANT 

n" 5 

2.63 
2.31 

2,54 

2,52 

2.29 

Uni:' publication étrangèrt' ayant préconisé l'amor­
çagt' au cordeau détonant pour éviter les ratés de 
transmission et par là même tout danger de dé­
flagration, nous avons vérifié la sécurité d'un tel 
cordeau vis-à-vis du grisou, !:'Il le faisant l:'xplo,ser 
dans différt'ntes condilions en atmosphè-rt' 1rrism1-
lt"11se inflammahft'. 

131. Cordeau DYNACORD de D.A.G. 

Essais e'II rairmre latérale à. 20 cm de 'la paroi. cle 
clwc. 

Le cordt'au !:'SI tiré seul. Tl y a inflammalion pour 
un<:> longueur de 0.25 m. 

om de regelmatigheid, de gevoeligheid, de kracht en 
de veiligheid van deze slagpijpjes t.o.v. mijngas te 
testen. De uitslag·en waren bevredigend. 

Ondt'r de slagpijpjes die tijdens het tweede half­
jaac verzameld werden, hebhen de nr• 1 met geringe 
vertraging D.A.G. daarentegen bij schietproeven in 
een ontvlambaar mijngashoudend midden een gro­
tere ontvlammings.frekwentie opgeleverd dan die 
welke in het reglement bepaald is. 

Dt> slagpijpjes van dat nummer werden uil deuil­
reikingsopslagp'laatsen verwijdt'rd. 

122. Schietincident. 

Nadat een schietmeester in een kolenmijn van 
Henegouwen verklaard had, dat de slagpijpjes met 
grote vertraging die hij gebruikte juist ais slag­
pijpjes met geringe vertraging ontploften, hee.ft de 
Administratie van het Mijnwezen 60 slagpijpjes van 
dat type van de nummers o tot 5 verzameld en naar 
het Nationaal Mijninstituut gezonden. 

Men heeft de weerstand van ieder slagpijpjt' ge­
meten. De bekomen waarden schommelden van 1,62 

tot 1,78 ohm. 

De vertraging werd gemeten door registratie van 
de ontplo.rfing door middel van een cathodisdw 
oscillograaf. Zoals uit de uitslagt'n van tabel 1 1 

blijkt. wPrd get'n enkele anomalie- vastgesleld. 

TABEL 11 
Vertraging in seconclen.. 

n•· 1 n•· 2 1 n•· 3 
1 

n'· 4 
1 

n' 5 

0.58 1,10 1.61 2.14 2.63 

0.64 1,04 1,71 2.05 2.31 

0.58 1,14 1.64 2.06 2,54 
0,58 1.23 1.62 2.02 2.52 

0.56 1,18 1,51 2.14 2.29 

13. SLAGKOORD 

Nadat t'en buitenlands tijdschrift het gebruik van 
slagkoord voor het aanzetten van mijnen aangepre­
zen had om een mislukte overdraging en bijgevolg 
it'der gevaar voor de-f!agratie te vermijden, hebhen 
wij dt' veiligheid van zo'n slagkoord t.o.v. mijngas 
gecontrolet'rd door ze ondn wrschillendt' omslan­
dight'den in t't'll ontvlamhaar mijngashoudend mid­
d1·n le doen ontploffen. 

131. Slagkoord DYNACORD van D.A.G. 

Pmeven in de ziigleuf op 20 cm a[ stand 11a11 de 
schokwand. 

Dt> koord wordt allt>en afgevuurd. Voor een lt>n!!IP 
van 20 ,m lwkoml men een onlvlnmming. 
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Le cordeau longe une charge d'explosif du type 
IV placée dans la rainure latérale. Inflammation 
pour 6 cartouches. 

Le cordeau est placé axialement dans la charge, 
elle-même placée dans la rainure. 

Charbrite 418 : inflammation ) alors que la 
à 13 cartouches ) charge d'agré-

Arionite: inflammation ) ation est de 
à 4 cartouches ) 22 cartouches 

Essais en ~ainure nonnale. 

Le cordeau Pst tiré seul ; en longueur de l m, il 
allume le grisou. 

Placé axialement dans une charge de N itrocoop­
palite V gainée, il provoque l'inflammation lorsque 
la charge est de 5 cartouches, alors que, dans ces 
conditions, la charge d' agréation est de 14 cartou­
ches. 

Essais à l'air li.bre. 

Le cordeau détonant est suspendu seul au centre 
de la chambre d'explosion : inflammation pour une 
longueur de 0,50 m. 

132. Cordeau BONOCORD de Bofors 

(Suède). 

Essais à l'air libre. 

Suspendu au centre de la chambre d'explosion de 
la galerie en mélange grisouteux inflammable, le 
cordeau allume ce mélange lorsque sa longueur est 
de 1,50 m. 

Essais en rainure normale. 

Tiré seul en rainure normale, il allume l'at­
mosphère grisouteuse quand il a 1 m de longueur. 

Ces deux cordeaux ne conviennent donc pas pour 
l'amorçage des explosifs de sûreté belges. 

Nous essayons de nous procurer des cordeaux dé­
tonants plus antigrisouteux afin de poursuivre cette 
étude. 

14. MATERIEL DE MINAGE 

141. Ohmmètre pour boutefeu. 

Après essais satisfaisants conformes à la circu­
laire n° 136 du 1er avril 1962 du Directeur Général 
des Mines, l'ohmmètre type ZEB/W de la firme 
Hartmànn et Braun, à Francfort, a été agréé. Cet 
appareil porte une échelle graduée de o à 2000 ohms. 

De koord loopt langs een springstoflading van 
type IV, die in de zijgleuf zit. Üntvlamming voor 
zes patronen. 

De koord is in de as van de lading geplaatst, die 
zelf in de gleuf zit. 

Charbrite 418: ontvlamming ) dan wanneer de 
met 13 patronen ) aannerningsla-

Arionite : ontvlamming ) ding uit 22 pa-
met 4 patronen ) tronen bestaat 

Proeven in een normale gleuf. 

De koord wordt alleen af gevuurd. Voor een lengte 
van 1 m wordt het mijngas aangestoken. 

ln de as van een lading van ommantelde Nitro­
cooppalite V geplaatst, veroorzaakt ze een ontvlam­
ming wanneer de lading uit 5 patronen bestaat, dan 
wanneer de aannemingslading onder deze omstan­
digheden uit 14 patronen bestaat. 

Proeven op een vrij hangende koord. 

De slagkoord wordt alleen in het midden van de 
ontploHingskamer opgehangen : ontvlamming voor 
een lengte van 0,50 m. 

132. Slagkoord BONOCORD van Bofors 
{Zweden}. 

Proeven op een vrij hangende koord. 

In het midden van de ontploffingskamer van de 
galerij in een ontvlamhaar mijngashoudend mengsel 
opgehangen, steekt de slagkoord dit mengsel aan 
wanneer ze 1,50 m lang is. 

Proeven in de normale gleuf. 

In de normale gleuf alleen afgevuurd. steekt ze de 
mijngashoudende lucht aan wanneer ze 1 m Jang is. 

Deze twee slagkoorden zijn bijgevolg niet ge­
schikt voor het aanzetten van Belgische veiligheids­
springstoffen. 

Üm deze studie voort te zetten, zullen wij slag­
koorden trachten te bekomen die veiliger zijn t.o.v. 
mijngas. 

14. SCHIETBENODIGDHEDEN 

141. Ohmmeter voor schietmeester. 

Na hevredigende proeven in overeenstemming met 
de circulaire nr 136 van 1 april 1962 van de Direc­
teur-Generaal der Mijnen, werd de ohmmeter van 
het type ZEB/W van de firma Hartman & Braun 
te Frankfort aangenomen. Dit apparaat is voorzien 
van een schaal van o tot 2000 ohm. 
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15. PROPAGANDE POUR LA SECURITE 
DU MINAGE 

En 1963, l'Institut National des Mines a reçu 650 
visiteurs, parmi lesquels des élèves ingénieurs des 
Grandes Ecoles, des élèves des Eco.Ies Industrielles 
et des candidats-boutefeux, etc ... 

Le pro,gramme des expériences a porté non seule­
ment sur les explosifs et le minage, mais aussi sur 
la grisoumétrie, les lampes et, pour certains visiteurs, 
également sur le matériel électrique de sécurité, les 
matériaux ininflammables, les masques auto-sauve­
teurs, etc ... 

Il nous est agréable de remercier ici MM. CY­
PRES et POIVRE attachés respectivement au ser­
vice des détonateurs et au service des explosifs pour 
la collaboration dévouée qu'ils ont apportée dans la 
mist> au point et la réalisation de nos expériences. 

15. PROPAGANDA 
VOOR VEILIG SCHIETWERK 

ln 1963 hebben 650 bezoekers. onder wie stu­
denten van de grote scholen voor ingenieurs, leer­
lin gen van nijverheidsscholen en kandidaat-schiet­
meesters, een bezoek gebracht aan het Nationaal 
Mijninstituut. 

Het programma van de proeven handelde niet al­
leen over springstoHen en schietwerk, maar ook over 
het meten van mijngas, over lampen en voor som­
mige bezoek;rs ook over elektrisch veiligheidsmate­
rieel, onontvlambare materialen. maskers voor zelf­
redding, enz. 

Wïj danken de heren CYPRES en POIVRE. 
onderscheidenlijk aan de dienst voor slagpijpjes en 
aan de dienst voor springstoHen verbonden, voor 
hun toegewijde medewerking bij het op punt stt>llt>n 
en uitvoeren van onzt> prot>vt>n. 

2. GROUPE PHYSICO-CHIMIE 

2. AFDELING FYSICO-CHEMŒ 

G. NENQUIN 

Docteur en Sciences. 

Doctor in de Wetenschappen. 

21. ETUDE DE LA DEFLAGRATION 
DES EXPLOSIFS A IONS ECHANGES 

Amorçage de la déflagration par la combustion 
d'une poudre. Influence sur ce phénomène rle la 
nature rle l'f'nveloppe de la cartouche. 

211. Introduction. 

Nous avons étudié l'année dernière le comporte­
ment d'une cartouche soumise à des gaz chauds 
résultant de la détonation d'une autre cartouche. 

La déflagration de la cartouche réceptrice était 
mise en évidence par l'inflammation du grisou rem­
plissant une chambre d'explosion dans laquelle la 
cartouche d'explosif était projetée sous l'action des 
gaz de détonation ou de combustion. 

Nous avons poursuivi ces expériences afin de dé­
terminer le rôle que joue l'enveloppe des cartouches 
au cours de la déflagration. Nous avons enveloppé 
la charge réceptrice dans les matériaux suivants : 

1. papier paraffiné ; 

2. feuillard d'aluminium : 

3. papier ignifugé ; 

4. feuillard de po.Jyvinyle. 

21. STUDIE VAN DE DEFLAGRATIE 
VAN DE SPRINGSTOFFEN 
MET IONENUITWISSEILING 

Üntsteking van de deflagratie door de verhran­
ding van een poeder. lnvloed van de aard van hel 
omhulseT dt>r palToon op dit verschijnseT. 

211, Inleiding. 

Wij hehben verleden jaar het gedrag bestudeerd 
van een patroon, die onderworpen was aan de in­
vloed van de warme gassen voortkomende van de 
ontploffing van een andere patroon. 

De def!agratie van de on.tvangstpatroon werd aan 
het licht gehracht door de ontvlamming· van het 
mijngas dat aanwezig was in een ontploffingskamer. 
waarin de springsto,Fpatroon geslirigerd werd onder 
de druk van de ontploffings. of de verbrandings­
gassen. 

Wij hebhen deze prnefneming·en voortgezet ten 
einde te hepalen welke ml het omhulsel van de pa­
troon, in de loop van de deflagratie speelt. Wij heh­
hen de ontvangstlading met de volgende materialen 
omgeven: 

1. geparaffineerd papier ; 
2, bladaluminium ; 
3. onhrandbaar gemaakl pa11iPr; 
4. polyvinylhand. 
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La composition de f' explosif utilisé, est donnée au 
tableau 12. 

TABLEAU 12· 

Constituants 
1 

% 

Nitroglycérine 9,50 
Nitrate de potassium 58,25 
Chlorure ammonique 30,00 

Additifs 2.25 

Dans certaines expenences, nous avons mélangé 
à l'explosif du charbon minéral à raison de 12 g de 
charbon. pour 100 g d'explosif. Ce charbon contient 
31 ,64 '% de matières volatiles et 1.69 % de- cendres. 

212. Mode opératoire. 

Nous avons utilisé pour cette étude un mortier 
cylindrique ayant un Fourneau de 610 mm ctP pro­
fonde'llr et d.e 33 mm de- diamNre. 

'2 3 4 

De samenstelling van de gebruikte springstof 
wordt gegeven in tabel 12. 

TABEL 12 

Bestanddelen 1 % 

N itrogl ycerine 9,50 
Kaliumnitraat 58,25 
Ammoniumchf oridt• 30.00 
T oevoegsels 2.25 

Voor zekere proefnemingen hebben wij bij de 
springstof minerale kolen gevoegd in de verhouding 
van 12 g kolen voor 100 g springstof. Deze kolen 
bevatten 31.64 % vluchtige bestanddelen en 1.69 % 
as. 

212. Werkwijze. 

Wij hebben voor deze studie een cylindrische 
mortier gebruikt met een mijngat van 610 mm dieple 
en 33 mm doormeler (fig. 15). 

1 

1 1 

5 1 

1 

1 

J 

1 
1 

1 

- ___JOQl ---- 1 

Fig. 15. 
Tirs au mortier à 1 m de la chambre d'explosion. 

Fig. 15. 
Schietproeven met de mortier op 1 m afstand van de 

ontploffingskamer. 
1 : poudre d'amorçage, inflammateur - ontstekingspoeder, ontsteker - 2: cartouche d'explosif - springstofpatroon 
3: bourrage d'argile • kleiprop - 4: mortier d'acier - stalen mortier - 5, : chambre d'explosion de la galerie expérimen­

tale - ontploffingskamer van de proefgalerij 

Comme le montre la figure 15, la poudre d'amor­
çage ainsi que l'inflammateur sont placés au fond 
du .fourneau en amont de la charge réceptrice. Cette 
poudre a une vitesse de combustion de 40 cm/min 
et est composée d'un mélange de 80,8 ·% en porids 
de- KNOa et de 19,2 % de charbon de bois. 

Afin de prévenir l'inflammation du grisou de la 
chambre d'explosion par la combustion de la pou­
drp d'amorçage,, le mortier est placé à 1 m dt" I' ori­
fkt> dr la chambre d'explosion. 

Zoals figuur 15 het aantoonl. worden het ontstr­
kingspoeder alsmede de ontsteker tegen de bodem 
van het mijngat geplaatst v66r de ontvangstlading. 
Dit poeder heeft een verbrandingssnelheid van 
40 cm/min en bestaat uit ee-n mengsel van 80,8 
gewichtsprocenten KNOa en 19.2 % houtskool. 

T en einde te voorkomen dat het mijngas in de 
ontploffingskamer door het ontstekingspoeder zou 
ontvlammen. wordt de mortin op één meter afstand 
van dr ope-ning- dn ontploffing-skamf'r g-eplaatsl. 



Juillet-août 1964 Rapport sur les travaux de 1963 de l'Institut National des Mines 965 

213. Examen des résultats. 

Des différents essais 9ue nous avons faits. il ap­
paraît que: 

1°) Lorsque la cartouche réceptrice ne contient 
pas de charbon, la combustion de la poudre d' amor­

çage ne se propage pas à l'explosif, mais unique­
ment à renveloppe si celle-ci est combustible (pa­
pier paraffiné) : il y a inflammation du grisou cha­
que fois que l'explosif est encartouché dans une 
Pnve.loppe combustible ; par contre, si celle-ci est 
difficilement inflammable, il n'y a pas inflamma­
tion. du grisou comme le montre le tableau 13. 

TA!BLEAU 13 
Fréquence des inflammations pour différentes enve­
loppes lorsque la cartouche réceptrice contient 

uniquement de l'exp"losi/. 

Nombre 1 Fréquence 
Nature de J'enveloppe 1 de des inflarn-

tirs mations 

Papier paraffiné 20 20/20 

Feuillard d'aluminium 20 oho 
Papier ignifugé 10 0/10 

Feuillard de plastique l 1 t/ 11 

2") Si la cartouche contient le mélange explosif/ 
charbon, la combustion de la poudre se propage au 
sein de la cartouche et il y a inflammation du grisou 
dans tous les cas indépendamment de la nature df\ 
l'enveloppe de la cartouche ( tableau 14). 

TABLEAU 14 

Fréque,nce des in,flamm:a.tions pour 2 types d'enve­
loppes , la cartouche réceptrice contenant un m.êl.an.ge 

d'explosif et de charbon. 

Nombre 1 Fréquence 
Nature de } 'enveloppe de des inflam.-

Urs mations 

Papier paraffiné 1 10 10/10 

Feuillard d'aluminium 12 12,/12 

214. Conclusion. 

Si l'explosif est en con.tact avec des gaz chauds 
sous pression de quelques dizaines de kg/cm2 dans 
un fourneau pendant un temps d'environ t seconde, 
la déflagration s'amorce et se propage : 

a) uniquement à l'enveloppe de la cartouche lors­
que l'explosif est difficilement inflammable, mais 
que l'enveloppe de la cartouche est combustible ; 

h) à l'explosif lorsque celuI-ci est rendu facilement 
inflammahle par addition de poussières de char­
bon. 

213. Onderzoek van de Resultaten. 

Uit de verschillende door ons g·edane proeven 
hl ij kt het volgende : 

1°) Wanneer de ontvangstpatroon geen kolen be­
vat, breidt de verbranding van het ontstekingspoe­
der zich niet uit lot de springstof, maar alleen tot het 
omhulsel zo dit laatste brandbaar is (geparaffineerd 
papier) ; het mijngas ontvlamt elke keer dat de 
springstof omgeven is met een hrandbaar omhulsel ; 
wanneer daarentegen dit laatste moeilijk ontvlam­
baar is, doet er zich geen mijngasontvlamming voo•r 
zoals bl ijkt uit tabel 13. 

TABEL 13 
Frequentie van de ontvlarruningen uoor uerschillemfo 

omhulseils wanneer de ontv,angstpatroon enkel 
sprin.gstof bevat. 

1 

Aantal 1 Frequentle 
Aard van het omhulse] schiet- van de ont-

proeven vlammingen 

Geparaffineerd papier 
1 

2Q/20 20 

Bladaluminium 20 0/20 

Onhrandbaar gt>maakt papier 10 0/10 

Vel in plastiek 11 1/11 

1 

2°) Wanneer de patroon een mengsel van spring­
stof en kolen bevat, bre-idt de verhranding van het 
poeder zich uit tot de patroon en het mijngas ont~ 
vlamt in ieder geval welke ook de aard van het om­
hulsel der patroon weze (zie tahel 14). 

TABEL 14 

Frequentie van de ontvlammingen voor lwoo typen 
omhulseL,, met een ontuangstpatroon die een meng­

sel springstof en kolen bevat. 

1 

Aantal 1 Frequentie 
Aard van het pmhulsel schiet ... van de ont-

proeven vlammingen 

Geparaffineerd papier 1 10 10/10 

Bfadaluminium 1 12 12./12 

214. Besluit. 

Wanneer een springsl'of in aanraking wordt· ge­
bracht met warme gassen onder een druk van enige 
tientallen kg/cm2 in een mijngat gedurende onge­
veer t seconde. komt de deflagratie tot stand en zet 
zij zich voort : 

a) alleen in het omhulsel van de patroon wan­
neer de springstof moeilijk ontvlambaar is, doch het 

omhulsel brandbaar ; 

b) in de springstof wanneer deze licht ontvlam­
haar ,remaakt wonft door toPVOPfl'Îng van kolenstof. 
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Ces résultats confirment les conclusions des tra­
vaux antérieurs qui ont fait l'objet d'une communi­
cation présentée à la Conférence des Directeurs de 
stations d'essais qui s'est tenue en 1963 à Aix-les­
Bains (*). 

Afin d'éviter au maximum le phénomène de la 
déflagration dans la pratique, il faut donc que le 
bourrage des fourneaux soit le plus léger possible : 
de plus, pour les tirs en charbon, l'utilisation de 
gaine en polyvinyle est souhaitable afin que I' explo­
sif ne puisse se mélanger avec de la poussière de 
charbon et devenir facilement inflammable. 

Enfin, il est impo·rtant que les enveloppes des 
cartouches soient en matière difficilement inflamma­
ble, car sous l'action. de gaz chauds provenant d'un 
trou voisin, toute enveloppe combustible peut brûler 
d devenir une cause d'inflammation du grisou. 

22. CONTRIBUTION A L'AMELIORATION 
DE LA SECURITE ET DU RENDEMENT 
DES EXPLOSIFS A IONS ECHANGES 
ET A LA REDUCTION DES VAPEURS 

NITREUSES DANS LES FUMEES, DE TIRS 

221. Introduction. 

Les explosifs à ions échangés contiennent, en 
quantité relativement faible, 10 % environ, un com­
posant de grande sensibilité qui est le plus souvent 
un mélange de nitroglycérine et de nitroglycol. Ce 
mélange doit assurer la propagation de la détonation 
dans l'explosif lui-même et la transmission de la 
détonation d'une cartouche à l'autre. 

Le reste de l'explosif est constitué d'un mélange 
équimolaire de nitrate alcalin et de chlorure ammo­
nique dont la présence a une double conséquence 
lors de la détonation de l'explosif : 

1 °) diminuer le danger d'inflammation du grisou 
et des poussières de charbon en abaissant la 
pression et la température de I' onde de choc et 
en produisant du chlorure alcalin finement di­
visé; 

2°) prolonger le travail de l'explosif dans le temps. 

Ce type d'explosif se différencie des explosifs clas­
siques par sa faible puissance et par l'existence de 
réactions retardées entre les produits de décompo­
sition du chlorure ammonique et du nitrate alcalin 
qui ont lieu dans les fumées résultant de la déto­
nation de la nitroglycérine, en aval de la région 
comprise entre le front d'onde et le plan « Cha.p~ 
man Jouguet ». 

Ces· réactions retardées, qui déterminent la sécu­
rité de l'explosif, influencent le rendement de celui­
ci ainsi que la concentration en oxydes d'azote dans 
les fumées de tirs. 

("') Le texte intégral de cette communication. est re-pris 
en annexe au présent rapport. 

Deze resultaten bevestigen de conclusies van de 
vroegere opzoekingen die behandeld werden in een 
mededeling voorgedragen op de Conferentie van de 
Directeurs der proefstations in 1963 te Aix-les­
Bains (*). 

Üm in de praktijk het verschijnsel van de de­
flagratie zoveel mogelijk te vermijden, moet dus de 
opstopping van de mijngaten zo licht mogelijk zijn ; 
daarenboven is voor het schieten in de kolen het 
gebmik van een po[yvinyl omhulsel wenselijk 
omdat men op die manier vermijdt dat de springstof 
zich met kolenstof vermengt en daardoor licht ont­
vlambaar wordt. 

Ten slotte is ht't van bt'lang dat de omhulsels van 
de patrnnen uit moeilijk ontvlambaar materiaal ge­
maakt zijn, want onder de invloed van uit een na­
burig mijngat voortkomende warme gassen kan een 
huis uil ontvlamhaar materiaal in brand geraken t'n 
de oorzaak worden van een mijngasontvlammin~. 

22. BIJDRAGE TOT DE VERBETERING 
V AN DE VEILIGHEID EN VAN HET RENDEMENT 

DER SPRINGSTOFFEN 
MET IONENUITWISSELING EN TOT DE 

VERMINDERING VAN DE CONCENTRATIE 
DER STIKSTOFDAMPEN IN DE ROOKGASSEN 

221. Inleiding. 

De springsto.ffen mel· ionenuitwisseling bcvallen 
een betrekkelijk geringe hoeveelheid, ongeveer 10 %. 
van een zeer gevoelig bestanddeel dat gewoonlijk 
een mengsel is van nitrnglycerine en nitroglycol. 
Dit mengsel moel de voo-rtplanting van de ontplof­
fing vnzekeren in de patroon zelf en van de ene 
patroon tot de volgende. 

Het overige van de springsto,f bestaat uit een ge­
l ijk aantal mol kaliumnitraat en ammoniumchloride 
die een dubbele uitwerking hebben bij het ontplof­
f en van de springstof : 

1°) het gevaar voor mijngas- en kolenstofontvlam­
ming wordt verminderd door verlaging van de 
druk en de temperatuur van de sdmkgolf en 
door het onlwikkelen van fijn verstoven kalium­
chloride; 

2·0 ) de werking van de springslof wordt in de tijd 
verlengd. 

Dit springstoftype onderscheidt zich van de klas­
sieke springstoffen door zijn geringe kracht en door 
vertraagde reacties die tussen de onthindingsproduk­
len van het ammoniumchloride en het kaliumnitraal 
ontstaan in d e rook voortkomende van de ontplof­
fing der nitroglycerine, voorhij het gebied begrepen 

( *) De volledige tekst van deze mededeling wordt her­
nomen ais bijlage van onderhavig verslag. 
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c· est pourquoi nous avons tenté de pénétrer le 
mécanisme physico-chimique de la combustion du 
mélange NH4Cl - KN03 . 

222. Technique expérimentqle. 

Etude du rendement de la combustion du mélange 
NH4Cl-KNOs. 
Le principe de la méthode que nous avons utilisée 

est d'amorcer la combustion entre le chlorure ammo­
nique et le nitrate de potassium en préchauffant le 
mélange préalablement introduit dans une bombe 
contenant de l'azote sous une pression de 
30 kg/cm2

. 

Lorsqu'on préchauffe. dans une bombe, une quan­
tité déterminée, . 2 g par exemple, du mélange 
KNOs - NH4Cl sous une pression de 30 kg· de N2, 

nous observons que la pression au sein de la bombe 
s'élève brusquement lorsque la température des pa­
rois de la bombe est de 23o'0 C. 

1'26 
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Fig. 16. 
Variation de la pression en fonction du temps au cours 

de la combustion du mélange KNO,-NH,CI. 
Drukschommeling in functie van de tijd in de loop van de 

verbranding van het mengsel KNO,-NH,CI. 

Cette montée brusque de pression, qui est repré­
sentée au graphique de la figure 16 par le segment 
de ,droite AB. est due à la combustion du mélange 
qui se fait avec libération d'énergie et augmentation 
du nombre de molécules. 

Le dispositif expérimental comprend : 

1°) Une bombe en acier inoxydable dont le vo­
lume intérieur est de 12,6 cm3 . Cette bombe est 
munie d'un da pet de sécurité constitué par deux 
lamelles en acier inoxydable d'une épaisseur de 
0,2 mm. 

2°) Un dispositif pour la mesure de la pression 
et pour l'introduction des gaz sous .()l"ession. 

La variation de la pression au cours du phéno,­
mène est suivie simultanément par un capteur piézo-

tussen het golffront en het vlak « Chapman­
Jouguet ». 

Deze vertraagde reacties, die bepalend zijn voor 
de veiligheid van de springstof, beïnvloeden haar 
rendement alsmede de concentratie van stikstof­
oxyden in de roo,kgassen. 

Daarom hehben wij getracht een inzicht te krij­
gen in het fysico-chemisch mekanisme van de ver­
branding van het mengsel NH4Cl - KNQ3 . 

222. Experimentele Techniek. 

Stu.clie uan het rendement der verbranding van liet 
mengsel NH4Cl - KN0:1 . 

Het princiep dat wij toegepast hehben is het vol­
gende : een mengsel van ammoniumchloride en ka­
liumnitraat wordt in een hom, gevuld met stikstof 
onder een druk van 30 kg/cm2

, gebracht. voorver­
warmd en tot ontbranding gehracht. 

Wanneer men in deze bom een bepaalde hoeveel­
heid, bij voorbeeld 2 g, van het mengsel KNOa -
NH4CI voorverwarmt onder een stikstofdruk van 
30 kg/cm2

, hemerkt men dat de druk binnen in de 
bom plotseling stijgt wanneer de temperatuur van 
de wanden der bom 230" C bereikt. 

Dit plotseling stijgen van de druk. dat op de gra­
fiek van figuur 16 voorgesteld wordt door het lijn­
stuk AB, is toe te schrijven aan de verbranding van 
het mengsel waardoor energie vrijgemaakt en heL 
aantal moleculen vermeerderd wordt. 

De proef vergt de volgende installatie : 

1°) E~n bom met 12,6 cm8 binnenvolume in 
roestvrij staal. Deze bom is voorzien van een veilig­
heidsklep bestaande uit twee lamellen, elk met een 
dil<te van 0,2 mm, in roestvrij staal. 

2") Een toestel voor het meten van de druk eu 
het vullen met gassen onder druk. 

De verandering van de druk wordt gelijktijdig 
gevolgd door een piëzoëlektrische ontvanger en doo·r 
een inductieontvanger ; deze verandering kan bo­
vendien gevolgd worden op het diagramma van een 
registrerende galvanometer alsmede op het scherm 
van een kathodeo,scillograaf. 

De piëzoëlektrische ontvanger, die een eigen fre­
quentie van 80.000 cydussen per seconde heeft. is 
in staat de plotselinge dmkvariaties met een zeer 
grote nauwkeurigheid waar te nemen. 

3") Een oven waarvan de temperatuur hlijvend 
op 500" C gehouden wordt bij middel van een rege­
laar met fotoëlektrische cel. 
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électrique el par un capleur à induction ; cette va­
riation peut être finalement observée sur le dia­
gramme d'un galvanomètre enregistreur, ainsi que 
sur l'écran d'un oscillographe cathodique. 

Le capteur piézoélectrique, qui a une fréquence 
propre de 80.000 cycles par seconde, permet d' ob­
server avec une très grande précision les variations 
brusques de pression. 

3°) Un four, dont la température est maintenue 
constante à 500° C par un régulateur à cellule 
photoélectrique. 

La température des parois de la bombe est mesu­
rée durant l'expérience par un thermocoup,le 
Ni-Cr:/Ni et enregistrée par un potentiomètre enre­
gistreur. Après introduction de la bombe dans le 
four, la température à l'intérieur de celle-ci aug­
mente de 40,8° par minute. 

Détermination des oxydes d'azofo dans les gaz 
brûfés résultant de la combustion du mélange 
KNOa - NH4Cl. 
Le dispositif expérimental est semblable à celui 

qui est utilisé pour l'étude précédente. Cependant. 
la bombe a subi une modification : elle a été prolon­
gée d'un tube du côté du clapet de sécurité, afin 
de pouvoir recueillir dans un réservoir les gaz ré­
sultant de !a combustion. L'épaisseur des lamelles 
d'acier qui servent de clapet est choisie de !·elle 
mani&re que la déflagration du mélange KNQ3 -
NH.CI en provoque l'éclatement. permeUanl uinsi 
aux gaz brûlés confinés dans la bombe de se dé-
1 endre et d'être recueillis dans le réservoir. 

Nous avons analysé les oxydes d'azote con Len us 
dans la phase gazeuse, ainsi que l'eau de condensa­
lion du réservoir. 

L'analyse des oxycles d'azote esl faite selon lt> 
r>rocessus suivant : 

Les oxydes d'azole, aprÈ's lransformalion en ni­
lrate de soude, forment avec l'acide salicylique un 
complexe coloré: l'acide nitrosalicylique. L'inten­
sité de la coloration de la solution d'acide nilro­
salicylique, qui est une fonction de la concentration 
des oxydes d'azote dans les g·az analysés. est déter­
minée à l'aide d'un colo.rimètre. 

223. Résultats expérimentaux 
et conclusions. 

Nous avons étudié l'influence de la pression sur 
la combustion du mélange KNOa - NI-LCI; nous 
avons observé à volume constant la variation de la 
pression en fonction du temps au cours- de la com­
bustion de quantités croissantes de mélange KN0:1 -
NH4CI ( 1,5 - 2 - 2,5 - 3 - 4 g). 

Dans chaque cas, nous avons déterminé à partir 
de l'oscillogramme de pression, la variation maxi­
mum de la pression de combustion en fonction du 
temps (A Pm/At) exP'rimée en kilogrammes par 
centimètre carré et par seconde. 

Les résultats obtenus sont indiqués au tableau 15 

De temperatuur van de wanden van de bom 
wordt gedurende de proefneming g·emeten door mid­
del van een thermokoppel Ni-Cr/Ni en opgetekend 
door een reg'istrerende potentiometer. Nadat de bom 
in de oven gehracht is, stijgt haar inwendige lem­
peratuur met 40,8'° per minuul. 

Bepaling van de stikstofo·xyden in de verbra,ule 
ga.ssen voortkomende van de verbranding van liet 
meng.sel KNO;) - NH 4CL 

De proefinstallatie is ongeveer dezelfde ais die 
van de vorige studie. De bom heeft echter een wijzi­
ging ondergaan : langs de zijde van de veiligheids­
klep werd er een buis opgezet waarin de gassen die 
voortlmmen van de verbranding kunnen opgevan­
gen worden. De dikte van de stalen lamellen die ais 
klep dienen wordt zo gekozen dat de deflagratie 
van het mengsel KN03 - NH4CI ze doet springen 
zodat de in de bom op,gesloten verbrande gassen 
kunnen uitzetten en in het reservoir kunnen opg·e­
vangen worden. 

Wij hebben de in de gasfase aanwezige stikstof­
oxyden ontleed alsook het condensatiewater van hel 
reservoir. 

De ontleding van de slikslofoxyd<'n wordl uill!<'­
voerd ais volgt : 

Mt>t de stikslofoxyden. orngezel in nalriunmitraal. 
en salicylzuur wordt een g·eldeurd complex ge­
vormd : het nitrosalicylzuur. De kleurintensiteit van 
de nitrosalicylzuuroplossing, die f unctie is van de 
concentratie van de stihtofo.xyden in de ontlede gas­
en. wordt bepaald door rniddel van een co,lorimeter. 

223. Proefondervindelijke resulta.ten 
en besluit. 

Wij hebben de invloed besludeerd van de druk 
op de verhranding van het mengsel KNO~-NH4C[; 
wij hehben de verandering van de druk bij constanl 
volume waargenomen in f unctie van de tijd gedu­
rende de verbranding van steeds toenemende hoe­
veelheden van het mengsel KNOa - NH4C[ ( t .5 -
2 - 2,5 - 3 - 4 g) · 

ln elk geval hebben wij uilgaandc van het druk­
oscillogram de maximale vt'randering van de ver­
brandingsdruk in functie van de lijd (A Pm/At) 
bepaald. uitgedrukt in kilogram per vierkante centi­
meter en per seconde. 

De bekomen resultaten worden gegeven in ta­
bel 15. 
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TABLEAU 15 

Quantité du mélange 
KNO, - NH.Gt 

1,5 g 
2.0 g 
2.5 g 
3,0 g 
4,0 g 

à.Pm 
--- en kg/cm2 et 

!l t 
par seconde 

104,5 
412,5 
455 
970 

1.245 

Nous constatons donc que, à volume constant, le 
rendement de la combustion du mélange KNOa -
NH4C) est d'autant plus élevé que le confinement 
est grand. 

Je remercie Monsieur FALLY, lngénieur-Techni­
den, pour sa collaboration dévouée. 

TABEL 15 

Hoeveelheid mengsel 
KNO, - NH.CI 

1,5 g 
2,0 g 
2,5 g 
3,0 g 
4,0 g 

à.Pm 
--- in kg/cm' en 
à. t 

per seconde 

104,5 
412,5 
455 
970 

1.245 

Wij stellen dus vast dat het rendement van de 
verbranding van het mengsel KNOa - NH4C) bij 
constant volume groter wordt naarmate de opgeslo­
ten hoeveelheid mengseI groter is. 

lk hedang de Heer F ALLY, T echnisch lngenieur, 
voor zijn gewaardeerde medewerking. 

3. GROUPE FEUX-INOENDIES-GRISOUMETRIE 

3. AfiDELING VUREN-BRANDEN-MIJNGASMETING 

J. BRACIŒ 

Ingénieur principal divisionnaire. 

Eerst-aanwezend divisiemijningenieur. 

31. PREVENTION DES FEUX ET INCENDIES 

311. Courroies transporteuses. 

3111. Essais d'agréation. 

En 1963, 17 nouvelles courroies ont élé soumises 
aux essais d'agréation ; to d'entre dies y ont satis­
fait et ont été agréées. 

Elles sont reprises à l'annexe I au présent rapport. 
laquelle donne également la liste des appareils élec­
triques et divers agréés. 

3112. Fumées de combusüon. 

Au cours des essais d"inflammahililé sur b,rnde 
en largeur entière, on a procédé, comme les années 
précédentes, à des déterminations de la teneur en 
CO des fumées de combustion. 

Les prélèvements s~nt effectués dans la galerie 
à 1,50 m de hauteur et à 4-5 m de l'origine de la 
courroie toutes les 2 minutes à partir de la mise 
à feu. On ohtient ainsi, par courroie, cinq échantil­
lons de gaz qui sont soumis à l'analyse. 

La moyenne des cinq teneurs en CO trouvées 
pour chaque courroie est donnée au tableau 16. 

31. VOORKOMING VAN VUREN EN BRANDEN 

311. Transportbanden. 

3111. Aannemingsproeven. 

ln 1963 werden zevcntien nieuwe transportbanden 
aan de aannemings,proeven onderworpen ; 10 ervan 
hebben eraan voldaan en werden aangenomen. Zij 
staan vermeld in hijlage 3 van onderhavig verslag, 
samen met de aangenomen elektrische en andere 
apparaten. 

3112. Rookgassen. 

Ter gelegenheid van de proeven over de onl­
vlamhaarheid der han.den op voile breedte, heeft 

.men zoals vorige jaren, het gehalte aan CO in de 
verbrandingsgassen gemeten. 

De monsters worden genomen in de galerij op 
1,5 m hoogte en op 4-5 m afstan.d van het hegin­
punt van de band, om de twee minuten van het 
aansteken a.f. Men bekomt o,p deze wijze voor een 
band vij{ gasmonsters die ontleed worden. 

Het gemiddelde van de vij( CO-gehalten van 
elke band wordt gegeven in tahel 16. 
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TABLEAU 16 

Teneur moyenne en CO des fum.ées dans l'essai 
d'inflammabilité sur bande en largeur entière. 

Teneur moyenne· en CO % 
des fumées 

N° de la Nature du 
Courroie à 

courroie revêtement Courroie à revêtement 
revêtement partiellement 

entier arraché 

224 Néoprène 0.0089 0.0068 

228 )) 0,0206 0,0155 

233 )) 0,0226 0.0277 

234 )) 0,0373 0,0661 

237 )) 0,0144 0.0103 

238 )) 0.0289 0,0338 

225 P.V.C. 0.0282 0,0244 

227 )) 0.0206 

231 )) 0.0239 0,0202 

232 )) 0.0610 0.0617 

235 » 0,0392 

236 )) 0,0323 0,0329 

1; <"xanH·n de n· lahlt-au appelle les r<'rnarqtH·~ 
suivantes. qui confirment celles des années précé­

dentes : 

1°) les concentrations en CO observées son[ légè­
rement toxiques ; · 

·.2"') on ne constate aucune différence significaliv<' 
entre les teneurs observées lors de l'essai avec 
revêlement entier et lo-rs de l'essai avec revête­

ment partiellement arraché. 

A ce dernier point de vue, des essais sur deux 
courroies démunies complètement de leur revêtement 
n'ont pas donné des fumées dont les teneurs en 
oxyde de carbone différaient notablement des va­
leurs observées au cours des essais normaux, comme 
on peut le constater au tableau 17. 

TABLEAU 17 

Teneur moyenne en CO des fumées. 

Teneur moyenne en CO % 
des fumées 

N" de la Nature du Courroie 
Courroie à dont le 

courroie revêtement revêtement revêtement est 
entier entièrement 

1 enlevé 

218 Néoprène 0.0279 0,0359 

233 id. 0.0226 0.0242 

TABEL 16 

Gemiddelde CO-gelialte van de rookgassen bij de 
proef over de ontvlambaarlieid van banden op 

volle breed'te. 

Gemiddelde CO-gehalte 
van de rookgassen in % 

N' van Aard van de 
Band met 

de band bekleding Band met gedeeltelijk 
volleddge afgetrokken 
bekleding bekleding 

224 Neop,reen o.oo89 0,0068 

228 )) o.02o6 0,0155 

233 » 0,0226 0,0277 

234 )) 0,0373 0,0661 

237 )) 0.0144 0,0103 

238 » 0,0289 0,0338 

225 P.V.C. 0,0282 0.0244 

227 » - 0.0206 

231 » 0,0239 0,0202 

232 )) 0.0610 0,0617 

235 )) - 0,0392 

236 )) 0,0323 0,0329 

Hel onderzoek van deze tahd geel'l aanleiding loi 
de volgende opmerkingen, die deze van de vorigt> 
jaren bevestigen : 

1°) de waargenomen CO concentralies zijn lichl 
giftig : 

2'") men steh geen heduidend verschil vasl I ussen 
de gehalten waargenomen hij de proef met vol­
ledige bekleding en die met gedeeltelijk af ge­
trokken bekleding. 

Wat dit Iaatste punt betreft hebben proeven, uil­
gevoerd op twee gans van haar bekleding beroofde 
banden rookgassen gegeven waarvan de gehalten 
aan koolmonoxyde niet merkhaar verschilden van 
die waargenomen bij normale proeven, zo,aJs blijkl 
uil label 17. 

TABEL 17 

Gemiddeld,e CO-gelialte van de rookgassen. 

N' van I Aard van de 

de band bekleding 

218 Neopreen 

233 id. 

Gemiddelde CO-gehalte 
van de rookgassen in % 

Band, met 
volledige 
bekleding 

0,0279 

0.0226 

band 
waarvan de 

bekleding gans 
afgetrokken is 

0,0359 

0.0242 
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3113. Flexibilité transversale. 

Cet essai, effectué d'après les prescriptions des 

documents I.S.O. 41/3N/77 et 44/3N/147 rappelé au 
rapport sur les travaux de 1962 (Annales de Mines 

de Belgique, ·1963, n° 7-8. marginal 3113), a donné 

pour les 14 couIToies qui y ont été soumises. les ré­
sultats repris au tableau 18. 

3113. Buigzaamheid in de dwarsrichting. 

Deze proe.f werd uitgevoerd overeenkomstig de 
voorschriften van de bescheiden I.S.0. 41/'3N/77 
en 44/3N/147, die men vin dt in het verslag over de 
werkzaamheden van 1962 (Annalen der Mijnen 
van Belgiië, 1963, 'f' en 8" uitgave . alinea 3113) , 
en heeft voor de 14 handen die er aan onderworpen 
werden de volgende resultaten geg-even (tabel 18). 

TABLEAU 18 

Flexibilité des oourroies soumises à l'agréation. 

N" de la Nature du Largeur Flèche F.Jexibilité 
courroie revêtement Texture (L) (F) F/L 

en mm en mm 

224 Néoprène 4 plis 655 71 0,108 
226 » 5 plis 660 65 o.oç8 
229 » 5 plis 660 142 0,215 

233 )) 5 plis 765 75 0.099 
234 .)) 4 plis 650 183 0.208 
237 )) 5 plis 800 94 0, 117 
238 » 3 plis 780 305 0,301 
239 » 5 plis 660 49 0,074 

225 P.V.C. 3 plis 500 98 0,196 
227 > Monopli 660 137 0,207 
231 )) 4 plis 660 115 0,174 
232 » Monopli 660 162 0,245 
235 » 4 plis 610 55 0,090 
236 » 

1 

4 plis . 805 219 0.272 

TABEL 18 

Buigza.amheid van de aan de aannemingsproef onderworpen banden. 

N· van de / Aard van de 1 Breedte Pijl Buigzaamheid 
band bekleding 

1 
Weefsel (L) (F) F/L 

1 in mm in mm 

224 Neopreen 

1 

4 plooien 655 71 0.108 
226 » 5 plooien 660 65 0,098 
229 » 5 p,loo•ien 660 142 0,215 

233 » 5 plooien 765 75 0,099 
234 » 4 plooien 650 183 0.208 
237 » 5 plooien 800 94 0,117 
238 » 3 plooien 780 305 0,301 
239 ) 5 plooien 660 49 0,074 

225 P.V.C. 3 plooien 500 g8 O,tg6 

227 » t plooi 660 137 0,207 
231 » 4 plooien 660 115 0,174 
232 » t plooi 660 162 0,245 
235 » 4 plooien 610 55 o,ogo 
236 » 4 plooien 805 219 0,272 
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TABLEAU 19 

Résistance électrique des courroies. 

Humidité 
Résistance en mégohms 

N" de la I Nature du Températur~ 
~ 

relative Face supérieure 

-/ 
Face inférieure 

courroie revêtement oc % 
1 1" éch. 

1 2" éch. t•r éch. 1 2• éch. 

224 Néoprène 19<>6 65 0.03 0.035 0.015 0 ,0'.25 
... D .,. 

226 » 19<>6 65 0.005 0.005 0.005 0,005 D 
229 » 21°8 6o 0,0'.25 0,025 0,020 0,015 M* 
230 » 18° 65 0,25 0,05 0,1 0,05 M 
233 » 2f0 2 62,5 '.:U>OO 3.500 3.250 3.500 D 
234 » 2t'0 4 65 12.5 24 13 24 M 
237 » 18° 65 20.000 20.000 20.000 20.000 B * 
238 » 18° 65 0,01 0,01 0,01 0,01 M 

225 P.V.C. 1906 65 70 67.5 67,5 64,5 B 
227 » 19"6 65 900 1.900 1.020 2.200 B 
231 » 18" 65 230 185 200 19,5 B 
232 » 18° 65 1.950 1.800 1.800 1.700 B 
235 » 2f"4 62,5 115 106 110 t t 2,5 B 
236 » 20°4 62.5 250 280 250 275 B 

* D : agréée pour installation munie d'un dispositif de sécurité. 
B agréée pour toutes les installations. 
M : non agréée. 

TABEL 19 

Elektrisclw weerstand van de lrnll(lert. 

N' A.ard Betrekk..,Jijke 
W eerstand in megohm 

van de van de TempercJtuur vochtigheid Bovenzijde 

1 

Onderzijde 
ba nd, blekleding "C % --

l'' monster 1 2" monster 1·· monster 1 2" monster 

224 Neopree n 19"6 65 0.03 0,035 0,015 0,0'.25 D * 
226 » 19"6 65 0.005 0.005 0,005 0,005 D 
229 » 21"8 60 0.025 0.025 0,020 0,015 M * 
230 » 18° 65 0.25 0,05 o. t 0,05 M 
233 » 21°2 fl2.5 '.J..000 3.500 3.250 3.500 D 
234 )> 21°4 ()5 12,5 24 13 24 M 
237 » 18" 65 '.J.0.000 20.000 20.000 20.000 B * 
238 » 18" 65 0.01 0.01 0,01 0.01 M 

225 P.V.C. 19"0 ()5 70 67.5 67,5 64.5 B 
227 » 19"6 65 ()00 1.900 1.020 2.200 B 
231 » 18° 65 230 185 200 19,5 B 
232 » 18° 65 1.950 1.800 1.800 1.700 B 
235 » 21°4 62.5 115 10() 110 112.5 B 
236 » 20°4 62.5 250 280 250 275 B 

' 

* D : A.angenomen voor een installatie met veiligheidsinrichting. 
B A.angenomen voor cm het even welke installatie. 
M : Niet aangenomen. 
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3114. Conductibilité électrique. 

L'étude de la conductibilité électrique des cour­
roies transporteuses a été poursuivie au cours de 
l'année 1963. 

A cet effet, toutes les courroies qui ont été pré­
sentées à 11.N.M. ont été soumises au test qui est 
défini par le document l.S.O. TC 41/292 et qui 
consiste en une mesure de la résistance électrique 
dans des conditions expérimentales bien déterminées 
et d'ailleurs décrites au rapport précédent (Annales 
des Mines de Belgique. n° 7-8 - 1963 - marginal 
3114). 

La conductibilité est jugée suffisante pour qu'il 
n'y ait pas de manifestation de c:harge3 d'électricité 
statique, si la résistance trouvée est inférieure à 
300 mégohms. 

Quatorze courroies ont subi cet essai. Les résul­
tats sont donnés au tableau 19. 

A I' examen de ce tableau. on constate que dix 
courroies ont satisfait à ce test de conductibilité, à 
savoir six courroies en néoprène et quatre en P.V.C. 
Parmi ces ,dix courroies, six seulement ont satisfait 
à I' épreuve relative à l'inflammabilité : il s'agit de 
quatre courroies en P.V.C. et de deux en néoprène. 

Aucune courroie en néoprène, agréée pour les 
installations sur lesquelles aucun dispositif de sécu­
rité n'est prévu pour arrêter le tambour en cas d' ar­
rêt de la courroie, ou le refroidir en cas d'échauffe­
ment, ne répond au critère de conductibilité électri­
que. Toutefois, au cours de l'année dernière, une 
courroie de ce type avait satisfait à ce critère. 

Les résultats des mesures confirment les constata­
tions déjà faites en 1962 : la résistance électrique 
peut être très différente sur une face et sur l'autre. 
Cela est dû v_raisemblablement au manque d'homo­
généité dans la répartition des additifs favorables à 

la conductibilité. 

Dans le but de vérifier la reproductibilité des me­
sures, nous avons étudié les variations de la con­
ductibilité électrique en fonction de la durée dn 
conditionnement à une humidité relative de 65 
+ 5 % et à une température de 20° + 2° C. L'écart 
entre les résultats ne dépasse guère 30 % quelle que 
soit la durée du conditionnement, pourvu que celle­
ci soit au moins de deux heures. 

Pom l'application du critère. c'est donc cette der­
nière durée qui sera adoptée. 

3115. Essais d'inflammabilité 
sur petites éprouvettes. 

Parallèlement à l'essai d'ininllamrnabililé sur 
bandes de largeur entière tel qu'il est prescrit par 
l'arrêté ministériel du 1 1 septembre 1961, nous 
avons, com,me en 1962, procédé pour dix courroies 
à l'essai d'inflammabilité sur petites épmuvettes tel 
qu'il est défini au document I.S.O. TC 41/348 et 

3114. Elektrische Geleidbaarheid. 

De studie van de elektrische geleidhaarheid der 
lransportbanden werd voortgezet in de loop van het 
jaar 1963. 

Te dien einde werden aile aan het N.M.I. gezon­
den banden onderworpen aan de test bepaald bij 
het bescheid l.S.O. TC 41/292 en die bestaat uit 
het meten van de elektrische weerstand onder wel 
bepaalde prodondervindelijke voorwaarden, die ten 
andere beschreven wo-rden in het voorgaand verslag 
(Annalen der MÜnen van Belgi<ë, 1963, 7" en 8" 
uitgave - alinea 3114). 

Men is van mening dat het optreden van elektro­
statische ladingeri niet te vrezen is zo.fang de weer­
stand lager is dan 300 megohm. 

Veertien banden hebben deze p,roef ondergaan. 
De resultaten worden weergegeven in tab_el 19. 

Uit de gegevens van deze tabel blijkt dat tien 
banden aan de geleidbaarheidstest vo,ldaan hehhen. 
te weten zes banden uit neopreen en vier uit P.V.C. 
Van deze tien banden hebben er slechts zes aan de 
ontvlambaarheidsproef voldaan : vier banden uit 
P.V.C. en twee uit neopreen. 

Van de banden uit neopreen, aangenomen voor 
de installaties waarop geen veiligheidsinrichting 
voorzien is om de trommel stil te houden ingeval 
van toevallige stilstand van de band, of hem af lt· 

koelen in geval van verhitting, beantwoo,rdt geen 
enkele aan het criterium voor elektrische geleidhaar­
heid. Nochtans had verleden jaar één band van dil 
type aan dit criterium voldaan. 

De resultaten van de metingen bevestigen de 
reeds in 1962 gedane vaststeilingen : de elektrische 
weerstand kan sterk verschillen tussen de beide zij­
den van een band. Dit is waarschijnlijk toe te 
schrijven aan het gebrek aan homogeniteit in de 
verdeling van de gunstige to·evoegsels die de geleid­
baarheid bevorderen. 

T en einde na te gaan in hoeverre verschillende 
metingen onderling vergelijkbaar zijn hebben wij de 
verandering van de elektrische geleidbaarheid bestu­
deerd in functie van de verblijfsduur in een atmos­
feer met een hetrekkelijke vochtigheid van 65 + 5 % 
en op een temperatuur van 20° + 2'° C. Het verschil 
tussen de resultaten bedraagt nooit meer dan 30 ·% 
ongeacht de verblij.fsduur, op voorwaarde dat deze 
ten minste twee uur bedraagt. 

Voor de toepassing van het criterium zal dan ook 
deze verblijfsduur aangenomen worden. 

3115. Ontvlambaarheidsproeven van kleine 
monsters. 

Sarnen met de ontvlambaarheidspmef op banden 
op voile breedte, zoals voorgeschreven bij ministe­
rieel besluit van 1 1 september 1 g61, hebben wij zoals 
in 1962 voor tien handen de ontvlambaarheidsproef 



TABLEAU 20 

Essais des courroies en petites et grandes éprouvettes . 

Essais sur petites éprouvettes 
--------

Délai d 'extinction en secondes 

de la flamme 
Eprouvette 

des points incandescents 
Eprouvette 

N" 
de la 
cour­
roie 

Nature 
du 

revêtement 
avec revêtement 

chaîne I trame 1 

sans revêtement 

chaîne ! trame 

avec revêtement 1 ~ ans revêtement 

224 

226 

229 

230 

233 

234 

225 

227 
231 

232 

Néoprène 
» 
» 

> 

» 
» 

P.V.C. 
» 
» 
» 

0 

0 

2 

4 
0 

6 
0 

3 
6 

2 

0 

4 

0 

0 

4 
0 

4 

i 

4 
16 

18 

4 
148 

9 
0 

6 
~ , 

2 

3 
5 

12 

11 

8 
0 

4 

7 

chaîne 

267 

24 
10 

11 

17 

>5400 

0 

12 

1 

0 

* D : Agréée pour installations munies d 'un dispositif de sécurité. 
B : Agréée pour toutes les installations. 
M : Non agréée. 
R : Présentée pour toutes les installations et non agréée. 

trame 

229 

20 

10 

1 :­

> 5400 

3 

0 

0 

1 chaîne I trame 

55 
10 

10 

0 

51 

>5400 

0 

6 
0 

0 

91 

263 
10 

0 

172 

>3960 

0 
.., , 
0 

0 

i 
1 

Plus courte J 

longueur ' 
rest.'.!e Résultat 
intacte 

(cm) 

11,- ·1 bon 
11,- bon 
10,5 bon 

1 

1::= 1 ~:: 

10,5 mauvais 

9,- bon 
10,- bon 
10.- bon 
8,- bon 

Essais d'agréation 

Essai au brûleur 
Longueur intacte 

en cm 

sans 
revê­

tement 

120 

65 
100 

40 

86 
31 

70 

43 
86 
10 

1 

avec 
revê­

tement 

125 

60 

97 

95 

66 
0 

57 
43 
86 

40 

Essai 
de friction 

incandescent 
incandescent 
incandescent 
incandescent 
inflammahle 
incandescent 
incandescent 

D * 
D 
R * 
M* 

D 
M 

B * 
B 
B 
B 

\C 
-...J 
~ 

~ 
;:,i 

i 
;:,i 

~ 

"' ... 
:s: 
~: 
;:,i 

"' ~ 

~ 
tl:.; 
"' rl;;' .... 
"'' 

-...J 
~ 

n, 
::i 

oc 
~ 

I" 
::!:? 
n, 
< n, .., 
l n, 

'::i 



TABE.L 20 

Proeven op ban.den in kleine en grole monsters. 

,

1 

' Proeven op kleine monsters ___ ---· Aannemings-proeven ___ _ 

j Uitdovingstijd in seconden 1 1 Proef met 

N' 1 Aard - ---van de vlam v an de gloeipuilten --- Kortste ' de br~nder 
van de van de Monster Monster onge- 1 R 1 1 Ongeschonden 

band bekledmg -- ----- -- - --- -- schonden eng e cm Wrijvingsiproef . 

1 

esu taat I t ( ) 

1 

met bekledihg zonder bekleding met bekleding_ __:.:>nder bekleding lengte -

1 ! 1 1 
( cm) \ zonder I met 

sch. inslag. sch. inslag. scb. inslag. sch. inslag. bekleding bekleding 1 1 

224 Neopreen I o 2 1 2 1 267 229 55 91 I 11,- 1foed 120 125 gloeipunten D * 
226 > o 1 4 3 24 20 10 263 11,- goed 65 60 gloeipunten D 
229 > 1 2 o 16 5 10 10 10 10 10,5 goed 100 97 gloeipunten R * 

gioeipunten 
230 > 1 4 18 12 11 ï o o 9,- goed 40 95 tl . M * on vammmg 

233 > 4 o 4 1 17 17 51 172 10,- g·oed 1 86 66 j gloeipunten D 
234 > o o 148 11 > 5400 > 5400 > 5400 > 3960 10,5 slecht 31 o irloeipunten M 

225 P.V.C. 6 4 9 8 o 3 o o 9,- ! goed 70 57 - B * 
227 > o o o o 12 1 6 7 10,- goed 43 43 - B 
23 t » 3 4 6 4 1 o o o 10,- goed 1 86 86 - B 
232 » 6 7 7 7 o o o o 8,- goed 10 40 - B 

1 

* D : Aangenomen voor instaUaties voorzien van een veiligheidsinrichting. 
B : Aangenomen voor aile installaties. 
M : Niet angenomen. . 
R : Voorgesteld voor alle installaties en niet aangenomen. 
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décrit au rapport sur les travaux de 196'..2 (Annales 
des Mines de Belgique, n° 7-8, 1963 - marginal 
3115). 

Une corrélation bien établie entre ces d eux modes 
d'essais permettrait en effet aux fabricants de cour­
roies de contrôler leur production sans devoir dispo­
ser d'une galerie, équipée d'un ventilateur, comme 
celle de l'I.N.M. 

Dix courroies ont subi les deux types d 'épreuves. 
Au cours des essais sur petites éprouvettes, on a 
relevé le temps pendant lequel subsistaient des 
points incandescents éventuels après le retrait du 
brûleur, ainsi que la longueur de l'éprouvette restée 
intacte après J' essai. 

Les résultats sont indiqués· au tableau '.20. Sur ce 
tableau, le délai d'extinction de la flamme ou des 
points incandescents est la somme des temps mesu­
rés pour les trois éprouvettes prélevées, soit dans le 
sens de la chaîne, soit dans le sens de la trame. 

On constate que la corrélation est satisfaisante. 
En effet, sur les dix courroies essayées, sept ont subi 
avec succès nos essais d'agréation, alors que neuf 
ont satisfait à l'essai 1.S.O. 

312. Liquides difficilement inflammables 
pour transmissions hydrauliques. 

3121. Inflammabilité en jet pulvérisé sous la 
pression de 70 kg/ cm2. 

Les modalités de l'essai en jet pulvérisé ne sont 
pas encore définitivement établies au niveau de la 
C.E.C.A., les résultats obtenus par les différentes 
stations n'étant actuellement pas assez comparables. 
Il y a lieu ,d'en rechercher les causes. 

Dans le procédé admis jusqu'à présent, la flamme 
du chalumeau doit avoir environ 15 cm de longueur 
et présenter un cône hlanc-hleuâtre long de to cm . 
Elle doit être maintenue perpendiculairement à 
l'axe du jet de liquide de telle façon que la pointe 
du cône soit sur cet axe , et déplacée longitudinale­
ment à la vitesse de 4 cm/s depuis 4 cm du gicleur 
jusqu'à 1 '.20 cm , où elle est laissée pendant 5 secon­
des. La flamme qui se développe éventuellement 
dans le jet ne peut atteindre l'écran en tôle, disposé 
à 1,75 m du gicleur. 

Ce mode opératoire a été appliqué à 2'.2 fluides 
dont 5 du type émulsion« d'eau dans l'huile». 5 du 
type « e-au-g'!yco,J » et 12. du type « f!uidl' synthé­
tique». 

Les conditions et résultats de ces essais sont don­
nés au tableau 2.1. 

Six de ces fluides satisfont à l'es•sai, à savo·ir un 
du type « eau dans l'huile » (n° V) et cinq du type 
«eau-glycol» (VI. VII, VIII. IX. X). 

Un fluide synthétique (n'0 XXII) a failli y satis­
faire : en effet, il n'a donné une flamme s'étendant 
jusqu'à l'écran que pour la sN1le position du C'ha­
lmni>n11. À 1.'20 m dn 1tidenr 

uitgevoerd op kleine monsters zoals hepaald in be­
scheid I.S.O. TC 41/348 en beschreven in het ver­
slag over d e werkzaamheden van 1962. (Annalen 
der Mijnen van Belgi,ë, 7" en 8" uitgave, 1963 -
alinea 3115). 

Indien tussen beide soorten van proefnemingen 
een wel hepaald verband hestond zouden de fabri­
kanten hun produktie kunnen contmleren zonder 
daarom over een met een ventilator uitgeruste galerij 
zoals deze van het N.M.I. te moeten beschikken. 

Tien banden hebben de twee soorten proeven on­
ders taan. Bij de proefnemingen op kleine monsters 
hecft men de tijd opgenomen gedurende dewelke ge­
heurlijke gloeiende punten voorthestonden na het 
wegnemen van de brander, alsmede de lengte van 
het gedeelte van het monster, dat na de proef onge­
schonden bleef. 

De resultaten staan aangeduid in tabel 20. In 
deze tabel is de uitdovingstijd van de vlam of van 
de gloeipunten de som der tijden gemeten voor de 
drie monsters uitgesneden hetzij volgens de sche­
ring hetzij volgens de inslag. 

Men stelt vast dat er een voldoende verband be­
staat. Üp de tien heproefde handen hebben er inder­
daad zeven voldaan aan onze erkenningsproeven . 
terwijl er negen aan de proefneming I.S.O. vol ­
daan hebben. 

312. Moeilijk ontvlambare vloeistoHen 
voor hydraulische overbrenging. 

3121. Ontvlammingsproef met verstuiving onder 
een druk van 70 kg/cm2. 

De modaliteiten voor de ontvlammingsproef met 
verstuiving zijn nog niet de,finitief vastgesteld op 
het ·vlak van de E.G.K.S .. omdat de verschillende 
proef stations tot nu toe resultaten hekomen die niet 
genoeg vergelijkhaar zijn. Het lmmt er op aan hier­
van de oorzaak op te sporen. 

In het tot nu toe aangenomen procédé moet de 
vlam van de brander ongeveer 15 cm lang zijn m et 
een to cm lange wit-blauwachtige kegel. Zij moet 
steeds loodrecht gehouden worden op de as van de 
vloeistofstraal de punt van haar kegel op deze as : 
zij wordt verplaatst met een snelheid van 4 cm/s 
evenwijdig met deze as vanaf een punt gelegen op 
4 cm van de sproeier tot op een punt gelegen op 
t 20 cm daarvan ; op deze laatste plaats moet zij 5 
seconden blijven. De vlam die gebeurlijk uit de 
straal kan opschieten mag het stalen scherm niet 
bereiken dat op 1,75 m van de sproeier geplaatst is. 

Dit procédé werd toe gepast op '.2'.2 vloeistoffen 
waarvan 5 tot het type emulsie « water in oÜe » be­
horen, 5 tot het type « water-glycol » en 12. tot het 
type « synthetisch fluïdum ». 

De voorwaarden en resultaten van deze proef nf-' ­
m in g-Pn wordPn in tabe[ '.21 opgegPvPn. 
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TABLEAU 21 

Ess,ai d'inflammabilité en je·t pulvérisé sous la pression de 70 kg/ cm2
• 

Température Distance entre 

T ypz 
du fluid e gicleur et 

chalumeau Allongement de la flamm .: 
et numéro à partir de du chalumeau Observc1tions 
du fluide au début à la fin laquelle le jet 

de l'essa i de l'e.~sai s'enflamme 

Eau dans l'huile 

1 07'' 50(1 5 cm V a jusqu "à l'é<Tnn S'é t1•int quand on t>nft'V<-' 

le chalumeau. 
57'' 5 cm idem idem 
6 •5'' ~60 

,) 5 cm irlt>m Pnsiste 

li 67'' 1 10 rm irlt>m S'éteint quand on t'nf t'>ve 
lt> chalumeau 

Ill 07" - 10 cm id<-'m idem 

IV oo'' r:,8' ' .) 10 cm idem Pnsistt> un certain temps 
m,IÎs rinit par s't·tt'inrlre 

70" fr.2·" 10 cm idem idt'm 

V 03" 59° - Pas inflammation 
7.i'" 60" ·-·-· irlt>m -

Eau + rilycol 

VI 68" r:,(i" 
.) - Pas inrlammation 

VJJ 68" 57'' 1 - idem 

vm 66" 54° - idem 

54" 54° - idem 
70° 56° - idem 
01 ° 56" idem 

lX 73
11 

61° - idPm 
60° 58" - idem 

X 73'" 61" - idem 
61 " 58" - idem 
'j8" 57"' irlnn 

Fluides synth.étiqu.es 

XI 05·" - 10 cm Va jusqu'à l'écran S'éteint quand on enlt'>ve 
lt> chalumeau 

XII 65" - 10 cm idem idem 
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Type 
et numéro 
du fluide 

Température 
du fluide 

au début I à la fin 
de l'essai de l'essai 

Fluides syntl1étiquPs (mite) 

xm 

XIV 

XV 

XVI 

XVII 

XVJJI 

XIX 

XX 

XXI 

XXII 

66" -

66" -

.57° 
70" 

6H" frl.'' 

(1711 

6'j'' 

'3'1" 

61" 64" 

62" 64° 

72" 

6()° 60° 

68" 62° 

62" 67'' 

67'' 57° 
67'' '37° 

fr';'' 57'' 

68° 60° 
70" 62" 

Anna/en der Mijnen van België 

TABLEAU 21 (Suite) 

1 Distance entre 
gicleur et 
chalumeau 

1 

1 

1 

à partir ùe 
laquelle le jet 

s'enflamme 

20 (11) 

20 cm 

15 cm 

10 cm 

15 ('fll 

20 ('Ill 

15 cm 

20 cm 
120 cm 

10 cm 
120 cm 

10 cm 
110 cm 

10 cm 

90 cm 

l'j cm 

120 cm 

10 cm 
10 cm 

120 cm 

70 cm 
80 cm 

120 cm 

1 

Allongement de la flamm.._. 
du chalumeau 

Va jllsqu "i'i l'écrn n 

idC'm 

idem 

idem 

irl,·rn 

irl,·m 

irtPlll 

10 cm 

40 cm 
10 cm 

Atteint l'écran 
10 cm 

Atteint l'écran 
10 cm 

Atteint l'écran 

Va à l'écran puis se rac­
courcit el s'allonge en­
suite prog-ressivement 

Atteint l'écran 

Atteint l'écran 
idem 

Atteint l'écran 
idem 

AllonRement prnRrPssif de 

10 à 40 cm 
Atteint J' écran 

idem 

30 cm 
40 cm 

Atteint l'écran 

7" en 8" afleveringen 

Observations 

S'él-Pinl qnand on pn,)c\v<' 

le chalumeau 
idt>m 

Par intnmittence 
S'éteint quand on enlève 

le chalumeau 

Persiste un certain lt>mps 
sur l'écran mais finit par 
s'étPindre 

S'éteint quand on Pnlrve 
r{' chalumeau 

irtf'nl 

idem 

idt>m 

idem 

idt>m 

S 'éteint quand on Pnlève 

lt' chalumeau 

P,·rsisl!• sur J' écran 
idt>m 

S'éteint quand on enlève 
IP chalumeau 

idem 

idem 
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TABEL 21 

Ontvlammingsproef met uerstuiving onder een druk 11an 70 kg/ cmt. 

Temperatuur 1 Afstand _tussen 1 
Type van de vloeistof sproe1er 

en nummer 
bij de op hct 

en brander Verlenging van d-e vlam 
Opmerkingen van .:le 

1 

va=I dewelke van de brander 
vloeistof l aanvang einde de straal 

van de van de ontvlamt 
, proef proef 

Water in olie 
1 

1 

l 67'' _50'' 

1 

5 cm Gnat lot a.m h1•t srhrrm Doofl- bij wegm•men vnn 
çle brander 

57'' - 5 cm idem idem 

65" 56" 5 cm ictt>m Bli;ft branden 

li 67'' 10 cm jcfpm Dooft hij wl'gtwnw,1 van 
de hrnnder 

Hf 67" - ·10 cm icll'm idem 

IV fio" 58" 10 cm ictl'm Blijft een zekere tijd be-
staan maar doof t uitein-

1 

rtf'lijk 

70" frlO 10 cm idem idem 

V 63'' 59° G Pen ontvlamming 

71" 69" - idi>m 

Water + r,lyco·l 

VI 68" 56" - Geen ontvlamming 

VII 68" 57" - idem 

VIII 66° 54° - idem 

54° 54° - idem 

70° 560 - idem 
61" 56° - idem t.. 

IX 73" 6t'" - idem 
ô_o" 58" - idem 

X 73° 61" - idem 
61° 58" - idem 

58'" 57'' - idem 

Synt1wtiscfw fliüclums 

XI 65" - 10 cm Gaat lot aan het scherm Dooft bij wegnemen vPn 
de brander 

XIJ 6"'" .) ·- 10 cm idem idem 

XIII 66(> - '.lO cm 

1 

idem idem 
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TABEL 21 (Vervolg) 

Temperatuur Afstand tussen 
Type van de vloeistof sproeier 

en nummer 
bij de op het 

en brander Verlenging van de v];,rn 
van de vanaf dewelke van de brander Opmerkingen 

vloeistof aanvang einde de straal 
van de van <le ontvlamt 
proef proef 

Syntheti.sche flu'idums (vervolg) 

XIV 66" - '20 cm Cnal lol nnn lwl sclwrm Ooofl bij wegnc'mt' n van 

de hranicler 

XV si' - 15 cm idem Bij tussenpozen 

70" - 10 cm iclrm Dooft bij wegnemen van 

d e brander 

XVI 68° frt' 15 C'm idrm Doof t na een zekere tijd 
voortgeduurd te hebhen 
op het schrrm 

XVII 67" - '20 cm idem Dooft bij wegnpmen van 
clr hrandt>r 

xvm 65° - 15 cm idem idem 

XIX 54° - 20 cm 10 cm 

120 cm 40 cm idem 

61° 64-0 10 cm 10 cm 

120 cm Gaat tot aan het scherm idem 

62° 64<> 10 cm 10 cm 

110 cm Gaa t tot aan het scherm idem 

72° - 10 cm 10 cm 

QO cm Gaat tot aan het scherm idem 

XX 60" 60° l'i cm Gaat tot aan het scherm . 
wordt korter en daarna 
geleidelijk langer 

120 cm Bereikt het scherm Oooft bij wegnrmen van 
de brander 

68" 62° Gaat tot aan het sc.herm 

62° 67° idem 

XXI 67° 57° 10 cm idem Duurt een zekere tijd voort 
op het scherm maar 

dooft uiteindelijk 

67" 57'' 10 cm idem idrm 

XXII 63" 57° Geleidelijke verlenging 
va n 10 tot 40 cm 

120 cm Gaat tot aan het scherm Dooft hij wrgnrmen v;m 

cl t> brancler 

68" 6o" idem idt>m 

70" 62° 70 cm 30 cm 
80 cm 40 cm 

120 cm Gaat tot aan het scherm idem 
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En modifiant le mode opératoire en ce sens qu'au 
lieu de déplacer régulièrement le chalumeau le long 
du jet, on recherche d'abord rapidement la position 
du chalumeau pour laquelle le jet s'enflamme, et 
que I' on maintienne ensuite le chalumeau à cet en­
droit pendant 10 à 20 secondes, on obtient les ré­
sultats indiqués au tableau 22. Ces résultats con­
firment les premiers. Le fluide synthétique précité 
(n"' XXII) se montre également supérieur aux antres 
du même type. 

3122. Propagation de la flamme dans un 
mélange charbon-fluide. 

Un mélange en volume de 25 % de fluide et de 
75 % de charbon fin est tartiné sur une tôle, de 
dimensions déterminées, dont une extrémité est in­
troduite dans la flamme d'un bec Bunsen. On fait 
5 essais. Le résultat est satisfais a nt si la longueur 
moyenne de propagation de la combustion n'est pas 
supérieure à 70 mm. 

Cet essai, décrit en détail d:ans le rapport sur les 
lravaux de 1()(50 (Annales des Mines, de Belgique, 
1961, n° 7-8, pp. 800-801) n'a pas été modifié de­
puis lots. 

22 fluides ont été soumis à ce test : les résuil11ls 
sont donnés au tableau 23. 

Des 22 fluides préciJés, 19 onl satisfait à cel essai. 
à savoir: 

2 du type « eau dans l'huile» 
5 du type « eau + glycol » 

12 du type « fluide synthétique». 

Parmi eux, un seul fluide du type « eau dans 
l'huile», lequel contient 60 % d'eau, et les 5 fluides 
du type «eau:+ glycol» satisfont également à l'es­
sai en jet pulvérisé comme dit ci-dessus, et répon­
dent donc aux critères d'ininflammahililé propo!lés 
J>nr la C.E.C.A. 

3123. Résistance au cisaillement. 

Afin de corriger la viscosité et le V.I. ( viscosity 
improver) de certains fluides, on leur ajoute des 
polymères à lon:gue chaîne moléculaire. 

· Le laminage, sous grande vitesse. de ces lubri­
fiants dans, les soupapes de décharg·e et dans cer­
tains types de pompes, provoque une altération mé­
canique de ces chaînes qu'on appelle le cisaiille­
ment. 

Ce phénomène est reproduit au laboratoire en 
soumettant pendant 30 minutes 250 cm3 d'huile 
R des .passages répétés sous pr11ssion élevé11 à travers 

. Zes van deze vloiestoffen voldoen aan de proef, 
te weten één van het type « water in olie » (nr V), 
en vijf van het type «water-glycol» (VI, VII. VIU. 
IX. X) 

Eén « synthetisch fluïd{tm » (n'' XXII) heeft er 
bijna aan voldaan : deze vloeistof gaf echter een toi 
aan de scherm reikende vlam voor een enkele opstel­
ling van de brander namelijlc op 1.20 m van de 
sproeier. 

Een wijziging werd aan dit procédé aangebracht : 
in plaats van aan de beweging van de brander 
langsheen de straal een regelmatige snelheid te ge­
ven, tracht men zohaast mogelijk het punt te berei­
ken waar de vloeistof ontvlamt en daar houdt men 
de brander staande gedurende 10 tot 20 seconden. 
Men bekomt op deze wijze de in tabel 22 opgele­
verde resultaten, die de voorgaande bevestigen. Hel 
bovengenoemde « synthetisch fluïdum (nr XXII) 
heeft zich hier ook beter gedragf'n dan de andnP 
vlot-isl·offen van ht>tulF<le fype , 

3122. Voortplanting van de vlam in een meng­
sel van kolen en vloeistof. 

Een mengsel van 25 volumeprocenten vloeistof 
en 75 % fijnkolen wordt uitgesmeerd op een plaat 
van bepaalde afmetingen, waarvan een uiteinde in 
de vlam van een Bunsenbrander geplaatst wordt. 
Men voert 5 prneven uit. Het resultaat is voldoende 
wanneer de gemiddelde voortplantingslengte van de 
verhranding de 70 mm niet overschrijdt. 

Deze proefneming. die volledig beschreven werd 
in het verslag over de werkzaamheden van 1960 

(Annalen der Mijnl"n van België, 1961. 1' en Re 
uitgave, blz. 8oo-801), heeft sedertdien geen wijzi­
i;ring ondergaan. 

22 vloeistoffen werden aan deze test onderwor~ 
pen : de resultaten zijh in tabel 23 opgegevf'n . 

Üp de 22 voornoemde vloeistoffen hehhen er 1 Q 

uan cleze proef voldaan. te weten : 

2 van het type « water in olie » 
5 van het type « water + glycol » 

12 van het type « synthetisch fluïdum ». 

Eén van deze vloeistoffen van het type « water in 
olie » - die 60 % water bevat - en de 5 vloeistof­
f en van het type « water + glycol » voldoen aan de 
hierboven vermelde proef met verstuiving ; zij be­
antwoorden dus aan de onontvlambaarheidscriterin 
voor,if'stelcl door de E.G.K.S. 
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TABLEAU 22 
Essai d'inflammabilité en jet pulvérisé sous l.a pression de 70 kg/cm! . 

( mode opéraloire modifié) 

Type 
Templrature du 

fluide 
et numtro 
du fluide 

Début de 1 

l'essai 

Eau dans l'huile 

68° 

II 

III 

IV 

65° 

65° 

670 

650 

67° 
6:1° 

670 

61° 

62" 

65° 

Eau + glycol 

VI 

VII 

680 

68° 

Fluide synthétique 

XII 

XIII 

XIV 

XV 

XVI 

XVII 

XVIII 

XXII 

XXI 

XX 

650 

66° 

660 

63° 

66° 
680 

67° 
67° 
650 
690 

55° 

67° 

6:2'' 

Pin de 
l'essai 

58° 

55° 

55° 

650 

54° 

.550 

56° 

57° 

670 

60° 
59° 

650 

57'0 

670 

Distance entre Temps de la 
gicleur et chalu- présence du 
meau à partit de chalumeau en 

laquelle le Jet secondes. à 

s'enflamme cet endroit 

5 cm 

5 cm 

5 cm 

10 cm 

10 cm 

10 cm 
10 cm 

10 cm 

10 cm 

10 cm 

10 cm 

10 cm 

'lO cm 

'lO cm 

'lO cm 

15 à 'lO cm 
15 à 20 cm 

20 cm 
20 cm 

15 cm 
15 cm 

120 cm 

10 cm 

15 cm 

20 

'lO 

20 

20 

10 

20 

20 

10 

10 

'lO 

20 

'lO 

20 

20 

'lO 

'lO 

20 

20 
10 

'lO 

10 

20 
10 

10 

'lO 

10 

10 

Allongement de la flamme 
du chalumeau 

Va jusqu'à l'écran 

idem 

idem 

idem 

idem 

idem 
idem 

idem 

idem 

idem 

idem 

Pas inflammation 

idem 

Va jusqu'à l'écran 

idem 

idem 

idem 

idem 
idem 

idem 
idem 

idem 
idem 

Allongement progressif 
Va jusqu'à l'écran 

Va jusqu'à l'écran 

idem 

Observations 

S'éteint quand on en­
lève le chalumeau 

Persiste quand on re­
tire le chalumeau 

idem 

S'éteint quand on en­
lève, le chalumeau 

idem 

idem 
Persiste sur un écran 

chaud 
S'éteint quand on en­

lève le chalumeau 
Persiste sur un écran 

chaud 

Continue à brûler 
sur l'écran qui était 
chaud 

S'éteint quand on en­
li\ve le chalumt>au 

S'éteint quand on en-
lève le chalumeau 

idem 

idem 

idem 

idem 
idem 

idem 
idem 

idem 
idem 

S'éteint quand on en­
lève le chalumeau 

Persiste sur l'écran 

Persiste sur l'écran mais 
s'éteint rapidement 
quand l'alimentation 
en fluide cesse 
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TABEL 22 

Ontvlammingsproef met verstuiving onder een druk van 70 kg/ cm•. 
( gewijzigd procédé) 

Tempe{atuur van Duur van het 1 
Type de vloeistol Alstand tussen verb.lijf van 

en nummer sproeier en brander de brander Verlenging van de vlam Opmerkingen 
van de bij de aan· , op het van al dewdke op dit punt van de brander 

vloeistof vang van einde: van de straal ontvlamt (sec) 
J de proef de proef 

Water in olie 1 

I 68° 58" 5 cm 20 Gaat to,t aan het scherm Doo.ft bij wegnemen van 
de brander 

65° s:f' 5 cm 20 idem Brandt voort na wegne-
men van de bi:ander 

65° 55" 

1 

5 cm 20 idem idem 

Il 6jo 650 10 cm 20 idem Dooft bij wegnemen van 
de hrander 

65° - 10 cm 10 idem idem 

111 6j'' - 10 cm 20 idem idem 

63'' 10 cm 20 idem Brandt voort op warm 
scherm 

6j'' -- 10 cm 1.0 idem Dooft hij wegnemen van 
de brander 

61° - 10 cm 10 idem Brandt voort op wann 
scherm 

lV 6:1.'' 54" 10 cm 20 idem Brandt voort op het 
scherm dat warm was 

65° 55° 

l 
10 crn 20 idem Dooft bij wegnèmen van 

de brander 
W alcr + glycol 

VI 68° 56" - 20 Geen onlvlamming 

VII 68° Si0 - '20 idem 

SyntheHscf1. fluïdum 

XII 65" - 1 o cm '20 Guul Lol aan hd 8cherm Dooft bij wegnemen van 
de hrander 

Xlll 66'' 20 cm 20 idem idem 

XIV 66" - 20 cm 20 idem idem 

XV 63° 6jo 20 cm '20 idem idem 

XVI 66° 60" 15 tot '20 cm 20 idem idem 
68° 59" 15 tot 20 cm 10 idem iderri 

XVII 67° - 20 cm 

1 

'20 idem idem 

67'' - 20 cm 10 idem idem 

xvm 6:f' - 15 cm 20 idem idem 
690 - 15 cm 10 idem idem 

XXII 55" 65" - 10 Geleidelijke verlenging 
120 cm '20 Gaat tot aan het scherm Dooft bij wegnemen van 

de brander 

1 XXI 67'' si' 1 o cm 10 Gaal tol aan het scherm Brandt voort op het 
scherm 

XX 62" 67'' 1 15 cm 10 idem Brandt voort op het 

1 

scherm; doch dooft 
snel wanneer de vloei-
stoftoevoer ophoudt 
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TABLEAU 23 
Propagation de la flamme dans un mélange 

charbon-fluide. 

Type 
et numéro 
du fluide 

Inflam­
mation 
après 

... sec. 

Eau dans l'huile 

I 40 
52 

42 
32 
()4 

Il 
Ill 
IV 
V 

Eau +- glycol 

VI 
VII 

VIII 
IX 
X 

(>,1 
')1 

4') 

49 
,tH 

f-'Ïuide sy111/1éli</U(1 

XI 
XII 

Xlll 
XIV 
XV 

XVI 
XVII 

xvm 
XIX 
XX 

XXI 
XXII 

(>4 

76 

·10 
41 
,n 

17 
35 
33 
35 
31 

21 

27 

Distance 
maximale 
parcourue 

par la 
flamme 
en mm 

·1.50 
112 

63 
:1.46 

46 

,17 

43 
44 
4<> 
,f2 

·1'3 
40 

47 
47 
40 

40 
40 

45 
45 
50 

<>s 
46 

Extinction 
après 

.. . sec. 

992 
553 
495 

t.023 

·1.66 

·.13() 

248 
234 
215 

·.223 

·.2()9 

·.134 

253 
266 
·1.56 

'J'l4 

261 
336 
209 

208 

268 
259 

un injecteur de moteur diesel en suivanl la méthode 
el en utilisant I' appmeil, décrits au rapport sur les 
travaux de 1962 (Annales des Mines de Belgique, 
1963, n" 7-8 - marginal 3133). 

La variation de la viscosité au cours de cet essai 
caractérise l'influence du cisaillement. 

Le tableau 24 donne les résultats obtenus sur dif­
férents fluides essayés pendant une durée de 30 mi­
nutes à la pression d'injection de 100 kg/ cm2. 

Suivant les critères de la C.E.C.A., la variation 
de viscosité dans les conditions de cet . essai est ad­
missible si elle est inférieure à 

to % pour les fluides « eau dans l'huile » 
30 % pour les fluides « eau + glycol » 
5 % pour les fluides « synthétiques ». 

A remarquer que cet essai a rompu I' équilibre de 
l'émulsion d'eau dans l'huile (V) et a scindé le 
fluide en 2 phases distinctes. 

TABEL 23 
Voortplanling van de vlam in ee11 mengsel van 

kol.en en vloeistof. 

Type 
en nummer 

van de 
vloeistof 

Water in olic 

I 
Il 

"' IV 
V 

Ontvlam­
ming na 
... sec. 

40 
5·2 
42 
3'2 

64 

Water + glycol 

VI ()4 

31 
,n 

VII 
VIII 

IX 
X 

49 
,i8 

Sy11llwtisd1 fluidw11 

XI 
XII 
xm 
XIV 
XV 

XVI 
XVII 

XVIII 
XIX 
XX 

XXI 
XXIT 

<>-1 
7() 

,10 

" 1 

'13 

17 
15 
'33 

35 
31 

21 

27 

3123. Schuifweerstand. 

1 

Maximale 
door de 

vlam 
afgelegde 

1 

afstand 
(in. mm) 

·.250 

112 

63 
24û 

,t6 

,lï 

41 
'14 
,tô 
.p. 

,15 
,io 

47 
'17 
,10 

40 

40 

45 
4'5 
50 

()'5 

46 

Uitdoving 
na . .. sec. 

992 

553 
495 

1.02'3 

266 

·.23() 

248 
214 
215 

223 

·.269 

'2.'34 

253 
266 
·256 

224 
261 
33û 
209 

208 

268 
·1.59 

Ten einde de viscosfü·it en de V.I. ( viscosily 
improver) van zekere vloeisloHen le verbeleren voegl 
men cr polymeren mel lange kettingmoleculen uun 
toe. 

Het pletten op grote snelheid van deze smeer­
middelen in de overdrukventielen en in zekere typen 
van pompen yeroorzaakt een mechanische verwering 
van deze ketens, die men afschuiving noemt. 

Dit verschijnsel wordt in het laboratorium nage­
bootst dom 2.50 cm3 olie gedurende 30 minuten 
herhaaldelijk onder hoge druk doorheen een diesd­
motorinjectiepomp te doen vloeien volgens de me­
thode en met het apparaat beschreven in het verslag 
over de werkzaamheden van 1962 (Annalen der 
Mijnen van Belgi,ë, 1963, 1' en s• uitgave - alinea 
3133). 
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TABLEAU 24 
Viscosité avant et après cisaillement mesurée 

à 5o"C. 
Viscosité 

Variation Type en degrés Engler 
et numéro de la 
du fluide avant cisail- , après cisail- viscosité 

lement lement en o/0 

Eau dans l'huile 

V 3,808 < 1,14 > 100 % 

Eau, + glycol 

Vlll 'J,06 2:28 1 1 % 
IX 4.66 5.03 11 % 
X 5.96 6,49 1 l % 

Fluide sy11thétiquie 

XVII 3.645 3,066 + 1 % 
XX 3,288 2,9 + 12 % 

Huile minérafo 

A1 (),ti 9.1 5 % 
A2 10.00 8.1 19 % 

A3 10,00 8,2 18 % 

A4 7,51 7,36 1,5% 

As 7,63 7,42 2 % 
A6 7,63 7,43 2 % 

Des essais de propagation de la flamme dans un 
mélange d'une ou de deux phases avec du charbon 
n'ont plus donné des résultats satisfaisants. 

Quant à la viscosité, sa variation est inadmissible 
pour cette émulsion ainsi que pour le· fluide synthé­
tique XX. 

Signalons que le fluide XVII ne satisfait pas à 
l'essai en jet pulvérisé. 

3124. Pouvoir de protection contre l'usure. 

On entend par pouvoir de pmtedion contre 
[' usure l'aptitude d'un lubrifiant à maintenir en bon 
état de fonctionnement des pièces mécaniques, sans 
perte de puissance ni usure anormales, dues aux 
frottements. La charg·e que peut supporter le film 
formé par le liquide constitue l'un des éléments de 
ce pouvoir qui est déterminé au moyen de la ma­
chine à quatre billes (fig. 17) en app,liquant lamé­
thode de l'effort progressif. 

Trois billes de roulement, de 12,7 mm de dia­
mètre, sont fixées dans une cuvette. Une quatrième 
bille, entrainée par un moteur électrique, tourne 
dans le creux des trois premières qui restent immo­
biles. 

La cuvette remplie du fluide à essayer subit un 
effort vertical réglable qui applique les trois billes 

TABEL 24 

Viscositeit uoor en na a{ schuiving, gemeten op 5d' C 

Type 
Viscositeit 

Verandering in Engler graden 
en nurnmer van de 

van de vôôr J na viscositeit 
vloeistof afschuiving afschuiving (in%) 

Water in o-lie 

V 3,808 < 1,14 > 100 % 

Water + glycol 

VIII 2.0Ô 2,28 li % 
IX 4,66 5,03 11 % 

X 5,96 6,49 l l % 

Syntlie'fisch f {u,ïdüm 

XVII 3,645 3,666 + t % 

XX 3,288 2,9 + 12 % 

Minerale olie 

A1 9,6 9,1 5 % 
A2 t0,00 8. t 19 % 

A3 10,00 8,2 18 % 
A4 7,51 7,36 1.5% 
As 7,63 7,42 2 % 

A6 7,63 7,43 2 % 

De verandering van de viscositeit gedurende deze 
proef is kenmerkend voor de invloed van de afschui­
ving. 

T ahel 24 geeft de resultaten, bekomen met ve'r­
schillende vloeistoHen, beproef d gedurende 30 mi­
nuten onder een injectie van 100 kg/cm2

• 

Volgens de criteria van de E.G.K.S. is de veran­
dering van de viscositeit in de voorwaarden van 
deze proef aanneembaar indien zij lager is dan : 

10 % voor de vloeistoffen « water in olie » 

30 % voor de vloeisto.ffen « water + glycol » 

5 % voor de vloeistoffen « synthetisch fluïdum ». 

Er dient opgemerkt te worden dat deze proef het 
emulsieëvenwicht van water in olie gebroken heeft 
(V) en de vloeistof in twee onderscheiden f asen 
gesplitst heeft. 

Voortplantingsproeven van de vlam in een meng­
sel van een of twee f azen met kolenstof hebben 
geen voldoende resultaten meer gegeven. 

Wat de viscositeit betreft zijn de schommelingen 
te groot zowel hij deze emulsie ais bij het synthe­
tisch fluïdum XX. 

Merken wij nog op dat de vloeistof XVII niet aan 
de proef met verstuiving voldoet. 
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inférieures fixes contre la bille supérieure en rota­
tion (figure schématique 18). 

La charge initiale est de 12 kg ; elle est augmen­
lée par échelons de 6 kg jusqu'à 42 kg, puis de 10 kg 
jusqu'à la charge de soudure ou de destruction. 

Fig. 17. 
Machine à 4 billes. 
Vierkogelapparaat. 

Pour chaque charge, l'essai dure trois minutes. 

Les diamètres des empreintes d'usure f o,rmées sur 
chaque bille sont mesurés dans deux directions per­
pendiculaires, l'une de ces directions étant celle des 
stries de la surface de l'empreinte. Le diamètre (d) 
à retenir est la moyenne arithmétique des 6 mesures 
effectuées sur les empreintes des trois billes infé­
rieures. 

Mais quand on applique l'une quelconque des 
charges 12. 18. 24 . . kg, sans faire tourner la bille 

JI 't~ /\ 

Fig. 18. 
Principe de la machine à 4 billes. 

Princiep van het vierkogelapparaat. 

3124. Sleetwerend vermogen 

Men verstaat door sleetwerend vermogen de ge­
schiktheid van een smeermiddel om de mechanische 
stukken in g·oede staat van werking te bewaren, 
zonder dat tengevolge van de wrijving overdreven 
vermogenverlies o.f slijtage optreedt. De belasting 
die door de vloeisto.ff ilm kan gedragen worden is 
een der elementen van dit vermogen ; ze wordt be­
paald door middel van het vierkogelapparaat (fig. 
t 7) en vol gens de methode van de geleidelijk toe­
nemende helasting. 

Drie kogels van een kogellager met een doorme­
ler van 12,7 mm, worden in een hakje bevestigd. 
Een door een elektrische motor aangedreven vierde 
kogel draait in de holte bestaande tussen de eerste 
drie die onbeweeglijk hlijven. 

Het hakje, gevuld met de te beproeven vlodstof. 
ondergaat de werking van een regelbare loodrechte 

Fig. 19. 
Billes soudées. 
Gelaste kogels. 

:mb 

kracht, die de drie onderste onbeweeglijke kogels 
tegen de sleeds draaiende hovenste drukt (zie sche­
matische voorstelling op figuur 18). 

De beginbelasting is 12 kg ; zij wordt trapsge­
wijze verhoogd met 6 kg tot op 42 kg, daarna met 
10 kg to,t het laspunt of de breukbelasting hereikt is. 

De proef duurt 3 minuten per beiasting. 
De doormeters der op elke kogel nagelaten sleet­

indrukken worden gemeten in twee loodrecht op el­
kaar gelegen richtingen, waarvan één die is van de 
strepen zichtbaar op de indrukken. De in aanmer­
king genomen doormeter is (d), het rekenkundig 
gemiddelde van de 6 op de onderste kogels verrichte 
metingen. 

Wanneer men echter om het even welke der be­
lastingen 12, 18, 24 ... kg aanhrengt zonder de 
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supérieure. on obtient déjà sur chaque bille infé­
rieure une empreinte dont le diamètre moyen du 
est évidemment fonction de la charge P. 

Pour chacune des charges appliquées CP). on a 
donc un diamètre moyen d'empreinte sans usure 
(drr) et un diamètre moyen d'empreinte après 
usure (d), qui permettent d e dé finir une'charge cor­
rigée Pc telle que 

Pc. d = P . du 

Lu moyenne des charges corrigees P c, calculées 
pour les différentes charges appliquées P. caracté­
rise, avec la charg·e limite de soudure, c'est-à-dire 
celle qui provoque la soudure des billes, le pouvoir 
de protection contre l'usure. 

Le tableau 25 rassemble les résultats des essais 
effectués sur différents fluides. 

bovenste kogel te doen draaien, bekomt men reeds 
op elk der ond erste kogels een indruk waarvan de 
doormeter (dH) ongetwijfeld een functie is van de 
h elasting P. 

Voor elke d er o.pgelegde belastingen (P), heeft 
men dus een gemiddelde doorrneter van d e indruk 
zonder slijtage (drr) en een gemiddelde doormeter 
van de indruk na slijtage (d). die-toelaten een ver­
beterde be lasting (P c) te h epalen ais volgt : 

Pc . d = P . drr 

Het gem iddelde der verbeterde belaslingen (l\). 
berekend voor d e verschillende opgelegde b elaslin­
i;ren CP) lœnmerkt, samen met de lasgrens - d.w.z. 
de belasting die het onderling la ssen van d e kogels 
veroorzaakt - het sleetwerend vermogen. 

Tab~l 25 geeft de verzamelde resultaten van de 
op verscheidene vloeistoffen uitgevoerde proeven. 

TABLEAU 2!'i 

N" du fluide Nc1ture du fluide Charge limitP. Charge moyenne co·rrigée de soudure 

V / Eau dans l'huile 90 kg N 'a pas été d é terminée 
VIII Eau + glycol 150 kg 39,5 kg 

IX idem 140 kg 26.9 kg 
X idem 

1 
150 kg 31,7 kg 

XVIII Fluide synthétique 
1 

150 kg N'a pas été déterminée 

TA.BEL 25 

N' van de Asrd van de vloeistof vloeistof 

V W a ter in olie 
VIJI Water + glycol 

IX idem 
X idem 

XVIII Synthetisch fluïdum 

La photo de là figure 19 re présc11le 4 hilles sou~ 
d ées au cours de l'essai. 

La soudure ne se produit p as toujours. Il arrive 
que le métal des billes immobiles entre en fusion et 
soit arraché. 

Lasgrens Verbcterde 
gemiddelde belasting 

90 kg Werd nid b epaald 
150 kg 39,5 kg 
140 kg 26,9 kg 
150 kg 31.7 kg 
150 kg Werd niet bepaald 

D e folo van Jiguur 19 verbeeldt 4 in d e loop van 
de proef nemingen aan el kan der gelas te ko,gels. 

H et lassen komt niet altijd voor. Het kan gebeu­
ren dat het metaal der onbeweeglijke kogels begint 
te smelten en afgerukt wordt. 
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3125. Pouvoir anticorrosü. 

Des plaques de matériaux divers sont partielle­
ment immergées dans le fluide à l'épreuve et y res­
tent pendant 28 jours à la température de 35° C. 
On note l'altération des surfaces des matériaux el 
les changements de la couleur du liquide. 

Pour que l'essai soit satisfaisant, on ne doit cons-
1 aler ni dépôt ni changement de couleur du fluide. 

Les matériaux utilisés sont l'acier à 50 kg/mm2 , 

le cuivre électrolytique, le zinc pur, l'aluminium pur, 
l'acier cadmié ( couche de 25 µ. d'épaisseur, le laiton 
(70 % Cu el 30 % Zn). 

Fig. 20. 
Lames métalliques corrodées. 

Aangetastc metaalbladcn. 

1.a f}hulugraphie de la figure 20 rrwnlrc deux 
éprouvettes, l'une en aluminium et l'autre en cui­
vre, ayant subi l'action du fluide XIX. La première 
à droite, a été légèrement attaquée au plan de sépa­
ration entre phase liquide et phase gazeuse, ce qui 
se voit mal sur la figure, tandis que la deuxième, 
à gauche, est corrodée irrégulièrement dans les deux 
phases. 

3126. Toxicité des fluides hydrauliques. 

Comme il importe de s'assurer que les fluides hy­
drauliques difficilement inflammables ne sont pas 
toxiques pour l'homme, la sous-commission « Luhri­
fiants difficilement inflammables» de la C.E.C.A. 
s'est penchée sur la question. 

A l'heure actuelle, quelques méthodes expérimen­
tales ont été élaborées en collaboration avec des mé­
decins dont. pour la Belgique. le Docteur Crispoux, 

3125. Corrosiewerend vermogen. 

Platen uit verschillende materialen worden ge, 
deeltelijk in de aan de proef onderworpen vloeistof 
gedompeld en blijven er 28 dagen lang onder 35"' C 
temperatuur. Men stelt vast welke wijzigingen de 
oppervlakken van de materialen en welke verkleu­
ringen de vloeistof ondergaan hebben. 

De proef is geslaagd wanneer men geen bezinksel 
noch verandering van kleur in de vloeisto.f kan vast­
stellen. 

De gebruikte materialen zijn staal van 50 kg/mm2
• 

eiectrolytisch koper, zuiver zink, zuiver aluminium. 
met cadmium hedekt staal ( een 25 µ. dikke laag). 
messing (70 % Cu en 30 % Zn). 

De foto van figuur 20 toont twee monsters, hel 
een uit aluminium, het ander uit koper, die aan dt-' 
werking van de vloeistof XIX blootgesteld werden. 
Het eerste, rechts, is licht aangetast geweest op het 
scheidingsvlak tussen de vloeibare f ase en de gas­
Fase, hetgeen op de figuur weinig zichtbaar is, ter­
wijl het tweede, links. onregelmatig ingevreten werd 
on der de beide f asen. 

31Z6. Giftigheid van de hydraulische vloeistof­
fen. 

lvlen moet er zicli van kunnen verzel<eren da! dP 
rnoeilijk ontvlambare hydraulische vloeistoffen nie! 
~iftig zijn voor de mens ; daarom heeft de sub­
commissie « Ivfoeilijk ontvlambare smeermiddelen » 
van de E.G.K.S. de studie van deze kwestie onder 
ogen genom.en. 

Üp dit ogenblik bestaan reeds enkele vollcdigc 
uilgewerkte proefondervindelijke methoden, hetgeen 
geheurde met de medewerking van enkele genees­
heren waaronder de Belgische dokter Crispoux van 
het Institut Médico-Chimrgical du Borinage le 
Boussu. 

31201. Giftighe,id van de aërosols. 

Koud gevormcls aërosols. 

De vloeistof wordt fijn verstoven in een therapeu­
tische a,ërosol-generator, tegen 10 cm3 per uur, in 
een luchtstroom van 15 liter per minuut, die in een 
trommel gestuurd wordt van 40 liter inhoud, welke 
trommel met een snelheid van 1 toer per minuut 
draait. Orie mannelijke Wistarratten, van 150 g elk. 
worden in deze trommel geplaatst en hlijven aan de 
aërosolstroom blootgesteld gedurende twee perioden 
van 3 uur, met een tussenruimte van dezeifde duur. 
Indien zij de prnef overleven wmden zij in obser­
vatie gehouden gedurende 5 dagen, beschut tegen 
aile luchtstroom. 

Een blanco-p,roef, d.w.z. zonder toevoer van aëro­
sols, veroorzaakt bij deze dieren een giobaal ge-
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de l'Institut Médico-Chirurgical du Borinage à 
Boussu. 

31261. Toxicité des a~rosols. 

Aérosols {ormés à {roid. 

Le fluide est finement pulvérisé dans un g·énèra­
teur d'aérosols thérapeutiques, à raison de 10 cm3 

à l'heure, dans un courant d'air de 15 litres par mi­
nute qui est dirigé dans un tamhour de 40 litres de 
capacité, tournant à 1 tour par minute. Trois rats 
mâles de souche Wistar, pesant chacun 150 g, sont 
placés dans ce tamhour et restent exposés dans le 
courant d'aérosols pendant 2 périodes de 3 heures. 
séparées par un intervalle de même durée. S'ils sur­
vivent, ils sont tenus èn observation pendant 5 jours 
à I' abri des courants d'air. 

Un essai à blanc, c'est-à-dire sans adduction 
d'aérosols, provoque une diminution du poids glo­
hal des animaux de 40 g environ. Après l'essai, on 
constate une récupération régulière du poids. 

Soumis aux aérosols des 5 fluides du type « eau 
+ glycol ». les rats se comportent exactement de la 
même façon que lors de l'essai à blanc. Ils ne sont 
donc pas affectés par ces fluides. 

Aérosols formés à chaud. 

Pour pouvoir porter les fluides synthétiques à 

l'état d'aérosols, il faut les chauffer à 65"C. 

Nous avons essayé 5 pro-duits différents. Les ré­
sultats peuvent se résumer comme suit : 

Fluide à· base d'hydrocarbures chlorés : les rats sont 
affectés par l'essai : perte d'appétit et troubles 
psychiques. 

Fluide à base d'un mélange de phosphates esters 
et· d'hydrocaribures chlorés, et 

Fluide à hase de phosphates esters : les rats ne sem­
blent pas incommodés sérieusement par l'essai. 

31262. Toxicité par contact. 

Nous avons étudié la toxicité d'un fluide synthé­
tique constitué d'un mélang·e de pho,sphates esters 
et d'hydrocarbures chlorés en pratiquant l'essai sui­
vant sur trois rats. 

La peau de chaque animal est rasée sur une sur­
face de 2 cm2, laquelle est badigeonnée journelle­
ment au moyen du fluide. 

On constate que les rats maigrissent, perdent du 
poids et finissent par mourir respectivement après 

30, 37 et 45 jours. 

31263. Toxicité par ingestion. 

Des capsules contenant respectivement 100, 120. 
150 et 180 mg de fluide sont introduites journelle­
ment dans la gorge de 4 pigeons. 

Deux types de fluides synthétiques ont été essayés 
de cette manière. 

wichtsverlies van ongeveer 40 g. Na de proef stelt 
men een regelmatige gewichtsherwinning vast. 

Blootgesteld aan de aërosols van de 5 vloeistoff en 
van het type « water + glycol ». gedragen de ratten 
zich juits op dezelfde wijze ais hij de blanco-proef. 
Zij worden dus door deze vloeistoffen niet beïn­
vloed. 

Warm geuormde aërosols. 

Synthetische fluïdums ruoelen lu,! 05u C ver­

warmd worden eer ze aerosols kunnen vormen. 

Wij hebben 5 verschillende produkten heproefd. 
De resultaten kunnen ais volgt samengevat wo·r­
den: 

Vloeistof met ais hoofdbestanddelen chloorhou· 
dende koolwatersto.ffen : de ratten worden heïn­
vloed door de proef : verlies van eetlust en psy­
chische stoornissen. 

Vloeistof met ais hoo,fdbestanddeel een mengsel vun 
esterfosfaten en chloorhoudende koolwatersto.ffen, 
en 

Vloeisto·f met ais hoof dheslanddelen esterfosf aten : 
de ratten h[ijken geen ernstige hinder van de 
proef te ondervinden. 

31262. Vergi{tiging door aanrakino-

Wij hehben de giftigheid hestudeerd vun cen 
synthetisch fluïdum bestaande uit een mengsel van 
esterfosf aten · en chloorhoudende koo.Jwatersto.ff en 
door middel van de volgende proef. toegepast op 
drie ratten. 

Het vel van elk dier wordt geschoren o,ver een 
kleine oppervlakte van 2 cm2

, oppervlakte die dage­
lijks met de vloeistof bestreken wordt. 

Men stelt vast dat de ratten vermagere11, gewichl 
verliezen en sterven respedievelijk na 30, .37 en 45 
dagen. 

31203. Vergi{tiging door inrooming. 

Capsulen met respectievelijk 100. 120. 150 en 
180 mg vloeistof worden dagelijks in de keel van 
4 duiven g·estoken. 

T wee typen synthetisch fluïdum werden op deze 
manier beproefd. 

Een der twee uit chloorhoudende koolwatersto.ffen 
samengestelde fluïdums werd giftig hevonden aan­
gezien na 5 en 21 dagen een duif dood gevonden 
werd. De twee anderen zijn in leven gehleven. 

De andere vloeistof, samengesteld uit esterfosfu­
ten en chloorhoudende koolwaterstoffen, heeft de 
aan de proef onderworpen vogels niet gehinderd. 

Deze soort proeven werden stopgezet nadat men 
vastgesteld had dat sommige duiven de capsule uit­
wierpen korte tijd na ze ingeslikt te hehben. 
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L'un des deux à base d'hydrocarbures chlorés se 
révèle toxique car, après 5 et 21 jours, on retrouve 
un pigeon mort. Les 2 autres sont restés en vie. 

L'autre fluide à hase de phosphates esters et d'f1y­
drocarbures chlorés n'a pas incommodé les oiseaux, 
sujets de l'expérience. 

Ce mode d'essais a été abandonné quand on eul 
constaté que certains pigeons rejetaient la cap,sulP 
pru ap,n\s I' avo-ir ingurgitée. 

31264. Pouvoir irritant. 

L'essai consiste à déposer une goulk du liquide à 

l'épreuve dans l'un des yeux d'un lapin albinos 
adulte mâle et d'observer les réactions éventuelles 
de cet œil, l'autre servant de témoin. 

Ont été soumis à cet essai : 

3 produits du type « eau + glycol » e-t 
4 produits du lypP « fluide synthétique». 

1 :un drs trois premiers a donné une inrlarnrnalio11 
prndan t. un jour. 

313. Matériel divers 
difficilement inflammable. 

3131. Rouleau « Flexiroll » pour courroies trans­
porteuses. 

l ,e rouleau en auge Flcxirnll (fig. '.2 t) est com­
posé de galf"ls de 104 mm de diamètre, Pnfilés sur 
un arbre en acier en alternancp avPc des buselures 
d'écarlemPnt. Ces galets sont constitués de toile im­
prégnée de chlorure de polyvinyle. La partie cen­
t raie est en nylon et sert de coussinet. Les entretoi­
ses également en nylon sont recouvertes d'un souf­
fle! d'étanchéité en P.V.C. qui protège les coussi­
nl'ls contre l'introduction de poussières. 

epreuues cl'u.n galet 
hrûle.ur Bunsen. 
to50° C. 

au contact de la flamme c1'1u1. 
à la température cl'erwir<H1. 

- Le galet a son axe disposé verticalement au­
dessus de la flamme. Le coussinet en nylon fond rl 
puis s'enflamme: il continue à brûler quand on re­
lire I(• brûleur. Le galet s'enflamme également, mais 
s'éteint quand on retire le brûleur. 

- Le galet a son axe placé horizontalement. Il 
s'enflamme, mais s'éteint quand on retire le brûleur. 

Essai cl'une entretoise au cont,act de la flamme d'un 
brûleur Bunsen, à la température d'environ 
to50° C. 
Une des extrémités de l'entretoise est présentée à 

la flamme du brûleur, celte opération s' effecluan l 
,tu-dessus d'un bac de charbon fin. 

L'entretoise fond et brûle avec flamme. La partie 
fondue tombe dans le charbon en continuant à brû­
ler et porte la poussière de charbon à l'incan­
descence. 

-·----·--- -·-----------· 

31264. Prikkelende werking. 

Een drup,pel van de te beproeven vloeistof wordt 
in een der ogen van een volwassen mannelijk albino 
konijn gebracht en de proefneming bestaat uit hel 
waarnernen van de geheurlijke reacties van dit oog, 
waarbij het andere ais vergelijkingspunt dient. 

Werden aan deze proef onderworpen .: 

3 produkten van het type « water + glycol » ('Il 

4 produkten van het type « synthetisch fluïdum ». 

Een van de eersle drie heef l een ontsteking ver-
wekt die een dag duurde. 

313. Allerhande moeilijk ontvlambaar materieel. 

3131. « Flexiroll » voor transportbanden. 

De « Flexiroll » (fig. 21) bestaat uit rolieljes van 
104 mm doormeter die afwisselend met lussenbuis­
jl's op een stalen as geregen worden. Deze rolletjes 

Fig. 21. 

Rouleau Flexiroll. 
Roi Flexiroll. 

lwslaan uil nH·l polyviny/cliloride gedrenkl doek. 
Het central(' gedeelte is uit nylon en .<lient als 
lussenblok. Dt' tussenbuisjes zijn insgelijks uit ny­

lon en zijn bedekt mt't een plooibaar afdichtend orn­
hulsel uit P.V.C., dat de kussenblokjes tegen hPI 
binnendringen van stof heschermt. 

Proeven mû een rollet;e in de ulam. uan een Bw1sen 
brander, op een temperp,tuur uan ongeveer 
to50" C. 

Het rolletje wordt met de as vertikaal boven 
dt' vlarn geplaatst. Het kussenblokje uit nylon smeh 
orn pas daarna le ontvlammen : het hrandt voorl 
wanneer men de brander wegneeml. Het rolletje onl­
vlamt insgelijks doch dooft uit ais men de hrander 
wegneemt. 

Wanneer de as van het rolletje horizontaal ge­
plaalst wordt. brandt hrt rolletje, doch het dooft uil 
zodra de brander weggenomen wordt. 

Proef met een tussenbuis in cle vla"t van eeri 
Bunsenbrander, op een temperatuur van ongeveer 
to50° C. 

Een der uiteinden van het tussenbuisje wordt in 
aanraldng gebracht met de vlam boven een hak met 
fijnkolen. 
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Epreuve d'u soufflet d'étanchéité à la Hamme du 
même hrûleur. 

L'essai s'effectue suivant le même mode opéra­
toire que pour l'entretoise. 

Le soufflet ~n P.V.C. s'enflamme et fond. Mais 
la matière fondue s'éteint avant de tomher dans la 
poussière de charbon. 

Epm,uve de l'entretoise munie de son soufflet. 

La pièce brûle dans la flamme de g·az. mais 
s'éteint en quelques secondes quand on retire le brû­
leur. JI n'y a pas de matière fondue qui tombe dans 
le bac. 

Epreuve du rouleau comple,t. 

Cette épreuve est réalisée dans la galerie en ma­
çonnerie de 24 m de longueur. 

Le rouleau est placé longitudinalement sur le tré­
t,eau qui sert normalement aux essais des courroies, 
et soumis sur une longueur de 50 cm, pendant 10 

minutes, à la flamme du brûleur normalisé pour ces 
essais. 

Dans la partie exposée au feu, les galets et les 
entretoises garnies de leur soufflet brûlent avec 
flammes. Dès qu'on retire le brûleur, les galets 
s'éteignent mais les entretroises continuent à flam­
bler pendant '.2 min 45 s. 

Pendant l'expérience, les flammes ne s'étendent 
pas à la partie du rouleau non exposée directf'ment 
au brûleur. 

3132. Plaques ondulées rigides en P.V.C., type 
GRECA, de couleur ardoise. 

Ces plaques peuvent servir pour réaliser les pa­
rois ou les toitures de hangars, d'ateliers etc. Nous 
les avons soumises aux épreuves suivantes : 

Epreuve à T,µ. flamme du hrûleur ,wrmalisé pour les 
courroies transporteuses. 

- Eprouvette horizon.tale (fig. 22). 

L'éprouvette de 2 m X 0,70 m est disposée sur le 
tréteau normalisé pour les essais de courroies et 
soumise à la flamme du brûleur correspondant pen­
dant 10 minutes, alors que la vitesse du courant 
d'air qui circule dans la galerie est de 1 ,5om/ s. 

La partie soumise aux flammes du brûleur se ra­
mollit, s'enflamme, se calcine et des parties tom­
bent sur le sol où elles restent incandescentes. 

Après !'.essai, on constate que l'éprouvette est· res­
tée intacte sur une longueur de 0,75 m. 

- Eprouvette verticale (fig. 23). 

Une éprouvette de 2 m X 0,70 m est suspendue 
dans la cheminée de la galerie en maçonnerie, le 
bord inférieur étant à 10 cm au-dessus du brûleur 
déjà mentionné. Celui-ci reste a Humé pendant 1 o 
minutes. 

Het tussenbuisje smelt en brandt met vlam. Het 
gesmolten materiaal valt in de koien, hrandt voort 
en doet het kolenstof gloeien. 

Proef me,t het ;plooihaar a{dichtend omhulse:l in 
aanraking met de vlam van deze-lfde brander. 

De proef geschiedt op dezelf de manier ais voor 
het tussenbuisje. 

De plooihare huis uit P.V.C. ontvlamt en smelt. 
Het gesmolten materieel dooft echter uit vooralt>er 
in het kolenstof te vallen. 

Proef met het tussenhuisje uoorzien 11an zi;n p/.ooi­
hare huls. 

Het stuk brandt in de gasvlam, doch dooft uil 
enkele seconden na het wegnemen van de brander. 
Er valt gèen gesmolten materiaal in de kolt>nhak. 

Proef met de ge1hefo rol. 

Deze proef wordt uitgevoerd in de 24 rn hrng1, 
gemetste galerij. 

De roi wordt overlangs geplaatst op de schraag 
die gewoonlijk gebruikt wordt voor de proeven op 
transportband, en wordt over een lengte van 50 ·cm 
en gedurende 10 minuten aan de vlam van de voor 
deze proeven genormaliseerde brander hlootgesteld. 

In het aan het vuur hlootgestelde gedeelte bran­
den de roUen en de van hun plooibare hulsen voor­
ziene Jussenbuizen. Zohaast de brander weg·geno·­
men wordt, gaan de roUen uit doch de tussenstukken 
branden voort gedurende 2 min en 45 sec. 

Gedurende de proefneming breiden de vlammen 
zich niet uit tot dat gedeelte van de rol dat niel 

rechtstreeks aan de brander hlootgesteld is. 

3132. Stijve leikleurige gegolfde platen uit 
P.V.C. type GRECA. 

Deze platen kunnen dienen tot het oprichten van 
wanden of daken voor loodsen, werkhuizen, enz. 
Wij hebhen ze aan de volgende proeven onder­
worpen: 

Proef met de vlam van de voor de ·tra:nsportTJofüfon 
genormaliseerde hr.and,er. 

- Horizontaal monster (fig. 22). 

Het monster van 2 m X 0,70 m wordt geplaatst 
op de voor de transporthandprneven genormaliseerde 
schraag en gedurende 10 minuten blootgesteld aan 
de vlam van de erbij horende brander, terwijl de 
snelheid van de luchtstroom in de galerij 1,50 m 
per sec bedraagt. 

Het aan de vlammen van de brander blootgestelde 
gedeelte wordt week ontvlamt, verast en gedeeltrn 
(•rvnn vnllen op de 1;1roncl wnar zij blijven l(!oriPn. 
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Fig. 22. 
Essai d'une plaque ondulée. Eprouvette horizontale. 

Proef op een gegolfde plaat. Proefstuk horizontaal. 

I ,a partie léchée par les flammes fond et tombe 
sur le sol où elle ne flamhe pas. Plus haut. la ma­
tière se carbonise avec de petites flammes. 

Après extinction du brûleur, on constate que 
les flammes disparaissent immédiatement ; 
il n 'y a pas d'incandescence ; 

la partie supérieure de l'épronvt>lte est restée par­
f ailement intacte. 

Epreuve aux flammes cl'un bûcher (fig. 24). 

Les plaques ondulées sont fixées au moyen de 
barres métalliques am, parois et à couronne de la 
galerie expérimentale en maçonnerie, de façon à 
former un revêtement de: st>clion trapézoïdale sur 
u.n~ longueur de 3 m. 

~ ,nr essat. 

A l'entrée de la p,artir de la galerie ainsi garnie, 

est érigée une pile de 80 kg de demi-rondins en bois 
ré:sinr ux. Des fascines sont disposées latéralement 

Fig. 24. 
Epreuve aux flammes d'un bûcher. 

Proef met brandende boutstapel. 

Fig. 23. 
Essai d'une plaque ondulée. Eprouvette verticale. 

Proef op een gegolfde plaat. Proefstuk vertikaal. 

Na de proef kan met vaststellen dal lwt monsl<'T 
onheschadigd gehleven is op 0 ,75 m lengle. 

-- Verticaal monster (fig. 23) . 

Een monster van 2 m X 0,70 m wordl in cl<· 
schoorsteen van de galerij opgehangen, de ondt•rsl<' 
rand op 10 cm boven de reeds vermelde hrander. 
Deze blijft in hrand gedurende 10 minuten. 

Het door d e vlammen gelikte gedeelte smelt en 
valt op de grond waar het niet ontvlamt. Hoger ver­
kooft de stof met ontwikkeling van kleine vlammm. 

Na het doven van de hrander, stelt men vast dal : 

de vlammen aanstonds verdwijnt>n; 

er geen gloeihitle is ; 

hd hovenste gedeelte van hel monsler volstn•kt on 
gesrhonden gebleven is. 

Proef met de vlammen van een Twutstapel (fig. 24). 

De gegolfde platen worden bij middel van mela­
len staven aan de wanden en aan de kroon van de 
proefgalerij uit metselwerk gehecht, op zulke wijze 
dat zij op drie meter lengle een hekleding Villl lrn ­
pezoïdale doorsnede uitmaken. 

- t 0 proef. 

Bîj de ingang van het aldus hekledc gedeelte van 
de galerij, wordt een stapel opgericht van 80 kg 
half-houten uit harshout. Takkenbossen worden zij­
delings geplaatst om gemakkelijker het vunr op de 
gegolf de platen over te hrengen. 

Daar het vuur zeer hevig is, zijn al de gego(fdt· 
platen week geworden en ingezakt. Er was geen 
voorlplanting van de vlam. 

- 2 e proef. 

De houtstapel is kleiner en de lnchtslroom. hP­
draagt 1. 50 m/ sec U<-'dnrencle- dt> prol'f. 
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pour communiquer plus facilement le feu aux pla­
ques ondulées. 

Le feu étant très intense, tous les ondulés se sont 
ramollis et effondrés. Il n'y a pas eu de propagation 
de flamme. 

- 2" essai. 

Le bûcher est plus petit et un courant d'air d'une 
vitesse de 1,50 m/ s est maintenu pendant la durée 
de l'essai. 

Les parties exposées à la chaleur intense du feu 
se sont ramollies et effondrées ou déformée-s. l ,es 
<1utres parties sont restées intactes. 

- Conclusion. 

Les plaques rigides en P.V.C .. type Green, sont 
diff'icilement inflammables et ne propagent pas l'in­
cendie. 

3133. Elément d'arrêt-barrage en asbeste et 
fibres de verre plastifiés. 

Cet élément de 40 cm de largeur et 60 cm de lon­
gueur est soumis aux flammes d'un brûleur pendant 
10 minutes suivant le mode opératpfre adopté pour 
l'essai des courroies transporteuses en bande de lar­
f.feur entière. 

Après une minute d'exposition aux flammes du 
brûleur, tout l'élément est en feu et les flammes per­
sistent pendant 3 minutes puis s'éteignent. 

Après l'essai, il reste une plaque plane formée par 
les matériaux incombustibles (asbeste, fibres de 
verre). 

Un essai comparatif effectué sur un élément d' ar­
rêt-barrage en bois a montré que toutes les flammes 
s'éteignent après retrait du brûleur et que les plan­
ches ne sont endommagées que sur la face exposée 
aux flammes et sur les arêtes. 

Il semble donc bien que l'élément en asbeste plas­
tifié ~·est pas moins inflammable que les planches 
ulilisé!'s actuellement. 

32. LUTTE CONTRE LES FEUX 
ET INCENDIES 

321. Extincteur. 

Un appareil à poudre universelle a subi avec suc­
cès les essais_ prévus par la circulaire n° 116 du 
24-8-1959 du Directeur Général des Mines. II a élé 
ai;fréé. 

Tl s'agit de l'extincteur P.S.V. 1 A - Sidi de 1 kg. 

33. PROTECTION CONTRE LES FEUX 
ET INCENDIES 

331. Appareil de sauvetage. 

3311. Agréation. 

Un appareil de sauve:tagf' . Te Dr.ager BG 174, fl 
été présen.té pon.r fli;!réntion. 

De aan de hevige hitte van het vuur blootgestelde 
gedeelten zijn week geworden en ing·ezakt of ver­
vormd. De andere gedeelten zijn ongeschonden i:re­
hleven. 

~ Conclusie. 

De stijve platf'n uil P.V.C.. tyr:>e Greca, zijn 
moeilijk ontvlamhaar f'n plantf'n het vuur niel voorl. 

3133. Stofgrendel uit geplastifieerd asbest en 
glaswol~vezels. 

Oit element van 40 cm breedl·e f'n 60 cm f p-nglP 
wordt gedurende 10 minuten bloolgesleTd aan de 
vlammen van een brander volgens het voor df' trans­
portbanden (pmef op volle hreedte) aangenomen 
procédé. 

Na één minuut blootstelling aan de vlammen van 
de hrander, staat gans het elf'ment in hrand en d1~ 
vlammen houden 3 minuten Tang aan om daarna uil. 
le doven. 

Na de proef blijft er een vlakke pl<1at over, he­
staande uit de onbrandhare materialen (ashesl en 
glaswol-vezels). 

Een vergelijkende proef uitgevoer:d op een stof­
grendel uit hout heeft getoond dat de vlammen ui.t­
gaan na het wegnemen van de brander en dat de 
planken enkel beschadigd zijn op het vlak dat aan 
de vlammen blootgesteld werd en op de kanten. 

Het schijnt dus wel dat het element uit geplasti­
fieerd asbest niet minder onlvlamb,rnr is rtan rle 1·01 

nu lop gehruiÎdf' _pfonken. 

32. BRANDBF.sTRIJDING 

321. Blusapparaat. 

EPn apparaat met « universeel poeder » heeft vol­
daan aan de proef bij omzendbrief n" 116 van 24-8-
1959 van de Directeur-Genera<1l der Mijnf'n voor­
zien. Hf't werd aangenomen. 

Hd is het hlusapparaal P.S.V. 1 A - Sicli van 
f kg. 

33. BRANDBESCHERMING 

331. Reddingsapparaat. 

3311. Aanneming. 

Een reddingsapparaat, het Dragn BG 174, wPrcl 
voorg·esteld voor aanneming. 

Het is een ademhalingstoestel met gesloten kring­
loop : de uitgeademdf' lucht wordt geregeneerd door 
Rhsorht-if' van fipf· koolzunr (C02) in een pal-roon 
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Il s'agit d'un appareil respiratofre à circuit fermé : 
l'air expiré est régénéré par absorption de l' anhy­
dride carbonique (C02) dans une cartouche renfer­
mant de l'alcali et par addition d'oxygène venant 
d'une bonbonne de 2 litres, remplie initialement à 

la pression de 200 kg/cm2
• 

L'alimentation en oxygène est assurée par un dé­
bit constant de 1,5 litre par minute et par un débit 
automatique qui fournit le supplément nécessaire 
d ès l'appel inspiratoire du porteur. En outre, un by­
pass manuel permet d'introduire de l'oxygène dans 
le circuit sans passer par le détendeur. L'excès de 
pression qui pourrait se créer dans le circuit par 
suite d'une faible consommation d'oxygène est éli­
rn.iné par une soupape d'échappement automatique. 

Cet appareil présente la particularité intéressante 
de se rincer automatiquement, dès l'ouverture du 
robinet de la bonbonne, par un afflux de 7 litres 
rl' oxyg-ène, ce qui rend superflue la purge du cir­
cuit, nécessaire sur les modèles précédents. 

Un sifflet d'alarme avertit le porteur quand la 
réserve d'oxygène touche à sa fin. 

L'appareil a été expérimenté avec la collabora­
tion du personnel de la Centrale de Sauvetag-e de 
Frameries. Il a été porté au cours des exercices ha ­
bituels d'entraînement dans une salle à une tempé­
rnture comprise entre 20 e t 24°. 

f .es résultats sont donnés au tableau 26. 

die kalium bevat en door toevoeging van zuurstof 
uit een aanvankelijk onder 200 kg-/cm2 druk g-evulde 
2 liter fles. 

De to-evoer van zuurstof wordt verzekerd doo-r !"en 

constant debiet van 1,50 liter per minuut en door 
een automatisch debiet dat het nodige bijvoegsel 
lever! bij de minste ademimpuls van de drag-er. 
Daarenboven laat een. handkraan toe zuurstof in de 
kring te brengen zonder de ontspanner te gebruiken . 
Een gebeurlijke overdruk. die zou kunnen voorko­
men in de kring ten gevolge van cen g-ering verbruik 
van zuurstof, wordt verdreven bij middel van een 
automatische uitlaatklep. 

Dit toestel bezit het bel-angrijk voordeel dal hel 
zichzeif automatisch spoelt. bij het openen van de 
kraan der fies, door de toevoer van 7 liter zuurstof ; 
hierdoor wordt h et purgeren zoals bij de vorige toe­
stellen overbodig. 

Een alarmfluit verwittigl de drager dut de wur­

stofreserve ten einde loopt. 

Het toestel werd beproefd met de medewerking· 
van het personeel van de Redding·scentrale van 
Frameries. Het werd hij gewone trainingsoefeningen 
gedrag·en in een zaal waar een temperatuur heerst1· 
begrepen tussen 20 en 24". 

De resultaten worden opiteleverd in lahd 26. 

TABLEAU 26 

N° de l'essai 

Durée de l'essai 
Température de la sa lle en <>C 
T empérature de l'air régénéré .irrivanl 

à l'embout en "C 
Composilion de cet air : 

0 2 
N2 
C02 

Consommalion d'02 en litres/min 

N' va n de proef 

Duur van d e proef 
Temp>'ratuur in d e zaal °C 
T<·mperaluur van d e geregenen•erde 

lucht aan het mondsluk "C 
SRmenslellina- van deze luchl : 

02 
N .. 
C02 

Zmcrstofvnhruik in l/min 02 

1 

1 
1 

4 li 
20 

2.5 ,5 à 33 

59.7 à 91.1 
39,8 à 8,7 

0.06 à 0 .46 
1, 19 

TABEL 26 

4 u 
20 

25,5 loi 33 

59,7 lo,t 91, 1 

39.8 tot 8.7 
0.06 lot 0.46 

1,19 

2 

4 h 
22-23 

26,5 à 32,2 

34,20 à 56,5 
65,7 à 43,5 
0,06 à 0,29 

1,23 

2 

4 u 
22-23 

26,5 tol 32.,2 

'.34,20 tot 56,5 
65,7 lot 43,5 
0,06 tot 0,29 

1,23 

1 

3 

4 h 
22-23 

27 à 34 

30,7 à 73,7 
69 à 26.1 

0 ,07 à 0,37 
1, 16 

3 

4 u 
22-23 

27 toi 34 

30,7 lot 73,7 
69 tot 26. 1 

0 .07 tot 0.37 
1 , 16 

4 

4 h 
23-24 

28,5 à 30 

54,7 à 74,2 
44, 1 à 25,7 
0,06 à 0,34 

1, 16 

4 

4 u 
l3-24 

28.5 lot 30 

54,7 lot 74 ,2 
44,1 tot 25,7 
0.06 lot 0,34 

1, 16 
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Ces résultats sont satisfaisants. 

L'appareil a été agréé. 

332. Appareils à filtre anü-CO. 

3321. Appareils autosauveteurs. 

3 3211. Agréalion. 

Les appareils autosauveteurs à filtre anti-CO 
Driager type F.S.R. 750 des séries « e » et « i » ont 
subi les essais d' agréation conformément aux 
prescriptions de la circulaire n° 106 du 10-12-57 du 
Directeur Général des Mines. 

Les résultats sont rassembiés au tableau 27. 

Ils sont satisfoisnnts et les appareils onl Hé 
agréés. 

D eze resultaten geven voldoe ning. 

Het to"~tel w erd aangenomen. 

332. Anti-CO-filters. 

3321. Zelf reddings Apparaten. 

33211. Aanneming. 

D e « zelfreddings »-anti-CO filterapparaten Dra­
ger type F.S.R. 750 van de reeksen « e » en « i » 
hebben de aanemingsproeven ondergaan overeen­
komstig de voorschriften van de omzendhrief nr 106 

van 10-12-57 van de Directeur-Generaal der Mij­
nen . 

D e resultaten zijn verzameld in tabel 27. 

Z ij geven volcloening en d e npparafc~n w r. rdt•n 

aani:ienomrn. 

TAHLEAU 27 

1 Date 
Teneur en % de CO de l'air 

Température N° de 

1 

-
l'essai Série de entrant 1 sortant de l'air 

fabrication dans du filtre filtré 
le filtre après 90 min 

1 e mars 62 0 , 1 0,0095 37° 

2 e id. 0.1 0,009 37° 

3 C id. 1,0 0 ;004 520 

1 i décembre 62 0,1 0,009 39° 

2 i id. 0, 1 0,010 39° 

3 i id. 1,0 o,oo6 52° 

TABEL 27 

N· van Datum 
CO-gehalte in de lucht (%) 

Temperatuur 
de proef Reeks van de dâe in 1 die uit de van de 

fabricage de filter filter stroomt gefilterde lucht 
l stroomt na 90 min 

1 e maart 6'.2 0 , 1 0 ,0095 37" 

'.2 e id. 0 ,1 0 ,009 37" 

3 e id . 1,0 0.004 52" 

1 i december frl 0 , 1 0,009 39° 

'.2 i id. 0 . 1 0 ,010 39° 

3 i id. 1,0 0,006 5'.2" 
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33212. Contrôl.e. 

En application de la circulaire n° 106 ter du 3 août 
1 962 du Directeur Général des Mine:s concernant 
IE:'s conditions supplémentaires d' agréation des mas­
ques de protection contre l'oxyde de carbone en ser­
vice depuis 4 ans dans les travaux souterrains des 
mines ou déjà en régime de prolongation d'emploi, 
nous avons contrôlé 532 appareils. 

Cotes d'appréciation. 

Les résultats des essais sont donnés aux tableaux 
28 et 29 respectivement pour les masques en service 
depuis 4 ans et pour ceux qui étaient déjà en ré­
gime de prolong'ation. Ces tableaux indiquent, pour 
chaque série, le nombre d'appare+ls ayant obtenu 
une cote déterminée. 

Augmentation du poids des masques. 

Les tableaux 30 t-t 3 t donnent, respectivement 
pour les masques en service depuis 4 ans et pour 
ceux qui ont déjà obtenu une prolongation, l'aug­
mentation moyenne du po.ids des appareils, établie 
par série de masques et par cote d'appréciation. 

Produits trouvés dans le boîtier. 

Nous avons calculé la moyenne de la quantité de 
produits trouvés dans le boîtier pour chaque série 
de masques et chaque cote d'appréciation. Les résul­
tats sont reproduits aux tableaux 32 et· 33 respecti­
vement pour les masques qui avaient 4 ans de ser­
vice et pour ceux qui avaiPnt défà été l'obft>t d'une 
prolongation. 

Résistance à l'inspiration. 

Nous avons établi la moyenne de la résistance à 
l'inspiration avant l'essai de contrôle et la moyenne 
de l'augmentation de cette résistance au cours de 
l'essai et cela, pour chaque série de masques et 
chaque cote d'appréciation en séparant les appareils 
qui avaient 4 ans de service (tableau 34) de ceux 
qui étaient déjà sous régime de prolongation (ta­
bleau 35). 

A l'examen de ces tableaux, on constate que les 
masquer Auer sont plus résistants que les appareils 
Orager, mais que l'augmentation de la résistance 
au cours de l'essai est plus faible pour le,s premiers. 

3322. Cartouches de travail anti-CO. 

Ces cartouches d'hopcalite, analogues à celles des 
filtres anti-CO autosauveteurs mais de volume très 
supérieur, sont destinées à être utilisées par des 
sauveteurs pour le travail dans des atmosphères 
polluées par de l'oxyde de carbone, mais contenant 
Pncore, assez d'oxygène. 

33212. Control.e. 

Bij toepassing van de Ümzendbrief nr 106 ter 
van 3 augustus 1962, van de Oirecteur-Generaal 
der Mijnen, betreffende de aanvullende aanne­
mingsvoorwaarden voor de maskers tot bescherming 
teg-en de koolmonoxyde in dienst sedert 4 jaar in de 
ondergrondse werken van de mijnen of reeds onder 
gebruiksverlengingsregime. hebben wij 532 toestel­
len gecontroleerd. 

Beoordelingsci;fers. 

De resultaten van de proeven worden opgegeven 
in de tabellen 28 en 29 respectievelijk voor de sedert 
4 jaar in dienst zijnde apparaten en voor die welke 
rceds onder gebruiksverlengingsregime stonden. De­
ze tabellen geven voor elke reeks het aantal appara­
ten op dit> t'en bepaald beoordelingscijfn bekome,n 
hebben. 

Verhoging van het gewicht van de maskers. 

Tabellen 30 en 31 geven respectievelijk voor de 
maskers in dienst sedert 4 jaar en voor die welke 
reeds een verlenging bekomen hebben, de gemid­
delde gewichtsverhoging van de ap,paraten . vastge­
steld per reeks en per beoordelingscijfer. 

ln de maskerdoos gevonden produkten. 

\Vij hehben het gemiddelde berekend van het 
aantal in de doos gevonden produkten voor elh 
re,eks en voor elk beoordelingscijfer. De bekomen 
resultaten staan in de tabellen 32 en 33 respectie­
velijk voor die met 4 jaar dienst en die welke ht>t 
voorwerp uitgemaakt hebben van ePn verlenging. 

Weerstand bij het ina..demen. 

Wij hehben het gemiddelde opgezocht van dt­
weerstand bij het inademen v66r de controleproef 
en het gemiddelde van deze weerstand tijdens het 
uitvoeren van de proef, per reeks en per beoorde­
lingscijfer respectievelijk voor de toestellen met 4 
jaar dienst (tabel 34) en die welke reeds onder 
gebruiksverlengingsregime stonden (tabeI 35). 

Uit deze tabellen hlijkt dat de maskers Auer meer 
weerstand bieden dan de Drager toestellen, doch 
dat de weerstandsverhoging in de loop van de propf 
geringer is voor de eersten. 

3322. Anti-CO-werkpatronen. 

Deze patronen zijn te vergelijken met die van de 
« zelfredders » anti-CO-filters, doch hehben een 
veel groter volume en zijn bestemd om gebruikt te 
worden door de redders tijdens het werk in door 
koolmonoxyde besmettP lucht. die evt>nwel nog ge­
noi>g' zuurstof bi>vat. 
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Séries 

1 

Mœsques Driiger 
F 3 
K 1 1 

L 3 
M 20 

N 28 

0 4 
p 28 

Q 3 
R 21 

s 13 

T 22 

u l '.l 

V 9 
w 16 

Masques Auer 

49 

Total 2 4 '.l 

% 92 

Séries 
1 

Masques Driiger 
E 1 

F 14 

G 20 

H 15 

J 14 

K 21 

L 1 t 

M 14 

N 14 

0 1 1 
p 11 

R 15 

s 18 

T 13 

Masques Auer 
32 

Total 224 

% 83 ,2 

Rapport mr ie.r travaux de 1963 de i'In.rtitut National de.r Mine.r 

1 

2 

1 
., 

-
2 

-
-

2 
-
-
-

l 

-
5 

-

-

13 
-----

4,9 

1 

2 

2 

-

5 
4 
6 

-
-

2 

6 

3 
2 

-
-

-

30 

11,l 

TABLEAU 28 
Cotes d'appréciation. 

Masques ayant 4 ans de service. 

1 

-

Nombre de masques de cote : 

3 
1 

4 
1 

- -
- -

t -
1 1 

- -
- -

1 2 

- -
- -

-
- -
- -
1 -

- -

- -

4 3 

1,5 1,1 

TA•BLEAU 29 
Cotes d'appréciation. 

5 

-
-
-
-

t 

-
-
-

-
-
-
-
-
-

-

1 

0,5 

Masques en régime de prol.ongation. 

Nombre de masques de cote : 

l 3 
\ 

4 
1 

5 

- - -

- - -
- - -
- t -

1 - -

2 5 -
- - -
- -
- - -

1 -- -

'.l 2 1 
- - -
- - -

- -

- - -

6 8 1 

2 ,'.l l ,9 0 ,5 

1 
6 

1 

-
-
-

-
-
-
-
-
-

-

-
-

-
-

-
-

-
-

1 
6 

1 

-
--
-
-
-
-

-
-

-
-
-
-
-

-
-

-

-

997 

---

7 
Total 

- 4 
- 12 

-- 4 
- 24 
- 29 
- 4 
- 33 
- 3 
- 21 
- 1 '.) 

- 24 
- 12 

15 
- 16 

- 49 

- 263 

- 100 

7 
Total 

- 3 
- 14 

- lO 
- 21 

- 19 
-- 34 
- 11 

- 14 
- 16 
-- 18 
- 19 
- 17 
- 18 

- 13 

- 32 

- 269 

- 100 
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Reeksen 
1 

1 

Drü.ger maskers 
F 3 
K 11 

L 3 
M '.20 

N '.28 

0 4 
p '.28 

Q 3 
R '.11 

s 13 
T '.22 

u 12 

V 9 
w 16 

Auer maskers 

49 

Totaal 242 

% 9'.l 

Reeksen 
1 

1 

Drager maskers 
E 1 

F 14 

G 20 

H l'j 

J 14 

K 21 

L 1 l 

M 14 

N 14 

0 1 1 
p 1 l 

R 15 

s 18 

T 13 

Auer ma.skers 
32 

Totaal 2'.24 

% 83,'.l 

Anna/en der Mijnen van België 

TABEL 28 
Beoordeilin.gscijfers. 

AdemhalingstoesteUen in dienst sedert 4 /aar. 

2 
1 

1 

1 
-

2 
-
-

'.l 
-
-
-

'.l 

-
5 

-

-
-

13 

4,9 

Aantal maskers met beoordelingscijfer: 

3 

-
-

l 

1 

-
-

l 

-
-
-
-

-

1 

-

-

4 

1,5 

l 4 
1 

-
-
-

1 

- -
-

'.l 
-
-
-
--
--

-

-

3 

1,1 

TABEL 29 
Beoordelingseijf ers. 

5 

-
-
-
-

l 

-
-
-
-
-
-
-

-
-

-

1 

0 .5 

1 
6 

-
-
-
-
-
-
-
-
-
-
-
-
-

-

-

-

---·---·-· 

1 

Ademhalingstoestell.en onder gebruiksverlengingsregime. 

Aantal maskers met beoordelingscijfer : 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 
1 

6 
1 

'.l - - - -
- - - - -
- - - - -

5 - 1 - -
4 1 - - -
6 2 5 - -

- - - - -

- - - - -

2 - - - -
6 1 - - -

3 2 2 1 -

2 - - -
- - - - - -

- - - - -

- - - - -

30 6 8 1 -

11 ,2 2,2 2 ,9 0,5 -

7c en se afleveringen 

7 
Totaal 

- 4 
- 1 '.l 
- 4 
- 24 
- '.29 
- 4 
- 33 
- 3 
- '.21 
- 13 
- 24 
- 12 

15 

---- 16 

- 49 
--

- 263 
-

- 100 

1 
Totaal 

7 
1 

- 3 
- 14 
- '.20 
- 21 
- 19 
- 34 
- 11 

- 14 
- 16 
- 18 
- 19 
- 17 
- 18 
- 13 

- 32 
--

- 269 
. 

- 100 
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TABLEAU 30 
Augmentation moyenne en g du poids des masqiws ayant 4 ans J-e service et ayant obtenu 

la cote indiquée. 

Cote d'appréciation 

Séries 
1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 
1 

6 
1 

7 

Masques Driiger 
F 6 - - - - - --
K 5,2 5,7 - - - - - -
L 7 - 8 - - - -
M 5,4 4,7 5 6 - - -
N 5,7 - - - 6 - - -
0 8 9,5 9 6,5 - - -
p 6,7 - - - - - -
Q 8 - - - - - -
R 6.2 - - - - - -
s 6,7 - - - - - -
T 6,8 8 - - - - -
u 6 - - - - - -
V 6,5 7 10 - - - -
w 6,8 -- - - - - -

Moyenne 
générale 6,3 6,5 8 6,3 6 - -

Masques Auer 
o,6 - - - - - -

TABLEAU 31 
Augmentation moyenrw cm g du poids des masques ayant déjà obtenu une prolongation el 

donnant à l'essai la cote indiquée. 

1 

Cote d'appréciation 

Séries 
1 

1 

2 
1 

3 l 4 
1 

5 
1 

6 
1 

7 
1 

Masques Drager 
E 9 4 - - - - -
F 7,2 - - - - -

G 8.7 - -

H 8.2 7 10 - - -
J 8,5 9 11 - -
K 5,4 7 7 9,5 - - -
L 8,7 - - - -
M 6,1 - - - -
N 7,8 9,5 - - - -
0 6,7 11 8,5 - - -
p 8,4 8 12 11,5 - -- - . 
R 7,4 1 1 - - -
s 6,4 - - - -
T 8,1 - - - - - -

Moyenne 
générale 7,4 8,4 9,6 10, 1 - - -
Masques Auer 

L t - - - - - -

999 
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TABEL 30 

Gemidcfokle gewiclitsverhoging in g voor de masTœrs die sedert 4 ;u,ar in dienst ziin en die lwt 
aangeduide, beoordelings cijfer bekomen hebben. 

Beoordelingscijfer 

Reeksen 
1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 
1 

6 
1 

7 

Driiger maskers 
F 6 - - - - - -
K 5,'l 5.7 - - - - -
L 7 - 8 - - - -

M 5,4 4,7 5 6 - - -

N 5,7 - - - (j - -

0 8 9,5 9 6.5 - - -
p 6,7 - - - - · - -

Q 8 -- - - - - -
R 6.'l - - -- . - -
s (),7 - - ·- - - -
·r <i.8 l'i - --
lJ (> -- - - -
V ù.5 7 10 - - -
w 6,8 - - - - - -

----· - -- --
Algemeen 

gemiddelde 6,3 6,5 8 6,3 6 - -

Auer maskers 
o,6 - - - - - -

TAlBEL 31 
Gemidclelde gewiclitsverlwging, in g, van maskers in gehruiksverlengingsregime. 

Beoordelingscijfer 

Reeksen 
1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 1 6 
1 

7 ... 
l 
1 

Üriig12r ma.skers 
E 9 4 - - - - -
F 7,'l - - - - - -
G 8.7 - - - - - -

H 8,'l 7 - 10 - - -

J 8.5 9 11 - - -- -

K 5.4 7 7 9.5 - - -
L 8.7 - - - - - -

M 6,1 - - - - - -
N 7,8 9.5 - - - - -

0 6.7 11 8.5 - - - -
p 8.4 l::l 12 t 1,5 - - -
R 7,4 l l - - - - -

s 6,4 - - - - - -
T 8.1 - - - - - -

Algemeen 
gemiddelde 7,4 8.4 9,6 10, 1 - - -

Auer m,askers 
L 1 - - - - - -
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TABLEAU 32 
Poids en g des produits trouvés dans I.e boîtier. 

Masques en service depuis 4 ans. 

Cote d'appréciation 

Séries 
2 3 4 5 6 7 

Masques Drager 
F 0 0 

K 0,0 0 

L 0.5 

M 1,2 0,5 0 0 

N 1,4 0 

0 0 - -
p 1.4 4 () 0 

Q () 

R 1,8 

s 1.2 

T 1.4 0 

u 1,5 

V 0 () () 

w 0,7 
C' - ------ ----------------

Moyenne 
générale 1,16 0,7 0,12 0 0 

Masques Auer 
'1, l 

TAS.LEAU 33 
Poids en g des produits trouvés dans le boîtier. 

Masques en prolongation d'emploi. 

1 Cote d'appréciation 

Séries 
1 1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 l 5 

1 

6 
1 

7 

Masques Driiger 
E 0 0 - - - - -

F 0.9 - - - - -

G 1 - - - - -

H 1. 1 1,7 0 - -

J 1.3 0 () - - --

K 1,2 t ,3 l 1 -- -

L 1,7 - - - - -

M 1,2 - - - - -
N 1,1 1.2 - - - - -

0 0,9 2,4 0 - - -
p 2.6 0 0 1.5 1,5 - -

R 1,2 1 - - - - -

s 2.5 - - - - - -

T 1,4 - - - - -
- -
Moyenne 
générale 1,4 1,2 0,5 1 1.5 - -

- -
Masques Auer 

- - - - - - -
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TABEL 32 
Gewicht, in g, van de in de houder gevonden produkten . 

Maskers in dienst sedert 4 jaar. 

Beoordelingscijfer 

Reeksen 
1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 
1 

6 
1 

7 

Drèige r maskers 
F 0 0 - -- - - -
K 0,0 0 - - - - -
L 1 -- 0.5 -- - - -
M 1,'.l 0,5 0 () - - -
N 1.4 - - () - -
0 0 - - - - -
p 1,4 4 0 0 - -
Q 0 - - - - - -
R t .8 - - -- - - -
s 1,2 - -- - - -- -
T 1.4 0 - - . - -
u 1 .5 ·- - - -- -
V 0 0 0 - - -

w 0.7 - - - - - -
Alg·emeen 

gemiddelde 1, 16 0,7 0 ,12 0 0 - -

Auer m,askers 
t . t - - - - - -

TABEL 33 
Gewicl,.t, in g, van de in de doos gevonclen procluktrm. 

Maskers in gebr,ûksverlenging. 

Beoordelingscijfer 

Reeksen 
1 

1 

2 
1 

3 
1 

4 
1 

5 
1 

6 
1 

7 

Drager maskers 
E 0 0 - - - --

F 0 ,9 - - -

G 1 -

H 1, 1 1.7 ---- 0 -

J 1 .3 0 0 - -

K 1.2 1.3 1 1 ··- - -

L 1.7 - - - - -

M 1.2 -- - - -
N 1.1 1 ,2 - - -· - -

0 0.9 '.l, 4 () - -~ -
p 2 .(i () () 1.'} 1.5 -
R 1.2 1 -- -- - - -
s 2,:3 - - - -
T 1.4 - . - - - -

------------------ -- ·- .•. ·---· ------------
Algemeen 

gemiddelde 1,4 1,2 0 ,5 1 1,5 - -

Auer maskers 
- - - - - - -
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TABLEAU 34 
Résistance à l'inspira'lion en mm C.E. 

Masques en service depuis 4 ans. 

Cotes d'appréciation 
Moyennes --

Séries 1 

1 

2 

1 

3 

1 

4 

1 

5 

1 

6 

1 

7 générales 

a 
1 

b a 1 b a 
1 b a 1 b a 

1 b a 
1 

b a 1 b a 1 b 

MµBques Driiger 
F 81 22 94 13 - - - - - - - - - 84 20 
K 75 24 100 30 - - - - - - - - - - 77 25 
L 61 23 - - 71 32 - - - - - - - 64 25 
M 65 26 78 68 72 80 65 47 - - - - - 66 33 
N 67 51 - - - - - - 55 31 - - - 67 50 
0 72 46 - - - - - - - - - - - - 72 46 
p 66 23 70 36 72 28 67 20 - - - - - - 66 24 
Q 68 21 - - - - - - - - - - - - 68 21 
R 73 18 - - - - - - - - - - - - 73 18 
s 72 17 - - - - - - - < - - - 72 17 
T 68 14 65 23 - - - - - - - - - -- 68 15 
u 69 12 - - - - - - - - - - - - 69 12 
V 75 22 71 23 97 28 - - - - - - - - 75 23 
w 68 22 - - - - - - - - - - - - 68 22 

- -- - -- ---
Moyenne 
générale 69 25 75 32 78 42 66 29 55 31 - - - - - -

Masques Auer 
81 9 - - - - - - - - - - - - - -

a - moyenne de la résistance à l'inspiration avant l'essai de contrôle 
b - moyenne de l'augmentation de la résistance à l'inspiration pendant l'essai. 

TABEL 34 
Weerstand bij he•t opzuigen in mm W.K. 

Maskers me-t 4 jaar dienst. 

Beoordelingscijfers 
A!gemene --

Reeksen 1 

1 

2 

1 

31 

1 

4 

1.-a 

5 

1 
a ~ b - 1 

7 gemiddelden 

a 1 b a 1 b a 1 b a 1 b 1 b a 1 b a 1 b 

Drager maskers 
F 81 22 94 13 - . - - - - - - - - 84 20 
K 75 24 100 30 - - - - - - - - 77 25 
L 61 23 - - 71 32 - - - - - - 64 25 
M 65 26 78 68 72 Bo 65 47 - - - - - - 66 33 
N 67 51 - - - - - 55 31 - 67 50 
0 72 46 - - - - - - - - - - 72 46 
p 66 23 70 36 72 28 67 20 - - - - 66 24 
Q 68 21 - - - - - - - - - 68 21 
R 73 18 - - - - - -- - - - 73 18 
s 72 17 - - - - - - - - - - - 72 17 
T 68 14 65 23 - -- - - - - 68 15 
u 69 12 - - - - - - - - - 69 12 
V 75 22 71 23 97 28 - - - - - - - - 75 23 
w 68 22 - - - - - -- - - - - - - 68 22 

- - - - - -~ - - --- --
Algemeen 

gemiddelde 69 25 75 32 78 42 66 29 55 31 - - - - - -

Auer maskers 
81 9 - - - - - - - - - - - - - -

a - gemiddelde van de weerstand bij inademen vôôr de controleproef. 
b - gemidd:elde van de verhoging van de weerstand bij inademen gedurende de proef. 
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Séries 1 

1 

2 

1 a 1 b a 1 b 

M,asques Drager 
E 90 16 94 13 
F th 28 - -

G 65 21 - -

H 78 31 60 31 
J 70 28 65 22 
K 83 31 82 32 
L 83 46 - -

M 72 42 - -

N th 42 67 44 
0 85 41 (J() 51 
p 80 3,1 79 23 
R 81 16 69 24 
s ()3 19 - -
T 62 16 - -

TABLEAU 35 
Résistance à l'inspiration en mm C.E. 
Masques sous régime de prolongation. 

Cotes d'appréciation 

3, 

1 

4 

Il 
5 

1 

--
a 1 b a 

1 
b a 1 b a 

- - - - - - -
- - - - - - -
- - - - - - -

- - 94 38 - - -

73 31 - - - - -

86 40 82 30 - - -
- - - - - - -

- - - - - - -

- - - - - - -

98 71 - - - - -

90 (J3 (>7 4.3 ()0 '220 -
- - - - - - --

- - - - - - -

- - - - - -

6 

r~a Tb 
1 b 

- - -
- - -
- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

- - -

--- - - ------------
Moyenne 

générale 75 29 70 32 87 51 80 34 90 220 -

Masques Auer 
112 18 - - - - - - - - -

a - moyenne de la résistance à l'inspiration avant l'essai de contrôle 
b moyenne de l'augmentation de la résistance à l'inspiration pendant l'essai. 

-
Reeksen I 2 

TABEL 35 
Weerstand bij het inademen in mm W.K. 
Mask,ers on,der gebruiksverlengingsregime. 

Beoordelingscijfers 

3 5 

-

--

a 1 b l - a 
1 b 1 a ! b l- ah-l a 1 b 

1 6 
.J I b 

Drager maskers 
E 90 16 94 13 - - - - - - - -

F 82 28 - - - - - - - - - -
G 65 21 - - - - - - - - - -
H 78 31 60 31 - - 94 38 - - - -

J 70 28 65 22 73 31 - - - - - -

K 83 31 82 32 86 40 82 30 - - - -
L 83 46 - - - - - - - - -
M 72 42 - - - - - - - - - -

N 82 42 67 44 - - - - - - - -

0 85 41 66 51 98 71 - - - - - -

p 80 34 79 23 90 63 67 43 90 220 - -
R 81 16 69 24 - - - - - - - -
s 63 19 - - - - - - - - - -

T 62 16 - - - - - - - - - -

~-
Algemeen 

gemiddelde 75 29 70 32 87 51 80 34 90 220 - -
-

Auer maskers 
112 18 - - - - - - - - - -

a - gemiddelde van de weerstand bij inademen v66r de controleproef. 
b - gemiddelde van de verhoging van de weerstand bij inademen gedurende de proef. 

- -

- -

--

1 

7 

él 1 b 

- -

- -
- -
- -

- -

- -
- -

- -

- -

- -

- -
- -
- -

- -

- -

- -

Moyennes 
générales 

--
a 1 b 

93 14 
82 28 
65 21 
75 31 
69 '27 
83 32 
83 46 
72 42 
80 42 
79 4() 

80 46 
80 17 
()3 19 
62 16 
- -

- -

- -

Algemene 
gemiddelden 

a 1 b 

93 14 
82 28 
65 21 
75 31 
69 27 
83 32 
83 46 
72 42 
80 42 
79 46 
80 46 
80 17 
63 19 
62 16 

--

- -

- -
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TABLEAU 36 

Teneur en CO Température maximum 
de l'air Cartouche N" 

n" de l'essai 

2 

3 

2 L 

2 

Durée 
de l'essai 

en min 

270 
270 
240 

540 
540 

à l'entrée 
% 

0,7 
1,0 

1.5 

2,0 
2,0 

à la sortie 
% 

à la sortie I à l'embout 

0 65"5 43° 
0 78"5 49° 
0 90" 54" 

0 95" 56" 
0 95° 55° 

Ré~istance maximum 

du filtre 

non mesurée 
idem 

> 400 mm CE 

130 mm CE 
358 mm CE 

TAHEL :1<> 

1 1 

Duur 
CO-gehalte aan de Maximum temperatuur 

van de lucht aan de -1 Patroon N' van 
van de 

n' de proef proef 

1 

in min inlaat 
% 

270 0 ,7 
·i. 270 1,0 

3 240 1,5 

2 1 540 2,0 
2 540 2,0 

Il s'agit de caclouches Dr.ager type 112. 

Ces cartouches, au nombre de 2, ont d'abord subi 
dans une machine à secousses 20.000 chutes verti­
cales de 20 mm de hauteur. Ensuite le pouvoir de 
neutralisation de la matière filtrante a été éprouvé 
en faisant passer à travers celle-ci, au moyen d'un 
poumon artificiel et sous un dé.bit pulsatofre de 20 
inspirations de 1,5 litre par minute, de l'air conte­
nant de I'o,xyde de carbone. L'humidité du mélange 
est maintenue à 15,6 g/m3• 

La première cartouche a subi trois essais et la 
seconde, deux. Les résultats sont donnés au ta­
bleau 36. 

A l'examen de ces résultats, on constate que ces 
cartouches sont encore parfaitement efficaces vis-à­
vis du CO, alors qu'elles sont déjà inutilisables par 
suite de l'augmentation de leur résistance à l'inspi­
ration. 

1 
Maximum weerstand 

van de filter 
uitlaat 1 inlaat I uitlaat 

% 

0 

0 

0 

0 
0 

()5"5 43" 
1 

niel gemele'll 

78"5 49" idem 
9ü" 54" > 400 mm WK 

95" 56" 130 mm WK 

95° 55" 358 mm WK 

Hel belref L de Drager palrom·n VéHI lype 112. 

Deze patronen, twee in aantal, hehben vooreerst 
in een schokmachine een proef moeten ondergaan 
bestaande uit een 20.000 maal herhaalde vertikale 
val van een hoogte van 20 mm. Daarna werd het 
neutralisatievennogen van de filtrerende stof be­
proef d met behulp van een kunslmatige long en met 
een pulserend dehiet van 20 inademingen van 1,5 
liter per minuut, koolmonoxyde houdende lucht er­
door te jagen. De vochtigheid van het mengsel 
wordt o,p 15,6 g/m3 behouden. 

De eerste patroon heeft drie proeven ondergaan 
en de andere twee ; de resultaten staan in tahel 36. 

Bij het onderzoek van deze resultaten, kan men 
vaststellen dat deze patronen nog volstrekt doeltref­
fend zijn tegenover het koolmonoè'Cyde, zeifs wan­
neer zij reeds gans onhruikhaar geworden zijn ten 
gevolge van d e verho,ging van hun weerstand tegen 
inademing·. 
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34. GRISOUMETRIE 

TABLEAU 37 

Nombre de prélèvements arl.ll.lysés. 

Divisions 
1 

Arrondis-
1 

1962 
1 

1963 
sements 

Hainaut 404 1 168 1 Borinage 1 

Charleroi 367 402 (**) 
Liège J Namur (*) 21 

Liège 

1 

204 245 
Campine 1 89 -

-- - -
1.o84 836 

Remarques 1 

(*) En 1962, l'arrondissement de Namur était compris 
dans la division de Charleroi. 

(**) Des 402 prélèvements effectués aux arrondissements 
de Charleroi, 304 ont êtê analysés par les services de 
la division et les résultats nous ont été obligeamment 
communiqués par M. le Directeur divisionnaire Lau­
rent. 

(Voi1• tableau 38 page suivante.) 

Nos collaborateurs MM. Georges NENQUIN et 

J. SAMAIN nous ont apporté une aide précieuse 
pour mener à bien tous ces travaux. Nous les en 
remercions sincèrement. 

34. MIJNGASMETING 

TABEL 37 

Aantal van de ontkde monslers. 

Divisies / Arrondis- 1 1962 1 1963 
sementen -

Henegouwen Borinage 404 168 
Cha r~eroi 367 402 (**) 

Luik Namen (*) 21 

Luik 204 245 
Kempen 89 

1.084 
1 

836 

Opmerldngen : 
( *) In 1962 was het arrondissement Namen in de divisie 

van Charleroi begrepen. 
(**) Van de 402 in de arrondissementen van Charleroi 

gedane opnamen werden er 304 ontleed door de 
diensten van de Divisie en de resultaten ervan werden 
on& bereidwillig medegedeeld door de Heer Divisie­
directeur Laurent. 

(Zie tabel 38 uolgende bladzijde.) 

Onze medewerkers , d e Heren Georges NEN­
QUIN en J. SAMAIN, h ehben ons een waarde­

vo!Ie hulp verleend om deze werken tot een goed 
einde te brengen. Wii zijn er hun oprecht dankbaar 

om. 

4. GROUPE ELECTRIQUE-MECANIQUE 
4. AFDELING ELEKTRICITEIT~MECHANICA 

J. LARET 
Ingénieur principal divisionnaire. 

Eerstaanwezend Divisiemijningenieur. 

41. ELECTRICITE 

411. Nouveaux ateliers (fig. 25 et 26). 
Durant l'année 1963, le nouvel atelier d'électri­

dlé a été érigé, ~n même temps d'ailleurs que le 
nouveau hall contigu où sont installés l'atelier de 
mécanique, la menuiserie et le magasin général. 

Fig. 25. 
Atelier d'électricité. 

Werkhuis elektriciteit. 

41. ELEKTRICITEIT 

41 l. Nieuwe werkplaatsen (fig. 25 en 26) . 
ln de loop van het jaar 1963 werd de nie uw<' 

werkplaats voor elektriciteit op,gericht, terzelfderlijd 
overigens ais de aangrenzende nieuwe hall waarin 
de w erkplaats voor mechanica, de schrijnwerkerij en 

Fig. 26. 
Atelier de mécanique-menuiserie-magasin. 

Werkhuis mechanica-schrijnwerkerij-magazijn. 



Juli-Augustus 1964 Verslag over de werkzaamheden van 1963 van het Nationaal Mijninstituut 1007 

TABLEAU 38 
Classement par catégorie, division et teneur en méthane. 

1 

1 
Répartition suivant teneur en CH, 1 

--- --- -
Catégorie Arrondissement~ 

1 1 1 

Totaux 
0 à 0.5 % 0,5 à 1 % 1 à 2 % >2% 

1 rc Borinage 57 10 4 2 73 
Charleroi 153 27 3. 0 183 
N amur 2I - - - 21 
Liège 124 - - - 124 
Campine - - - - -

- -
355 37 7 2 401 

'.lll lP. 

1 

Borinage 27 23 24 12 86 
C harleroi 38 26 51 17 132 
Namur - - - -
Liège 121 - - - 121 
Campine Il n'y a pas de mine d e 2111

" catégorie 
- -

186 49 75 :i9 339 

3
m e Borinage - 6 3 - 9 

Charleroi 1 29 23 26 9 87 
Namur 1 - - - -
Liège ! Il n 'y a pas de mine d e 3m" cal·égorie 

1 

C ampin e 

1 29 29 29 9 96 

TABEL 38 
lnde ling per categorie, divisie en gehalte aan methaan. 

1 Indeling naar het gehalte aan CH, 

Categorie Arrondissementen 

1 1 1 

Totalen 
0 tot 0.5 % 0,5 tot 1 % ltot2 % > 2% 

1 

1 • 
Bor inage 57 10 4 2 73 
Charleroi 153 27 3 0 183 
Namen 21 - - - 21 

Luik 124 -- - 124 

K empen 

1-
- - - - -

- - -
355 37 7 2 401 

2" Borinage l 27 23 24 12 86 
Charleroi 38 26 51 17 132 
Namen 1 - - - - -
Luik 121 - - - 121 
K empen Er zijn geen mijnen van 2" categor ie 

---

186 49 75 z9 339 

3• Borinage - 6 3 - 9 
Charleroi 29 23 26 9 87 
Namen - - - - -

Luik l Er zijn geen mijnen van 3" cal·egorie 
Kempen ) 

--- - -
29 29 29 9 96 
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L" ancien atelier d'électricité a été transformé en la­
boratoire d'essais du matériel antidéflagrant. C'est 
dans ce local que se trouvent les tableaux de com­
mande des appareils permettant de réaliser tous les 
mélanges gazeux nécessaires à ces essais, et que sont 
effectués les analyses par voie physique de ces mé­
langes et les mesures de pression d'explosion dans 
les enceintes à l'épreuve. C'est là encore que sont 
exposées les règles de construction et d'utilisation du 
matériel antidérlagrant, dans le cadre des visites 
éducatives pour le personnel électricien et survei l­
iant des mines. 

L'installation électrique, basse tension. de tous 
ces nouveaux ateliers et labornloin~ a élé réalisée par 
If' pPrsonnel dlt groupe. 

412. Matériel antidéflagrant. 

4121. Agréations. 

En 1963, l'Tnslitul National des Mines a essayé 
et proposé à I' al,!réal ion, cornm«· matérif~J antidé­
flagrant: 

- Moteurs 6 
- Appareils divers (coffrets, entrées de câble 

transformateurs, prolongateurs de- câbles ... ) 17 
·- Téléphones et signalisation 2 

Ohmmètre et appareil de mesure 
- Matériel d'éclairage sujet à déplacements 
- Lampe électrique portative 
-- I ,ocomotives éle-driques el rnalériel pour ces 

~~s 3 

fl a procédé en outre l'examen de 21 demandes de 
modification de matériel aJtréé el anx t>ssais que ces 
appareils ont nécessif·és : 

- H.aveuse t 

- Moteur 
Appareils divers 5 
Téléphone et signalisation 
Ohmmètres et appareils de mesure 2 

Matériel d'éclairage sujet à déplaœments 
- Locomotives électriques et matériel pour dito 2 

Tous ces appareils sont repris à la liste annexée 
au présent rapport. 

4122. Essais du matériel antidéflagrant par 
imlammation d'un mélange gazeux à 
pression initiale supérieure à la pression 
ahnosphérique. 

Les raisons qui nous ont amenés à adopti>r ce nou­
veau mode opératoire pour les essais du matériel 
antidéflagrant ont été exposées dans le rapr}ort sur 
les travaux de 1962. 

Rappelons brièvement son principe. 

L'appareil à essayeT est enfermé dans une cuve 
he-rmétique-. I.e mélange gazeux inflammahle esl en-

de algemene opslagplaats geïnstalleerd werden. De 
vroegere elektriciteitswerkplaats werd omgebouwd 
tot een proeflaboratorium voor ontploHingsveilig 
materieel H.et is in dit lokaal dat de schakelborden 
zich bevinden voor de toestellen waarmee al de voor 
deze prneven nodige gasmengsels bekomen worden ; 
het is hier ook dat de fysieke ontleding van deze 
rnengsels uitgevoerd wordt alsmede de ontploffings­
druk in de op proef gestelde koffers. H.ier worden 
tenslotte in het raam van de opleidingsbezoeken voor 
de elektriciens en het toezichtspersoneel der mijnen 
de regels voor het vervaardigen en de hediening van 
het ontploffingsveilig materieel uitgelegd. 

De elektrische laagspanningsinstallatie van deze 
nieuwe werkplaatsen en van het nieuwe laborato­
rium werd uitgevoerd door het personeel van de 
afdeling. 

412. Ontploffingsveilig materieel. 

4121. Aannemingen. 

In 1963 heeft het Nationaal Mijninstitnul hel 
volgend ontploffingsveilig malerieel heproefd en 
voor aanneming voorgesteld : 

Motoren 6 
- Allerhande toestellen (koffertjes, kabel­

ingangen, transformatoren, verlengstukken) 17 

Telefoon- en seinapparaten '.l. 

Ohmmeters en meeUoestellen 
Verplaatsbaar verlichtingsmalerieel 2 

Oraaghare elektrische lamp 
- Elt>ktrisch<:> locomol'ieven en toebehoren 3 

H.et· Instituul· heeft daarenboven 21 aanvragen tot 
wijziging van aangenomen materieel onderzocht en 
de voor deze toeste!Ien vereiste proefnemingen uit­
gevoerd. 

- Ondersnijmachine 
- Motor 1 

- Allerhande toestellen 5 
- Telefoon- en seinapparaten 

Ohmmeters en meettoestellen ~ 
- Verplaatsbaar verlichtingsmaterieel 1 

- Elektrische locomotieven en toebehoren '.l. 

Al deze toestellen staan vermeld op de bij onder­
lrnvig verslag gevoegde lijst. 

4122. Proememingen op ontploffingsveilig mate­
rieel door ontvlamming van een gasmeng­
sel onder een begindruk hoger dan de 
atmosferischedruk. 

D<" redenen die ertoe gebracht hebben dit nieuwe 
procédé te verkiezen voor de proefnemingen op ont­
p,loffingsveilig materieel werden uiteengezet in het 
v<>rslag over de werkzaamheden van 1962. 

H.ier vo·lgt in 't kort het princiep. 

H.et te beproeven toestel wordt in een vat ge­
µlaatsl dat hermetisch gesloten wordt. Het ontvlam-
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suite introduit sous pression à l'intérieur et à l' exté­

rieur du coffret. Après homogénéisation, on provo­

que l'inflammation à l'intérieur du coffret et l'on 

enregistre, au moyen d'un capteur piézoélectrique, 

r oscillogramme de la pression. 

Ce mode opératoire soumet les enveloppes anti­
déflagrantes à des sollicitations nettement plus im­
portantes et plus brutales que le procédé ordinaire 
où les gaz sont initialement à la pression atmosphé­
rique, et la f ahrication défectueuse sera plus sûre­
ment décelée. 

A titre exemplatif. le tableau 39 donne les résul­

tats obtenus lors des essais de trois carters dont la 

capacité et la géométrie étaient très différentes. 

On constate donc que la surpression initiale des 

gaz frais provoque un maximum de pression nette­

mPnf plu$ élf'vé f'n un f·emps hemlC'oup plus court. 

bare gasmengs.el wordt daarna onder druk binnen 
en buiten het ko.ffertje toegelaten. Na homogenise­
ring, verwekt men de ontvlamming hinnen in het 
koHertje en men registreert bij middel van een pie­
zoëlektrische ontvanger het drukoscillo,gram. 

Bij dit procédé worden d e ontploffingsveilige om­
hulsels aan beduidend grotere en heviger belastin­
gen onderworpen dan hij het gewone procédé waar­
bij de gassen aanvankelijk slechts onder atmosfe­
rische druk staan ; de zekerheid dat een gehrekkig 
produkt zal ontdekt worden is groter. 

Bij wijze van voorheeld geeft tabel 39 de resul­
taten bekomen hij proeven op drie koffers waarvan 
de inhoud en de afmetingen zeer verschillend wa­
ren. 

Men stelt dus vast dat de aanvankelijke overdruk 
van de aangewende gassen een maximum druk ver­
wekt die aanzie-nlijk hoge-r is i>n dit in PPn VPPl kor­
tere tijct. 

TABLEAU 39 

Carters Capacité Pression initiale Pression maximum Durée de la montée 
en litres kg/cm2 de la pression 

Coffrt>t parallélépipédiq11e 1 Atmosphère l 100 ms 

+ 1 kg/ cm2 4 10 ms 

irl. 00 Atmosphère 4,4 220 ms 
+ 1 kg/cm2 o ,8 180 ms 

Moteur 1/3 ch - Atmosphère (*) 4 ,6 40 ms 

1 

+ 1 kg/cm2 7,2 

1 

40 ms 

(* ) Cet essai a eu lieu 11vec un mél11nge de g11z de ville et d'11ir 11lors que pour tous les 1111tres, on a employé un mélange 
de méth,me et d:'air. 

TABEL 39 

. Inhoud Maximumdruk Duur van het stijgen Koffers in liters Aanvangsdruk kg/cm2 van de druk 

Paralfp)ipipedisch kofferlj f' 1 Atmosfeer 1 100 ms 

+ 1 kg/ cm2 
4 10 ms 

id. 60 Atmosfeer 4,4 220 ms 

+ 1 kg/cm2 6,8 180 ms 

Motor 1/3 PK - Atmosfeer (*) 4,6 40 ms 

1 
+ 1 kg/cm2 7 ,2 40 ms 

(*) Deze proef werd uitgevoerd in een mengsel stadsgas-lucht terwijl de andere uitgevoerd werden in een mengsel 
methaan-lucht. 
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En 1964, les essais par cette méthode seront géné­
ralisés et il est pmbable que les résultats plus nom­
breux permettront de tirer des conclusions plus pré­
cises. 

4123. Locomotive à accumulateurs (fig. 27). 

Renseignements techniques. 

Une réalisation intéressante de locomotive à accu­
mnfateurs ll Hé examinée à l'I.N.M. et les problè-

ln 1964 zullen de proefnemingen met deze me­
thode veralgemeend wo,rden en ais men o;ver talrijker 
resultaten zal beschikken zullen waarschijnlijk 
nauwkeuriger condusies kunnen getrokken wordt>n. 

4123. Accumulatorenlocomotief (fig. 27) . 

T echnische inlichtingen. 

Een belangwekkende geval van een accumulato­
renlocomolief werd onderzocht op het N.M.T. e:n d<' 

Fig. 27. 

Locomotive à accus. 
Accumulatorlocomotief. 

mes soulevés au point de vue sécurité ont pu rece­
voir une solution appropriée. 

Cet engin présente les caractéristiques techniques 
suivantes : 

Puissance: maximum: 26 kW 
de régime : 15 kW 

Moteurs: type série - Tension max. 88 V 
Poids total : 7.500 kg 
Vitesse en charge : 10 km/h 
Traction au crochet : 580 à t .400 kg 

La protection des circuits électriques est réalisée 
par fusibles inexplosihles, à haut pouvoir de cou­
pure, incorporés dans les prises de courant fixées 
sur le coffret de batterie. 

Un contro!Ier permet d'effectuer les couplages en 
parallèle et en série des deux demi-batteries et des 
moteurs. 

En dehors des problèmes habituels posés par 
l'agréation du matériel électrique antidéflagrant, 
l'étude de cet t>ngin a porté sur le freinage et la hat-
1,~rie d'accumulateurs. 

Freinage. 

Les fusibles ont été admis comme interrupteur 
automatique répondant à la prt>script·ion de l'article 
27 clt> l'A.R. cln 7-8-1953, compte tenu clP ce que la 

problemen op het gebied van de veiligheid konden 
naar wens opgelost worderi. 

Het toestel heef t de volgende teclrnische kenmer­
ken: 

Vermogen : maximum : 26 kW 
in regiem : 15 kW 

Motoren : serie - Maximum spannin g : 88 V 
Totaal gewicht: 7.500 kg 
Snelheid onder belasting : 10 km/uur 
T rekkracht aan de haak : 580 tot 1.400 kg 

De beveiliging van de elektrische kringen wordt 
verzekerd door ontploffingsvrije smeltveiligheden 
met· hoog onderbrekingsvermogen, ingebouwd in de 
op het accumulatorkoffertje bevestigde contactdozen. 

Met een controller kan men naar believen zowel 
dt> paralel- ais de serieschakeling van de halve accu­
mulatoren en van de motoren bekornen. 

Buiten de gewone vraagstukken voor de aanne­
m ing van ontploffingsvast elektrische materieel. 
lwef t de studie van dit toestel ook betrekking gt"had 
op het remmen en de accumulatorenbatterij. 

Het remmen. 

De smeltveiligheden werden beschouwd ais auto­
mal ische onderbreker overeenkomstig het voorschrift 
van nrtikel 27 van hl-'t K.B. van 7-8-1953, rekening 
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locomotive est pourvue d'un dispositif de freinage 
pneumatique et d'un frein de secours à main. L'air 
comprimé est fourni par un compresseur Westing­
house, type MPP 101, capable de porter 99 litres 
d'air par minute à la pression de 7 atmosphères. Le 
circuit d'air comprimé a été . disposé de manière à 
éviter toute accumulation d'huile ou de cambouis. en 
des endroits où une inflammation de ces. dépôts 
pourrait se produire, c'est-à-dire avant le radiateur, 
là où l'air comprimé est encore chaud. Des robinets 
de purge, facilement accessibles, ont été placés aux 
endroits estimés dangereux. La périodicité des pur­
ges., qui doit être suffisamment courte, est à préciser 
dans les consignes d'entretien. 

Batterie, d' accumu~tew-s. 

La batterie d'accumulateurs comprend 44 élé­
ments au plomb d'une capacité de 840 Ah en 5 heu­
res. La tension totale, qui atteint 88 V, peut être 
ramenée à 44 V en couplant en parallèle les deux 
moitiés de la batterie. 

Les essais ont visé la sécurité d'emploi de la bat­
terie dans l'air éventuellement grisouteux et ont por­
té sur deux points : le dégagement gazeux et l'anti­
déf!agrance du coffret. 

a) Dégagement gazeux. 

Pour fonctionner en mine grisouteuse, une battt 
rie d'accumulateurs doit être enfermée dans un cof­
fret antidéflagrant. Or on sait qu'elle dégage des 
gaz électrolytiques. (hydrogène et oxygène) au cours 
de sa charge et pendant un temps assez long après 
la fin de celle-ci. Etant donné la puissance des ex­
plosions. de mélanges tonnants formés par ces. deux 
gaz, les constructeurs de batteries puissantes do,ivent 
prévoir pour les coffrets de ces batteries des couver­
cles pourvus d'ouvertures permettant l'évacuation 
de la majeure partie des gaz dégagés et la dilution 
du reste par de l'air provenant du milieu ambiant. 

Pour conserver au coffret son caractère antidé­
flagrant, les ouvertures doivent être pourvues d' em­
pilages coupe-flamme, à travers lesquels se font les 
échanges entre l'intérieur et l'extérieur. 

Les premiers essais consistent donc à vérifier si 
ces échanges sont suffisants pour maintenir la te­
neur .en hydrogène en dessous de la limite inférieure 
d'inflammabilité soit 4 % et ce, en atmosphère cal­
me. La batterie est donc chargée, coffret ouvert, et le 
couvercle est fermé une heure après la fin de la 
charge. On relève ensuite la teneur en· hydrogène 
et en oxygène dans l'espace libre du coffret toutes 
les heures pendant huit heures. 

On a procédé ainsi à 23 cycles de charges et de 
décharg·es successives dans diverses condiÙons. et 
les maxima des teneurs en hydrogène et en oxygène 
ont été respectivement de 2.5 et de 5,8 '%. Les résul­
tats ont donc été satisfaisants. 

houdende met het feit dat de locomo.tief voorzien is 
van een pneumatische reminrichting alsmede van 
een handrem. De perslucht wordt geleverd door een 
compressor «Westinghouse», type MPP 101, met 
een capaciteit van 90 liter lucht per minuut op 
7 kg/cm2

• De persluchthing werd zo ontworpen 
dat aile ophopingen van oÜe of van vuil smeervet 
vermeden wordt op plaatsen waar een ontvlamming 
van dergelijke afzettingen zou te vrezen zijn, d.i. 
vô6r de koeler, daar waar de perslucht nog warm is. 
Gemakkelijk toegankelijke spuikranen staan op de 
gevaarlijk geachte plaatsen. De periodiciteit van .de 
reinigingen moet kort genoeg zijn en duide:lijk be­
paald worden in de onderhoudsvoorschriften. 

Accumulatorenbatterij. 

De accumulatorenbatterij bestaat uit 44 loodele­
menten met een vermog·en van 840 Ah geduxende 
5 uren. De totale spanning, die gelijk is aan 88 V. 
kan tot 44 V herleid worden met de twee helften 
der hatterij parallel te schakelen. 

De proefnemingen beoogden de werkingsveiligheid 
van de batterij in een, gebeurlijk mijngashoudende 
atmosfeer en werden g·ericht op twee punten : de 
gasontwikkeling en het ontploffingsvast karakter 
van het koHertje. 

a) Gasontwikkeling. 

Om in een· mijngashoudende mijn te kunnen ge­
bruikt worden, moet een accumulatorenbatterij in 
een ontploffingsvaste koHer ingesloten zijn. Het is 
echter bekend dat er bij het Taden en nog een ze:ke:re 
tijd nadien elektrolytische gassen ontwikkeld wor­
den ( waterstof en zuurstof). Gezien de ontplo.ffings­
kracht van de uit deze beide g·assen gevormde meng­
sels, moeten de vervaardig·ers van krachtige batte­
rijen de koff ers ervan voorzien van open,ingen die 
het grootste gedeelte der ontwikkelde gassen laten 
ontsnappen en de overblijvende met aan de at­
mosfeer onttrokken lucht verdunnen. 

Ten einde de koffer ontploffingsvast te houden 
moet men de opening·en voorzien van ontpfoffings­
vaste platenpakken waarlang·s de gassen in- en uit­
treden. 

Op de eerste plaats moet dus onderzocht worden 
of er een voldoende luchtcirculatie is om het water­
stof gehalte onder de laagste ontvlambaarheidsgrens 
te houden, d.i. 4 '%, en wel in een rus tige atmos.f eer. 
De hatterij wordt dus geladen met o,penstaande 
koffer, en het deksel wordt slechts gesloten één uur 
nadat het laden ge:ëindigd is. Daarna wordt het 
waterstof- en zuurstofgehalte in de vrij.e ruimte van 
het koffertje opgenomen om het uur gedurende acht 
uren. 

Üp deze wijze werden 23 cyclussen van opeen­
volgende lading·en en ontladingen in verschillende 
omstandigheden uitgevoerd en de bekomen maxima-
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b) Antidéflagrance du coffret. 

Le caractère antidéflagrant du coffret a été véri­
fié vis-à-vis des mélanges. gazeux complexes d'air, 
de méthane, d'hydrogène et d'oxygène qui pour­
raient se former dans l'espace libre intérieur par in­
troduction d'un mélange grisouteux inflammable à 
travers les empilag'es. 

Les résultats des essais effectués en allumant le 
mélange gazeux complexe à l'intérieur du coffret, 
alors que celui-ci était disposé dans une cuve con­
tenant un mélange inflammable de méthane et d'air, 
ont été également satisfaisants. 

4124. Essais de moteurs et coffrets en atmosphè­
re d'hydrogène et autres gaz. 

Les règles de construction du matériel antidé­
flagrant vis-à-vis des gaz de la classe IV selon la 
norme belge N.B.N. 286, à savoir l'hydrogène, l'acé­
tylène, etc ... sont peu nombreuses ou même inexis­
tantes. 

L'essai direct des carters en présence des at­
mosphères les plus dang·ereuses qui peuvent se ren­
contrer dans la pratique, s'impose donc ici plus en­
core que pour les autres gaz. 

Nos essais. ont porté sur les enveloppes de deux 
moteurs: 

- moteur asynchrone triphasé 110 kW à 6.600 V, 
- moteur asynchrone triphasé 18 kW à 500 V. 

Les différents types d'essais ont consisté à allumer 
à l'intérieur de l'enveloppe un mélange g·azeux d'air 
et d'hydrogène à 25 % d'hydrngène, alors que le 
moteur se trouvait environné du même mélange. 

On a opéré dans les différentes conditions sui-
vantes: 

moteur au repos ; 
moteur au repos mais enroulements portés à leur 
température de régime soit 110° C environ ; 
moteur en marche à sa vitesse de régime, et en­
roulements à leur température de régime. 

On a constaté que: 

- le matériel testé a bien résisté aux efforts bru­
taux qui lui étaient imposés, sans déformation 
permanente des joints, et la flamme est restée 
confinée à l'intérieur de l'enveloppe; 
le maximum de la pression enregistrée au cours 
des différents tests a atteint 10 kg/ cm2 en t milli­
seconde environ. 

A la demande de certains fabricants, des essais 
semblahles ont été effectués sur d'autres appareils, 
soit avec les mêmes gaz, soit avec ceux des classes 
Il (butane, propane, etc ... ) ou III (gaz de ville. 
etc.) ; ils sont relatés dans des certificats qui ont 
été délivrés à ces fabricants et qui constatent le 
caractère antidéflagrant de ce matériel. 

Le travail d'étude et d'agréation du matériel anti­
déflagrant est assumé par M. MOINY. lngénieur­
technicien. Je tiens à le remercier pour sa collabo­
ration dévouée. 

gehalten aan waterstof en zuurstof waren respectie­
velijk 2,5 en 5,8 %. De resultaten hebben dus vo,1-
doening gegeven. 

b) OntploHingsvast karakter van de koffer. 

De ontp.Jo.ffingsvastheid van de koffer werd be­
proefd tegenover de complexe gasverbindingen van 
lucht, mijngas, waterstof en zuurstof die zouden 
kunnen gevormd worden in de vrije binnenruimte 
wanneer een ontvlambaar mijngasmengsel doorheen 
de platen gedreven wordt. 

De proeven, bestaande in het aansteken van het 
complex gasmengsel binnen in de koffer terwijl deze 
laatste in een vat geplaatst was, waarin een ont­
vlambaar mengsel van mijngas en lucht aanwezig 
was hebben insgelijks voldoening gegeven. 

4124. Proefnemingen op motoren en koffertjes 
in een atmosfeer bestaande uit watersto{ 
en andere gassen. 

De voorschriften voor het bouwen van materiaal 
dat ontploffingsveilig is tegenover gassen van klas 
IV volgens de Belgische norm N.B.N. 286, te weten 
waterstof, acetyleen, enz . . . zijn weinig talrijk, zo­
niet onbestaande. 

Bijgevolg is de rechtstreekse beproeving van de 
koffers in tegenwoo,rdigheid van de gevaarlijkste at­
mosferen die men in de praktijk kan ontmoeten no,g 
meer dringend dan bij de andere gassen het geval is, 

Onze proefnemingen hadden betrekking op de 
omhulsels van twee motoren : 

de driefasige asynchroonmotor van 110 kW o,p 
6.600 V, 
de driefasige asynchroonmotor van 18 kW op 
500 V. 

De verschiliende typen van proeven bestonden in 
het aansteken binnen in de huis van een gasmeng­
sel lucht-waterstof. waarvan het waterstofgehalte 
gelijk is aan 25 % ; terzelfdertijd stond de motor 
in een atmosfeer van hetzelfde mengsel. 

Men heeft gewerkt onder de volgende voorwaar­
den: 

- motor op rust ; 
- motor op rust doch met zijn wikkelingen op de 

regimetemperatuur, hetzij ongeveer 110° C : 
- motor in gang op regimesnelheid met wikkelin­

gen op regimetemperatuur. 

Er werd vastgesteld dat : 

- dat het beproefd materieel goed aan de hevige 
belastingen waaraan het onderworpen werd 
weerstaan heeft, zonder blijvende vervor­
ming van de voegen, en dat de vlam binnen het 
omhulsel gebleven is ; 
dat de hoogste geregistreerde druk in de loop der 
verschillende proeven t o kg/ cm2 heeft bereikt 
in t milliseconde. 
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413. Matériel de sécurité intrinsèque. 

4131. Préliminaires. 

Dix-sept dossiers d' agréation · ont été exammes 
dans le courant de l'année ; quatre seulement ont 
été clôturés par une décision favorable. L'un d'entre 
ceux-ci concernait un grisoumètre. 

Les treize autres appareils n'ont pu être acceptés 
tels quels. Pour certains, des ~odifications de cir­
cuit ou de câblage ont été demandées : pour d'au­
tres, il faut attendre certains renseignements ou 
même un appareil en exécution définitive. 

Cette situation nous a amenés à essayer de nor­
maliser nos méthodes d'examen et d'essais et ceci, 
sans attendre les conclusions définitives de la com­
mission internationale ( commission 3 1 G du Comité 
Electronique International C.E.I.) chargée d'élabo­
rer des normes internationales en la matière. Dans 
ce but, une première réunion a été organisée à 
l'I.N.M. le 1-3-1963, à laquelle participaient des 
Ingénieurs du Corps des Mines et des délégués des 
constructeurs. D'autres devront enco,re avofr lieu. 
Elles permettront de définir des règles. de construc­
tion qui seront de nature à éviter les faux pas, les 
modifications, les corrections, les nouvelles études 
mêmes, en un mot les pertes de temps· qu'il faut 
subir actuellement. 

En outre, nous avons entrepris l'étude et la cons­
truction d'un appareil d'essais à ruptures rapides 
pour aligner notre po·sition sur celles de la France 
et de l'Angleterre en ce qui concerne les épreuves 
des circuits seUiques. En effet, le risque d'inflam­
mation que p,résentent ces circuits est fortement in­
fluencé par la vitesse à laquelle les électrodes du 
rupteur s'éloignent l'une de l'autre. 

De plus, en face de la complexité de plus en plus 
grande des appareils de s·écurité intrirusèque p,ré­
sentés et de la difficulté et de la longueur de l'étude 
préalable qu'ils nécessitent, il a fallu séparer le ser­
vice « sécurité intrinsèque » du service « électroni­
que». 

M. DUBOIS, technicien-électronicien, a com­
mencé cette année sa collaboration dans ce nouveau 
et difficile domaine. Je tiens à le remercier du dé­
vouement qu'il a montré. 

4132. Les trois appareils, autres que le grisoumètre, 
ayant fait l'objet de décisions favorables sont : 

- un hurleur « HAT 60.10 » de la firme Sté d'Elec­
tronique et d' Automatisme de Co1,1rbevo·ie, 

un élément de commande type SR de la firme 
Siemens, 

un contrôleur de niveau d'eau de la firme Funke 
et Huster. 

Üp aanvraag van zekere f a:brikanten werden der­
gelijke proeven uitgevoerd op andere toestellen, het­
zij met dezeif de gassen, hetzij met deze van klasse Il 
(butaan, propaan, enz ... ) of van klasse Ill (stads­
gas, enz .. ) ; zij zijn vermeld in de getuigs·chriften 
die aan deze f abrikanten af geleverd werden waarin 
het ontploffingsvast karakter van bedoeld materieel 
bevestigd wordt. 

Studie en aannemen van het ontploffingsvast ma-. 
terieel worden waargenomen door de Heer MOINY, 
T echnisch lngenieur. lk wil hem hier graag hedan­
ken voor zijn bereidwillige samenwerking. 

413. Materieel met intrinsieke veiligheid. 

4131. lnleiding. 

Zeventien aannemingsbescheiden werden onder­
zocht in de loop van het jaar ; slechts vier hehben 
tot een gunstige beslissing geleid. ln één g·eval be­
trof het een mijngasmeter. 

De dertien andere toestellen konden niet • aang·e­
nomen worden zoals zij voorgesteid werden. Voor 
sommige werden wijzigingen gevraagd van de krin­
gen of van de schikkin.g der kahels ; voor andere 
moet men wachten op zekere inlichtingen of zelf s 
op een toestel in definitieve uitvoering. 

Deze toestand heeft ons doen inzien dat onze 
onderzoe:ks- en proefmethoden zouden moeten ge­
normaliseerd worden en wel zonder de definitieve 
conclusies af te wachten van de Internationale Com­
missie ( Commissie 31 G van het lnternationaal Co­
mité voor Elektroniek I.C.E.). belast met het uitwer­
ken van de normen terzake. Te dien einde werd op 
1 maart 1963 een eerste vergadering gehouden op 
het N.M.I., waaraan lngenieurs van het Mijnkorps 
alsmede afgevaardigden van de constructeurs deel 
namen. Andere zullen nog plaats grijpen. Zij zullen 
de mogelijkh~id geven de constructiereg·els. te bep1a­
len waaI'II).ee de misstappen, alsmede al de wijzi­
'gingen, verbeteringen, nieuwe studiën zelfs, in ee:n 
woord al het tijdverlies dat wij tot nu toe hebhen 
moeten dulden, kan vermeden worden. 

Daarenboven hebhen wij de studie en ,de cons­
tructie ondernomen van een proef apparaat met 
snelle onderbrekingen, ten einde ons aan te passen 
aan. Frankrijk en Engeland voor wat hetreft de 
proeven van kringen met zelf-inductie. lnder,daad 
wordt het ontvlammingsrisico van deze kringen sterk 
be'invloed door de snelheid waarmede de elektroden 
van de onderbreker zich van elkaar verwijderen. 

Ook hebben wij het nodig geacht, ten overstaan 
van de steeds toenemende ingewikkeldheid van de 
toestellen met intrinsieke veiligheid, die voorgesteld 
worden, en de moeilijkheid en de tijd van de voor­
afgaande studie die zij vereisen, de dienst « lntrin­
sieke veiligheid » van de dienst « Elektroniek » te 
scheiden. 
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41321. Hurleur « HAT 6o.to ». · 

Cet appareil mis au point par le Cerchar est des­
tiné à fournir un signal sonore puissant, modulé en 
fréquence, lorsqu'il est commandé à distance par 
l'intermédiaire d'un câble. La puissance sonore ob­
tenue est de 100 phones à 1 m de distance et paraît 
bien suffisante pour dominer les bruits de fond im­
portants d'un chantier d'exploitation en activité. 
L'appareil est alimenté par une pile de 4,5 V et est 
enfermé dans un boîtier en tôle d'acier. 

41322. Elément de commande type SR. 

c· est un appareil qui permet la transmission, au 
·contacteur de puissance, des ordres de mise en mar­
che ou d'arrêt d'un moteur, émis au départ d'une 
ligne de sécurité intrinsèque. 

Tous les organes de l'élément de commande SR 
sont fixés sur une plaquette, placée à l'intérieur d'un 
carter cylindrique en bronze qui se fixe par vissage 
sur un coffret de chantier. L'espace libre du bofüer 
est rempli à l'aide d'un mélange de résines qui en­
robe toutes les parties constituantes. Ceci garantit 
une grande robustesse à cet appareil. 

41323. Contrôleur de niv1eau d'eau. 

Cet appareil contrôle le niveau de l'eau dans un 
puisard à l'aide de 3 électrodes selon une méthode 
assez classique. 

Dès que I' électrode dite « haute » est atteinte par 
l'eau, la pompe démarre: elle s'arrête quand l'élec­
trode dite « basse » est dénoyée. La troisième, qui 
reste toujours immergée, est l'électrode de masse. 

414. Matériel antistatique. 

Vingt deux tuyaux flexibles non métalliques, ont 
été présentés pour agréation. Ils ont été essayés con­
formément aux prescriptions de la circulaire n" 134 
du 1-4-1962 du Directeur Général des Mines, et 
agréés. Rappelons que cette circulaire vise l'écoule­
ment des charges d'électricité statique par de tels 
tuyaux. 

415. Propagande pour la sécurité d'emploi 
du matél'iel électrique. 

Durant l'année écoulée, nous avons continué la 
mise au point du programme de visites pour électri­
ciens et surveillants des mines. Les lignes essentiel­
les de ce programme, centré sur la sécurité d'emploi 
des installations électriques, ont été tracées dans le 
rapport sur les travaux de l'année 1962. La visite est 
désormais complétée par la projection de trois films 
dont deux concernent la grisoumétrie et le troisième, 
quelques dangers des installations électriques sou­
terraines. Ces films ont pour titre : 

- La stratification du grisou au toit des galeries. 
- L'inflammation · des nappes de grisou stratifiées 

au· toit. 
- Electricité - Prudence. 

De Heer DUBOIS, technieker in elektronica, 
heeft dit jaar ûjn taak opgenomen in dit nieuw en 
moeilijk gebied. lk wens hem te bedanken voor zijn 
to·ewijding. 

4132. De andere drie apparaten, buiten de mijn­
gasmeter, die het voorwerp uitgemaakt h<c>bhen van 
een gunstige beslissing, zijn : 

een hoorn « HAT 60. 10 » van de f irma « Sté 
d'Electronique ~t d'Automatisme de Courbe­
voie»; 

een stuurelement type SR van de firma Siemens ; 

een apparaat voor de controle van het waterpeil 
van de firma Funke en Huster. 

41321. Hoom « HAT 60.10 ». 

Dit toestel dat door Cerchar grondig uitgewerkt 
werd, is bestemd tot het geven van een krachtig 
geluidssein, met frequentiemodulatie, wanneer het 
op afstand bediend wordt door middel van een ka­
bel. Het geluidsvermogen dat men ermede bekomt 
is gelijk aan 100 fonen op t m afstand en blijkt wel 
voldoende te zijn om het lawaai van een pijler in 
werking te overtreffen. Het toestel wordt gevoed 
door ·een batterij van 4,5 V en is in een kast uit 
staalplaat gebo,rgen. 

41322. Apparaat voor afstµndsbediening type SR. 

Met dit toestel kunnen vanaf een lijn met intrin­
sieke veiligheid gegeven bevelen voor het aan- of 
stopzetten van een motor op de contactoren overge­
dragen worden. 

AI de onderdelen van het bedieningsto,estel SR 
zijn op een plaatje bevestigd, die in een bronzen 
cylindrische koffer geplaatst is en daarmee op een 
koffer van een pijler geschroefd wordt. De vrije 
ruimte in de doos wordt gevuld met een harsmengsel 
dat al de bestanddelen omhult en een goede bewa­
ring van het toestel verzekert. 

41323. Apparaat voor de controÛJ· van het 
waterpeil. 

Dit apparaat verifiiëert het waterpeil in een 
schachtput bit middel van drie elektroden naar een 
nog al klassieke methode. 

Zo haast de zogenaamde « hoge » elektrode doo,r 
het water hereikt wordt, gaat de pomp in gang : zij 
houdt op wanneer de zogenaamde « lage » elektrode 
onthloot wordt. De derde, die altijd onder water 
blijft. is met de aarde verhonden. 

414. Antistatisch materieel. 

Twee en twintig niet metalen soepele, slangen 
werden voor aanneming aangeboden. Zij werden 
heproef d overeenkomstig de voorschriften van de 
Ümzendbrief nr 134 van 1-4-1962 van de Directeu_r-
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Six séances ont été org'anisées durant I' année 
pour les membres de la surveillance et du personnel 
électricien d'un charbonnage voisin. Au total, 142 

personnes ont participé à ces visites. 

416. Laboratoire d'électronique. 

Le laboratofre a été équipé d'un pont de préci­
sion pour la mesure de résistances, de selfs et de 
capacités, d'un transistonnètre, d'un générateur de 
tension continue stabilisée 60 V - 1 A, d'une plieuse 
à main, d'une bobineuse ... 

Le travail a surtout porté sur l'étude d'un explo­
seur Contrôlé par des relais électroniques transisto­
risés. 

Accessoirement, ont été étudiés et construits à ce 
laboratoire : 

des sources de tension continue stabilisée pour le 
laboratoire de chimie, 
un relais destiné à synchroniser, sur la camera 
utilisée pour l'enregistrement des temps d' explo­
sion des détonateurs à court retard, le passage 
du début du film et le départ des détonateurs, 
une source de tension continue de 220 V - 1 A 
pour la vérification de la sensibilité des détona­
teurs en tirs par séries de 23. 

M. EVRARD, technicien-électricien et électro­
nicien, a eu la charge de réaliser les travaux relatés 
ci-dessus. Je le remercie pour son efficace c6Uaho­
ration. 

... 
Fig. 28. 

Méthanomètre M.S.A. 
Mijngasmeter M.S.A. 

Generaal der Mijnen, en werden aangenomen. Her­
inneren wij eraan dat deze Ürnzendhrief beoogt dat 
door middel van deze slangen statisch-elektrosta­
tische ladingen zou den af gevoerd worden. 

415. Propaganda voor de gebruiksveiligheid 
van elektrisch materieel. 

Gedurende het verlopen jaar zijn wij voortgegaan 
met het grondig uitwerken van een programma voor 
de bezoeken voorbehouden aan elektriciens en toe­
zichters uit de mijnen. De grote trekken van dit 
programma, gericht op de gehruiksveiligheid van de 
elektrische installaties, werden heschreven in het 
verslag over de werkzaamheden van het jaar 1962. 
Het bezoek zal voortaan aangevuld worden met de 
projedie van drie films, twee over mijngasmeting 
en de derde over enkele gevaren van de onder­
grondse elektrische installaties. Deze films dragen 
de titels : 

De ligging van het mijngas tegen het dak der. 
galerijen. 

De ontvlamming van tegen het dak g-elegen 
mijngas. 

Elektriciteit · - V oo·rzichtigheid. 

Zes voorstellingen werden in de loop van het jaar 
gegeven aan leden van het toezicht en van de elek­
trische dienst van een naburige kolenmijn. ln 't ge­
heel hebhen 14'.2 personen aan deze hezoeken deel­
genomen. 

416. Elektronisch laboratorium. 

Het laboratorium werd uitgerust met een nauw­
lœurige hrug voor weersstandsmeting, zelf-inductie­
toestellen en capaciteiten, ·een transistormeter, een 
generator van gestahiliseerde · gelijkspanning met 
60 V en 1 A, een handplooimachine, een wikkel­
machine .. . 

Er werd vooral gewerkt op een door met tran­
sistoren uitgeruste elektronischè relais gecontroleerd 
afvuurtoestel. 

Daarbij werden ook in dit lahoratorium bestu-
deerd en gebouwd : 

bronnen van gestahiliseerde gelijkspanning voor 
het scheikundig lahoratorium ; 
een relais hestemd tot het synchroniseren van 
het begin van de film en de ontploffing der slag­
hoedjes, o,p de camera gehruikt voor het registre­
ren der ontploffingstijden van de ontstekers met 
korte vertraging ; 
een bron van gelijkspanning van 220 V - 1 A 
voor het beproeven van de gevoeligheid van de 
slaghoedjes hij het schieten in reeksen van 23. 

De Heer EVRARD. technieker voor elektriciteit 
en elektronica, is belast geweest met het uitvoeren 
van bovenvermelde werken. Ik dank hem voor zijn 
doel treff ende medewerking. 
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42. ANALYSEUR DE GAZ 

42.1. Agréation du méthanomètre M.S.A. 
type G. 1 (fig. 28). 

Cet appareil a été agréé le 10 janvier 1()64 comme 
indicateur de grisou à résultats immédiats suivant 
les conditions fixées par la circulaire n° 139 du 
1'"" avril 1962 du Directeur Général des Mines, jus­
qu'à la teneur de 3 % de CH4 . 

Il s'agit d'un appareil portatif d'un poids de 1,4 kg 
environ et d'un gabarit de 200 X 79 X 49 mm. 

Il est du type à combustion catalytique. Le mé­
thane de l'air à analyser brûle au contact d'un fila­
ment chauffé électriquement, en élève la tempéra­
tur.e et par conséquent la résistance électrique. c· est 
la variation de celle-ci qui est à la base de la me­
sure. 

L'air à analyser est aspiré au moyen d'une poire 
dans la chambre d'analyse où se trouvent deux fila­
ments formant deux branches d'un pont de Wheat­
stone. Ce pont est alors alimenté par une de ses 
diagonales et les filaments s'échauffent par e.ffet 
Joule. L'un des deux, dénommé actif, est recouvert 
d'un catalyseur et provoque la combustion du mé­
thane avec l'oxygène de l'air. L'autre, appelé com­
pensateur, est dépourvu de catalyseur. Seul l'effet 
Joule détermine la température de celui-ci, tandis 
que le premier s'échauffe d'autant plus et présente 
une résistance électrique d'autant plus grande que 
la teneur en méthane est plus élevée. Le pont de 
Wheatstone, équilibré dans l'air pur, est déséquili­
bré lorsque l'air à analyser contient du méthane ; 
ce déséquilibre se traduit par le passage, dans la 
diagonale de mesure, d'un courant dont l'intensité 
indique la teneur en méthane. Le milliampèremètre, 
visible sur la figure, est placé dans cette diagonale ; 
il donne directement une lecture en % de méthane. 

L'énergie électrique nécessaire au fonctionnement 
de l'appareil est fournie par 2 piles au mercure, con­
nectées en série, de manière à délivrer une tension 
de l'ordre de 3 V. Comme le courant de déséquilibre 
dépend de la tension appliquée, le constructeur a 
prévu une manoeuvre de vérification de cette ten­
sion. De plus, il existe une vis de réglage du zéro, 
accessible de l'intérieur de l'appareil. Ce réglage est 
à effectuer à la surf ace. A remarquer d'ailleurs que 
le couvercle de l'appareil ne peut être ouvert qu'à 
l'aide d'un outil spécial. 

43. ETUDES D'ALLIAGES DIVERS 

431. Alliages légers. 

Les travaux relatifs aux alliages légers, ont été 
poursuivis en 1g63 comme rapporté ci-dessous. Ils 
ont confirmé les dangers que présentent ces ailiag·es 
en cas de choc ou de frottement contre des pièces 

42. GASONI'LEDINGSAPPARAAT 

421. Aanneming van de methanometer M.S.A .. 
type G. I. (fig. 28). 

Dit toestel werd aangenomen de 10 januari 1g64 
ais mijngasaanwijzer met onmiddellijke resultaten 
tot een gehalte van 3 % CH4, naar de voorwaarden 
bepaald door de omzendbrief n'" 139 van 1 april 1g62 
van de Directeur-Generaal der Mijnen. 

Het betreft een draagbaar toestel met een gewicht 
van ongeveer 1,4 kg en de vo.Igende afmetingen : 

200 X 79 X 49 mm. 

Het behoort tot het type met katalytische verbran­
ding. Het mijngas uit de te ontleden lucht brandt in 
aanraking met een elektrisch verwarmd metalen 
draadje, verhoogt er de temperatuur van en bij ge­
volg ook zijn elektrische weerstand. Het is de va­
riatie van deze laatste die tot basis dient bij de 
meting. 

De te ontleden lucht wordt door middel van een 
peer opgezogen in de ontledingskamer waar zich 
twee metalen draadjes bevinden die twe·e takken 
uitmaken van en brug van Whetstone. Deze hrug 
wordt dan gevoed door een van haar diagonalen 
en de draadjes worden verwarmd door jouleëffect. 
Een van beide, actief genoemd, is bedekt met een 

katalysato·r en verwekt de verbranding van het mijn­

gas met de zuurstof van de lucht. Het andere, com­

pensator genoemd, bezit geen katalysator. Aileen 

het jouleëffect hepaalt hier de temperatuur, terwijl 

de eerste zich meer verwarmt en een grotere elek­

trische weerstand biedt naargelang het gehalte aan 

mijngas hoger is. De brug van Wheatstone, die 

evenwichtig is in zuivere lucht, verliest dat even­

wicht wanneer de lucht mijngas bevat ; op deze 

evenwichtstoring antwoordt, in de meetdiagonaal. 

de doorgang van een stroom waarvan de sterkte het 

mijngasgehalte aanduidt. De milliampèremeter, die 

op de figuur weergegeven is, staat op deze diago­

naal ; hij geeft een rechtstreekse aflezing in % mijn­
gas. 

De elektrische energie nodig om dit toestel te doen 

werken wordt geleverd door 2 kwikelementen, in 

serie geschakeld, op zulke wijze dat zij een spanning 

van ongeveer 3 V afgeven. Daar de door de even­

wichtsstoring verwekte stroom van de toegepaste 

spanning afhangt, heeft de constructeur een ijk­

methode voor deze spanning voorzien. Daarenboven 

bestaat er een stelschroef voor h et nulpunt, bereik­

baar vanaf de binnenzijde van het toestel. Deze 

regeling moet op de oppervlakte geschieden. Er dient 

daarenboven opgemerkt te worden dat het deksel 

van het toestel slechts kan geopend worden door 

middel van een speciaal werktuig. 



Juillet-août 1964 l?ilpport sur les travaux de 1963 de l'Institut National des Mines 1017 

en acier rouillé et ont suscité la circulaire n° 148 du 
27-1-1964 du Directeur Général des Mines, qui 
complète les circulaires n° 139 du 1-8-1962 sur les 
ventilateurs secondaires d' aérage et n" 141, du 
31-10-1962 sur les plaques de frottement des étan­
çons métalliques. Cette circulaire établit les règles 
suivantes_ 

A. Règles applicables à toutes les mines à grisou. 

1") Les alliages légers titrant plus de 6 % de 
magnésium devraient être exclus de la construction 
des appareils de toute espèce utilisés aux endroits 
où un afflux de grisou est à craindre. 

2") Dans les voies de toute espèce aérées par ca­
nars, il faudrait éviter d'introduire ou d'utiliser du 
matériel dont l'enveloppe extérieure est en tout ou 
en partie en alliage léger titrant même moins de 
6 % de Mg, à l'exception cependant des exploseurs 
et des appareils de mesure ou de sauvetage, à con­
dition que la surface extérieure en alliage léger de 
ceux-ci soit recouverte d'une peinture exempte d'alu­
minium et maintenue en bon état. 

3°) Dans les tailles, le matériel de soutènement 
fabriqué en .tout ou en partie au moyen d'alliages 
légers titrant même moins de 6 % de Mg ne devrait 
pas être utilisé, sauf si l'ingénieur des mines y con­
sent pour certaines tailles ou parties de tailles et 
dans les conditions qu'il détermine. 

B. Règle,s supplémentaires applicables aux mines 
de la 3• c,atégorie. 

Sauf s'il s'agit d'exploseurs, d'appareils de me­
sure ou de sauvetage répondant aux conditions pré­
vues sous A 2, l'emploi de tout matériel fabriqué en 
tout ou en partie au moyen d'alliages légers titrant 
même moins de 6 % de Mg devrait être proscrit de 
tout front d'abattage, en charbon ou en roche. et 
jusqu'à une distance de ce front fixée en accord 
avec l'ingénieur des mines. 

4311. Protection par peinture de pièces en 
alliage léger. 

L'alliage Hydronalum, de dureté relativement éle­
vée ( ()0 Brinell), mentionné au paragraphe 4312 
du rapport sur les travaux de 1962, qui avait donné 
à la masse tombante une fréquence d'inflammations 
de 59 % (27 inflammations sur 46 essais) pour une 
énergie de 50 kgm, a été soumis au même essai 
après avoir été recouvert d'une couche de peinture 
exempte d'aluminium. Dans ces conditions, il n'a 
plus donné que 3 inflammations sur 24 essais, soit 
une fréquence de 12,5 % . 

Ces résultats ont été à la base de la mesure 
prescrite dans la circulaire n° 148 précitée pour les 
exploseurs ainsi que les appareils de mesure et de 
sauvetage, à savoir l'application et le maintien en 

43. STUDIES VAN ALLERHANDE LEGERINGEN 

431. Lichte legeringen. 

De werken betreHende de lichte legeringen wer­
den voortgezet in 1963, zoals hierbo~en aangehaald. 
Zij hebben de mening bevestigd dat deze legeringen 
gevaarlijk zijn in geval van schok of wrijving tegen 
stukken uit geroest stàal en hebben aanleiding ge­
geven tot de Ümzendbrief n .. 148 van 27-1-1964 van 
de Directeur-Generaal der Mijnen in aanvulling 
van de omzendbrieven nr 139 van 1-8-62 ove·r de 
secundaire luchtverversingsventilatnren en n .. 141 
van 31-10-1962 hetreffende de wrijfplaten van de 
metalen schuifstijlen. Deze omzendbrief schrijft de 
vo,lgende regels voor. 

A. Op al Je mijngashouJenJe mijnen toepasseli;ke 
regels. 

1'0 ) De lichte legeringen met meer dan 6 % 
magnesiµm zouden moeten vermeden worden bij de 
constructie van om het even welk toestel dat kan 
gebruikt worden in . plaatsen waar een mijngastoe­
vloed te vrezen is. 

2°) ln de gangen van alle aard waar de lucht­
verversing door kokers verzekerd is, zou moeten ver­
meden worden van materieel in te hrengen of te ge­
bruiken waarvan het uitwendig omhulsel geheel o,f 
gedeeltelijk bestaat uit een lichte legering zelfs met 
minder dan 6 % Mg, uitgezonderd nochtans de af­
vuurtoestellen en de meet- of reddingstoestellen, op 
voorwaarde dat hun uitwendige oppervlakte uit 
lichte legering bedekt zij met verf zonder aluminium 
in goede staat. 

3<>) ln de pijlers zou het ondersteuningsmaterieel. 
geheel of gedeeltelijk vervaardigd uit lichte legerin­
gen zelfs met minder dan 6 % Mg, niet mogen ge­
bruikt worden behalve wanneer de mijningenieur 
het toestaat voor ze·kere pijlers of delen van pijlers 
en onder de door hem vastgestelde voorwaarden. 

B. Bijkomende op Je mijnen van 3e categorie toe 
te passen regels. 

Behalve wanneer het afvuurtoestellen betreft of 
meet- of reddingstoestellen die beantwoorden aan 
de onder A, 2, voorziene voorwarden, zou het ge­
bruik van alle toestellen die geheel of gedeeltelijk 
uit lichte legeringen zelfs met minder dan 6 % Mg 
vervaardigd zijn moeten verboden worden op aile 
delvingsfronten, zowel in de kolenlaag ais in het 
gesteente, en dat tot op een afstand van dit front 
die te bepalen is in overeenstemming met de mijn­
ingenieur. 

431 I. Bescherming door verf van stukken uit 
lichte legeringen. 

De legering Hydronalum, met betrekkelijk hoge 
hardheid (90 Brinel), vermeld in paragraaf 4312 
van het verslag over de werkzaamheden van 1962, 
die bij de vailende massa een ontvlammingsfrequen-
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bon état d'une couche de peinture exempte d'alu­
minium sur leurs parties en alliage léger. 

4312. Etançon à fût supérieur en alliage léger. 

Cet étançon Wiemann modèle R.II de 0,95 m de 
développement total, destiné à être utilisé dans une 
taille à faihle pendage, a été essayé suivant un mode 
opératoire déjà adopté précédemment pour l'étançon 
modèle RV de 1,60 m de développement, fabriqué 
par la même firme. 

Cet essai représente un incident qui peut se pré­
senter assez fréquemment dans les taiiles précitées. 

L'étançon complètement développé est dressé à 
peu près verticalement. Abandonné ensuite à lui­
même, il s'abat et frappe par sa partie en alliage lé­
ger une pièce rigide en acier rouillé inclinée à 40° 

sur l'horizontale ( voir § 4313 du rapport sur les tra­
vaux de 1962). Lors de l'impact, l'énergie est de 
l'ordre de 8,5 kgm. Trois cents essais en atmosphère 
grisouteuse n'ont donné lieu à aucune inflamma­
tion. 

A la masse tombante, l'échantillon d'alliage léger 
prélevé sur un étançon du même type a donné une 
inflammation sur 50 essais, pour une énergie de 
choc de 9 :kgm. 

Les résultats des deux types d'essais sont donc 
entièrement concordants. 

4313. Pelle en alliage léger. 

Une peile en alliage léger a été présentée à 

l'l.N.M. en vue de déterminer si son emploi en 
atmosphère grisouteuse présentait un danger quel­
conque. L'alliage a une dureté Brinell de 60. 

- Essai en chute libre. 

La pelle, lestée de plomb, est dressée sur l'extré­
mité de son manche, en atmosphère grisouteuse in­
flammable. Lâchée, elle s'abat latéralement et frappe 
un rail rouillé, incliné à 40°. L'énergie du choc est 
de 20 kgm. Aucune inflammation ne s'est produite 
sur '.200 essais : la pelle se déforme lors des chocs. 

Essai au marteau oscillant en atmosphère grisou­
teuse inflammable. 

Des limailles du métal sont déposés sur la pièce 
en acier rouillé qui subit le choc rasant du marteau. 
On obtient 34 inflammations sur 50 essais. 

La pelle est frottée sur la pièce en acier de ma­
nière à y laisser des traits d'alliage léger à I' endrnit 
où doit se produire le choc rasant. Cinquante essais 
donnent trois inflammations. 

tie van 59 % (27 ontvlammingen op. 46 proeven.) 
gegeven had voor een energie van 50 kgm, werd aan 
dezelfde proef onderworpen na bestrijking met een 
laag aluminiumvrije verf. Onder deze voorwaarden 
heeft zij nog slechts 3 oritvlammingen gegeven op 
24 proeven, hetzij een frequentie van 12,5 %. 

Deze resultaten hebben tot basis gediend voor de 
bij bovengenoemde omzendbrief n" 148 voorgeschre­
ven maatregel voor de afvuurtoestellen alsmede voor 
de meet- en reddingsapparaten, te weten het bestrij­
ken met een laag aluminiumvrije verf van de delen 
uit lichte legeringen en het behoud van deze laag 
in goede staat. 

4312. Stempel met het inschuifbare deel uit 
Iichte legering. 

Deze st.empel Wiemann model R.II met een totale 
lengte van 0,95 m, bestemd om gebruikt te worden 
in een pijler met lichte helling, werd reeds beproefd 
naar een procédé dat reeds vroeger toegepast werd 
op de stempel model RV van 1,60 m lengte, door de 
zelf de firma vervaardigd. D eze proef dient tot na­
bootsing van een voorval dat in hoger genoemde 
pijlers gema:kkelijk kan voorkomen. 

De geheel uitgetrokken stempel word nagenoeg 
loodrecht opgericht. Daarna wordt hij aan zichzelf 
overgelaten en valt hij met zijn gedeelte uit lichte 
legering op een star opgestelde geroeste staalplaat 
die een helling van 40" met het horizontale vla:k 
vertoont (zie par. 4313 van het verslag over de 
werhaamheden van 1962). De energie bij de schok 
bedraagt ongeveer 8,5 kgm. Drie honderd proefne­
mingen in mijngashoudende atmosfeer hebben geen 
en:kele ontvlamming gegeven . 

Bij de « vallende massa » heeft het op een stempel 
van hetzelfde type op,genomen monster slechts een 
ontvlamming gegeven op 50 proeven, voor een 
scho:kenergie van 9 :kgm. 

De resultaten van de b eide soorten van proeven 
komen dus geheel overeen. 

4313. Schop uit lichte legering. 

Een schop uit lichte legering werd aan het N.M.I. 
aangehoden met de vraag vast te stellen of haar ge­
bruik in een mijngashoudende atmosf eer enig ge­
vaar zou kunnen bieden. De legering heeft een 
BrineI! hardheid van 60. 

- Proef bij vrije val 

De schop, met lood verzwaard, wordt op het einde 
van haar steel opgericht in een ontvlambare mijngas­
houdende atmosf eer. Los gelaten valt zij zijdelings 
tegen een geroeste spoorstaaf met een helling van 
40-0. De door de scho:k ontwik:kelde energie is gelijk 
aan 20 kgm. Geen enkele ontvlamming heeft zich 
voorgedaan op 200 proeven : de schop werd ver­
vormd door de schokken. 

Proef inet de slingerhamer in een ontvlambare 
mijngashoudende atmosfeer. 
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L'utilisation de telles pelles peut présenter, indi­
rectement, un certain danger vis-à-vis du grisou par 
suite de dépôt de limailles ou de traces de frotte­
ment qu'elles peuvent former sur des pièces en acier. 

4314. Feuilles d'emballage en aluminium. 

En Grande-Bretagne, on a retenu comme cause 
possihle d'.une inflammation de grisou qui s'est pro­
duite en 1962, des ·feuilles d'aluminium utilisées pour 
l' ernballagè de denrées alimentaires et retrouvée's à 
l'origine de l'inflammation. 

Une feuille de cette nature a subi l'essai au mar­
teau oscillant en atmosphère grisouteuse inflamma­
ble. Elle a été découpée en fragments d'environ 
1 mm2

, et ceux-ci ont été déposés sur la pièce d'acier 
rouillé qui reçoit le choc rasant du marteau. On a 
obtenu 2 inflammations sur 35 essais. 

4315. Toile d'étanchéité pour barrages. 

Il s'agit d'une toile de lin dont une face est im­
prégnée d'une couche d'aluminium, elle-même re­
couverte d'un film en matière plastique. Elle est 
destinée à augmenter l'étanchéité des barrages édi­
fiés lors des incendies de mines. 

Cette toile a été essayée au marteau oscillant 
comme les feuilles d'emballage ci-dessus. Elle a 
donné une inflammation sur 500 essais. 

432. Alliage Zamag. 

L'emploi de cet alliage à base de zinc, contenant 
quelques % d'aluminium, a été envisagé pour la 
construction d'appareils fabriqués jusqu'à présent 
en alliage léger. On lui a donc fait subir les essais 
normaux des alliages légers. 

L'échantillon contenait 3,9 à 4,3 % d'aluminium, 
0 ,02 % de magnésium et avait une dureté Brinell 

de 77. 

Essai au marteau oscillant : aucune inflamma­
tion sur 80 essais. 

Essai à la masse tombante : 1 inflammation sur 
50 essais. 

Cet alliage est donc beaucoup plus sûr que les 
alliages d'aluminium de caractéristiques mécani­
ques équivalentes. Malheureusement, sa de~sité est 
près de 2,6 fois plus élevée. 

44. LAMPES A FLAMME 

Durant l'année 1963, nous avons eu à examiner 
deux nouveaux types de verres de lampes à flamme. 

Le premier était un verre présenté · par la S.A. 
Cristalleries du Val-St-Lambert. Il présentait une 
forme tronconique, permettant un procédé de fabri­
cation par moulage, mais se prêtant aussi à des er-

Metaa:lvijlsel wordt geplaatst op het geroest stuk 
staal dat aan de tangentiële schok van de hamer is 
blootg·esteld. Men bekomt 34 ontvlammingen op 50 
proeven. 

De schop wordt tegen het geroest stuk staal ge­
wreven op zulke wijze dat er strepen van de lichte 
legering blijven op de plaats waar de schok zich 
moet voordoen. Vijftig proeven hebben drie ont­
vlammingen veroorzaakt. 

Het gebruik van dergelijke schoppen kan onrecht­
streeks een zeker gevaar tegenover het mijngas hie­
den ten gevo,lge van d.e ophopingen van vijlsels of 
van wrijvingssporen die zij kunnen nalaten op sta­
len stukken. 

4314. Blad-aluminium voor verpakking. 
ln Groot-Brittannië heeft men ais mogelijke oor­

zaak van een in 1962 voorgekomen mijngasontvlam­
ming, aluminiumhladen beschouwd die gediend 
hadden om eetwaren in te pakken en die terug ge­
vonden werden op de plaats waar het vuur uithrak. 

Een blad van deze aard heeft de slingerhamer­
proef ondergaan in een ontvlamhare mijngashou­
dende atmosfeer. Het werd kleingesneden in stukjes 
van ongeveer 1 mm2 , en deze werden geplaatst op 
het geroest stuk staal dat aan de tangentiële schok 
van de hamer blootgesteld werd. Op 35 proeven 
werden 2 ontvlammingen bekomen. 

4315. Afsluitdoek voor dammen. 
Het gaat om een doek uit vlas waarvan een vlak 

met een la~g aluminium doordrongen is, terwijl dit 
aluminium zelf bedekt is met een plastieken film. 
Het moet dienen om de dichtheid van de dammen, 
die opgeworpen worden in geval van mijnvuur, te 
verhogen. 

Oit doek heeft de slingerhamerproef ondergaan 
gelijk het hoger vermeide hlacialuminium. Op 500 
proeven gaf het één ontvlamming. 

432. Zamag legering. 
Deze zinkhoudende legering, met een gehalte van 

enige % aluminium, zou gebruikt worden voor het 
bouwen van toestellen die tot nu toe uit lichte lege­
ringen vervaardigd werden. Zij werd dus onderwor­
pen aan de normale proeven voor lichte legeringen. 

Het monster bevatte van 3,9 tot 4,3 % aluminium 
en 0,02 % magnesium en had een Brinell-hardheid 
van 77. 

Proef met de slingerhamer : geen enkele ont­
vlamming op 80 proeven. 
Valproef : 1 ontvlamming op 50 proeven. 

Deze legering verzekert dus een veel grotere vei­
ligheid dan de aluminiumlegeringen met gdijke me­
chanische kenmerken. Jammer genoeg is haar soorle­
lijk gewicht ongeveer 2.6 maal hoger. 

44. VLAMLAMPEN 
ln de loop van het jaar 1963 hadden wij twee 

nieuwe typen van glazen voor vlamlampen te ·on­
derzoeken. 
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reurs au remontage de la lampe, lesquelles pou­
vaient être préjudiciables à la sécurité. Ce type de 
verre n'a donc pu être agréé. 

Le second est fabriqué par les verreries de Bac­
carat (France) et porte la marque M.C. 10. Il a subi 
avec succès les tests imposés et a été agréé. 

45. VENTILATION 

451. Ejecteurs à air comprimé. 

Huit éjecteurs à air comprimé ont été essayés sui­

vant les prescriptions de la circulaire n° 137 du 

1-4-1962 du Directeur Général des Mines et agréés. 

452, Ventilateurs secondaires d'aérage. 

Sept ventilateurs secondaires d' aérage ont été exa­
minés et agréés suivant les conditions imposées par 
la circulaire n<> 139 du 1 "" août 1962 du Directeur 
Général des Mines. 

Trois de ces appareils sont actionnés à l'air com­
primé, les autres à l'électricité. Les modifications, 
qui ont dû y être apportées, sont surtout relatives 
aux interstices souvent trop faibles existant entre 
roue en aluminium et pièces en acier. 

Je remercie tout particulièrement M. CYPRES. 

technicien, qui a apporté ses connaissances et sa 

grande expérience à la réalisation des essais relatés 

dans les rubriques précédentes. 

Het eerste was een door de N.V. « Cristalleries du 
Val-St-Lambert» aangeboden glas in de vorm van 
een afgeknotte kegel dat in een gietvorm kan ver­
vaardigd worden, doch dat bij het weder ineenzetten 
van de lamp kan aanleiding geven tot vergissingen, 
die nadelig kunnen zijn voor de veiligheid. Dit type 
van glas werd dus niet aangenomen. 

Het tweede komt uit de glasf abrieken van Bacca­
rat (Frankrijk) en draagt het merk M.C. 10. Het 
onderging de opgelegde proeven op voldoende wijze 
en werd aangenomen. 

45. VENTILATIE 

451. Persluchtblazers. 

Acht persluchtblazers werden beproefd volgens 
de voorschriften van de omzendbrief n" 137 van 
1-4-1962 van de Directeur-Generaal der Mijnen en 
aangenomen. 

452. Secundaire luchtverversingsventilatoren. 
Zeven luchtverversingsventilatoren werden be­

proefd en aangenomen overeenkomstig de eisen op­
gelegd door de omzendbrief n" 139 van t augustus 
1962 van de Directeur-Generaal der Mijnen. Drie 
van deze toestellen worden met perslucht aange­
dreven, de andere elektrisch. De wijzigingen, die er 
moesten aangehracht worden, hebben vooral be­
trekking op de openingen tussen aluminiumrad en 
stalen stukken, die dikwijls te klein zijn. 

lk dank op gans bijzondere wijze de Heer 
CYPRES, technieker, wiens kennissen en hoge er­
varing veel bijgedragen hebben tot het succes van 
de hierboven vermelde proef nemingen. 
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5. GROUPE « SALUBRITE » 

5. AFDEUNG « GE,ZONOHEID » 

E. DEMELENNE De Heer DEMELENNE 

Administrateur-Directeur Beheerder-Directeur 

H. CALLUT De Heer CALLUT. 

Ingénieur en Chef. Hoofdingenieur. 

51. APPARE'.LS RESPIR1ATOIRES 
POUR L'INDUSTRIE 

511. lnstallo::ions d'essais. 

5111. Mesure de la rentrée d'air par les soupa­
papes d'expiration. 

L'arrêté ministériel du 11 septembre 1961 sur 
I' agréation des appareils respiratoires dont l'emploi 
est prescrit par le Règlement Général pour la Pro­
tection du Travail impose notamment que : 

« Les soupapes d'expiration ne peuvent, à l'état 
> humide, ensemble (dans. le cas où l'appareil pos­
» sède plus d'une soupape d'expiration) et quelle 
» que soit leur position, laisser passer plus de 25 ml 
» d'air en une minute lorsqu'elles sont soumises à 
» une dépression intérieure continue égale à 35 mm 
»d'eau». 

Ce contrôle, qui concerne tous les appareils, est 
effectué au moyen de l'installation représentée aux 
figures 29 (croquis) et 30 (photo). 

2 3 

Fig. 29. 

Mesure de la rentrée d'air par les soupapes d'expiration 
(schéma). 

Het meten van de terugkerende luchtlekken langs de 
uitademingskleppen (schema). 

1 : réservoir cylindrique - cylindrisch reservoir - 2 : vase 
en verre - glazen vat - 3 : éprouvette graduée - gegra­
dueerd reageerglas - 4: soupape à l'épreuve - te beproe·­
ven ventiel - 5 : robinet à 3 voies : driewegenkraan -
6 : tube en verre - glazen buis - 7 : aspiration - zuigen 

51. ADEMHAUNGSTOESTELLEN 
VOOR DE NIJVERHEID 

511, Installaties voor Proefnemingen. 

5111. Meting van de luchtterugkeer langs de 
uitad~mingsventielen. 

Het ministerieel besluit van 11 september 1961 

betreffende de aanneming van de ademhalings­
toestellen waarvan het gebruik voorgeschreven is 
door het Algemeen · Reglement voor de Arheidsbe­
scherming, legt inzonderheid op wat volgt : 

« De uitademventielen mogen, in vochtige staat, 
» samen (ingeval het toestel meer dan een uitadem­
» ventiel telt) en welke ook hun stand zij, niet meer 
» dan 25 ml lucht doorlaten per minuut wanneer zij 
» aan een continu onderdruk van 35 mm water on­
» derworpen worden ». 

Dit toezicht, dat al de toestellen betreft. wordt 
uitgevoerd bij middel van de in figuren 29 (schets) 
en 30 (foto) afgebeelde installatie. 

Zij bestaat uit een cylindrisch reservoir met verti­
kale as ( 1), een eveneens cylindrisch glazen vat (2) 
en een gegradueerd reageerglas (3), onderling ver­
bonden zoals aangeduid. 

Het te heproeven ventiel wordt in (4) geplaatst. 
Gans de installatie wordt aan een toereikende on­
derdruk onderworpen, die teweeggehracht wordt 
door middel van twee op dezelf de hoogte staande 
flessen (zichtbaar op figuur 30) : de driewegen­
kraan is horizontaal geplaatst. De zuigin.g geschiedt 
in de richting van de pijl (a) ; het watervlak stijgt 
in· ( 1) en daalt in ( 2). W anneer het 35 mm gedaald 
is, dit is te zeggen wanneer de buis (6) juist uit­
steekt, wordt de kraan (5) schuin gedraaid op zulke 
wijze dat het zuigen geschiedt in de richting van 
pijl (b). 

ln deze omstandigheden hlij(t het ventiel (4) on­
derworpen aan de onderdruk van 35 mm W.K. en 
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Elle se compose d'un réservoir cylindrique à axe 
vertical (1), d'un vase en verre également cylindri­
que (2) et d'une éprouvette graduée (3), connectés 
entre eux comme indiqué. La soupape à l'épreuve 
est montée en (4). Tout le système est soumis à 
une dépression suffisante exercée au moyen de deux 
flacons de niveau ( visibles sur la figure 30). le ro­
binet à 3 voies (5) se trouvant en position horizon­
tale. L'aspiration a lieu dans le sens de la flè­
che ( a) ; le niveau d'eau monte en ( 1) et descend 
en (2). Lorsqu'il est descendu de 35 mm, c'est-à-dire 
quand le tube (6) émerge exactement, le robi­
net (5) est tourné en position ohlique de teIIe sorte 
que l'aspiration se produit suivant la flèche (b). 

Dans ces conditions, la soupape (4) reste soumise 
à la dépression de 35 mm C.E. et, si elle ne laisse 
pas rentrer de l'air, les niveaux en ( 1) et en (2) 
ne changent pas. Les flacons de niveau aspirent de 
l'air extérieur par le tube ( 6) dont l'extrémité infé­
rieure se trouve un peu au-dessus de l'eau. 

Si, au contraire, la soupape laisse rentrer un cer­
tain volume d'air, un volume d'eau égal passe du 
réservoir ( 1) dans le vase (2) d'où il est immédiate­
ment aspiré par le tube (6) pour se déposer dans 
l'éprouvette graduée (3). 

La quantité d'air passant par la soupape en une 
minute est ainsi mesurée par le volume d'eau re­
cueilli dans l'éprouvette pendant le même temps. 

A remarquer que, pendant la durée de I' expé­
rience, la dépression de 35 mm de hauteur d'eau est 
maintenue pratiquement constante à cause du grand 
diamètre du réservoir ( 1) : 30 cm. En effet, le ma­
ximum admissible de la rentrée d'air par la sou­
pape, soit 25 cm3

, provoque une baisse du niveau 
d'eau dans ce réservoir de moins de 0,4 mm. 

5112. Masques antipoussières. 

51121. Résistances à l' inspimtion et à l'expiration. 

Ces résistances à l'inspiration et à l'expiration 
mesurées l'une et l'autre sous un débit continu de 
50 litres d'air par minute, ne doivent pas dépasser 
10 mm d'eau. 

Cette mesure est effectuée au moyen du dispositif 
représenté à droite sur la figure 32 ; ce dispositif 
comprend un ventilateur, un débitmètre et un micro­
manomètre. 

51122. Pouvoir de rétention. 

L'installation permettant de vérifier le pouvoir de 
rétention des masques antip-0ussières est représen-

indien het geen lucht doorlaat, zullen de watervlak­
ken ( 1) en (2) onveranderd blijven. De beide fies-

Fig. 30. 

sen zuigen uitwendige lucht op langs de buis (6) 
waarvan het onderste uiteinde een weinig hoven het 
water staat. 

Indien het ventiel daarentegen een zeker volume 
lucht terug binnenlaat, zal een gelijk volume water 
van het reservoir (1) in het vat (2) overvloeien, van­
waar het aanstonds door de buis (6) opgezogen 
wordt om in het gegradueerd reageerglas terecht te 
komen. 

Het door het ventiel doorgelaten luchtvolume in 
een minuut wordt aldus gemeten door het in het 
reageerglas opgenomen watervolume in de zelfde 
tijd. 

Er dient opgemerkt te worden dat de onderdruk 
van 35 mm waterkolom gedurende de proefneming 
praktische behouden wordt ten gevolge van de grote 
doormeter van het reservoir ( 1) : 30 cm. Het hoogst 
nanneembare volume van de langs het ventiel terug­
lœrcnde lucht, hetzij 25 cm3

, veroorzaakt inderdaad 
in dit reservoir een daling van de watervlakte gelijk 
nan minder dan 0,4 mm. 

5112. Stofmaskers. 

5 1121. W eerstand bij het in- en uitademen. 

Deze weerstand bij het in- en uitademen mag, af­

zonderlijk gemeten onder een continu debiet van 

50 l lucht per minuut 10 mm water niet overschrij­

den. 

Deze meting wo·rdt uitgevoerd door middel van 
de rechts op figuur 32 voorgestelde inrichting ; deze 
inrichting bevat een ventilator, een luchtsnelheids­
meter en een mikromanometer. 

51122. Weerhoudingsvermogen. 

De installatie die toelaat het weerhoudingsverrno­
gen van de stofmaskers te controleren wo,rdt schema-
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tée schématiquement à la figure 31 et en photogra­
phie aux figures 32 et 33. Elle est fort semblable à 
l'installation de l'Institut d'Hygiène des Mines. à 
Hasselt. 

Les poussières siliceuses sont mises en suspension 
dans l'agitateur (2) dont les palettes sont action­
nées par le moteur ( 1). Sous l'action du ventila­
teur (6), l'air entre par (3) dans l'agitateur où il se 
charge de poussières ; il passe ensuite dans les dé-

13 

7 
8 

6 ~ 

Fig. 31. 

Installation d'essai des masques antipoussières. 

Proefinstallatie voor anti-CO-maskers. 

1 : moteur - motor - 2 : agitateur mettant les pouss1eres 
en suspension - roerder die het stof in suspensie brengt -
3: entrée d'air - luchtinlaat - 4,: décanteurs - decanteer­
ders - 5: entrée d'air pur réglable - regelbare inlaat voor 
zuivere lucht - 6 : ventilateur - ventilator - 7 : chambre 
à-poussière - stofkamer - 8: masque antipoussière sur tête 
de bois - stofmasker op houten hoofd - 9 : poumon arti­
ficiel - kunstmatige long - 10 : robinet à 3, voies - d,rie­
wegenkraan - 11 : tyndalomètre - tyndallometer - 12 : 

ventilateur - ventilator - 13 : cheminée - schoorsteen. 

Fig. 32. 

tisch voorgesteld in figuur 31 en fotografisch door 
de figuren 32 en 33. 

Zij vertoont veel gelijkenis met de installatie van 
het lnstituut voor Mijnhygiëne te Hasselt. 

Het siliciumhoudend stof wordt in suspensie gec 
bracht in de roerder (2) waarvan de schoepjes in 
beweging gehracht worden door de motor ( 1). On­
der de werking van de ventilator (6) komt de lucht 
langs (3) in de roerder waar zij stof opneemt ; daar­
na gaat zij naar de decanteerders (4), waar de dik­
ste deeltjes neergeslagen worden, en van hier wordt 
zij naar de maskerkamer (7) gestuurd, van waar zij 
naar de schoorsten ( 13) afgezogen wordt. Dank zij 
een bijkomende luchtinlaat (5), kan het stofgehalte 
van de kamer (7) geregeld worden. Het masker (8) 
wordt op een kunstmatig hoof d gevestigd en gedu­
rende 3 uur onderworpen aan de werking van een 
kunstmatige long (9), die werkt met 26 opzuigingen 
van 1,6 liter per minuut. Periodisch wordt de ven­
tilator ( 12) in gang gezet ten einde in de kamer 
van de tyndallometer ( 11) lucht toe te voeren die 
door het masker opgezogen werd ofweI rechtstreeks 
uit de kamer (7) komt. Uit de vergelijking van de 
lezingen op de tyndallometer haalt men het weer­
houdingspercent der deeltjes. Dit moet sÙjgen tot 
95 % ten minste na 3 uur. 

Üp figuur 33 onderscheidt men de roerder, de 
decanteerders en de ventilator ; en op figuur 32 
ondermeer de kamer voor het masker (met het mas­
ker op het kunstmatig hoofd) en de tyndalloscoop. 

5113. Gasmaskers. 

Alléén de maskers tegen koolmono;xyde worden 
door het N.M.I. gecontroleerd. De andere vallen on­
der de bevoegdheid van het Centrum voor militaire 
studiën (Etabln. ABC), te Vilvoorde. 

D,eze maskers tegen koolmonoxyde ondergaan de­
zelfde proeven in dezelfde inrichting ais de toestel-
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canteu.rs (4) où les plus grosses particules sont abat­
tues et est envoyé dans la chambre à masque (7) 
d'où il passe à la cheminée ( 13). Une entrée d'air 
supplémentaire (5) permet de régler la teneur en 
poussières dans la chambre (7). Le masque (8) 
fixé sur une tête factice est soumis pendant 3 heures 
à l'action d'un poumon artificiel (9) fonctionnant 
au régime de 26 aspirations de 1,6 litre par minute. 
Périodiquement, on met en marche le ventilateur 
( 12) de manière à amener dans la chambre du tyn­
dallomètre ( 11), soit de l'air ayant traversée le mas­
que, soit de l'air venant directement de la cham­
bre (7). La comparaison des lectures au tyndallo­
mètre permet d'établir le taux de rétention des par­
ticules. Ce taux doit s'élever à 95 % au moins après 
3 heures. 

Sur la figure 33, on distingue le moteur, l'agita­
teur, les décanteurs et le ventilateur et sur la figure 
32, entre autres, la chambre à masque (avec le mas­
que sur la tête factice) et le tyndalloscope. 

5113. Masques antigaz. 

Seuls les masques anti-CO sont contrôlés par 
l'I.N.M. Les autres sont du ressort du Centre d'Etu­
des Militaires (Ets ABC), à Vilvorde. 

Ces masques anti-CO sont soumis aux mêmes 
essais, dans la même installation, que les appareils 
destinés au personnel du fond des charbonnages. 

Cette installation a été décrite en détails dans le 
rapport sur les travaux de 196'2 (Annales des Mines 
de Belgique, 1963, n° 7-8 - marginal 3312). 

512. Agréations. 

Les appareils ci-dessous ont subi, avec succès, 
les essais réglementaires et ont été agréés : 

- Demi-masque 2 

Organe filtrant anti-poussières t 

Cartouche filtrante anti-CO t 

- Masques anti-poussières 8 

Cagoules, masques et couvre-face à adduc 
tian d'air comprimé ou d'air libre 12 

Appareils filtrants à cartouche anti-CO 2 

Appareil respiratoire isolant 

Appareils respiratoires autonomes à circuit 
ouvert '2 

len die bestemd zijn voor het personeel van de on­
dergrond der mijnen. 

Deze inrichting werd omstandig beschreven in het 
verslag over de werkzaamheden van 1962 (Annalen 
der Mijnen van België, 1963 - Uitgave 7 en 8 -
alinea 3312). 

Fig. 33. 

512. Aannemingen. 

De hieronder aangehaalde toestellen hebben aan 

de reglementaire proeven voldaan en werden aang·e­
nomen: 

Halfmaskers 

stofwerend filtreerorgaan 

Filtreerpatroon tegen koo.Jmonoxyde 

'2 

Stofmaskt>rs 8 

Hoofd1.appen. maskers en aangezichtsscher-

men met toevoer van perslucht of van vrije 

lucht 12 

Filtreerapparaten met patroon tegen I<0ol-
monoxyde 2 

Zelfstandig ademhalingstoestel 

Ünafhankelijke ademhalingstoestellen met 
open kring '2 
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Ils sont repris en détails au tableau-annexe II 
au présent rapport. 

Neuf autres appareils n'ont pas donné de résul­
tats satisfaisants. 

Je remeTcie M. SAMAIN, ingénieur-technicien, 
pour son efficace collaboration. 

- ---------- -
Zij worden omstandig aangehaald in de hijlage Il 

van onderhavig verslag. 

Negen andere · toestellen hebben niet voldaan. 

lk bedank de Heer SAMAIN, Technisch lnge­
nieur, voor zijn doeltreffende medewerking. 
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6. AGREATIONS 

TABLEAU - ANNEXE 1 

Appareils électriques et autres 
agréés au cours de 1963 

pour les mines 

N.B. - Nous désignons par «demandeur» la firme ayant sollicité l'agréation. Lorsque le «demandeur> 

n'est pas le <constructeur> celui-ci est désigné dans la colonne « Observations •· 

Date 
de la décision 

22-4-63 

Date 
de la décision 

14-1-63 

I. - HAVEUSE 

Demandeur -,- N° de la décision 

S.A. des Charbonnages d'Helch- 1 4/63/B/305 
teren et Zolder à Zolder. 

II. - MOTEURS 

Demandeur 

S.A. des Ateliers de Construc­
tions mécaniques Armand 
Colinet à Le Rœulx. 

1 N° de la décision J 

4/63/B/25 

Observations 

Avenant à la décision 13E/8285 d~ 
9-4-1952 relative à une haveuse Eïckhoff' 
type S.2.-III équipée d'une chaîne de ha­
vage. Cette dernière peut être rempiacée 
par un tambour, sans modification des; 
carters antidéflagrants . ! 

Observations 

Moteur électrique 45 kW - 500/550 V, 
1460 tr/min, construit par la firmel 
Laurence Scott pour Joy Sullivan Ltdl 
de Greenock (Angleterre) . Plan n" 
L.20.309/62. 
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T ABEL - BIJLAGE 1 

Elektrische en andere toestellen 

aangenomen in 1963 voor gebruik in de mijnen 

N.B. - Wij hedoe,len met « aanvrager » de firma die de aannemingsaanvraag ingediend heeft. Indien de 
,aanvrager de constructeur zelf niet ts, wordt deze la.atste vermelJ in de kofum « opmerkingen ». 

I. - ONDERSNIJMACHINE 

Datum van- de J 

beslissing 

22-4-63 

Datum van de 1 
beslissing 

Aanvrager 
1 

N' van de 
beslissing 

N.V. van de Steenko,lenmijnen 1 4/63/B/305 
van Helchteren en Zolder te 
Zolder. 

Aanvrager 

II. - MOTOREN 

N' van de 
beslissing 

14-1-63 
1 

N.V. Ateliers de Constructions 1 4/63/B/25 
mécaniques Annand Coli-

11-4-63 

net, Le Rœulx. 

Ateliers de Constructions électri- l 4/63/B/269 
ques de et à Charleroi. 

1 

Opmerkingen 

Bijvoegsel aan de beslis~ing 13E/8285 
van 9-4-1952 betreffende een ondersnij­
machine Eickhoff type S.2.-III, uitgerust 
met een .zaagketting. De.ze laatste mag 
vervangen worden door een trommel. 
.zonder wijûging aan de ontploffingsvaste 
koffers. 

Opmerkingen 

Elektrische motor 45 kW - 500/550 V -
146o tr/min, gebouwd doo,r de Firma 
Laurence Scott voor Joy Sullivan Lt in 
Greenock (Engeland) Plan nr 
L.20.309/62. 

Omhulsels types A.K.3.G.c 3368 en 3370 
voor driefasige asynchrone elektrische 
motoren van 190 tot 1.000 V - 6oo tot 
1500 tr/min - 13 tot 33 kW + 50 % 
voor het type 3368 en 24 tot 44 kWI 
+ 50 '% voor het type 3370 - Plan n• 
1.023.655. 
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II. - MOTEURS 

Date j 
de la décision Demandeur 1 N° ~e la décisi~n 1 Observations 

11 -4-63 

3-7-63 

27-8-63 

30-8-63 

7-11-63 

Date 1 
de la décision 

14-1-63 

3 t-1-63 

1 
1 

Ateliers de Constructions Elec­
triques de et à Charleroi. 

S.A. des Ateliers de Construc­
tions Electriques de et à 
Charleroi. 

Ateliers de Constructions Elec­
triques de et à Charleroi. 

Etablissements Berry, 77, rue de 
Mérode, Bruxelles-Midi). 

S.A. Siemens, 6, rue des Augus­
tins, Liège. 

4/63/B/269 1 Enveloppes types A.K.3.G.c.3368 et 3370 
pour moteurs électriques asynchrones tri­
phasés de 190 à 1.000 V - 600 à 1500 
tr/min - 13 à 33 kW + 50 % pour le 
type 3368 et 24 à 44 kW + 50 % pour 
le type 3370 - Plan n° 1.023.655. 

4/63/B/ 490 1 Enveloppe pour moteur asynchrone tri­
phasé, type A.T.G. 9604, rotor en court­
circuit, 1300 kW, 2983 tr/min, 6.000 V -
Plans 9.022.836 et 2.029.804. 

4/63/B/ 573 1 Avenant aux décisions 13E/8785 du 
22-9-53 et 4/55/115/1193 du 4-4-55 rela­
tives à des enveloppes pour moteurs types 
A.T.G.506 C4 - 510 C4 - 610 ~ et 
710 c4 - 506d - 510d - 6tod et 710 d. 
L'hélice du ventilateur extérieur qui était 
en bronze coulé est maintenant réalisée 
en alpax coulé - Plan 1.023.883. 

4/63/B/587 J Moteur électrique 500 V - 2800 tr/min -
0,36 kW, construit par les Constructions 
électriques de Nancy s/plan 33.195 - et 
destiné à la commande d'un ventilateur 
pour canars de 300 mm de diamètre, réa­
lisé par les Etablissements Berry, 92, rue 
Bonte-Pollet à Lille (France). 

4/63/B/738 1 Enveloppe pour moteur type d.L.O.R. 
1324-4, asynchrone triphasé - 16 kW -
500 V - 1465 tr/min - Plans M.80.1490 et 
M.91.0345. 

III. - APPAREILS ELECTRIQUES DIVERS 

Demandeur 

S.A. des Ateliers de Construc­
tions mécaniques Armand 
Colinet à Le Rœulx. 

S.A. Electromécanique, 19, rue 
Lambert Crickx, Bruxelles 7. 

r N" de la décision I Observations 1 

4/63/B/25 1 Coffret démarreur construit par la firme/ 
Laurence Scott pour Joy Sullivan de 
Greenock (Angleterre) - Plan L.20.310/1 
62. 

4/63/B/64 Transformateur triphasé au quartz, type 
N.250.P. Tension primaire: 5230 V 
+ 5-to %. Tension secondaire: 550 V. 
Puissance nominale : 250 kVA, construit 
par les Etablissements Merlin et Gérin 
de Grenoble (France) - Plan en 7542. 
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Datum van de 1 

beslissing 

3-7-63 

27-8-63 

30-8-63 

7-11-63 

Datum ·van de 1 
beslissing 

14-1-63 

31-1-63 

27-2-63 

7-5-63 

Aanvrager 

Il. - MOTOREN 

N' van de 
beslissing 

N.V. de Constructions électri-1 4/63/B/490 
ques de et à Charleroi. ' 

Ateliers de Constructions éiectri- J 4/63/B/573 
ques de et à Charleroi. 

Etablissements Berry, de Mero- J 4/63/B/587 
destraat, 77, Brussel (Zuid) . 

N.V. Siemens, 6, rue des Augus- 1 4/63/B/738 
tins, Luik. 

Opmerkingen 

Omhulsel voor drief asige asynchrone mo­
t or, type A.T.G. 9604, rotor in kortslui­
ting, 1300 kW, 2983 tr/min - 6.000 V -
Plans 9.022.836 en 2.029.804. 

Bijvoegsel aan beslissingen 13E/8785 van 
22-9-53 en 4/55/ 115/ 1193 van 4-4-55 be­
treffende omhulsels voor motoren types 
A.T.G.506 C4 - 510 C4 - 610 C4 en 
710 C4 - 506d - 51od - 6tod en 710 J. De 
schroef van de uitwendige ventilator die 
uit gegoten hrons was wordt nu uit ge­
goten alpax vervaardigd - Plan 1.023.883. 

Elektrische motor 500 V - 2800 tr/min -
0,36 kW - gebouwd door « Constructions1 
électriques » te Nancy naar plan 33. 195 
en bestemd tot het aandrijven van een 
ventilator voor luchtkokers met 300 mm 
doom1eter, uitgevoerd door de « Etablis­
sements Berry», 92, Bonte-PolletstTaat 
te Rijsel (Frankrijk). 

Omhulsel voor motor type L.O.R. 1324-4, 
driefasig asynchroon - 16 kW- 500 V -
1465 tr/min - Plans M.80.1490 en 
M.91.0345. 

III. - ALLERHANDE ELEKTRISCHE TOESTELLEN 

Aanvrager 
1 

N' van de 

1 

Opmerkingen beslissing 

N.V. Ateliers de Constructions 4/63/B/25 Aanzetkoff er gebouwd dom de Firma 
mécaniques Armand Coli- Laurence Scott voor Joy Sullivan in 
net, Le Rœulx. Greenock (Engeland) - Plan L.20.310/62. 

N.V. Elektromechaniek, Lam- 4/63/B/64 Draaistroomtransformator met kwarts, 
bert-Crickxstraat, 19, Brus- type N.250.P - Primaire spanning: 5230 
sel 7. V + 5-10 %. Secondaire spanning: 

550 V - Nominaal vermogen : 250 kV A, 
gebouwd door de Etahlissementen Mer-
lin et Gérin te Grenoble (Frankrijk) -
Plan CD.7542. . 

1 - -

N.V. Siemens, Steenweg op 4/63/B/ 133 Ko.ffertje type A.B.M.e naar plan 
Charleroi, 116, Brussel 6. 263.574. --

N.V. At,eliers de Constructions 4/63/B/334 Klemmenkast, type B.G.95 - Piani 
électriques de et à Charleroi. 3.034.340. 



1030 AnnaJen der Mijnen van België 7° en 8• afleveringen 

III. - APPAREILS ELECTRIQUES DIVERS 

··-

Date 1 
de la décision Demandeur ) N° de la décision / Observations 

' 
27-2-63 S.A. Siemens, 116, chaussée de 4/63/B/133 Coffret type A.B.M.e s/plan 263.574. 

Charleroi, Bruxelles 6. 

~ S.A. Ateliers de Constructions 4/63/B/334 Boite à bornes, type B.G.95 - Plan 
électriques de et à Charleroi. 3.034.340. 

6-6-63 Ateliers de constructions électro- 4/63/B/425 Avenant aux décisions 13E/6474 du 
mécaniques, 35, rue Julien 29-11-39 et 13E/8155 du 11-12-51. Modi-
Schmidt. Dampremy. fications boîtes à bornes et entrée de câ-

hies - Plan 6.1317. 

10-6-63 Ateliers de constructions électro- 4/63/B/433 Coffret double pour interrupteur 550 V -
mécaniques, 35, rue Julien 16 A et 3 C/C H.P.C. - Plan 7.1271. 
Schmtdt, Dampremy. --

11-6-63 Ateliers de constructions électro,- 4/63/B/441 Coffret pour interrupteur-inverseur Vyn-
mécaniques, 35, rue Julien ckier - 500 V 16 A- Plan E.M.D. 6.1298. 
Schmidt, Dampremy. 

19-6-63 S.A. Socomé, 118/t22. rue 4/63/B/465 Coffret type S.154 pour sectionneur-ris-
Saint-Denis, Bruxelles 19. joncteur 8 m V A - 6.600 V - Plan 52.255. 

20-6-63 S.A. Socomé, 118/122, rue 4/63/B/464 Coffret type S.155 pour contacteur 100 A 
Saint-Denis, Bruxelles 19. - Plan 52.223. 

Il 8-7-63 S.A. Electromécanique, 19, rue 4/63/B/509 Tranche type ADIS-1-15, pour disjonc-
Lambert Crickx, Bruxelles 7. teur de 63 à 300 m V A - 6000 V - maté-

riel construit par les Etablissements Mer-
lin et Gérin de Grenoble (France) -
Plans C.7911 - C.7912 - C.7913 et 
C.7952. 

23-7-63 S.A. Amelco, 25, quai de Wil- 4/63/B/524 Appareil Keri, constitué par un corps 
lebroeck, Bruxelles 2. cylindrique, en laiton, renfermant un re-

lais à contact mobile, matériel construit 
par la firme Funke et Hüster de Kettwig 
(Allemagne) - Plan 866/ 111. 

30-8-63 S.A. Ateliers de Constructions 4/63/B/588 Avenant à la décision 4/62/B/252 du 
électriques de et à Charleroi. 18-6-62 relative au coffret type S.D.V.g. 

200-400-600. Modification de détail. 
L'appareil est actuellement identifié : 
S.K.M.g. 200-400-000 - Plan 1.175.244. 

6-9-63 S.A. Siemens, 6, me des Augus- 4/63/B/599 Elément de commande type s.R.1488.S.1. 
tins, Liège. - Plan 2.N.Z.2.981-103 et photo 62.B/ 

1'.l,15.B. 

16-9-63 S.P.R.L. Emac, 142/144, rue 4/63/B/617 Coffret de chantier, type T.310, pour ha-
Bara, Bruxelles 7. veuse 95 kW - Plan 31.000. 

18-9-63 S.P.R.L. Emac, 142/144, rue 4/63/B/618 Coffret, type T.320, pour contactem 
Bara, Bruxelles 7. 150 A - Plan 32.000. 
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III. - AILERHANDE ELEKTRISCHE TOESTEtLEN 

r --

1 Datum van de 1 Aanvrager l N' van de 

1 

Opmerkingen beslissing beslissing 

6-6-63 \ Ateliers de Constructions électro- 4/63/B/425 Bijvoegsel aan de beslissingen 13E/6474 
mécaniques, 35, rue Julien van 29-11-39 en 13E/8155 van 11-12-51. 

1 Schmidt, Dampremy. Wijzigingen klemmenkasten en kabel-

1 

ingang - Plan 6.1317. 

1 10-6-63 Ateliers de Constructions électro- 4/63/B/433 Dubbel koff ertje voo-r schakelaar 550 V -
mécaniques, 35, rue Julien 16 A en 3 C/C H.P.C. - Plan 7.1271. 
Schmidt, Dampremy. 

11-6-63 Ateliers de Constructions électro- 4/6'3/B/441 Koff ertje voor schakelaar-ompole-r Vyn-

1 mécaniques, 35, rue Julien ckier - 500 V - 16 A - Plan E.M.D. 

l Schmidt, Dampremy. 6.1298. 

19-6-63 N.V. Socomé, Sint-Denijsstraat, 4/63/B/465 Koffertje type S.154 voor last- en schei-
118/122, Brussel 19. dingsschakelaar 8 mV A - 6.600 V Plan 

52.255. 

20-6-63 N.V. S~comé, Sint-Denijsstraat, 4/63/B/464 Ko.ff ertje type S .155 voor contacto-r 100 A 

1 
118/122, Brussel 19. - Plan 52.223. 

8-7-63 IN.V. , voor Electromechaniek 4/63/B/509 Mes type ADIG-1-15, voor scheidings-
Lambert Crickxstraat, 19. schakelaar van 63 tot 300 m V A - 6.000 
Brussel 7. 

1 

V - materieel gehouwd door de « Etablis-
sements MeTlin et Gérin » te Grenoble 

1 

(Frankrijk) - Plans C.7911 - C.7912 -
C.7913 en C .7952. 

1 

23-7-63 N.V. Amelco, Willebroeckkaai, 4/63/B/524 Keri toestel. bestaande uit een uit mes-

1 

25 , Brussel 2. 1 sing vervaardigd cylindrisch lichaam, dat 
een relais met beweegbaar contact hevat, 

1 
materieel gebouwd door de Firma Funke 
en Hüster in Kettwig (Ouitsland) - Plan 

1 
866/t 11. 

j 

30-8-63 N.V. Ateliers de Constructions 4/63/B/588 Bijvoegsel aan de beslissing 4/62/B/252 

1 

électriques de et à Charleroi. van 18-6-62 betreffende het koffertje type 
S.D.V .g. 200-400-600. Wijzigingen van 
gering belang. Het toestel is thans geïden-
tificeerd onder S.K.M.g. 200-400-600 -
Plan 1.175.244. 

6-9-63 N.V. Siemens, 6, rue des Augus- 4/63/B/599 Bedieningselement type s.R. 1488.S.1. -
tins, Luik. 

1 

Plan 2.N.Z.2.981-103 en foto 62.B/ 
1215/B. 

Koffertje, type T.310, voor ondersnijma_l 16-9-63 P.V.B.A. Emac. Barastraat, 142/ l 4/63/B/617 
144, Brussel 7. chine 95 kW - Plan 31.000. 

1 1 1 

l 18-9-63 I P.V.B.A. Emac. Bamsh-aat. <4>/1 4/63/B/618 Koffa-tje, type T.320, voo,r contactor 1501 
j 144, Brussel 7. 1 A - Plan 32.000. 1 

1 1 1 

1 
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III. - APPAREILS ELECTRIQUES DIVERS 

Date î 
de la décision Demandeur 1 N° de la décision 1 · Observations 

18-9-63 

25-9-63 

14-10-63 

5-11-63 

22-11-63 

16-12-63 

16-12-63 

1 

Date 
. de la décision 

7-6-63 

S.P.R.L. Emac, 142/t44, rue 1 4/63/B/619 
Bara, BruxeIIes 7. 

Coffret de chantier, type T.340, pour 
contacteur 150 A - Plan 34.000. 

Ateliers de Constructions Elec­
triques de et à Charleroi. 

S.A. Amelco, 25, quai de Wil­
lebroeck, Bruxelles 2. 

S.A. Siemens, 116, chaussée de 
Charleroi, Bruxelles 6. 

S.A. Amelco, 25, quai de Wil­
lebroeck. Bruxelles 2. 

S.A. Siemens, 116, chaussée de 
Charleroi, Bruxelles 6. 

S.A. Siemens, 116, chaussée de 
Charleroi, Bruxelies 6. 

4/63/B/644 1 Avenant aux décisions 4/59/B/32 dul 
4-2-59 et 4/60/B/217 du 13-6-60. Trans­
formateurs type T.b.G.S.12. Dimensions' 
modifiées. Changement de dénomination. 
- Plan 2.848.406. 

4/63/B/698 1 Coffret type d.U.G.4., construit par lai 
firme allemande Funke et Hüster de 
Kettwig - Plan 827/1. 

4/63/B/728 

4/63/B/759 

4/63/B/797 

4/63/B/798 

Avenant aux décisions 4/56/ 115/2755 dul 
6-9-56 - 4/56/115/3758 du 17-12-56 et 
4/56/115/3853 dti 24-12-56 relatives auxl 
coffrets de chantier types A.C.S.1-1 
A.C.S .2 et A.C.S.4. Modifications de

1 détail - Plan n° 164.677. 

Contrôleur de niveau d'eau, type_ 
d.U.G-4.V.T.2. I.U. (dont les circuits des 
sondes sont de sécurité intrinsèque) cons­
truit par la firme allemande Funke et 
Hüster de Kettwig. - Schéma de con­
nexions n° P.V.838-1. Cet appareil estl 
disposé dans un coffret de chantier, type 
dUG4, construit par la même firme etl 
agréé par décision 4/63/B/698 du 
14-10-63. 

Avenant à la décision 13E/8116 du 
12-10-51 relative à une prise de courant 
100 A. type dR.1473, avec bride. Modi­
fication de détail - Plan 164.118. 

Coffret de liaison type A.U.L. - Plan 
364.855. 

IV. - LOCOMOTIVES ELECTRIQUES ET MATERIEL POUR DITO 

Demandeur I N° de la décision I Observations ~ -, 

1 

1 

Ateliers de Constructions Elec-1 4/6'3/B/434 1 ControIIers type P.C.C.g. 420 ou P.A.c.g. 
triques de et à Charleroi. 420 - Plan 1.145.739. 1 
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1 

Datum van de 1 
beslissing 

18-9-63 

25-9-63 

14-10-63 

5-11-63 

22-11-63 

16-12-63 

III. - ALLERHANDE ELEKTRISCHE TOESTElLEN 

Aanvrager N' van de 
beslissing 

P.V.B.A. Emac, Barastraat, 142/ 1 4/63/B/619 
144, Brussel 7. 

Ateliers de Constructions électri- l 4/63/B/644 
ques de et à Charleroi. 

N .V. Amelco, Willebroeckkaai, I 4/63/B/698 
25, Brussel 2. 

N.V. Siemens, Steenweg op 1 4/63/B/728 
Charleroi, 116, Brussel 6. 

N .V. Amelco, Willebroeckkaai, 
25, Brussel 2. 

4/63/B/759 

Opmerkingen 

Koffertje, type T.340, voor contactorr 
150 A --Plan 34.000. 

Bijvoegsel aan de beslissingen 4/59/B/32 
van 4-2-59 en 4/60/B/217 van 13-6-60. 
Transformatoren type T.b.G.S.12. Wijzi­
ging van afmetingen. Verandering van 
benaming - Plan 2.848.406. 

Koffertje type d.U.G.4, gebouwd door de 
Duitse Firma Funke en Hüster in Kett­
wig (Duitsland) - Plan 827;1. 

-------------------····----

Bijvoegsel aan de beslissingen 4/56/115/ 
2755 van 6-9-56 - 4/56/115/3758 vnn 17-
12-56 en 4/56/115/3853 van 24-12-56 be­
treffende de koffertjes types A.C.S.1 -
A.C.S."2 en A.C.S.4 - Wijzigingen van 
geringe aard - Plan n° 164.677. 

Apparaat voor waterpeilmeting, type' 
d.U.G.4.V.T.2.I.U. (met intrinsiek veiÎig'e 
peilkringen) gebouwd door de Duitse 
Firma Funke en Hüster van Kettwig. -
Schema van de verbindingen n° P.V. 
838-I. Oit apparaat is geplaatst in e,m 
koffertje, type dUG4, gebouwd door de­
zelfde firma en aangenomen bij beslis-

1 
_ ' sing 4/63/B/698 van 14-10-63. __ I 

N.V. Siemens, Steenweg op 1 4/63/B/797 
Charleroi, 116. Brussel 6. 

Bijvoegsel aan de beslissing 13E/8116 
van 12-10-51 betreffende een stopcontact 
100 A. type dR.1473, met beugel. Ge­
ringe wijziging - Plan 164.118. 

16-12-63 N.V. Siemens, Steenweg op 
Charleroi, 116, Brussel 6. 

4/63/B/798 VerbindingskoHertje type A.U.L. - Plan 
364.855. 

IV. - ELEKTRISCHE LOCOMOTIEVEN EN TOEBEHOREN 

1

1 Datum van de / -~----Aanvrager 
beslissing 

·-, - N· van de 
beslissing Opmerkingen 

7-6-63 Ateliers de Constructions électri- l 4/63/B/434 
ques de et à Charleroi. 

Controiler type P.C.C.g. 420 of P.A.c.g. 
420 - Plan 1. 145. 739. [ 
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IV. -LOCOMOTIVES ELECTRIQUES ET MATERIEL POUR DITO 

Date 1 
de la décis,ion Demandeur N° de la décision Observations 

1-7-63 

6-9-63 

29-11-63 

16-12-63 

1 

S.A. Siemens 6, nre des Augus­
tins, Lièg·e. 

S.A. Tudor à Florival. 

4/63/B/481 Avenant à la décision 4/62/B/223 dul 
28-5-62 relative à trois appareils équi­
pant une locomotive électrique dont un 
moteur à courant continu type d.G.B.I 
160/3 - 15 kW - 220 V - 160 A - 6501 
tr/min. Ladite locomotive peut être pour-, 
vue d'un autre moteur du type d.D.d. 
321.d. - 26,5 kW - 140 A - 650 à 15001 

tr/min, construit par Siemens-Schuker­
werke - Plan 0.0. 3098-51.809. 

4/63/B/6oo I Avenant à la décision 4/59/B/ 441 du 
27-7-59 relative à une entrée de câble 
pour fiche de batterie de tri_idion. Réduc­
tion de l'encombrement de cet organe -

1 
Plan F.4239-B.1. 

Ateliers de Constructions Elec- 1 4/63/B/774 
triques de et à Charleroi. 

Enveloppe pour moteur à courant con­
tinu, type AN.161. En marche continue: 
6 à 11,5 kW - 72/120 V - 415/710 tr/ 
min; en marche unihoraire: 10 à 19 kW 
- 72/120 V - 310/535 tr/min; vitesse ma­
ximum : 1.330 tr/min ; courant de démar­
rage max. : 310 A. - s/plans 2.057.952.B 
et 1.054.691.B. 

S.A. Tudor à Frorival. 4/63/B/796 1 Coffret équipé d'une batterie de 44 élé­
ments au plomb, du type 8-1.K-105 ; ca­
pacité nominale 840 A/h en 5 h - Plansr 
F.1380.F (4-6-63) - F.1381.F - F.1531.El1 

- F.1532.E - F.1268.F - F.4239.B et no­
tice d'entretien. 

V. - TELEPHONES ET SIGNALISATION 

1 Date 1 1 de la décision Demandeur 1 N° de la décision 1 Obsmaüon, j 
1-7-63 S.P.R.L. Etablissements Beau- 4/63/B/482 Hudeuc, type H.A.T.6orn, eonshuit pa 

pain, 105, nre de Serbie, la Société d'Electronique et d'Automa-
Liège. tisme à Courbevoie (France) - Plans 

B.3011 et B.3025. 

16-9-63 Société Electro-lndustrielle, 6, 4/63/B/616 Avenant à la décision 4/62/B/ 146 du 
rue des Augustins, Lièg'e. 2-4-62 relative à un interrupteur à tirette 

type d.5235-03-6, construit par la firme 
Gothe de Mülheim (Ruhr). Modifica-
tions de détail et nouvelle dénomination 
de l'appareil so,ît type d.5235-05-6 - Plan 
T.5235-05-6. 

18-10-63 S.A NouveU 4/63/B/708 ] chaussée 
Bruxelles 

"! 
1 5 p 5 3 
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IV. - ELEKTRISCHE LOCOMOTIEVEN EN TOEBEHOREN 

I
' - ------ ·· . -
Datum van de N' van de . 

b 1. . 1 Aanvrager I b 1. . 1 Opmerkingen 1 es 1ssmg es 1ssmg 

1 

1 

1 

1 

1-7-63 

6-9-63 

29-11-63 

16-12-63 

1 N.V. Siemens, 6, rue des Augus­
tins , Luik. 

N.V. T udOl" te Florival. 

Ateliers de Constructions électri­
ques de et à Charleroi. 

N.V. Tudo,r te Florival. 

4/63/B/481 

4/63/B/600 

4/63/B/774 

Bijvoegsel aan de beslissing 4/62/B/223 
van 28-5-62 betreff ende drie apparaten 
tot uitrusting van een elektrische locomo­
tief en waaronder een gelijkstroommotor 
type d.G.B. 160/3 - 15 kW - 220 V -
160 A - 650 tr/min. Gezegde locomotief 
kan ook uitgerust worden met een andere 
motor van het type d.D.d. 321.d. - 26,5 

1 

kW - 140 A - 650 tot 1500 tr/min, i;re­
bouwd door de Sièmens-Schuckertwerke 
- Plan O.D. 3098-51.809. 

Bijvoegsel aan de beslissing 4/59/B/341 
van 27-7-59 betreffende een kabeiingang 
voor stopcontact op tractiebatterij. Ver­
mindering van de afmetingen van dit 
orgaan - Plan F.4239-B.1. 

Omhulsel voor gelijkstroommotor, typel 
AN.161. ln continuwerking: van 6 tot 
11,5 kW - 72/120 V - 415/710 tr/min. 
Unihorair : van 10 tot 19 kW - 72/ 1 :20 V 
- 310/535 tr/min. Maximumsnelheid : 
1.330 tr/min . Maximum aanloopstroom : 
310 A. - naar Plans 2.057.952.B en 
1.054.691.B. 

4/63/B/796 1 Koffertje uitgerust met 44 loodelementen, 
van het type 8-1.K.-105. Nominaal ver­
mogen 840 A/h gedurende 5 u. - Plans 

j
'I F.1380.F (4-6-63) - F.1381.F - F.1531.E 

- F.1532.E - F.1268.F - F.4239.B en on­
derhoudsonderrichting. 

V. - TELEFOON EN SEINGEVING 

Datum van de 1 
beslissing · Aanvrager N' van de 

beslissing Opmerkingen 

1-7-63 

16-9-63 

18-10-63 

1 P.V.B.A. Etablissements Beau- ' 4/63/B/482 
pain, 105, rue de Serbie, 

Hoorn, type H .A.T.6010, vervaardigd 
door de Société: d'Electronique et d'auto­
matisme» te Co'urbevoie (Frankrijk) -
Plans B.3011 en B.3025. 

Luik. 

« Société Electro-lndustrielle ». 
6, rue des Augustins , Luik. 

Nieuwe N.V. Siemens, Steen­
weg · op Charleroi, 116, 
Brussel 5. 

4/63/B/616 1 Bijvoegsel aan de beslissing 4/62/B/ 146 
van 2-4-6:2 betrefferide een trekschakelaar 
type d.5235-03-6, vervaardigd door de 
firma Go the te Mülheim (Ruhr) - Gerin­
ge wijzigingen en nieuwe benaming voor 
het apparaat, hetzij type d.5235-05-6 -
Plan T.5235-05-6. 

4/63/B/708 1 T elefonisch spreek- en luisterapparaat 

1 

type e.G.s.g.m.t.ph.2.h. en eenvoudige 
luisterhoorn type e.G.s.g.t.ph.1.a. - Plan 
258.143.a. 
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Date 1 
de la décision 

30-8-63 

4-10-63 

17-10-63 

21-11-63 

Annales des Mines de Belgique 7c et 8" livraisons 

VI. - VENTILATEURS 

Demandeur r N° de la décision l 
Etablissements F. Berry, 77. rue 1 4/63/B/587 

de Mérode, Bruxelles (Mi-
di). 

S.A. André Deligne, 22/24, rue 1 4/63/B/672 
de !'Hôpital. Marchienne-
au-Pont. 

S.A. André Deligne, 22/24, rue 
de !'Hôpital. Marchienne­
au-Pont. 

S.A. André Deligne, 22/24, rue 
de !'Hôpital. Marchienne­
au-Pont. 

4/63/B/705 

4/63/B/753 

Observations 

Groupe moteur-ventilateur type 0.534, 
pour canars de 300 mm de diamètre, hé­
lice de 290 mm, actionnée par moteur 
électrique 500 V, 2800 tr/min, 0,36 kW. 
construit par les Constructions électri­
ques de Nancy s/plan 33.195. L'ensemble 
est réalisé par les Etablissements Berry, 
92. rue Bonte-Pollet à Lille (France) 
s/plan 44.138.B. 

Aéro-ventilateurs « Sparbliiser » typesll 
S.B.1.5 - S.B.3 et S.B.4 pour canars de 
150, 300 et 400 mm de diamètre, cons-' 
truits par la firme allemande T urmag de. 
Sprokhovel - Plans L.22.004 et L.22.007.I 

Ventilateurs électriques secondaires d' aé-1 
rage des types d.EL.5 et d.EL.6. cons­
truits par la firme allemande T urmag de 
SprockhoveI. Les moteurs de commande 
sont de construction suisse. de la firme 
Brown-Boveri et de l'un des types 
d.SUKV-6a-2: d.SUKV-Sa-2: d.SUKVl 
sh-2: d.SUKV-8c-2 et d.SUKV-6b-2 
agréés respectivement par les décisions! 
4/56/115/2717 du 5-9-56 et 4/55/115/35111 
du 14-10-55 - Plan M. 1/3200.a. •

1 Ventilateur, à commande électrique type
1 Z.E.L.10.d. de 1 m de diamètre, construit! 

par la firme allemande T urmag de, 
Spwckhovel. s/plan 30-1700. (Le motem 
électrique est d'un type agréé). 

VII. - EJECTEURS A AIR COMPRIME 

Date r 
de la décision Demandeur r N° de la décision 1 Observations 

13-3-63 

19-3-63 

1 

S.A. Charbonnages d'Aiseau-1 
Presle, Farciennes. 

4/63/B/188 

S.A. des Charbonnages de et à 1 4/63/B/204 
Beeringen. 

Ejecteur à air comprimé : buse de 260 
mm de diamètre, longueur 1 m avec con­
vergent divergent long. 500 m, tuyère de 
détente avec orifice de sodie de 3 mm del 
diamètre - Plan 57.T.F.31. 

Trois éjecteurs à air comprimé: le premierl 
à buse de 500 mm de diamètre. longueur 
3 m ; le second à buse de 400 mm de 
diamètre, longueur 3,155 m ; le tmisiè-: 
me à buse de 200 mm de diamètre, lon-

1 gueur 3.155 m ; tuyères de détente pour 
chacun d'eux, avec orifice de sortie dei 
2.5 mm de diamètre - Plans E.520.65 -. 
E.520.66 - E.520.67 et E.179.92. t 
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VI. - VENTILA TOREN 

Datum van de \ 
beslissing Aanvrager N' van de 

beslissing 

30-8-63 Etahlissementen F. Berry, de 1 4/63/B/587 
Merodestraat, 77, Brussel 

4-10-63 

17-10-63 

1: 

(Zuid) . 

N.V. André Deligne, 22/24, rue 
de I'Hôpital, Marchienne­
au-Pont. 

l N.V. André Deligne, 22/24, rue 

1 

de I'Hôpital, Marchienne­
au-Pont. 

1 1----
1 21-11-63 N.V. André. Deligne, 22/24, rue 1 

1 de I'Hôpital. Marchienne­
au-Pont. 

1 1 

4/63/B/672 

4/63/B/705 

4/63/B/753 

Opmerkingen 

Motor-ventilatur groep type 0.534, voor 
luchtkokers met 300 mm doormeter, 
schroef van 290 mm, aangedre\'en door 
een elektrische rnotor 500 V, 2800 tr/min, 
0,36 kW, gehouwd door de < Construc­
tions électriques» te Nancy naar plan 
33.195. Het geheel wordt samengesteld 
door de < Etablissements Berry, 92, rue 
Bonte-PoUet te Rijsel (Frankrijk) - naar 
plan 44. 138.B. 

1 Aëro-ventilatoren < Sparhlaser » types 

1 

S.B.1,5 - S.B.3 en S.B.4 voor luchtko,kers 
met 150, 300 en 400 mm doormeter, ge­
houwd door de Duitse firma T urmag te 
Sprockhovel - Plans L.22.004 en L.22.007. 

Secondaire elektrische verluchtingsventi­
latoren van types d.EL.5 en d.EL.6, ge­
bouwd door de Duitse firma T urmag te 

1 

Sprockhovel. De aandrijfmotoren, in 
Zwitserland, door de firma Brown-Boveri 
gehouwd, behoreri tot een der types 
d.SUKV-6a-2; d.SUKV-8a-2; d.SUKV-
8b-2; d.SUKV-8c-2 en d.SUKV-6b-2 
aangenomen respectivelijk bij de hesiis­
singen 4/56/115/2717 van 5-9-56 en 
4/55/115/3511 van 14-10-55 - Plan M. 
1/3200.a. 

Ventilator met elektrische aandrijving, 
type Z.E.L.10.d. met 1 m doormeter, ge­
bouwd door de Duitse firma T urmag te 
Sprockhovel. naar plan 30-1700. (Del 
elektrische motor behoort tot een aange­
nomen type). 1 

VII. - PERSLUCHTBLAZERS 

Datum van de 1 
beslissing Aanvrager N'van~ J 

beslissing Opmerkingen 

13-3-63 N.V. Charbonnages d 'Aiseau- J 4/63/B/188 
Presles, Farciennes. 

1 

1 -1 19-3-63 N.V. van de Steenkolenmijnen 1 4/63/B/204 
1 van en te Beringen. 

! 
1 

Persluchtblazer : huis met 260 mm door­
meter, lengte 1,00 m met 500 mm lang 
convergent-divergent stu:k. ontspanner 
met uitlaatopening met 5 mm doormeter -
Plan 57.T.F.31. 

Drie persluchtblazers : de eerste met een 

1 

buis met 500 mm doocmeter en 3 m Ieng- , 
te ; de tweede met een buis van 400 mm 
doormeter en 3,155 m lengte ; de derde 

1 met een huis met 200 mm doormeter en j 
3,155 m lengte, voor elkeen ontspanners 

1 

met uitlaatopening met 2,5 mm doormeter 
- Plans E.520.65 - E.520.66 - E.520.67 en[ 
E.179.92. 
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Date 
de la décision l 
'

~~-

22-4-63 

22-4-63 
1 

/_ 
1 

3-7-63 

23-7-63 

1 Date 1 de la décision 

1 

10-7-63 

30-8-63 

Anna/en der Mijnen van België 7• en g,c afleveringen 

VII. - EJECTEURS A AIR COMPRIME 

Demandeur 

S.A. Cockerill-Ougrée - Divi­
sion des Charbonnages de 
Genk-Zwartberg à Zwart­
berg. 

S.A. des Charbonnages du Bois­
du-Luc, Houdeng-Aimeries. 

S.A. des Charbonnages du Bo­
rinage, Cuesmes. 

S.A. des Charbonnages du Bois­
du-Luc, Houdeng-Aimeries. 

N° de la décision , -- - - - Observation:- - - - 1 

4/63/B/303 1 Ejecteur à air comprimé, buse de 300 mJ 
de diamètre, longueur 2 m avec 3 tuyères 
de détente, disposées dans un même plan 
- Plan S.0.2079. 

4/63/B/3o6 

4/63/B/495 

4/63/B/523 

Ejecteur à buse de 400 mm de diamètre, 1 

longueur 3 m - appareil de distribution 
situé à 400 mm de l'extrémité amont de 
la buse - Plan 7.426. 

1 
Ejecteur à air comprimé, buse de 300 mm1 
de diamètre, longueur 1,50 m avec dispo-1 
sitif de distribution d'air et tuyère de dé­
tente pourvue d'un trou conique de 5 et ! 
6,5 mm de diamètre - Plan E.20.273.B. 

Ejecteur à air comprimé, type court, buse' 
de 400 mm de diamètre, longueur 1,50 m,j 
distribution d'air constituée par un en­
semble de tuyaux en forme de croix. 
Deux trous de 1,5 mm de diamètre dans 
chacune des branchés de la croix - Plan 
7439. 1 

VIII. - MATERIEL D'ECLAIRAGE SUJET A DEPLACEMENTS 

Demandeur r· de la décision 1 Observations 

1 

Ateliers de Constructions Elec- , 4/63/B/513 Projecteur pour lampe à incandescence 
ho-mécaniques, 35. rue Ju- jusque 150 W - Plan 5.1340. 
lien Schmidt, Dampremy. . 

Ateliers de Constructions Elec- 4/63/B/586 Armature pour 2 tubes fluorescents, dei 
tro-mécaniques, 35, rue Ju- 2.T.F. de 20 W ou 2.T.F. de 40 W _I 

~ lien Schmidt, Dampremy, Plan 6 .1339. 

Société Electro-lndustrielle, 6, 4/63/B/697 Avenant à la décision 4/56/115/1560 du 
rue des Augustins, Liège. 7-5-56 relative à une armature d'éclairage! 

1 

Date 
de la décision 

16-9-63 

type d.6151-2-10.c, construite par la firme! 
1 allemande Gothe de Mülheim (Ruhr). 

Modification de détail - Plan T.6354-02.I 

IX. - LAMPE ELECTRIQUE PORTATIVE 

Demandeur 1 N° de la décision Observations 

S.A. Les Ateliers Mécaniques de 1 

Morlanwelz-Hayettes. 
4/63/B/6o9 1 Lampe électrique portative (modèle cha­

peau) type M.L.O. construite par la fir-

1 

me Concordia (C.E.A.G.) à Dortmund -, 
Plan 1241/01-04 P.z. 
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Datum van de 1 
beslissing 

22-4°63 ,-
VII. - PERSLUCHTBL\ZERS 

Aanvrager Nr van de 
beslissing 

N.V. Cockerill-Ougrée - Afde- 1 4/63/B/303 
ling Steenkolenmijnen van 
Zwartbei-g, te Genk. 

Opmerkingen 

Persluchtblazer, buis met 300 mm door­
meter, lengte 2 m met 3 ontspanners in 
een zelfde vlak - Plan S.0.2079. 

1 
22-4-63 N.V. van de Charbonnages du 1 4/63/B/'.306 

Bois-du-Luc te Houdeng-
Persluchtblazer met buis met 400 mm 
doormeter, lengte 3 m - verdeler gelegen 
op 400 mm van het stroomopwaarlse uit­
einde van de buis - Plan 7.426. 

1 

1 

1 

3-7-63 

23-7-63 

Aimeries. 

N.V. van de Charbonnages du 1 4/63/B/495 
Borinage te Cuesmes. 

N.V. van de Charbonnages du 1 4/63/B/523 
Bois-du-Luc te Houdeng-
Aimeries. 

Persluchthlazer met buis met 300 mm 
doormeter, lengtc 1,50 m, met verdeler en 
ontspanner voorzien van een kegelvor­
mige opening met 5 en 6,5 m'm doormeter 
- Plan E.20.273.B. 

Persluchtblazer van het korte type, buis 
met 400 mm doormeter, lengte 1,50 m. 
verdeler bestaande uit een kruisvormig 
geheel van pijp,en. T wee openingen met 
1,5 mm doormeter in elk der beide _armenl 
van het kruis - Plan 7439. 

VIII. - VERLICHTINGSMA TERIEEL BLOOTGESTELD AAN VERPLAATSINGEN 

Datum van de 1 

beslissing 

10-7-63 

30-8-63 

14~10-63 

Datum van de 1 
beslissing 

16-9-63 

-

1 1 
N' van de Aanvrager beslissing Opmerkingen 

Ateliers de Constructions Elec- 1 Projecteur voor gloeilamp tot 150 W -4/63/B/513 
tro-mécaniques, 35, rue Ju- Plan 5.1340. 
lien Schmidt, Dampremy . 

. 
Ateliers de Constructions Elec- 4/63/B/586 Armatuur voor 2 fluorescentie--buislam-

tro-mécaniques, 35, rue Ju- pen met 2.F.L. van 20 W of 2.F.L. van 
lien Schmidt, Dampremy. 40 W - Plan 6.1339. 

Société Electro-lndustrielle. 6, 4/63/B/697 Bijvoegsel aan beslissing 4/56/115/1560 
rue des Augustins, Luik. van 7-5-56 betreffende een verlichtings-

armatuur type d.6151-2-10.C, gebouwd 
door de Duitse firma Gothe te Mülheim 
(Ruhr) - Gering·e wijziging - Plan 
T.6354-02. 

IX. - DRAAGBARE ELEKTRISCHE LAMP 

Aanvrager 

N.V. Les Ateliers Mécaniques 
de Mo,rlanwelz-Hayettes. 

Nr van de 
beslissing 

4/63/B/609 

Opmerkingen 

Draagbare elektrische lamp (model : pet­
lamp) type M.L.O. vervaardigd door de 
firma Concordia (C.E.A.G.) te Dort-

1

. 

mund - Plan 1241/01-04 P.z. 

1 
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Date 
de la décision 

3-12-63 

Date 1 
de la décision 

20-2-63 

29-4-63 

20-8-63 

Date [ 
de la décision 

29-1-63 

19-4-63 

Annales des Mines de Belgique 7e et ge livraisons 

X. - VERRE POUR LAMPE A FLAMME 

Demandeur I N° de la décision 1 

S.A. Nicoin, 107, rue Vander- 1 4/63/B/777 
veide, Loncin (par Alleur) . 

Observations 

Verre pour lampe à flamme du type 
M.C.10. Hauteur: 60 mm; Diamètre ex­
térieur: 58,8 mm; Epaisseur: 5,5 mm, 
fabriqué par les Verreries de Baccarat à 
Paris. 1 

XI. - OHMMETRES ET APPAREIL DE MESURE 

Demandeur 

S.A. Sertra, 32/34, rue A. Mas­
quelier, Mons. 

S.A. Electro-Appareils, 233, rue 
de la Loi, Bruxelles 4. 

Evershed et Vignoles, 140/ 142, 
rue Gallait, Bruxelies 3. 

l N° de la décision l 
4/63/B/119 

4/63/B/321 

4/63/B/565 

Observations 

Ohmmètre type Z.E.B./W. de o à 1.000 
ohms, construit par Hartmann et Braun -
Plan 1566-110(3a). 

Avenant à la décision 4/62/B/328 du 
16-8-62 : la représentation en Belgique 
de la firme Goertz de Vienne, construc-' 
teur du mesureur de terre T ergor, était 
assurée par les Etablissements A.E.V.D.,I 
220, avenue Louise à Bruxelles ; elle est , 
actuellement reprise par le demandeur.! 

Avenant aux décisions 13E/7450 du 17-
5-49 et 13E/8166 du 8-1-52 relatives à 
l'ohmmètre Megger - série 2 - 1000 V./ 
La modification porte sur la nature del 
l'enveloppe qui est actuellement en acier. 

XII. - APPAREILS RESPIRATOIRES 

Demandeur 

Anciens Etablissements Anthony 
Ballings, 6, avenue G. Ro­
denbach, Bruxelles 3-

Anciens Etablissements Anthony 
Ballings, 6, avenue G. Ro­
denbach, Bruxelles 3-

1 N° de la décision l 

4/63/B/65 

4/63/B/301 

Observations 

Appareil auto-sauveteur anti-CO, Dra­
ger, à filtre, type F.S.R. 750, série « e ». 
construit par la firme Dragerwerk de 
Lübeck (Allemagne). Voir mode d' em­
ploi G.1462.f de 1957. 

--- 1 
1 

Avenant à la décision 4/63/B/65 du: 
29-1-63 relative à un appareil auto-sau-; 
veteur anti-CO Drager, à filtre, type' 
F.S.R. 750 série « e ». Modifications de dé-1 

·· tail. Le nouvel appareil est désigné type 1 

F.S.R.750 série « i ». 1 
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X. - GLAS VOOR VLAMBOOGLAMP 

1 

Datum van de -1 Aanvrager 
beslissing 

3-12-63 1 N .V. Nicoln, 107, rue Vander-
velde, Loncin (Iangs Al­
leur) . 

N' van de 
beslissing 

4/63/B/777 

Opmerkingen 

Glas voor vlamlamp, type M .C.10 -
Hoogte 60 mm - Uitwendige doormeter 
58,8 mm - Dikte 5,5 mm - vervaardigd 
door de « Verreries de Baccarat » te Pa-

J rijs. 

XI. - OHMMETERS EN MEETTOESTELLEN 

Datum van de \ 
beslissing 

20-2-63 

29-4-63 

20-8-63 

Aanvrager N· van de 
beslissing 

N.V. Sertra, 32/34, rue A. Mas- 1 4/63/B/119 
quelier. Bergen. 

N.V. Electro-Appareils, Wet- 1 4/63/B/321 
straat, 233, Brussel 4. 

Evershed en Vignoles, Gallait- l 4/63/B/565 
straat. 140/ 142, Brussel 3. 

Opmerkingen 

Ohmmeter type Z.E.B./W. van o tot 
t .ooo ohm, vervaardigd door Hartmann 
en Braun - Plan 1566-110(3a). 

Bijvoegsel aan de beslissing 4/62/B/328 
van 16-8-62 : de vertegenwoordiging in 
België van de firma Goertz te W enen, 
constructeur van de aardingsmeter T ergor 
werd verzekerd door de Etablissementen 
A.E.V.D., '.220, Louisalaan te Brussel : 
zij is thans overgenomen door de aanvra­
ger. 

Bijvoegsel aan de heslissingen 13E/7450 
van 17-5-49 en 13E/8166 van 8-1-52 be­
treffende de ohmmeter Megger - serie 2 -
1 ooo V. De wijziging heeft hetre-kking 
op de aard van het omhulsel dat thans 
uit staal vervaardigcl is. 

XII. - ADEMHALINGSTOESTELLEN 

1 
Datum van de \ 

beslissing 

29-1-63 

19-4-63 

Aanvrager 

Gewezen Etablissementen An­
thony Ballings, G. Roden­
bachlaan, 6, Brussel 3. 

N' van de 
beslissing 

4/63/B/65 

Gewezen Etablissementen An- 1 4/63/B/301 
thony Ballings, G. Roden-
bachlaan, 6, Brussel 3. 

Î 
Opmerkingen 

Anti-CO-zelfredder, Di:ager, met filter,I 
type F.S.R. 750, reeks « e ». vervaardigd 
door de firma Drageiwa-k te Lübeck 
(Duitsland). - Zie gehruikswijze G.1462. 
lv~1~~ 1 

Bijvoegsel aan de heslissing 4/63/B/65 
van 29-1-63 hetreffende een anti-CO­
zelfredder Drager, met filter, type F.S.R. 
750 reeks « e >. Geringe wijzigingen. Het 
nieuw toestel draagt de aanduidinfl : type 
F.S.R.750 reeks « i ». 
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Date 
de la décision 

9-1-63 

31-1-63 

14-2-63 

20-2-63 

26-2-63 

15-5-63 

20-5-63 

17-6-63 

18-9-63 

14-10-63 

2-12-63 

Anna/en der Mijnen van België 7" en 8• afleveringen 

XIII. - COURROIES 

Demandeur I N° de la décision 1 

H. Ro,st et C' Balatroswerke, 1 4/63/B/ 14 
Postfach t 26, Hamburg-
Harburg t. 

S.A. Englebert, 1, rue des Ven­
nes, Liège. 

S.A. Carideng à Lanaken. 

4/63/B/84 

4/63/B/95 

Greengate et lrwell Rubber C' I 4/63/B/ t 21 
Ltd., P.O. Pox 121, Ordsall 
Lane, Salf ord 5 ( Grande-
Bretagne). 

Etablissements J. Machurot, 160, 1 4/63/B/ 1 ')'.2 
rue Antoine Bréart, Bruxel-
les 6. 

Observations 

Courroie 4 plis fibranne imprégnée 
P.V.C. Revêtement: néoprène. Marque:! 
Balatros. Z.90.PVC/N /INM/ 14. 

Courroie 4 plis coton-nylon. Revêtement : 
gomme à base de néoprène. Marque : 
EN.24-CN/I.N.M.-16.D. 

Courroie 5 plis toile-coton. Revêtement :, 
à base de néoprène. Marque : I.N.M./ 
17.D. 1 

Courroie 3 plis coton-nylon. Revêtement : 
P.V.C. Marque: N.N.800.P.V.C./I.N.M. 
15. 

Courroie monopli-nylon. Revêtement :I 
chlorure de polyvinyle. Marque : I.N.M./ 
130-16. Fabricant: Scandura Gold Line, 
Standard Heavy-Outy (Grande-Breta­
gne). 

Etablissements Supplex S.A., 
66/68, avenue de la Chasse, 
Bruxelles 4. 

4/63/B/359 1 Courroie 4 plis PC/N 112 (coton-nylon). 
Revêtement : chlorure de polyvinyle.1· 
Marque: PVC/576-581/I.N.M.17. Fabri­
cant : Enerka à Drachten (Hollande). 

Etablissements Machurot S.A., 1 4/63/B/365 
160, rue Antoine Bréart, 
Bruxelles 6. 

Compagnie du Caoutchouc in- 1 4/63/B/ 435 
dustriel, 48, rue Philippe-le-
Bon, Bruxelles 4. 

S.A. Unicomin, 41, rue de la 1 4/63/B/615 
Science, Bruxelles 4. 

- --- ----
S.A. Vredestein, 50-56, rue 1 4/63/B/691 

Scheutveld Bruxelles 7. 

Etablissements Plasyca, 56, rue 1 4/63/B/776 
Emile ClausO Bruxelles 5. 

Courroie Scandura Go.fd Line, monopli­
nylon, type S.R. Revêtement : chlorure 
de polyvinyle. Fabricant: British Beltingi 
and Asbestos Ltd. Scandinavia-MiII~I 
Cleckheaton (Yorkshire), Grande-Bre­
tagne. Marque : S.R./1.N.M. 18. 

Courroie 5 plis (toile de coton 32 oz. env. 
930 g.). Revêtement: néoprène. Marque: 
Goodyear - I.N.M./ t 8.D - Fabricant : 
Goodyear, Wolverhampton (Grande­
Bretagne). 

Courroie 4 plis coton/nylon. Revêtement : 
chlorure de polyvinyle. Marque : Dunlop 
Rotproof « A.203 - 2.B./I.N.M. 19 ». Fa­
bricant: Dunlop Rubber C' à Bir­
mingham (Grande-Bretagne). 

Courroie 4 plis type to8/E/63 - toile -
830 g/m2

• Revêtement: chlorure de poly­
vinyle. Marque: V.P.-663-72/I.N.M.20. 
Fabricant: S.A. Vredestein à Loosdeu­
nen-La Haye (Pays-Bas). 

Courroie 5 plis coton « N ». Revêtement : 
à base de néoprène. Marque: I.N.M./21. 
Fabricant : Etablissements Rolin à Cer­
nay (Ht-Rhin) France. 1 
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XIII. - TRANSPORTBANDEN 

1 Datum van de 1 

1 1 

-

Aanvrager N' van de Opmerkingen beslissing beslissing 

9-1-63 H. Rost en C 0 Balastrowerke, 4/6'5/B/ 14 Band° 4 plooien uit in P.V.C. gedrenkte 
Postfach 126, Ham.hurg- ·celvez:el - bekleding neopreen - merk Ba-
Harhurg 1. latros.Z.90.PVC/N/lNM/14. 

31-1-63 N. V. Englebert, 1, rue des Ven- 4/63/B/84 Band 4 ploo,ien katoen-nylon - hekleding 
nes, Luik. ruhber met ais hoof dbestanddeel neo-

preen - merk: EN.24-CN/I.N.M.-16.D. 

14-2-6'5 N.V. Carideng te Lanaken. 4/63/B/95 Band 5 plooien katoendoek - bekleding 
met neopreen ais hoofdhestanddeel -
merk I.N.M./17.D. 

20-2-63 Greengate en lrwell Rubher C0 4/6'5/B/121 Band 3 plooien katoen-nylon - hekleding 
Ltd., P.O. Box 121. Ordsall P.V.C. - merk N.N.800.P.V.C./I.N.M.15. 
Lane, Salford 5 (Groorl:-
Brittannioë). i 

26-2-63 Etablissementen J. Machurot, 4/63/B/132 Band één plooi - nylon - hekleding poly-
Antoine Bréartstraat, 160, vinylchloride - merk I.N.M./130-16 - fa-
Brussel 6. hrikant Scandura Gold Line, Standard 

Heavy-Duty (Groort-Brittannië). 

15-5-63 Etablissementen Supplex N.V., 4/63/B/359 Band 4 plooien PC/N 112 (katoen-
Jachtlaan, 66/68, Brussel 4. nylon) - bekleding polyvinylchloride -

merk PVC/576-581/I.N.M.-17 - fabrikant 
Enerka te Drachten (Nederland). 

20-5-63 Etahlissementen Machurot N.V .. 4/63/B/365 Band Scandura Gold Line, één plooi -
Antoine Bréartstraat 160. nylon, type S.R. - bekleding polyvinyl-

1 Brussel 6. chloride - fabrikant British Belting and 
Asbestus Ltd. Scandinavia-Miils Cleck-
heaton (Y o.rkshire). Groot-Brittannië -
merk S.R./I.N.M.18. 

17-6-63 Compagnie du Caoutchouc in~ 4/63/B/435 Band 5 plooien (katoendoek 32 oz onge-
dustriel, Philips-de-Goede- veer 9'50 g.) - hekledin-g neopreen - merk 
straat, 48, Brussel 4. Goodyear - I.N.M./18D - fahrikant 

1 Goodyear, \Volverhampton (Groot-Brit-
tannië). 

18-9-63 N.V. Unicomin, W etenschap- 4/63/B/615 Band 4 plooien katoen-nylon - hekleding 
straat, 4 1, Brussel 4. polyvinylchloride - merk Dunlop Rot-

proof « A.203-2.B./I.N.M.19 » - fabrikant 
Dunlop Rubher co te Birmingham 
(Groot-Brittannië). 

14-10-63 N.V. Vredestein. Scheutveld- 4/63/B/691 Band 4 plooien type 1o8/E/63 - doek 830 
straat 50/56, Brussel 7. g:/m2 - bekleding polyvinylchloride - merk 

V.P.-663-72/I.N.M.20 - fabrikant N.V. 
Vredestein te Loosdeunen-Den Haag 
(Nederland). -- --

2-12-63 Etablissementen Plas.yca, Emile 4/63/B/776 Band 5 plooien katoen « N » - hekleding 
Clausstraat, 56, Brussel 5. met neopreen ais hoofdbestanddeel -

merk I.N.M.21 . fabrikant Etablissemen-
ten Rolin te Cernay (Boven-Rijn.) 
Frankrijk. 
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Date 
de la décision 

29-8-63 

1 

Date 
de la décision 

20-2-63 

20-2-63 

]----

I' , I 
20-2-63 

1 

26-3-63 

8-4-63 

- --- ----

19-4-63 

11-6-63 

Annales des Mines de Belgique 7"' et 8• livraisons 
----

XIV. - EXTINCTEUR 

Demandeur I N° de la décision Observations 

S.A. « S.1.C.L.I. », 38, avenue 1 4/63/B/574 
Richard Neybergh, Bruxel-

Extincteur, à poudre universelle, type 
P.S.V.I.A. (capacité 10 I. maximum) ré­
pond aux prescriptions de la circulaire 
n° 116 du 24-8-59 - Plan n° 71. 

les 2. 

XV. - TUYAUX POUR AIR COMPRIME 

Demandeur 

S.A. Carideng, Lanaken. 

S.A. Englebert, 1, rue des Ven­
nes, Liège. 

-
S.A. Unicomin, 41, rue de la 

Science, Bruxelles 4. 

S.A. Carideng, Lanaken. 

S .A. Englebert, 1, rue des Ven­
nes, Liège, 

S.A. Jenatzy, 16/ 18, rue de la 
Scierie à Sclessin (Liège). 

Compagnie Bergougnan belge à 
Emoem-Rabot (le, Gand).! 

j N° de la- décision 1 Observations 

4/63/B/116 

4/63/B/118 

Tuyaux en caoutchouc - trois types -
15, 18 et 19 mm de diamètre intérieur -
reconnus aptes à écouler au sol les char­
ges d'électricité statique. 

1") Tuyau en caoutchouc (pour air com­
primé) « Neutravolt » diamètre intérieur

1 
19 mm, épaisseur de paroi 7 mm. 2°) 
Tuyau en caoutchouc (pour eau) « Neu-' 
travo.It » diamètre intérieur 32 mm, épais-J 
seur paroi 7 mm. Tous deux reconnus ap­
tes à écouler au sol les charges d'électri­
c_ité statique. 

4/63/B/120 1 Tuyau en caoutchouc type 405.C.A.S. 
diamètre intérieur 19 mm, épaisseur paroi 
6,5 à 7 mm (construit par la firme Dun-1 
!op), reconnu apte à écouler au sol les 

, charges d'électricité statique. · 

4/63/B/214 

4/63/B/274 

4/63/B/302 

4/63/B/442 

Tuyau en caoutchouc diamètre intérieur 
16 mm, épaisseur paroi 6,5 à 7 mm, re-1 
connu apte à écouler au sol les charges 
d'électricité statique. 1 

Tuyau en caoutchouc diamèt,e intédeml 
5/8", diamètre extérieur 31 mm - 2 plis 
cordés et une tresse en coton - Marque : 
P.425 Royal Cord Air - reconnu apte àl 
écouler au sol les charges d'électricité 
sfatique. 

Tuyau en caoutchouc diamètre intérieur! 
32 mm, épaisseur paroi 6 mm - deux tres­
ses - reconnu apte à écouler au sol les1· 
charges d'électricité statique. 

1 
1 

Tuyau en caoutchouc diamètre intérieur[· 
15 mm, épaisseur paroi 7 mm - deux nap­
pes à fils jointifs - reconnu apte à écouler/ 

, au sol les charges d'électricité statique. 1 
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i 

I! 

1-

1 
' 

1 

1 

1 
! 

Datum van de 1 
beslissing 

29-8-63 

Datum van de 1 

beslissing 

20-2-63 

20-2-63 

20-2-63 

26-3-63 

8-4-63 

19-4-63 

, _______ _ 

11-6-63 

------------

XIV.- BLUSAPPARAA T 

Aanvrager 
Nr van de 
beslissing 

N.V. « S.I.C.L.I. ». Richard Ney-' 4/63/B/574 
bergstraat, 38, Brussel 2. 1 

-1 Opmerkingen 

Blus apparaat met « universeel p.oeder », 
type P.S.V.I.A. (inhoud 10 l maximum) 
beantwoordt aan de voorschriften van 
Omzendbrief n' 116 van 24-8-59 - Plan 
n 1

• 71. 

XV. - SLANGEN VOOR PERSLUCHT 

Aanvrager N' van de 
beslissing 

N.V. Carideng, Lanaken. 1 4/63/B/116 

N.V. Englebert, 1, rue des Ven- 1 4/63/B/118 
nes, Luik. 

N.V. Unicomin, Wetenschap- 4/63/B/120 
straat, 4 1, Brussel 4. 

N.V. Carideng, Lanaken. 1 4/63/B/214 

N.V. Englebert, 1, rue des Ven- 1 4/63/B/274 
nes, Luik. 

N.V. Jenatzy, 16-18, rue de la 1 4/63/B/302 
Scierie te Sdessin (Luik). 

Compagnie Bergougnan belge te 4/63/B/442 
Evergem-Rabot (hij Gent). 

Opmerkingen 

/ Rubberslangen - drie types - 15, 18 en 
19 mm inwendige doormeter - geschikt 
bevonden om de elektrostatische ladingen, 
naar de aarde af te leiden. 1 

1°) Rubberslang (voor perslucht) « Neu-1 
travolt », inwendige doormeter 19 mm, I 
wanddikte 7 mm. 2°) Rubberslang ( voo,r 
water) « Neutravolt », inwendige door­
meter 32 mm, wanddikte 7 mm - Beide 
geschikt bevonden om de elektrostatische 
Iadingen naar de aarde ~f te leiden. 

- 1 

Rubherslang, type 405.C.A.S. binnen-1 
doormeter 19 mm, wanddikte van 6,5 tot 
7 mm ( vervaardigd door de firma Dunlop 
- Geschikt hevonden om de elektro,sta­
tische ladingen naar de aarde af te lei­
den. 

Rubberslang, binnendoormeter 16 mm, 
wanddikte van 6,5 tot 7 mm - Geschikt 
bevonden om de elektrostatische ladingen 
naar de aarde af te leiden. 

Rubberslang, hinnendoormeter 5/8" - uit- 1 

wendige doormeter 3 1 mm - 2 met touw' 
omwonden lagen en een katoen- en! 
vlechtwerk - Merk P.425 Royal Cord' 
Air - Geschikt bevonden om de elektro­
statische ladingen naar de aarde af te lei­
den. ______ , 
Rubberslang, inwendige doormeter 321 
mm, wanddikte 6 mm - Twee vlechten _i 

Geschikt bevonden om de elektrostatische 
ladingen naar de aarde af te leiden. 

--- 1 

Rubberslang, inwendige doormeter 15 
mm, wanddikte 7 mm - twee lag:en met 
aaneensluitende draden - Geschikt be­
vonden om de elektl"Ostatische ladingen 
naar de aarde af te leiden. 
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Date l 
de la décision 

3-7-63 

1 

l-
i 

20-11-63 

20-12-63 

XV. - TUYAUX POUR AIR COMPRIME 

Demandeur 

S.A. Carideng. Lanaken. 

S.A. Société Industrielle du 
Caoutchouc, 6, rue de la 
Woluwe, Zaventem. 

S.A. Carideng à Lanaken. 

N° de la décision 1 Observations 

4/63/B/489 

4/63/B/754 

Six types de tuyaux en caoutchouc ré­
pondant aux caractéristiques suivantes : 
t 0

) diam. int. 80 mm. épais. paroi 8 à 
9 mm ; 2°) diam. int. 70 mm épais paroi 
8 à 9 mm ; 3°) diam. int. 45 mm épais. 
paroi de 6 à 7 mm ; 4°) diam. int. 50 mm 
épais. paroi de 6 à 7 mm ; 5°) diam. int. 
50 mm épais paroi de 7 à 8 mm; 6°) J 

diam. int. 40 mm épais. paroi de 7 àl 
8 mm- tous reconnus aptes à écouler au 
sol les charges d'électricité statique. 

1 Cinq types de tuyaux en caoutchouc, ré­
pondant aux caractéristiques suivantes : 
1°) diam. int. 15 mm diam. ext. 29 mm; 
2°) diam. int. 19 mm diam. ext. 33 mm ; 
3°) diam. int. 32 mm diam. ext. 46 mm ; 
4°) diam. int. 50 mm diam. ext. 75 mm ; 
5°) diam. int. 70 mm diam. ext. 86 mm. 
Ces tuyaux répondent à la première con­
dition d ' agréation prescrite par la circu­
laire n° 134 du 1-4-1962, laquelle impose 
une résistance maximum de 500.000 ohms 
par m de longueur. 

------------------------

4/63/B/804 J Tuyau en caoutchouc diam. int. 100mm, 
diam. extérieur t 22 mm, répond à la pre­
mière condition d'agréation prescrite par 
la circulaire n° 134 du 1-4-62, laquelle 
impose une résistance maximum de l 

1 
500.000 ohms par mètre de longueur. 1 

XVI - ROULEAU EN AUGE POUR COURROIES TRANSPORTEUSES 

Date 
de la décision 

3-12-63 

Demandeur I N° de la décision / 

Compagnie générale de Manu- ! 4/63/B/752 
tention, Levage et Condi~ 
tionnement, 27, boulevard 
Général Jacques, Bruxel-
les 5. 

Observations 

Rouleaux FlexiroH à 15 galets Flexitex 
de 104 mm de diamètre. Fabriqué pari 
Fisher and Ludlow à Tipton (New. 
Road) Grande-Bretagne - Plans n°

1

, 

20.J.3106.JB - 20.J.3107.JB. 
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1 

J Datum van de 1 
1 beslissing 

3-7-63 

20-11-63 

XV. - SLANGEN VOOR PERSLUCHT 

Aanvrager 

N.V. Carideng, Lanaken. 

Nr van de 
beslissing 

4/63/B/489 

N.V. Société industrielle du 1 4/63/B/754 
Caoutchouc, Woluwestraat, 
6, Zaventem. 

1 Opmerkingen 

Zes types van rubberslang aan ,de vol­
gende kenmerken beantwoorden:de: 1°) 
inwendige doormeter 80 mm, waniddikte 
8 tot 9 mm ; 2°) inwendige doormeter 
70 mm, wanddikte 8 tot 9 mm ; 3") in­
wendige doormeter 45 mm, wanddikte 
6 tot 7 mm ; 4°) inwendige doormeter 
50 mm, wanddikte 6 tot 7 mm ; 5"') in­
wendige doormeter 50 mm, wanddikte 7 
tot 8 mm ; 6°) inwendige doormeter 40 
mm, wanddikte 7 tot 8 mm, aIIe geschikt 
bevonden om de elektrostatische ladin­
gen naar de aarde af te Ieiden. 

Vij{ types van ruhberslangen beantwoor­
dende aan de volgende kenmerken: 1°) 
inw. doormeter 15 mm, uitw. doo,rmeter 
29 mm ; 2<> ) inw. doormeter 19 mm, uitw. 
doorm.. 33 mm ; 3°) inw. doormeter 32 
uun, uitw. doormeter 46 mm; 4°) inw. 
doormeter 50 mm, uitw. doonneter 75 
mm ;· 5°) inw. doormeter 70 mm, uitw. 
doormeter 86 mm. Deze slangen beant­
woorden aan de eerste aanneming'svoor­
Waarde door de omzendbrief nr 134 vanl 
1-4-1962 voorgeschreven die een maxi­
mumweerstan•d vereist van 500.000 ohm 
per m lengte. 

1 1· 1 

20-12-63 

Datum van de 1 
1 beslissing · 

N.V. Carideng te Lanaken. 4/63/B/804 1 Ruhberslang, inwendige doormeter 100 
mm, uitwendige doormeter 122 mm - be­
antwoordt aan de eerste aannemingsvoor­
waarde voorgeschreven door de omzend­
brief n 1

• 134 van 1-4-62, die een maxi­
mumweerstand oplegt van 500.000 ohm 

j per meter lengte. 

XVI. - TROGVORMIGE ROL VOOR TRANSPORTBANDEN 

Aanvrager --,-Nr van de 
beslisslng Opmerkingen 

3-12-63 1 Compagnie générale de Manu-
tention, Levage et Condi­
tionnement, Boulevard Ge­
neraal Jacques, 27, Brussel 5. 

4/63/B/752 FiexirolI-rol met 15 Flexitex-rolletjes metj 
104 mm doormeter - Vervaardigd door! 
Fisher and Ludlow te Tipton (New 
Road) Groot-Brittannië Plans n,. I 
20.J.3106.JB - 20.J.3107.JB. 
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6. AGREA TIONS 

TABLEAU - ANNEXE Il 

Appareils resp·iratoires 
agréés pour l'industrie au cours de 1963 

Numé~--,------
d'agréation Demandeur Désignation de l'appareil 

6005 Etablissements Vandeputte, 174, Provincie I Cagoule à adduction d'air comprimé, type 
Steenweg, Boechout. \ LS. 

6006 

6009 

Ô010 

Etablissements Vandeputte, 174, Provincie I Cagoule à adduction d'air comprimé, typel 
Steenweg, Boechout. 1 L 

Etablissements Simon Wattiez, 267, boule-l Cagoule à adduction d'air comprimé, typel 
vard des Invalides, Bruxelles 16. 1 type 8005/W.A.L. 1 

Société Anonyme James North Benelux. !/ Cagoule à adduction d'air comprimé Scap-
1-7, rue Creuse, Diegem. haïr, type Sea. l. j 

6011 Société Anonyme James North Benelux, 1 Cagoule à adduction d'air comprimé Scap-f 
1-7, rue Creuse, Diegem. haïr, type Sea. 3. 

A. 5010 Etablissements Simon Wattiez, 267, boule- , Masque à adduction d'air comprimé, type 
vard des Invalides, Bruxelles 16. W.A.L. 2. 

A. 5011 Etablissements Simon Wattiez, 267, boule- , Masque à adduction d'air comprimé, type 
vard des Invalides , Bruxelles 16. W.A.L. t. 

5012 

A. 5017 

A. 5018 

Etablissements Simon Wattie:,;, 267, boule- 1 Masque à adduction d'air comprimé, typel1 

vard des Invalides, Bruxelles 16. W.A.L. 3. 

Etablissements Simon Wattiez, 267, boule- , Masque à adduction d'air libre, type 
vard des Invalides, Bruxelles 16. W.A.L. 5, , 1 

Etablissements Verf aillie-Elsig, 39, rue de j Appareil à adduction d air libre, type 
Nassau, Anvers. 1 226/227. / 
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aanneming 

6005 

6006 

6009 

0010 

<io11 

A. 5010 

A . .5011 

5012 
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i\. e,018 
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6. AANNEMINGEN 

TABEL - BIJLAGE Il 

Ademh:alingstoestellen 

aangenomen voor de Nijverheid in de loop van 1963 

Aanvrager Aanduiding van het toestel 

Etablissementen Vandeputte, 
Steenweg, 174, Boechout. 

Provincie I Hoofdkap met toevoer van perslucht. type 
L.S. 

Etablissementen Vandeputte, 
Steenweg, 174, Boechout. 

Pro-vincie I Hoofdkap met toevoer van perslucht, type L. 

Etablissementen Simon Wattiez, lnvaliden- Hoofdkap met toevoer van perslucht, type l 
laan, 267, Brussel 16. 8005/W.A.L. 

N.V. James North Benelux. Hollestraat, 
1-7, Diegem. 

Hoofdkap met toevoer van perslucht Scap­
h.air, type Sea 1. 

N.V. James North Benelux, Hollestraat, 
1-7, Diegem. 

1 Etablissementen Simon Wattiez, lnvaliden-

Hoofdkap met toevoer van perslucht, Scap-lJ 
haïr, type Sea 3. 

Masker met toevoer van perslucht, type! 
W.A.L. 2 ' laan, 267, Brussel 16. 

Etablissernènten Simon Wattiez, lnvaliden- j Masker met toevoer van perslucht, type 
laan, 267, Brussel 16. W.A.L. t. 

Eta.blissementen Simon Wattiez, lnvaliden- Masker met toevoer van perslucht, 
Iaan, 267, Brussel 16. . W.A.L. 3. 

1 

type! 

1 
r 

Etablissementen Simon Wattiez, lnvaliden- 1 Masker met to,evoer van vrije lucht, type 
laan, 267, Brussel 16. W.A.L. 5. 

Etablissementen Verfaillie-Elsig, Nassau- T oestel met toevoer van vrije lucht, type1· 
straat, 39, Antwerpen. 226/227. 
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Numéro 
d'agréation 

A. 5019 

A. 5020 

A. 7009 

A. 7010 

A. 7011 

A. 1001 

A. 1002 

1003 

3012 

3013 

3014 

A. 3015 

3016 

3017 

3018 

3019 

A. 3020 

3022 

3021 

Annalen der Mijnen van België 7e en s• afleveringen 

Demandeur Désignation de l'appareil 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Appareil à adduction d'air frais (type 
hach, Bruxelles 3. R.17.149) et d'air comprimé (type R. 

17.153). 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Appareil à adduction d'air frais type 
hach, Bruxelles 3. R. 17.237 (dit B 3/25). 

Ateliers R. Landuyt, Stene-Ostende. Appareil autonome, à circuit ouvert, type 
A.G.A. 

Etablissements Verfaillie-Elsig, 39, rue de I Appareil respiratoire autonome, à air com-
Nassau, Anvers. primé, à circuit ouvert Divator Universal. 

type M.E. 1725. 

Etablêssements Verfaillie-Elsig, 39, rue de , Appareil respiratoire isolant, à oxygène, à 
Nassau, Anvers. circuit fermé Bicapa, type S.R.1. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Cartouche filtrante, anti-CO, Draeger, type 
hach, Bruxelles 3. 112. 

Etablissements Verfaillie-Elsig, 39, rue de I Appareil filtrant, à cartouche anti-CO. 
Nassau, Anvers. Bicapa. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Appareil auto-sauveteur Draeger, type 
hach, Bruxelles 3. F.S.R. 750. 

Etablissements Verfaillie-Elsig, 39, rue de I Masque anti-poussières Air-Raider n° 267. 
Nassau, Anvers. 1 

Société Ano~yme A.D.E.C.O. (Etablisse- / Masque anti-poussières Martindale, type R. 
ments A. Dutry et C') 140/ 142, rue 
Gallait à Bruxelles. 

Société Anonyme A.D.E.C.O. (Etablisse- , Masque anti-poussières Martindale, type 
ments A. Dutry et C0

) 140/ 142, rue H.D. 
Gallait à Bruxelles. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G .. Ro- 1 Masque anti-poussières, type 92.RO. 
bach, Bruxelles 3. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Masque anti-poussières, type 78. 
bach, Bruxelles 3. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Demi-masque, type Kronprinz Il. 
denbach, Bruxelles 3. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Masque anti-poussières, type 74. 
denbach. Bruxelles 3. 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Organe filtrant anti-poussières, type 624 St.' 
denbach, Bruxelles 3. 1 

Etablissements Ballings, 6, avenue G. Ro- 1 Demi-masque, type 92.R. 
denbach, Bruxelles 3. 

Etablissements BaJ.lings, 6, avenue G. Ro- J Masque anti-poussières, type 70. 
1 

Masque anti-poussières Martin, type G.M.J 

denbach, Bruxelles 3. 

Société « La Prévoyance Industrielle», 11, 

avenue des Touristes, Bruxelles 15. 1 1 
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1 Nummer v:an de~ ,~ Aanvrager 
aannemmg -, Aanduiding van het toestel 

! A. 50,9 ! Etnbliss=enten Balling,., 

A. 5020 

A. 7009 

A. 7010 

A. 7011 

A. 1001 

A. 1002 

1003 

3012 

3013 

3014 

A. 3015 

3016 

3017 

3018 

3019 

A. 3020 

3021 

3022 

laan, 6, Brussel 3. 
G. Rodenbach- ! Toestel met toevoer van verse lucht (type 

R.17.149) en van perslucht (type R.17.153). 

Etablissementen Ballings, G. Ro,denbach- 1 T oestel met toevoer van verse Iucht, type! 
laan, 6, Brussel 3. R.17.237 (gezegd B 3/25). 

Werkhuizen R. Landuyt, Stene-Oostende. i Ünafhankelijk toestel met open kringloop,1 
type AG.A. 

Etablissementen Verfaillie-Elsig, Nassau- , Onafhankelijk ademhalingstoestel met pers-
struat, 39, Antwerpen. lucht en open kringloop Oivator Universal. 

type M.E. 1725. 

Etablissementen Verfaillie-Elsig, Nassau- 1 Isolerend ademhalingstoestel, met zuursto.f 
straat, 39, Antwerpen. en gesloten kringloop Bicapa type S.R.I. 

Etablissementen Ballings, G. Ro,denbach- '1 Filtreerpatroon tegen koolmonoxyde, Dra-
laan, 6, Brussel 3. ger, type 112. 

Etahlissementen Verfaillie-Elsig, Nassau- j Filtreertoestel met patroon tegen koolmon-
s.traat, 39, Antwerpen. oxyde Bicapa. 

Etablissementen Ballings, G. Roclenbach­
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Verfaillie-Elsig, Nassau­
straat, 39, Antwerpen. 

Dragertoestel voor zelf-redding, type F.S.R. 
750. 1 

Stofmasker Air-Raider nr 267. 

Naamloze Vennootschap A.D.E.C.O. (Eta- J Stofma.sker Martindale, type R. 
blissementen A. Dutry en C 0

). Ga!Iait-
straat. 140/142, Brussel 3. 

Naamloze Vennootschap A.D.E.C.O. (Eta- J Stofmasker Martindale, type H.D. 
blissementen A. Dutry en C 0

). Gallait-
straat. 140/ 142, Brussel 3. 

Etahlissementen Ballings, G. Rodenbach- J Stofmasker, type 92.RO. 
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Ballings, G. Rodenbach- J Stofmasker, type 78. 
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Ballings, G. Rodenbach- J Half-masker, type Kronprinz li. 
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Bailings, G. Rodenbach- ! Stofmasker, type 74. 
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Ballings, G. Rodenbach- ! Filtrerend orgaan tegen stof, type 624 St. 
laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Ballings, G. Rodenbach- ! Half-masker, type 92.R. 
· laan, 6, Brussel 3. 

Etablissementen Ballings, G. Rodenbach- J Stofmasker, type 70. 
laan, 6, Brussel 3. 

Vennootschap « La Prévoyance lndustriel- J Stofmasker Martin, type G.M.2. 
le», Toeristenlaan, 11, Brussel 15. 
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La déflagration 
des 

explosifs à ions échangés 
par 

G. NENQUIN et E. DEMELENNE 

Communication 
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I. INTRODUCTION 

Contrairement à la détonation qui consiste en une 
décomposition instantanée de la. matière explosive, 
la déflagration est une combustion lente de cette 
matière. 

Alors que la détonation est amorcée et propagée 
par onde de choc, la déflagration est un phénomène 
essentiellement chimique et thermique. 

Cela étant, on conçoit aisément que, si la dé­
flagration se produit dans un mélang-e grisouteux à 
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De deflagratie 
van de springstott·en 
met ionenuitwisseling 

door 

G. NENQUIN en E. DEMELENNE 
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21. Studie van de deflagratie onder atmosferische 
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3. Schietproeven in de mortier en in hét gesteente. 

4. Praktische besluiten. 

1. INLEIDING 

ln tegenstelling met de ontploHing die een ogen­
blikkelijke ontbinding van de springstof is, is de 
deflagratie een langzame verhranding ervan. 

Terwijl de ontploffing door een schokgolf ontsto­
ken en voortgep,lant wordt, is de deflagratie eigen­
lijk een scheikundig en thermisch verschijnsel. 

Daarom verstaat men ook gemakkelijk dat een 
def!agratie in een gashouden<l meng·sel met ge­
vaarlijk gehalte onvermijdelijk leidt tot de ontvlam­
ming daarvan. 



1 Juillet-août 1964 Rapport sur les travaux de 1963 de l'Institut National des Mines 1053 

teneur dangereuse, elle en provoque invariablement 

l'inflammation. 

Il est bien connu que tous les explosifs utilisés 
dans la mine peuvent déflagrer, mais c'est particu­
lièrement pour les explosifs· de sûreté que les consé­
quences de la déflagration peuvent être les plus gra­
ves puisque ces expfo.sifs sont précisément employés 
en des endroits où la présence du grisou est toujours 
à craindre. 

En vue de pouvoir parer à ce danger, nous avons 
tenté de pénétrer le mécanisme physico-chimique de 
ce phénomène ainsi que les causes qui en sont à 
l'origine. 

Nous ne nous sommes occupés que des explosifs 
à ions échangés car, en Belgique, les explosifs de 
sûreté sont, à peu près exclusivement, de ce type. 

Disons tout de suite que, dans leur conception 
actuelle, ces explosifs présentent, en régime de déto­
nation,· la plus haute sûreté tant vis-à-vis du grisou 
que des poussières de charbon. 

Leur charge limite d' agréation est, en effet, de 
2.200 g. Leur composition est donnée au tableau I 
qui montre que les uns sont à base de nitrate de 
potasse et les autres à base de nitrate de soude. 

Ajoutons aussi que la sécurité de ces explosifs 
dépend de leur composition mais également et, pour 
une large part, de la granulométrie de leurs sels : 
nitrate alcalin et chlorure ammonique. 

TABLEAU 1 

Types 
Constituants 1 . b--d --.- b d 

a ase e I a ase e 
KNO, NaNO, 

Nitro.glycérine ! 9,50 10.00 
Nitrate de potassium 58,25 

Nitrate de sodium 1 - 55,20 
Chlorure ammonique 30,00 34, 10 
Additifs 2.25 0.70 

Notre étude s'est développée sur trois plans. à 
savoir, au laboratoire, en mortier et au rocher. 

2. ETUDE EN LABORATOIRE 
DU MEOA.NISME PHYSICO-CHIMIQUE 

DE LA DEFLAGRATION 

Nous avons étudié la déflagration, d'une part, de 
I' explo·sif seul. et d'autre part, de l'explosif mélangé 
avec de la poussière de charbon à raison de 24 g de 
charbon par môle de nitrate alcalin. 

Le charbon minéral utilisé contient 31,64 % de 
matières volatiles et 1,69 % de cendres. Le diamètre 
des g·rains est inférieur à 63 microns. 

Het is een algemeen bekend feit dat al de in de 
kolenmijnen gebruikte springstoffen tot deflagratie 
kunnen aanleiding geven, maar vooral hij veilig­
heidsspringstoHen zijn de gevolgen van de deflagra­
tie het gevaarlijkst omdat deze springstoffen ge­
bruikt worden op plaatsen waar mijngas altijd te 
vrezen is. 

Ten einde dit gevaar te hestrijden hehben wij 
getracht het fysico-chemisch mechanisme van dit 
verschijnsel te leren lœnnen alsmede de oorzaken 
ervan op te sporen. 

Wij hebben ons alleen bezig gehouden met 
springstoffen met ionenuitwisseling omdat in België 
pralctisch al de veiligheidsspringstoffen tot dit type 
behmen. 

Er dient onmiddellijk opgemerkt dat deze spring­
stoffen zoals ze nu gemaakt worden hij ontploffings­
regime de grootste veiligheid bieden zowel tegen­
over · mijngas als tegenover kolenstof. 

Hun grenslading is inderdaad 2.200 g. De samen­
steiling ervan wo,rdt in tabel I opgegeven waaruit 
blijkt dat het hoofdbestanddeel hetzij lrnliumnitraat 
hetzij natriumnitraat is. 

Er dient nog opgegeven te worden dat de door 
deze springstoffen geboden veiligheid niet aliéén 
afhangt van hun samens,telling doch ook en weI 
voomamelijl( van de- korrelgrootte der zouten die 
erin voorkomen : kaliumnitraat en ammonium­
chloride. 

TABEL 1 

Typen 

Bestanddelen met KNO, 1 met NaNO, 
ais hoofd- ais hoofd­
bestanddeel bestanddeel 

N itrog)ycerine 

1 

9,50 10,00 
Kaliumnitraat 58,25 
N atriumnitraat - 55,20 
Ammoniumchloride 

1 

30,00 34,10 
T oevoegsels 2.25 0,70 

Onze studie werd uitgevoerd zo~el in het laLo­
ratorium ais met de mortier en in het gesteente. 

2, LABORATORIUMSTUDIE 
VAN HET FYSICO-CHEMIS.CH 
DEFLAGRATIEME,CHANISME 

Wij hebben de deflagratie bestudeerd zo.wel van 
de sp,ringstof alléén ais van de springstof ge­
mengd met ko!enstof in verhouding v~n 2.4 g kolen­
stof voor één mol kaliumnitraat. 

De gebruikte steenkool bevat 31,64 % vluchtige 
bestanddelen en 1,69 % as. De doormeter van de 
lrnrrels bedraagt minder dan 63 mikron. 
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21. Etude de la déflagration 
à la pression atmosphérique. 

Cette étude ayant fait l'objet d'une publica­
tion (*) précédente, nous nous limiterons à en rap­
peler le mode opératoire et les résultats. 

211. Mode opératoire. 

Nous avons étudié la décomposition thermique de 
l'explosif seul et des mélanges explosif-charbon, aux 
températures respectives de 310"' C, 450° C, 600° C 
et 800"' C. 

Dans ce but, nous avons utilisé un four électri­
que. La température d.e la chambre du four, mesurée 
à l'aide d'un thermocouple platine-platine rhodié, 
peut être maintenue constante grâce à un régulateur 
à dilatation thermique. 

Lorsque la chambre du four est à la température 
désirée, le creuset contenant un échantillon de 5 g 
du mélange à étudier est introduit dans le four. 

Nous avons déterminé, dans chaque cas, le temps 
d'initiation de la réaction de la décomposition, en 
mesurant l'intervalle de temps compris entre l'intro­
duction du creuset dans la chambre du four et l' ap­
parition des premières flammes. 

212. Résultats des expériences. 

Lorsque l'on préchauffe les explosifs à ions 
échangés à une tempérahtre égale ou supérieure à 
290" C, on constate la combustion de la nitrogly­
cérine, ainsi que la décomposition du chlorure am­
monique et du nitrate alcalin en ammoniac et en 
oxyde d'azote. 

- A température supérieure à 800-0 C. nous avons 
parfois pu observer la combustion de ces gaz (fig. 
l). Cette combustion est plus fréquente avec I' explo­
sif à base de NaN03 qu'avec l'explosif à hase de 

Fig. 1. 
Déflagration de l'explosif seul. 

Deflagratie van de springstof alléén. 

(*) Rapport de l'I.N.M. sur les travaux de 1961 - « An­
nales des Mines de Belgique» - juillet/août 1962. 

21. Studie van de deflagratie 
onder atmosferische druk. 

Daar deze studie reeds behandeld werd in een 
voorgaande puhlikatie (*) zullen wij ons beperken 
tot het herhalen van de werkwijze en van de resul­
taten. 

211. Werkwijze. 

Wij hebben de thermische ontbinding bestudeerd 
van de spring'Stof alléén en van de mengsels spring­
stof-kolen respectievelijk op de volgende tempera­
turen : 310"' C, 450" C, 600° C en 800° C. 

Wij hehben daarbij een elektrische oven gebruikt. 
De temperatuur van de ovenkamer wordt gemeten 
door middel van een therrnokoppel platina-platina 
met rhodium en kan constant gehouden wo,rden met 
behulp van een reguiator met thermische uitzetting. 

Wanneer de ovenkamer de gewenste temperatuur 
bereikt heeft, wordt de kroes met het monster van 
5 g van het te bestuderen mengsel in de oven ge­
piaatst. 

Wi; hebben voor elk geval de tijd bepaald die 
verloopt v66r de onthindingsreactie begint, en wel 
door het meten van de tijdspanne begrepen tussen 
het ogenblik waarop de kroes in de ovenkamer 
wordt geplaatst en het verschijnen van de eerste 
vlammen. 

212. Uitslagen van de proefnemingen. 

Wanneer men de springstoffen met ionenuit­
wisseling op voo,rhand verwarmt tot op een tempera­
tuur gelijk aan of hoger dan 290° C, bestatigt men 
de verbranding van de nitroglycerine en de ontbin­
ding van het ammoniumchloride en het kaliu~­
nitraat in ammoniak en stiksto•foxyde. 

- Üp een temperatuur boven de 800" C, hehben 
wij somtijds de verbranding van deze gassen kunnen 
waamemen (zie figuur l). Oeze verbranding komt 
meer voor bij de springstof met NaNOa ais hoofd­
hestanddeel dan bij die met KNO;:. Dit is toe te 
schrijven aan het f eit dat het ammoniumchioride 
zich sneller ontbindt dan het kaliumnitraat en dat 
het smeÎlpunt van het natriumnitraat lager is dan 
dat van het kaliumnitraat. Bij de springstof met 
natriumnitraat ais hoo,fdbestanddeel vormt zich ge­
makkelijker, op de contactoppervlakte tussen spring­
stof en lucht, een laag gesmolten zouten die de 
snelle diffusie van het ammoniak verhindert. waar­
door onder deze korst de vorming wordt bevorderd 
van het ontvlambaar mengseI NH:,/N2Ü.;. 

- Zoals blijkt uit figuur 2. g·even de met kolen­
stof gemengde springstoffen met ionenuitwisseling 
aanieiding tot een deflagratie met projectie van 
vlammen die in gang gezet wordt door de verbran-

(*) Verslag van het N.M.I. over de werkzaamheden van 
1961 ~ « Annalen der Mijnen van België » - juli-augustus 
1962. 
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KN03 . Ceci est ,dû au fait que le chlooure ammo­
nique se décompose plus rap,idement que le nitrate 
alcalin et que la température de fusion du nitrate 
de soude est plus basse que celle du nitrate de po­

tassium. Avec l'explosif à base de nitrate; de soude, 
il se forme plus facilement, à la surface de contact 
de l'explosif et de l'air, une couche de sels en fusion 
qui empêche la diffusion rapide de l'ammoniaque, 
ce qui facilite la formation, sous cette croûte, du mé­
lange inflammable NI--L/N1Ü5 . 

- Comme le montre la figure 2, les explosifs à 

ions échangés, mélangés avec de la poussière de 
charbon, donnent lieu à une déflagration fusante 
qui est amo·rcée par la combustion de la nitrogly­
cérine. Ce sont les explosifs à hase de nitrate de 
po,tassium qui brûlent le plus facilement parce que 
la vitesse de combustion des mélanges KNOa-char­
bon est plus élevée que celle des mélanges NaNOs­
charbon. 

- Lorsqu'ils sont préchauffés à une température 
supérieure à 300° C. les explosifs à ions échangés ne 
déflagrent pas instantanément, mais seulement après 
un temps minimum d'initiation. Ce temps diminue 
en fonction de la température de préchauffage (ta­
bleau 2). 

TABLEAU 2 

Température 
de la chambre du four 

Explosif au KN Üs 
Explosif au KNOa 

1 

+ charbon minéral 

1 Explosif au NaNOa 
Explosif au NaNOa 
+ charbon minéral 1 

Temps d'initiation de 
l'inflammation en secondles 
à la pression atmosphérique 

310° C I 450" C I 600" C 

140 71 29 

128 49 10 
195 73 16 

111 26 9 

A la température de 800° C. le temps d'initiation 
est enco·re de l'ordre d'une à deux secondes. 

- A la pression atmosphérique et à la tempéra­
ture de 20" C, la combustion d'une cartouche de 
mélang'e explosif-charbon, une fois amorcée, se con­
tinue et se propage avec nne vitesse de 2,5 cm par 
minute. Par contre, dans les mêmes conditions, si 
l'explosif n'est pas mélangé à du charbon, la com­
bustion s'arrête. 

22. Déflagration en milieu confiné. 

221. Mode opératoire. 

Au cours de cette étude, nous avons utilisé uni­
quement l'explosif à base de KNOs . 

-----

ding van de nitroglycerine. Het zijn de springsto.ffen 
met kaliumnitraat als hoofdbestanddeel die het ge­
makkelijkste branden omdat de verbrandingssnel­
heid van de mengsels KN03-steenkool hoger is dan 
die van de mengsels NaNÜ3-steenko0I. 

Fig. 2. 
Déflagration du mélange explosif-charbon. 

Deflagratie van het mengsel springstof-ste<~nkool. 

- Na voorvervarming op een temperatuur hoger 
dan 300° C, de.flagreren de springstoffen met ionen­
uitwisseling niet ogenblikkelijk, doch slechts na een 
minimum vertraging. Deze vertraging vermindert in 
verband met de temperatuur van de voorverwarming 
(zie tabel 2). 

TABEL 2 

Vertraging der ontvlam-

Temperatuur 
ming, in seconden, onde-r 

van de ovenkamer 
atmosferische druk 

310° C 1 450" C 1 600" C 

1 

Springstof met KNOa 140 71 29 
Springstof met KNOs 

+ steenkool 1:28 49 10 
Springsto,f met NaNOs 195 73 16 
Springsto,f met NaNOs 

+ steenkool 111 26 9 

Üp een temperatuur van 800° C is de vertraging 
nog ongeveer één tot twee seconden. 

- Onder de atmosferische druk en op 20° C. 
gaat de eenmaal ontsto,ken verbranding van een 
patroon springstof-steenkool voort en met e:en voort­
plantingssnelheid van 2.5 cm per rninuut. Daaren­
tegen houdt de verbranding in dezelfde omstandig­
heden op wanneer de springstof niet met steenkooJ 
vermengd is. 

22. Deflagratie in gesloten runmte. 

221. Werkwijze. 

ln de loop van deze studie hebben wij alleen de 
springstof met KNOs ais hoofdbestanddeel ge­
bruikt. 
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4 5 6 

Fig. 3. 

Bombe - Born. 

1) four - oven - 2) thermocouple - thermokoppel - 3) bombe - bom -
4) capteur piézoélectrique - piezoelektrische ontvanger - 5) vannes - kranen 

- 6) vers la bonbonne d'azote - mrnr de stikstoffles 

1 2 3 4 5 

Fig. 4. 

Appareils enregistreurs et régulateur. 
Registreerapparaten en regelaar. 

1) galvanomètre enregistreur - registrerende galvanometer - 2) régulateur 
de température à cellule photoélectrique - temperatuurregelaar met fo.to­
elektrische ce! - 3) oscillographe - oscillograaf - 4) caméra - camera -
5) alimentation et amplification du capteur à quartz - voeding en versterking 

van de kwartsontvanger 

7c et s• livraisons 
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Le principe de la méthode est d 'amorcer la dé­
flagration en préchauffant l'explosif préalablement 
introduit dans une bombe contenant de I' azote sous 
pression et p.Iacée dans un four. 

Nous avons utilisé l'azote parce que les fumées 
de tir sont normalement constituées de g·az inertes. 

La figure 3 montre le dispositif expérimental. qui 
comprend: 

la bombe, en acier inoxydable, dont le volume 
intérieur est de 12,6 cm~ ; 

I' appareiliage de mesure de pression et d' intro­
duction des gaz : capteur piézoélectrique et van­
nes; 

le four, dont la température est maintenue cons­
tante à 500" C par régulateur à cellule photo­
électrique (fig. 4) . 

La température des parois de la bombe est me­
surée, durant l'expérience, par un thermocouple 
Ni-Cr/Ni et enregistrée par un galvanomètre. 
Après introduction de la bombe dans le four, la 
température, à l'intérieur de celle-ci, augmente 
d'abord régulièrement de 40,8 degrés par minute, 
puis brusquement lorsque la combustion de l'explo­
sif se produit. Faute d'un matériel adéquat, nous 
n'avons pu, jusqu'à présent, mesurer cette tempéra­
ture avec précision, mais nous espérons bien y par­
venir prochainement. 

La pression dans la bombe est mesurée à I' aide 
d'un capteur piézoélectrique et reçue par un oscillo­
graphe cathodique sur l'écran duquel nous pouvons 
observer et photographier la variation de cette pres­
sion au cours de la combustion. 

222. Résultats des expériences. 

Nous avons photographié la variation d e la pres­
sion lors de la combustion, d'une part, de 2 g d'ex­
plosif et d 'autre part, de 2,28 g de mélange d'explo­
sif-charbon. alors que les pressions initiales en azote 
étaient respectivement à la te)Jlpérature ordinaire, 
avant introduction de la bombe dans le four, de 
1,033 - 5 - 10 - 20 - 30 - 50 kg/cm2. 

Les résultats, obtenus à partir de pressions m1-
tiales respectivement de 5 - 10 et 30 kg/cm:2, appa­
raissent sur les divers oscillogrammes rassemblés à 
la figure 5. Sur la moitié gauche de cette figure 5, 
les oscillogrammes donnent la variation de pression 
de la déflagration de I' explosif seul, tandis que ceux 
de la moitié droite représentent la variation de pres­
sion de l~ déflagration du mélange explosif-charbon. 

Cette variation de pression est exprimée en 
kg/ cm2 en fonction du temps, celui-ci étant mesuré 
en secondes dans les séries S et en millisecondes 
dans les séries mS. 

De methode bestaat in princiep uit het ontsteken 
van de defiagratie door voorverwarming van de 
springstof, die van tevoren in een o,veni wo,rdt ge­
plaatst en wel in een met stikstof onder druk gevulde 
bom. 

Wij hebben stikstof gehruikt omdat de rookgas­
sen der springstoffen normaal inert zijn. 

Figuur 3 toont de experimentele inrichting die 
b estaat uit : 

de bom uit roestvrij staal met een inwendig vo­
lume va111 12.6 cm3 ; 

de toestellen voor meting van de druk en aan­
voer van het gas : piezo-elektrische ontvang·er en 
kranen; 

de oven, waarvan de temperatuur constant op 
500° C gehouden wordt door middel van een 
regelaar met foto-elektrische œl (zie figuur 4). 

De temperatuur van de wanden van de bom wordt 
gedurende de proef gemeten door middel van een 
thermokoppel Ni-Cr/Ni en geregistreerd door een 
galvanometer. Nadat de bom in de oven geplaatst is 
stijgt haar inwendige temperatuur eerst reg·elmatig 
met 40,8 graad per minuut, daarna plotseling o,p het 
ogenblik van de verbranding der springstof. Bij ge­
brek aan passend materieel, hebben wij tot nog toe 
deze temperatuur niet nauwkeurig kunnen meten, 
doch wij hopen hierin weldra te gelukken. 

De druk in de bom wordt gemeten door middel 
van een piezo-elektrische ontvanger en opgenomen 
door een kathodestraalosciliograaf, op het scherm 
waarvan wij de schommelingen van deze druk in 
de loop van de verbranding kunnen waarnemen en 
fo.tograf eren. 

222. Resultaten van de proefnemingen. 

Wij hebben de drukschommeling bij de verbran­
ding gefotograf eerd eerst van 2 g springsto,f, en dan 
van 2,28 g van een mengsel springstof en kolen, met 
een aanvankelijke stiksto.fdruk, bij g·ewone tempera­
tuur en v66r de bom in de oven geplaatst was, van 
respectievelijk 1,033 - 5 - 10 ° 20 - 30 • 50 kg/cm2

• 

De resultaten bekomen vanaf een aanvankelijke 
druk van 5 - 10 en 30 kg/ cm2 komen voor op de 
verscheidene in figuur 5 verzamelde osciliogrammen. 
Üp de linker helft van deze figuur geven de osctIIo­
grammen de drukschommeling tengevolge van de 
defiagratie van de springstof aliéén, terwijl die van 
de rechter helft de drukschommeling tengevo,lge van 
de def!agratie van het mengsel springstof-kolen 
voorstellen. 

Deze druk wordt uitgedrukt in kg/cm2 in functie 
van de tijd, die uitgedrukt wordt in s,econdeni in de 
reeksen S en in milliseconden in de reeksen « mS ». 

De b eginternperatuur en -druk van de deflagratie 
(Ti, Pi), die op elk osciilogram aangeduid zijn, zijn 
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EXPLOSIF SEUL MELAN6E D'EXPLOSIF &.DE CHARBON 

série 5 série mS série 5 série m5 
P: ,n lc.m Ti:170°C 
75 fi., Pi : ]kg/c.m• 

40 l 

A 
A 5 X z 7 

10 f '20 ten m sec 0 ~ I 10 t.en sec 

D:vr ~m 1 1 1 

115"" Ti: 170°C 
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• 8 

10. __ Q __ . 5 Ï 10 t.~ sec. 
3 

10 i '20 t. e.n i;e, 
- - --

,,i;;, ' Q/cm " ! ·i L 1"R~ v..g/crn Ti: 170°C 
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... 
5 l;,nl X A. 10 

10 ~ - 39_t.~~ ) 100 '200 300tenm5' '- ·1u 5 10 l.enoec 

Fig. 5. Fig. 5. 
Oscillogrammes. Oscillogrammen. 

explosif seul - springstof alléén - mélange d'explosif et de charbon - mengsel springstof met kolen 

La température et la pression d'initiation de la 
déflagration (Ti, Pi), indiquées sur chaque oscillo­
gramme, sont la température et la pression régnant 
dans la bombe lorsque la déflagration commence, 
c'est-à-dire à l'instant même où l'augmentation ré­
gulière de pression, due à la dilatation thermique 
du gaz ambiant (courbe xA des oscillogrammes) , 
change de régime et devient brusque ( courbes AB 
et AC des osciliogrammes). 

223. Analyse des résultats. 

L'examen des oscillogrammes précités permet de 
dire que : 

- En milieu confiné, pour des pressions initiales 
inférieures ou égales à 7,5 kg, la déflagration de 
l'explosif seul commence à 194° C mais se limite à 
la combustion de la nitrog-lycérine ; cette réaction 
produit la variation de pression représentée sur les 
oscillogrammes 1 et 2 par la courbe AB : I' oscillo­
gramme t est donné à la figure 6 et le 2 à la fi­
gure 5. 

de temperatuur en de druk die in de bom heersen 
wanneer de deflagratie hegint, d.w.z., op het ogen­
blik zelf waa r de regelmatige stijging van de druk. 
toe te schrijven aan de thermische uitzetting van de 
omgevende gassen (kromme xA van de oscillogram­
men). van regime verandert en plotseling klimt 
(krommen AB en AC van de oscillogrammen) . 

223. Ontleding van de resultaten. 

Uit het onderzoek der bovengenoemde oscilio­
grammen blijkt het volgende : 

- ln gesloten midden en bij een begindruk lager 
dan o.f gelijk aan 7,5 kg/cm2 begint de def!agratie 
van de springstof alléén op een temperatuur van 
194'° C doch ze beperkt zich tot de verhranding van 
de nitroglycerine ; deze reactie verwekt de druk­
schommeling verheeld op de oscilJogrammen 1 en 2 

door de kromme AB ; oscillogram 1 wordt gegeven 
door de figuur 6 en oscillogram 2 staat op figuur 5. 
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- Par contre, - lorsque la pression initiale est 
égale ou supérieure à 1 7 kg/cm2 , la combustion de 
la nitroglycérine (courbe _AB des oscillogrammes 
3 et 5 de la figure 5) est suivie par la combustion 
de l'ammoniaque et de l'oxyde d'azote, résultant 
de la décomposition du NH4CI et du nitrate alca­
lin ; cette combustion entraîne la variation de pres­
sion représentée par la courbe BC des oscillogram­
mes 3 et 5. 

P:kg/c.m'2 Tt: 216°C 
Pi : 1,5 kg/cm '2 

lt: 

10 
., 

-. 

6 -""" 
A ,,. 

~ , 
0 ,p '2f) 3P t.en~ 

Fig. 6. 
Oscillogramme - Oscillogram. 

- Le temps d'.initiation de la déflagration du 
NH4Cl et du KNOa , qui consiste en la combustion 
de l'ammoniaque et de l'oxyde d'azote, est d'autant 
plus court que la pression initiale est élevée ; lors­
que celle-ci est de 14 kg/ cm2 (voir oscillogramme 3), 
le temps d'initiation de cette réaction, qui est don­
née par la projection de la courbe AB sur l'axe des 
temps, est de 5,5 secondes ; à la pression de 
40 kg/an2

, ce temps n'est plus mesurable (voir oscil­
logramme 5). En effet, les variations de la pression 
provoquée par la combustion de la nitroglycérine et 
par la combustion de l'ammoniaque et de l'oxyde 
d'azote, se confondent. 

- La déflagration du mélange explosif-charbon, 
qui commence à la température de 170° C, est déjà 
complète à la pression de 7 kg. La courbe. de pres­
sion AC des oscillogrammes 7, 8 e-t 10 montre que 
la combustion de la nitrogiycérine amorce instanta­
nément la déflagration du mélange charbon-nitrate 
de potassium. 

- De l'examen des pressions maximales, il ré­
sulte que la déflagration du mélange explosif-char­
bon libère une quantité d'énergie beaucoup plus 
grande que la déflagration de l'explosif seul ; en 
effet, à la pression initiale de 14 kg/cm2 avec l'ex­
plosif seul (oscillogramme 3), la pression maximum 
est de 46 kg/ cm2 tandis que, pour le mélange 
explosif-charbon (oscillogramme 8) , elle est de 
108 kg/ cm2

. 

- Wanneer daarentegen de aanvangsdruk gelijk 
is aan of hoger dan 17 kg/cm2

, wordt de verbran­
ding van de nitro,glycerine (kromme AB van oscillo­
grammen 3 en 5 op figuur 5) gevolgd door de ver­
branding van het ammoniak en van het stikstof­
oxyde, voortkomende van de ontbinding van - het 
NI-LCI en van het kaliumnitraat; deze verbranding 
verwekt de drukvariatie verbeeld door de kromme 
BC van oscillogrammen 3 en 5. 

- De ontvlammingsvertraging der deflagratie 
van het Nl-LCI en van het KNOa, die bestaat uit 
de v erbranding van het ammoniak en het stikstof­
oxyde, is des te korter naargelang de begincfruk 
hoger is ; wanneer deze gelijk is a an 14 kg/cm2 (zie 
oscillogram 3), is de vertraging van deze reactie -
gegeven door de projectie van de kromme AB op 
de tijd-as - gelijk aan 5,5 seconden ; hij een druk 
van 40 kg/cm2 is die duur niet meer meetbaar (zie 
oscillograrn 5) . lnderdaad vallen de drukvariaties, 
verwekt door de verbranding van de nitmglycerine 
en door de verbranding van het ammoniak en het 
stikstofoxyde samen. 

- De deflagratie van het mengsel springstof · 
koien, die aanvangt bij 170° C temperatuur, is reeds 
volledig onder een druk van 7 kg/cm2

• De druk­
kromme AC van de oscillogrammen 7, 8 en 10 toont 
aan dat de verbranding van de nitroglycerine o,gen­
blikke.Jijk de deflagratie van het meng'sel steenkool-
kaliumnitraat veroorzaakt. · 

- Uit de vergelijking van de maximale druk in 
beide gevallen blijkt dat de deflagratie van het 
mengsel springstof-steenkool een veel grotere hoe­
veelheid energie vrijmaakt dan de deflagratie van 
de springstof alléén ; inderdaad hekoont men hij een 
aanvangsdruk van 14 kg/cm2 met de springstof al­
léén (oscillogram 3) een maximumdru:k van 46 kg/ 
cm2 terwijl me n voor het mengsel springstof-steen­
kooI (oscillogram 8) 108 kg/cm2 als maximumdrœk 
bekomt. 

- De maximumversnelling van de drukschomme­
ling, am, uitgedru:kt in kilo,grarn per vierkante cen­
timeter en per milliseconde in functie van de aan­
vangsdruk, blijft constant in het g'eival van de 
deflagratie van het meng·sel springstof-steenkool, 
terwijl ze met springstof alléén een maximum ver­
toont, hetgeen toe te schrijven is aan de verdunning 
van het ontvlamhaar gasmengsel door .de in de hom 
hevatte stikstof. 

23. Conclusies uit de laboratoriumstudie. 

Het .fys.ico-chemisch mechanisme van de de.flagra­
tie is verschi.Jlend voor spring·stof alleen gebruikt en 
voor springstof gemengd met koienstof. 

- « De eenvoudige def lagratie » doet zic-h enkel 
voor m et de springstof a lléén. Zij wordt in gang 
gezet door de verhranding van de nitroglycerine. De 
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. - L'accélération maximum de la variation de 
pression am exprimée en kilogrammes par centimètre 
carré et par milliseconde, en fonction de la pression 
initiale, reste constante dans le cas de la déflagra­
tion du mélange explosif-charbon, tandis que, dans 
le cas de l'explosif seul, elle passe par un maximum, 
ce qui est dû à la dilution du mélange gazeux in­
flammable par l'azote contenu dans la bombe. 

23. Conclusions de l'étude en laboratoire. 

Le mécanisme physico-chimique de la déflagra­
tion est différent suivant que l'explosif est seul ou 
qu'il est mélangé à de la poussière de charbon. 

- « La déflagration simple» ne se manifeste 
qu'avec l'explosif seul. Elle est initiée par la com­
bustion de la nitroglycérine. Les calories libérées 
par cette combustion provoquent la décomposition 
des sels (Nf-4Cl et nitrate alcalin) et la formation, 
en confinement, d'un mélange gazeux inflammable 
composé d'ammoniaque et d'oxyde d'azote. 

Le temps d'initiation de la combustion de ce mé­
lange est d'autant plus court que la pression ini­
tiale est plus élevée. 

- « La déflagrption /usante » se produit unique­
ment avec les mélanges explosif-charbon. Elle est 
due à la combustion vive du charbon et du nitrate 
alcalin. En effet, le charbon et le nitrate alcalin 
forment un mélange auto-combustible dont l'inflam­
mation est amorcée par la combustion de la nitro­
glycérine. La déflagration fusante est la plus dan­
gereuse car, pour celle-ci, la combustion, une fois 
amorcée, se propage à l'ensemble de la cartouche, 
indépendamment de la température et de la pression 
ambiante. 

- La pression initiale des gaz chauds f a:vorise la 
combustion de la nitroglycérine ; en effet, la tempé­
rature d'inflammation de la nitroglycérine, qui est, 
à la pression atmosphérique, de 290°, est inférieure 
à 195° C lorsque la pression initiale est supérieure 
à 7,5 kg/cm2

• 

- La température de préchauffage de l'explosif 
influence le temps d'initiation de la combustion de 
la nitroglycérine ; à la pression atmosphérique, ce 
temps est de plusieurs dizaines de secondes à la 
température de 310° C; il n'est plus que d'une à 
deux secondes à la température de 800° C. 

3. TIRS EN MORTIER ET AU ROCHER 

Dans le tir des mines, tel qu'on le pratique gé­
néralement, l'explosif se trouve en milieu confiné 
puisque placé dans des fourneaux hermétiquement 
fermés au moyen d'un bourrage compact. 

bij deze verbranding vrijgemaakte calorieën veroor­
zaken de on.tbincling van de zouten (NH4C) en ka­
liumnitraat) en, in gesloten ruimte, de vorming van 
een ontvlambaar gasmengsel bestaande uit ammo­
niak en stikstofoxyde. 

De vertraging van de verbranding van dit meng­
sel is des te korter naargelan.g de begindruk hoger is. 

- « De ,de{lag,µtie met projectie » doet zich en­
kel voor met de men.gsels springstof-steenkoo.J. Zij is 
toe te schrijven aan de hevige verbranding van de 
steenkool en van het kaliumnitraat. Steenkool en 
kaliumnitraat vormen inderdaad een zelfbrandbaar 
mengsel waarvan de ontvlamming in gang gezet 
wordt door de verbranding van de nitroglycerine. 
De deflagratie met projectie is de gevaarlijkste want 
eens de verhrand.ing ervan in gang, plant zij zich 
voort over de gehele patroon, ongeacht temperatuur 
en druk in de omgeving. 

- De begindruk van de warme gassen hegunstigt 
de verhranding van de nitroglycerine ; de ontvlam­
mingstemperatuur van de nitroglycerine, die onder 
de atmosferische druk gelijk is aan 290°, daalt inder­
daad tot onder 195° C voor een begindruk hoger 
dan 7,5 kg/cm2

• 

- De temperatuur bereikt door de voorverwar­
ming van de springstof beïnvloedt de vertraging van 
de verbranding van de nitroglycerine ; onder at­
mosferische druk hereikt deze vertraging verschei­
dene tientallen seconden op de temperatuur van 
310" C; zij valt op een tot twee seconden op de tem­
peratuur van 800° C 

3. SCHIETPROEVEN MET DE MORTIER 
EN IN HET GES,TEENTE 

Bij het schieten in de mijnen, zoals het gewoonlijk 
uitgevoerd wordt, bevindt zich de springstof in op­
gesloten toestand vermits zij geplaatst is in mijn­
gaten die hermetisch gesloten zijn door een dichte 
opvulling. Üit de bovenvermeide laboratoriumstudie 
blijkt echter dat de springstoffen in dergelijk geval 
kunnen deflagreren wanneer zij in aanraking komen 
met warme gassen gedurende een tijd die des te 
korter is naargelang druk en temperatuur van deze 
gassen hoger zijn. 

Steunend.e op de~e bevinding hebben wij talrijke 
schietproeven uitgevoerd, zowel met de mortier ais 
in het gesteente, ten einde te bepalen hoe de om­
standigheden nodig voor de deflagratie in de mijn­
gaten kunnen ontstaan. 

Wij hebben namelijk het geval beschouwd van 
een mijn: 

- op het ogenhlik van de ontploffing ervan en 

- op het ogenblik van de ontplo.ffing van een 
voorafgaande naburige mijn. 
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Or, de l'étude en laboratoire susVIsee, il résulte 
qu'en pareil cas les explosifs peuvent déflagrer lors­
qu'ils se trouvent au contact de gaz chauds pendant 
un temps qui est d'autant plus court que la pression 
et la température de ces gaz sont plus élevées. 

Cela étant, nous avons procédé à de multiples 
tirs, tant au mortier qu'au rocher, en vue de détermi­
ner comment les conditions, qui engendrent la dé­
flagration, peuvent se trouver réalisées dans les trous 
de min~s. 

Nous avons notamment considéré le cas d'une 
mine: 

au moment de son explosion et 

- au moment de l'explosion d'une mine voisine 
plus hâtive. 

31. Cas d'une mine, 
au moment de son explosion. 

Dans ce cas, pour que des gaz chauds puissent 
se former et rester au contact de l'explosif, il faut 
qu'une partie seulement de la charge détone et que 
le bourrage reste en place. 

Nous avons constaté que cela peut se p,résenter 
lorsque: 

- Les cartouches d'explosif laissent à désirer au 
point de vue de leur aptitude à la transmission de 
la détonation. Nous avons observé que, si l'explosif 
à ions échangés n'est pas bien protégé contre l'hu­
midité, ladite aptitude de ces cartouches diminue 
rapidement et peut même devenir nulle. 

- Entre les cartouches, il existe des vides dont la 
longueur dépasse la distance de transmission de la 
détonation qui, normalement, est de l'ordre de 3 à 
6 cm. 

- Les cartouches sont séparées par des intercala­
tions de poussières de roches ou de charbon. Pa­
reiIIes intercalations, de 2 ou 3 cm suffisent souvent 
pour interrompre la transmission de la détonation. 

32. Cas d'une mine 
au moment de l'explosion 

d'une mine voisine plus hâtive. 

Dans ce cas, si la mine considérée est assez proche 
de la mine voisine plus hâtive et surtout s'il existe 
des fissure'S ou des joints de stratification entre les 
fourneaux de ces mines, les gaz chauds, émis par la 
détonation de la seconde, peuvent venir au contact 
de l'explosif de la première et en provoquer la dé­
flagration avant l'explosion de celle-ci. 

De plus, il est possible que le mouvement des ro­
ches, provoqué par I' explosion de la mine plus hâ-

31. Geval van een mijn op het ogenblik 
van de ontploffing ervan. 

ln dit geval kunnen de warme gassen zich enkel 
vormen en in aanraking blijven met de springstof 
op voorwaarde dat slechts een gedeelte van de la­
ding ontploft en dat de opvulling ter plaatse blijft. 

Wij hebben vastg,esteld dat dit kan voork()lffien 
wanneer: 

- de springstof te wensen overlaat uit oogpunt 
van geschiktheid tot de vomtplanting van de ont­
ploffing. Wij hebhen waargenomen dat bij de 
springstof met ionenuitwisseling die niet goed tegen 
de vochtigheid beschermd is, genoemde eigenschap 
snel vermindert en zelfs gans kan verdwijnen ; 

- er tussen de patronen ledige ruimten bestaan 
waarvan de lengte de voortplantingsafstand van de 
ontploffing - die normaal gelijk is aan 3 tot 6 cm -
overschrijdt ; 

- wanneer er tussen · de patronen ophopingen 
van steen- of kolenstof liggen. Dergelijke ophopin­
gen, zelf s met een lengte van slechts twee of drie 
centimeter, zijn dikwijls voldoende om de voortplan­
ting van de ontpfoffing te onderbreken. 

32. Geval van een mijn op het ogenblik 
van de ontploffing 

van een voorafgaande naburige mijn. 

W anneer het beschouwde mijngat dicht genoeg 
gelegen is bij het na-burige en vooral wanneer er 
spleten of gelaagdheidsvoegen tussen beide mijn­
gaten bestaan, kunnen de door de ontpfoffing van 
de vroegere mijn verspreide warm.e. gassen in aanra­
king komen met de springstof van de latere en er de 
deflagratie van veroorzaken voordat de ontploffing 
zich voordoet. 

Daarenboven is het mogelijk dat de door de ont­
ploffing van de voomf gaande mijn verwekte ge­
steentebeweging de samendrukkin.g kan mede bren­
gen van de patronen in het ander mijngat en daar­
door een ongunstige invloed uitoefenen op hun ge­
schiktheid tot 'ontploffing. 

33. Opmerking. 

Men zal moeten toegeven dat de hoger beschouw­
de onregelmatigheden zich in de praktijk kunnen 
voordoen en dat de deflagratie in de mijngaten 
waarschijnlijk meer voorkomt dan men vennoedt. 
Het ligt daarenboven voor de hand dat men het niet 
altijd bemerkt, vennits het verschijnsel afgelopen is 
of onder de stenen verstikt wanneer men enkefo mi­
nuten na het schieten naar het front terugkeert. 

Men wordt het enkel gewaar wanneer er zicht­
bare s:poren van o~erblijven, zoals. vlammen of gfoei­
·ende punten in mijnstompen o,f eiders, of wanneer 
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tive, entraîne la compression des cartouches. de 
l'autre mine et agisse ainsi déf avorab.Iement sur leur 
aptitude à la détonation. 

33. Remarque. 

On admettra que les anomalies envisagées ci­
dessus puissent se présenter dans la pratique et que 
la déflagration, dans les fourneaux de mine, se pro­
duise probablement plus souvent qu'on ne le pense. 
Il est d'ailleurs naturel que l'on ne s'en rende pas 
compte chaque fois, puisque le phénomène a géné­
ralement pris fin ou a été étouffé dans les déblais 
lorsque l'on retourne à front, plusieurs minutes après 
1 t . 1 i 1 ! 
e I~ 1 1 . 

' • 1 

On ne s'en aperçoit que lorsque des traces visi­
bles, telles que flammes et incandescence, persistent 
dans des culots et ailleurs, ou que des mines explo­
sent avec retardement, ou encore, ce qui heureuse­
ment devient de plus en plus rare grâce aux progrès 
de la ventilation et à l'éducation plus poussée des 
boutefeux, que des inflammations de grisou en ré­
sultent. 

4. CONCLUSIONS PRATIQUES 

Ayant décelé certaines causes de déflagration des 
explosifs à ions échangés, nous avons recherché le 
moyen de les éviter. 

A cet égard, nos travaux nous ont amenés à pré­
coniser les m.esures suivantes : 

41. Au moment de son emploi, l'explosif dooit pos­
séder une bonne aptitude à la transmission de la 
détonation. 

Pour cela, il doit être, dès l'origine, hien protégé 
contre l'humidité qui est son ennemi n° 1 ; nous 
avons, en effet, constaté que l'action de celle-ci pro­
voque une agglomération des sels, ce qui entraine 
une diminution de ladite aptitude. 

Les cartouches doivent donc être aussi herméti­
ques que possible. En Belgique, nous demandons 
également qu'elles soient livrées par paquets de 25 
(2,5 kg) en boîtes de carton paraffinées, à l'inté­
rieur desquelles elles sont placées dans un sac étan­
che en matière plastique. 

Comme, en outre, le vieillissement entraîne un 
appauvrissement en nitroglycérine aux extrémités 
des cartouches, ce qui est aussi défavorable à l' apti­
tude, l'explosif doit être utilisé dans les trois mois 
à dater de sa fabrication. 

42. Dans les fourneaux de mine, les cartouches 
doivent être placées en file continue, c'est-à-dire 
sans vide ni intercalation de poussières entre elles. 

Ce but peut être atteint en plaçant les cartouches 
jointivement dans une gaine, puis en introduisant 

mijnen met vertraging ontploffen, of ook nog hij 
mijngasontvlammingen die gelukkig zeldzamer wor­
den dank zij de verbetering van de ventilatie en 
dank zij een meer verzorgde opleiding van de schi.et­
meesters. 

4. PRAKTISCHE BESLUITEN 

Wij hehben zekere oorzaken van deflagratie van 
de springstoffen met ionenuitwisseling ondekt, en de 
middelen op[ezocht om ze te vermijden. 

Onze werkzaamheden hebben ons erto,e gebracht 
de volgende maatregelen aan te bevelen : 

41. De springstof moet op het ogenblik van het ge­
bruik een goede geschiktheid bezitten tot de voort­
planting van de ontplo.ffing. 

Te dien einde moet zij van meet af aan goed be­
schut zijn tegen de vochtigheid, die haar grootste 
vijand is ; wij hebben inderdaad vastgesteld dat on­
der invloed van de vochtigheid een a[!flomeratie van 
zouten optreedt, die een vermindering van gezegde 
geschiktheid meehrengt. 

De patron.en moeten dus zo hermetisch mog-elijk 
zijn. ln België vragen wij daarenboven dat zij gele­
verd worden in pakken van 25 (2,5 kg) in gepara­
fineerde kartonnen dozen, waarin zij in een water­
dichte plastieken zak gehorgen zijn. 

Daar de veroudering anderzijds een verdunning 
van de nitroglycerine op de beide uiteinden van de 
patroon meehrengt, hetgeen ook ongunstig is voor 
de genoemde voortplantingsgeschiktheid, moet de 
springstof gebruikt worden binnen de drie maand 
volgend op de vervaardiging. 

42. De patronen moeten in de mijngaten op een 
ononderbroken rij geplaatst worden zonder tussen­
ruimte noch stofophoping·en. Dit doel kan bereikt 
worden wanneer men de patronen tegen elkaar in 
een huis duwt en de aldus gereedgemaakte lading 
in het mijngat steekt. 

Het spreekt van zelf dat deze huis uit een niet 
ontvlambare stof moet vervaardigd zijn en niet vat­
baar mag zijn voo,r gevaarlijke elektrostatische la­
dingen. 

43. Bij het schieten met vertraging moeten de mijn­
gaten zodanig geplaatst en de vertragingen zodanig 
gekozen worden dat : 

- de door de ontploffing van een mijn ontwik­
kelde gassen niet op te hoge temperatuur of druk 
in aanraking kunnen komen met de lading van een 
latere mijn, en dit een zekere tijd v66r de ontplof­
fing van haar eigen s.laghoedje ; 

- de door de ontploffing van een mijn veroor­
zaakte beweging in het gesteente de lading in een 
naburig mijngat niet kan samendrukken op zoda­
nige wijze dat de geschiktheid tot voortplanten van 
de ontploffing bij de patronen van deze lading al te 
zeer wordt verminderd. 
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la charge ainsi préparée dans le fourneau. Il va de 
soi que cette gaine doit être en matière difficilement 
inflammable et non susceptible de se charger dan­
gereusement d'électricité statique. 

43. Dans les tirs ~vec détonateurs à retard, les 
fourneaux. doivent être disposés et les retards des dé­
tonateurs choisis de telle manière que : 

- Ies gaz, dégagés par l'explosion d'une mine, 
ne puissent arriver trop chauds et trop comprimés 
au contact de la charge d'une mine plus tardive, 
assez longtemps avant l'explosion du détonateur de 
celle-ci ; 

- le mouvement des roches, provoqué par l'ex­
plosion d'une mine, ne puisse comprimer la charge 
d'une mine voisine au point de diminuer exagéré­
ment l'aptitude à la transmission de la détonation 
des cartouches de cette charge. 

Pour satisfaire à ces deux conditions, il convient 
que la distance entre les fourneaux ne soit pas trop 
faible et que le délai, entre les départs de deux mi­
nes voisines, soit le plus court possibie. 

En Belgique, la réglementation impose une dis­
tance en roches d'au moins 40 cm et un délai d'au 
plus 70 millisecondes entre deux mines voisines. 

Remarquons que ces deux prescriptions, suscepti­
bles de réduire le risque de déflagration, permet­
tent généralement d'éviter la décapitation ou I' am­
putation des fourneaux et que c'est d'ailleurs pour 
l)arer à ce danger qu'eIIes furent .primitivement édic­
tées. 

44. Cependant, comme il n'est pas certain que les 
~esures ci-dessus seront toujours prises, nous avons 
recherché un moyen complémentaire capable de ré­
duire, sinon d'écarter le risque de déflagration dans 
tous les cas. : : ! 

441. En nous basant sur le fait qu'au laboratoire, 
nous avons constaté que ce phénomène ne se pro­
duit, à la pression atmo·sphérique, que si l'explosif 
est porté à une température de plus de 290° C pen­
dant un certain temps, qui est encore d'une à deux 
secondes à 800° C, nous avons procédé à des cen­
taines de tirs dans les conditions suivantes : dans 
un mortier à culasse amovihle (fig. 7) et sans bour­
rage, nous laissions entre une cartouche initiatrice 
et une cartouche réceptrice, un vide de 15 cm et 
plus, au-delà duquel la détonation ne se transmet­
tait pas. 

Pour aucun de ces tirs, nous n'avons observé la 
moindre trace de déflagration. 

--'-- Dans les mêmes conditions que ci-dessus, mais 
en plaçant un léger bourrage d'argile, qui est d'ail­
leurs expulsé chaque fois au moment de la mise à 
feu. nous avons fait la même constatation. 

- Par contre, toujours dans les mêmes condi­
tions, mais en plaçant un bourrage d'argile de 40 à 

Üpdat aan beide voorwaarden zou voldaan wor­
den moet de afstand tussen de mijngaten niet te ge­
ring zijn en de tijd tussen de ontploffingen van 
twee naburige mijnen zo kort mogelijk. 

I~ Belg~ë legt de reglementering een afstand op 
van ten minste 40 cm in het gesteente en een tussen­
tijd van ten hoogste 70 milliseconden voor twee 
naburige mijngaten. 

Het is een f eit dat be ide voorschriften die bedoeld 
zijn om het risico van een deflagratie te verminde­
ren, in 't algemeen de beschadiging van de mijn­
gaten voorkomen; ze werden trouwens oorspronke, 
lijk met dat doeI uitgevaardigd. 

44. Vermits het evenwel niet zeker is dat de aanbe­
volen maatregelen altijd zullen genomen worden, 
hebben wij een aanvullend middel gezocht om het 
deflagratierisico zoniet gans te vermijden dan toch 
aanzienlijk te verminderen. 

441. Wij hebben in het Iaboratorium vastgesteld 
dat dit verschijnsd zich onder atmosferische druk 
slechts voordoet een zekere tijd nadat de springsto,f 
op eeni temperatuur hoger dan 29d° C gebraoht 
werd, en dat die tijd nog gelijk is aan één tot twee 
seconden hij 800° temperatuur ; daarom zijn wij 
overgegaan tot honderden schietproeven in de vol­
gende omstandigheden : in een mortier met afneem­
bare kulas en zonder opvulling lieten wij tussen een 
slagpatroon en een ontvangstpatroon een ledige 
ruimte van t 5 cm en meer, af stand vanaf dewelke 
de ontplo.ffing zich niet meer voortp,lant (zie fig. 7). 

Bij geen enkel dezer schietproeven hebben wij het 
minste spoor van deflagratie waargenomen. 

Fig. 7. 
Mortier à culasse amovible. 

Mortier met afneembare kulas. 

- ln dezelfde omstandigheden ais hierboven, 
doch nu met een lichte kleiopstopping, die echter 
zonder uitzondering bij het ontsteken uitgejaagd 
wordt, hebben wij dezelfde vaststelling gemaakt. 

- Wanneer daarentegen in dezelfde omstandig­
heden, gebruik gemaakt wordt van een vaste opstop-
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70 cm, bien calé (fig. 8) et qui reste en place au 
moment du tir, nous avons souvent retrouvé des 
résidus fondus de la cartouche réceptrice. Parfois 
aussi, il s'est pro:duit une expulsion bruyante du 
bourrage, plusieurs secondes après la mise à feu. 

Nous pensons que ces faits sont caractéristiques 
d'une déflagration plus ou moins poussée. 

1 '2. 43 5 6 7 8 

Fig. 8. 

Coupe du mortier: 2 cartouches. 
Doorsnede van de mortier : 2 patronen. 

1 ) broche de bois - houten pen - 2) bourrage d'argile -
kleiopstopping - 31) cartouche initiatrice - slagpatroon -
4') détonateur - slaghoedje - 5) intervalle D de 10 à 
50 cm - tussenruimte D, lengte 10 tot 50 cm - 6) cartouche 
réceptrice - ontvangstpatroon - 7) culasse - kulas - 8) 

goujons de fixation - bevestigingstappen 

442. Cela étant, on devrait conclure que, pour évi­
ter la déflagration, le bourrage n'est pas désirable, 
mais, d'un autre côté, pour obtenir un bon rende­
ment des explosifs à ions échangés, il faut un bon 
bourrage. 

Dès lors, il nous est apparu que le bourrage par 
ampoules d'eau pourrait peut-être concilier ces deux 
exigences contradictoires. 

. En effet, si l'ampoule est placée telle quelle con­
tre la charg·e ou même calée au moyen d'un léger 
bourrage d'argile, l'eau qu'elle contient n'ohture 
complètement le fourneau que pendant un temps 
:très court au moment de I' explosion ; de plus, en se 
pulvérisant et en se vaporisant, cette eau ne peut. 
nous semble-t-il, qu'entraver la déflagration en re­
froidissant les gaz chauds et en éteignant des flam­
mes éventuelles. 

Nous avons fait de nombreux tirs, tant au mo-rtier 
qu'au rocher, avec ce système de bourrage consistant 
en ampoules contenant environ 250 cm3 d'eau. En 
aucun cas, l'ampoule étant libre ou calée dans le 
fourneau par 10 cm d'argile et les cartouches étant 
séparées par des vides ou des intercalations, nous 
n'avons observé le moindre indice de déflagration ; 
l'explosif que nous retrouvions était comprimé ou 
projeté mais toujours intact. 

En outre, afin de nous rendre compte de l'effet de 
l'eau seule sur ce phénomène, nous avons placé 

ping met een lengte van 40 tot 70 cm (zie figuur 8) 
die ter plaatse blijft hij het schieten, werden dik­
wijls gesmolten overblijfsels van de ontvan.gstpa­
troon teruggevonden. Soms werd de opstopping 
zelfs met veel lawaai enkele se-conden. na het ont­
steken uitg·edreven. 

Volgens ons wijzen deze verschijnselen op een 
min of meer doorgedreven deflagratie. 

442. Hieruit zou men moeten besluiten dat men, 
om de deflagratie te vermijden, de opstopping moet 
weglaten ; doch deze is onontbeerlijk voor een goede 
werking van de springstoffen met ionenuitwisseling. 

Om aan deze beide tegenstrijdige eisen te voldoen 
heeft men gedacht aan een opvulling met water­
patronen. 

Wanneer immers dergelijke patroon zonder meer 
tegen de lading geplaatst wordt of er zelfs tegen 
gedrukt wordt door middel van een lichte kleiprop 
zal het water bij de ontploffing slechts gedurende 
een zeer korte tijd het mijngat volledig afdichten : 
daarenboven komt het ons voor dat dit ~ater door 
zijn verstuiving en verdamping de deflagratie moet 
hinderen, vermits het de warme gassen afkoelt en 
gebeurlijke vlammen uitdooft. 

Talrijke proeven werden uitgevoerd met een der­
gelijke opstoppfog, bestaande uit ampullen met on­
geveer 250 cm3 water. Of de waterpatroon vrij in 
het mijngat zat of door 10 cm klei werd tegengehou­
den, of er tussen de patronen en.kel een vrije ruimte 
of een tussenvulling bestond, nooit hebben wij het 
minste spoor van een deflagratie kunnen vaststeHen ; 
de teruggevonden springstof was samengedrukt of 
uitgeworpen doch altijd ongeschonden. 

Daaren.boven hehben wij, om ons rekenschap te 
geven van. de invloed van het water alléén op dit 
verschijnsel, de waterpatroon in de mortier met af­
neembare kulas geplaatst, met een stevige kleiop­
stoppÏng met een lengte van 40 tot 50 cm, die ter 
plaatse hlijft ·bij het schieten. De waterpatroon, die 
ongeveer 30 cm lang is werd geplaatst tussen de 
opvulling en de slagpatrnon en tussen deze laatste 
en de ontvangstpatroon werd ten minste 15 cm 
ruimte gelaten, zoals aangeduid op figuur 9. 

50 schietproeven van. deze soo-rt werden uitge­
voerd en in het merendeel werd de springstof van 
de ontvangstpatroon ongeschonden teruggevonden 
alsook het papier van het orrihulsel ; van. tijd zelfs 
blee.f de patroon heel. alhoewel zeer samengedrukt 
(zie figuur 10) terwijl, zoals hoger gezegd, in de­
zelfde schietomstandigheden doch zonder waterpa­
troon, slechts enkele overblijfsels van de gesmolten 
springstof terug·gevon.den werden (zie figuur 10 -

linker deel) of de opvulling met vertraging uitge­
jaag-d werd. 

Wij hebben insgelijks 50 schietproeven uitgevoerd 
in de boven vermelde omstandigheden doch met een 
tweede waterpatroon die dan tussen de ontvangst-
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l'ampoule dans le mortier à culasse amovible, avec 
un solide bourrage d'argile de 40 à 50 cm, bien calé 
et restant en place au moment du tir. L'ampoule de 
30 cm de longueur environ était disposée entre le 
bourrage d'argile et la cartouche initiatrice, celle-ci 
étant séparée de la cartouche réceptrice par un vide 
d'au moins 15 cm de longueur, comme indiqué à 
la figure 9. 

Nous avons fait 50 tirs de ce genre et avons le 
plus souvent retrouvé l'explosif de la cartouche ré­
ceptrice intact ainsi ·que le papier de son enveloppe ; 
parfois même, la cartouche fortement comprimée 
restait entière (fig. 10) alors que, comme dit plus 
haut, dans les mêmes conditions de tir, mais sans 
ampoule d'eau, nous retrouvions les résidus d' explo­
sif fondu (fig. 10 - partie gauche) ou avions des 
expulsions retardées du bourrage. 

Nous avons également fait 50 tirs dans les con­
ditions ci-dessus, mais en plaçant une seconde am-

1 

'2. 3 54 

1 
1M:Q 

Fig. 9. 

6 7 8 9 

Coupe du mortier: 2 cartouches + ampoule d'eau. 
Doorsnede van de mortier : 2 patronen + waterpatroon. 

1) broche de bois - houten pen - 2) bourrage d'argile -
kleiopstopping - 3) ampoule d'eau 0 3'5 mm, longueur 
300 mm - waterpatroon 0 3'5 mm, lengte 300 mm - f) 
cartouche initiatrice - slagpatroon - 5) détonateur - slag­
hoedje - 6) intervalle D de 10 à 50 cm - tussenruimte D, 
10 tot 50 cm - 7) cartouche réceptrice - ontvangstpatroon 
- 8) culasse - kulas - 9) goujons de fixation - bevesti-

gingstappen 

2 

Fig. 10. 
Suivant le dispositif utilisé par Audibert et Delmas, la cartouche réceptrice est 

enserée dans les spires d'un fil métallique enroulé en hélice. 

Zoals in de door Audibert en Delmas gebruikte inrichting wordt de ontvangst­
patroon vast omwonden met een spiraalvormige stalen draad. 

1 '2 3 9 

Fig. 11. 

Coupe du mortier: 2 cartouches + 2 ampoules d'eau. 
Doorsnede van de mortier : 2 patronen + 2 waterpatronen. 

1) broche de bois - houten pen - 2) bourrage d'argile -
kleiopstopping - 3) ampoules d'eau 0 35 mm, longueur 
200 mm - waterpatronen 0 35 mm, lengte 200 mm - 4) 
cartouche initiatrice - slagpatroon - 5) détonateur - slag-

hoedje - 6) intervalle D variant de 10 à 15 cm - tussen­
ruimte D, lengte 10 tot 15 cm - 7) cartouche réceptrice -
ontvangstpatroon - 8) culasse - kulas - 9) goujons de 

fixation - bevestigingstappen 
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poule d'eau entre la cartouche réceptrice et le fond 
de la culasse, comme le montre la figure t t, les am­
poules n'ayant alors que 20 cm de longueur. 

Les résultats de ces tirs ont confirmé ceux des tirs 
repris au paragraphe précédent. 

45. II semble donc que le bourrage, au moyen 
d'ampoules d'eau, puisse entraver fortement la dé­
flagration des explosifs à ions échangés et que le 
placement d'une ampoule au fond du fourneau 
doive encore renforcer cette action. II convient évi­
demment que ces ampoules soient en matière diffi­
cilement inflammable. 

Nous pensons que, lorsqu'il est bien mis au point 
à tous égards, ce procédé, conjugué avec les autres 
mesures que nous préconisons ci-dessus, est de na­
ture à réduire considérablement la probabilité du 
phénomène en question. 

patroon en de bodem van de lmlas geplaatst werd, 
zoals aangetoond op figuur t t ; in dit geval zijn 
beide waterpatronen slechts 20 cm lang. 

De uitslagen van deze schietproeven hebben die 
van de vorige bevestigd. 
45. Het hlijkt dus dat de opsto,pping door middel 
van wate.rampullen de deflagratie van de springstof­
fen met ionenuitwisseling aanzienlijk kan hinderen 
en dat het plaatsen van een waterpatroon tegen de 
bodem van het mijngat deze werking nog versterkt. 
Het is natuurlijk nodig dat deze patronen uit een 
moeilijk ontvlambare stof vervaardigd zijn. 

Wij zijn van mening dat dit procédé, met zorg 
uitgewerkt in elk opzicht, en gekoppeld aan de an­
dere door ons hierhoven aangehaalde voorzorgs­
maatregelen, van aard is de waarschijnlijkheid van 
het verschijnsel in kwestie aanzienlijk te vermin­
deren. 



REVUE DE LA LITTE~ATURE TECHNIQUE 

Sélection des fiches d'lnichar 

lnichar publie régulièrement des fiches de documentation classées, relatives à l'industrie charbonnière 
et qui sont adressées notamment aux charbonnages belges. Une sélection de ces fiches paraît dans chaque 
livraison des Annales des Mines de Belgique. 

Cette double parution répond à deux objectifs distincts : 

a) Constituer une• documentation de fiches cl.assées par objiet, à consulter uniquement lors d'une recherche 
déterminée. Il importe que les fiches proprement dites ne circulent pas; elles risqueraient de s'égarer, 
de se souiller et de n'être plus disponibles en cas de besoin. Il convient de les conserver dans un meuble 
ad hoc et de ne pas les diffuser. 

b) Apporter régulièrement des informations groupées par objet, donnant des vues sur toutes les nouveautés. 

C'est à cet objectif que répond la sélection publiée dans chaque livraison. 

A. GEOLOGIE. 
PROSPECTION. 

IND. A 22 

GISEMENTS. 
SONDAGES. 

Fiche n'0 36.737 

J. GONZALEZ PRADO. Un nuevo metodo para la 
determinacion de techo y mura en algunas capas de 
carbon. Une nouvelle méthode pour la détermination 
dtt toit et du mur des couches de charbon à algues. -
Boletin lnformativo, lnstituto Nacional del Carbon, 
19.63, mai-septembre, p. 74/86, 15 fig. 

L'auteur décTit en détail les phénomènes de 
ségrégation entre la micrinite et les microspores 
observées dans les remplissages des macrospores des 
« durains noirs » des Asturies. Ces remplissages pré­
sentent deux zones drff érenciées par leur densité : 
une inférieure proche du mur, riche en micrinite, et 
une supérieure, proche du toit, riche en microspores. 
Ce phénomène permet l'identification du toit et du 
mur des couches de durain. L'auteur fournit une 
explication théorique des faits et, sur cette base, il 
propose de nouvelles directives de recherche pour la 
détermination exclusivement pétrographique du 
toit et du mur des couches de charbon. Il donne un 
résumé des idées existant sur la genèse des durains 
en faisant remarquer l'importance que la matière mi­
nérale détritique peut avoir pour expliquer leur ori­
gine. 

IND. A 2545 Fiche n° 36.666 

H. DAMBERGER, G. KNEUPER, M. TEICHMUEL­
LER et R. TEICHMUELLER. Das lnkohlungsbild des 
Saarkarbons. Configuration de la houillification du 
Carbonifère sarrois. - Glückauf, 1964, 12 février, p. 
209./217, 9 fig. 

Dans le bassin charbonnier de la Sarre où le 
degré de houillification est relativement faible, la 
teneur en eau hygroscopique dans la vitrite s'avère 
être la meilleu11e mesure du taux de houillification, 
en particulier lorsque, complémentairement à celle­
ci, on considère également la teneur en eau qui 
amène la saturation, le pouvoir calorifique, la: te­
neur en carbone et de plus qu'on établit, pour ca­
ractériser la teneur hygroscopique, la valeur moyen­
ne dite de Damberger. Sur la base des renseigne­
ments fournis par des sondages profonds qui la plu­
part ont recoupé plus de 1000 m de terrain houiller 
gisant en plateure, l'auteur établit une série de dia­
grammes traduisant la variation des paramètres énu­
mérés ci-dessus, en fonction de la profondeur. De 
plus, les données récoltées des travaux d' exploita­
tion et des sondag·es en question ont permis à 

l'auteur de dresser des coupes verticales du gise­

ment et de tracer sur celles"ci les courbes. iso-teneur 

en eau de saturation, iso-pouvoir calorifique iso­

teneur en carbone et conséquemment iso-degré de 
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houillification. Ce mode de représentation motive 
de la part de l'auteur une suite d'interprétations, de 
discussions et de commentaires relativement à la 
houillification du bassin sarrois et lui permet de 
mettre en relief comment la tectonique a influencé 
cette houillification. 

B. ACCES AU CISEMENT. 
METHODES D'EXPLOITATION. 

IND. B 24 Fiche n" 36.691 

R. DITTRICH. Die Bohrtechnik im Dienste des Gruce:i­
rettungswesens. La technique des son.iages att seri>ice 
des opérations de sauvetage dans les mines. - Sch~agel 
und Eisen, 1964, février, p. 81 /95, 23 fig. 

L'article expose sommairement les circonstances 
de quelques catastrophes minières particulièrement 
meurtrières qui survinrent au cours des dernières 
années et où la technique des sondages appliquée 
comme mesure de sauvetage s'est avérée d'une effi­
cacité spectaculaire incontestée. Sont aussi concer­
nés les sinistres ci-après : au puits Dahlbusch à 

Gelsenkirchen-Rotthausen, le 7 mai 1955, au puits 
Frohliche Morgensonne à Wallenscheid, le 28 no­
vembre 1956, à la mine de fer de Lengede-Broistedt, 
le 24 octobre 1963, et à la mine de Feilin Mining 
à Oneida en Pennsylvanie, le 13 août 1963. 

L'auteur relate le déroulement du forage des son­
dages -de sauvetage creusés de la surface, mettant en 
relief le but poursuivi dans chaque cas, relatant les 
péripéties de l'exécution, les difficultés rencontrées 
et finalement le succès. A la lumière des résultats 
atteints, des commentaires suscités et de l' expé­
rience acquise en la matière, l'auteur énumère, à 

titre de conclusions, une série de conseils d'ordre 
technique et psychologique qui pourraient servir de 
directives à l'occasion des opérations futures de sau­
vetage. 

IND. B 72 Fiche n" 36.592 

D.J. HODGES et P. EYNON. The measureme.nt of 
mineshaft depth. La mesure de la profondeur des puits 
de mines. - Colliery Guardian, 1964, 24 janvier, p. 
120/ 125, 1 1 fig. 

La mesure exacte de la profondeur des puits de 
mines s'effectue par divers.es méthodes : méthode 
dfrecte avec ruban d'acier de 30 à 100 m de lon­
·gueur reporté à la paroi de la surface au fond en 
succession avec points de suspension et repères ap­
propriés. Exactitude de l'ordre de 1 à 5.000. Mé-

' thode directe avec un ruban spécial de 1.000 m de 
longueur, enroulé sur tambour, avec corrections cal­
culées pour I' élongation, la température. Méthode 
indirecte "titilisant un long fil à plomb que r on re-

' monte, l'enroulant sur une bobine à une dizaine· de 

mètres de l'orifice du puits mesurant au fur et à 
mesure exactement des longueurs de 10 m avec re­
pères appropriés. Exactitude de 1 à 2.500 ; rapidité 
et économie. D'autres méthodes rapides, modernes 
utilisent des instruments spéciaux, le géodimètre ou 
le telluromètre-, atteignent à une grande exactitude. 
Le géodimètre est un instrument électronique opti­
que qui pmjette un rayon de lumière modulé sur un 
réflecteur placé à l'extrémité de la longueur à me­
surer ; le rayon est renvoyé à l'appareil et une com­
paraison de phase est faite entre les ondes du rayon 
émis et du rayon reçu. On en déduit, avec les 
instruments de mesure « ad hoc», la longueur à 
mesurer. L'article fournit les détails de l'appareil et 
de son mode d'application. Le degré d'exactitude 
est de l'ordre du 1/20.000 et une mesure ne de­
mande que 4 minutes environ. 

C. ABATACE ET CHARGEMENT. 

IND. C 2211 Fiche n° 36.654 

H.D. GLElCHMANN. Neuerungen beim Bohren von 
Schachtsprenglochern im Siegerlanden Erzbergbau. 
Nouveautés en matière de forage de tl'OltS de mines 
pour le fonçage des puits dans les mines métalliques 
du Siegerland. - Zeitschrift für Erzbergbau und Me­
tallhü ifonwesen, 1964, février, p. 86/89, 7 fig. 

L'auteur montre comment, pour le forage des mi­
nes à front d'un puits en creusement en terrains 
meubles, il est possible d'augmenter le rendement 
du forage en utilisant : 1) des tuhes métalliques ver­
ticaux empêchant l'éboulement des parois du trou 
de mine ; 2) un affût spécial de support et de gui­
dage du perforateur. A l'aide de cet équipement, 
l'augmentation de l'avancement a atteint dans cer­
tains cas 39 % associée à une diminution parallèle 
du coût unitaire du mètre de puits de l'ordrie dt> 
20 %. 

IND. C 231 Fiche n·0 36.690 

M. SCHMIDT. Minderung der Gebirgsschlaggefahr 
durch Neigung des Abbaustosses aus der Elankrech-· 
te.:i. Diminution d11 danger des coups de toit obtenue 
en inclinant le front de taille sur la ligne de plus grande 
pente. - Glückauf, 1964, 26 février, p. 266/268, 
8 fig. 

A l'aide de recherches en laboratoire sur modèles 
en matériaux équivalents et par la représentation 
photoélastique des tensions, l'auteur montre que 
dans un gisement penté, tant dans les tailles à rem­
blayag,e par terres rapportées que dans les tailles 
foudroyées, l'inclinaison du front de taille sur la 
ligne de plus grande pente fait déporter la zone ma­
ximale de tension du toit vers I' arrière-taille. On 
diminue ainsi tant le risque de coup de toit au droH 
de la taille ouverte que la grandeur de la pression 
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Je culée qui s'exerce sur le massif en avant du 
front de taille. Cette double action est aus,si f avo­
rable au contrôle du toit et à la productivité du 
chantier. 

IND. C 4222 Fiche n° 36.670 
X. Reisshakenhobel plough at Burnopfield colliery. Un 
rabot à ancre au charbonnage de Burnopfield. -
Colliery Guardian, 1964, 14 février, p. 218/221, 4 fig. 

Le rabot à ancre se caractérise par le montage 
des tubes gui:des sur le côté remblai du convoyeur 
blindé avec naturellement Ta tête motrice du même 
côté, tandis que le moteur du convoyeur e,st placé 
du côté du front de taille, mais pas nécessairement 
toutefois. De ce déplacement des tubes guides ré­
sultent un espace libre, entre le blindé et la veine. 
réduit à 0,30 m et la chute du charbon directe sur 
le blindé ; plus de chaîne du côté du front, dété­
riorant le charbon et plus de blocage des tubes gui­
des par le charbon menu. Le rabot est à quatre 
porte-couteaux et sa construction présente plusieurs 
avantages, notamment au point de vue de l'attaque 
des couches minces et pentées. Au charbonnage de 
Bumopfield, Durham, la couche a 0,90 m avec 
0,15 m de stérile à 0,30 m du toit. Profondeur 
147 m ; toit en schiste friable de 0.60 m surmonté de 
grès ; mur tendre. Le travail est organisé en 4 pos­
tes : production de o h 15 à 13 h 30 (2 postes avec 
chevauchement de 1 h 15). travail aux pierres de 
12 h 15 à 1 h 30 (idem). Renseignements fournis 
sur l'organisation du travail, le soutènement, les ré­
sultats obtenus : on a atteint des rendements de près 
de 12.500 kg à front, moyenne environ 9.000 kg. La 
surveillance est facile et la dégradation du charbon 
très réduite. 

IND. C 43 Fiche n° 36.569 
W. REINOLDI. Ein Hobelstreb bei 35g-45g Flëzen­
fallen. Un rabot dans tme taille inclinée à 31 5°-40 .5°. 
- Berg bau, 1964, janvier, p. 17 /24, 1 1 fig. · 

Le rabotage des gisements fortement pentés pose 
· de nombreux problèmes. Le présent article. en décri­
vant un chantier particulier, essaie d'analyser quel­
ques-uns de ceux-ci. Les caractéristiques techniques 
de cette longue taille chassante de 250 m dans une 
couche de t m d'ouverture et d'inclinaison moyenne 
de 35'0 son.t les suivantes : front placé sur !'en­
noyage, 2 postes d'abattage par jour au moyen d'un 
rabot-ancre Westfalia, deux niches de rabot de 6 m 
aux extrémités de taille, soutènement en porte-à­
faux . par étançons à frottement Schwarz à double 
serrure et bêles articulées Vanwersch de 1,25 m , 
foudroyage, · convoyeur blindé Westf alia avec une 
tête motrice à chaque extrémité de taille, moteur de 
rabot 30 kW, moteur de Panzer 38 kW. Tmis sché­
mas différents d'architecture du soutènement · ont 
été expérimentés ; on a retenu finalement la dispo­
sition en quinconce qui donne une densité maximale 
de 1.06 étançons./m2 et une densité minimale de 

o,88 étançons/m2
. Les conclusions . que tire l'auteur 

se -résument comme suit : t) La disposition du front 
de taille sur I' ennoyage nécessitée par le mode 
d'abattage par rabot ne permet pas d'appliquer le 
remblayage pneumatique de l'arrière-taille. 2) Le 
foudroyage permet d'autre part d'obtenir un meil­
leur ren.dement chantier que celui qu'on obtiendrait 
même avec un équipement moderne et une organisa­
tion convenable du remblayag'e pneumatique. 3) 
Les dérangements géologiques constituen,t, dans le 
cas analysé, la source principale des difficultés d 'ex­
ploitation. Actu~Jlement la taille en question réalise 
dans les conditions actuelles, un avancement jour­
nalier d'exploitation de 2,50 m/jour, néanmoins, si 
les difficultés d'ordre géologique n'existaient pas, 
l'avancement pourrait atteindre 3,75 m/jour. Un tel 
résultat pour une taille pentée à plus de 30°, de 
250 m de longueur, serait digne d'être noté. 

D. P·RESSIONS ET MOUVEMENTS 
DE TERRAINS. SO·UTENEMENT. 

IND. D 1 Fiche n° 36.608 
R. TEALE. The mechanical excavation of rock - ex­
periments with roller cutters. L'attaque mécanique deJ 
rocheJ - expérience! à l'aide d' outi/J à moletteJ den­
téeJ. - Rock Mechanics and Mining Sciences, 1963, 
Vol. 1, p. 63/ 78, 14 fig . 

L'article décrit les expériences effectuées au cours 
des étapes préliminaires d'un programme de recher­
che des principes fondamentaux de l'attaque et de 
la désagrég·ation des roches au moyen d'outils mé­
caniques, l'objet de ces premières investigations 
étant d'apporter une contribution constructive à 
l'augmentation d'efficacité des machines à creuser 
les bouveaux et les voies d'exploitation. Alors que 
le plan d'une installation de forage rotatif en vue 
d'étudier le mécanisme de la désagrégation des ro­
ches sous diverses conditions dynamiques était réa­
lisé, des expériences dans le même sens étaient exé­
cutées à l'aide d'un banc d'essais assurant un dé­
placement linéaire de la molette outil. L'auteur rap­
porte les données qu'il a récoltées sur les perfor­
mances de différents outils-molettes de forme et de 
profil simples mis à l'épreuve sous différents régi­
mes d'effort de pression et de vitesse de déplacement 
de la molette et ce, dans des blocs de grès de Darley 
Dale et de Pennant. Le but de ces renseignements 
était de servir à l'établissement d'un programme 
d'expériences subséquentes, plus rigoureuses, effec­
tuées au moyen de l'installation de forage rotatif 
mise sur pied. avec des outils à molettes dentées 
coniques ( genre tricônes). 

IND. D 21 Fiche n" 36.571 
5. DRENT. Enige aspeden van de mij.nschade in 
Zuidslimburg. QtielqrteJ aspectJ deJ dégâtJ minierJ danJ 
le Limbottrg du Sud (Pay1-Ba1). - De Mijnlamp, 1964, 
janvier, p. 16/23, 15 fig. 
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Le but poursuivi par I' auteur dans la présente 
étude est d'indiquer l'usage que l'on peut tirer des 
formules· plus ou mo,ins empiriques, pour la déter­
mination des dégâts miniers de surface. Il rappelle 
d'abord les dispositions essentielles de l'article 1401 

de la loi de 1920 qui complètent celles de la loi 
originelle en la matière et qui date de 1810 de 
l'époque napoléonienne. L 'article apporte les élé­
ments de répo'nse aux questions suivantes: 1) quand 
une requête en justice pour dédommag,ement de dé­
gâts miniers est-elle fondée ? - 2) quels sont les 
critères, lorsque la matérialité et I' origine des dégâts 
sont établies, que les instances judiciaires admet­
tent? L'auteur expose les théories (entre autres cel­
les du Prof. Groord) qui sont généralement adop­
tées pour la détermination des zones d'influence mi­
nière en surface et les dimensions des cuvettes, d' af­
faissement, pour l'établissement des profils d' affais­
sement et l'amplitude maximale de celui-ci, pour la 
propagation des cassures d'exploitation vers la sur­
face et pour l'évolution dans le temps de l'affaisse­
ment en un point donné. L'auteur, après avoir énu­
méré quelques mesures et dispositions essentielles à 
prendre lors de la construction d'immeuhles en vue 
de réduire au minimum l'influence éventueUe des 
exploitations minières, termine en signalant que cer­
taines dégradations de bâtiments, d 'allure « pseudo­
minière », ont en réalité d'autres causes. 

IND. D 221 Fiche n° 36.602 

J.A. RYDER et N.C. OFFICER. An elastic analysis of 
strata movement observed in the vicinity of inclined 
excavations. Analyse par l'élasticité du mouvement des 
bancs, obsertJé au voisina~e des parois des excavations 
inclinées. -- Journal of the South African lnstitute of 
Mining and Metallurgy, 1964, janvier, p. 219 /244, 
17 fig., 3 annexes. 

Les auteurs procédèrent à des mesures de mouve­
ments des terrains au voisinage des excavations 
créées: par l'exploitation souterraine par longues 
tailles d'un gisement aurifère du Witwatersrand. 
Les auteurs comparèrent les résultats de leurs mesu­
res avec ceux calculés théoriquement par applica­
tion des lois d e l'élasticité à un chantier idéalisé. La 
concordance satisfais ante observée entre les deux 
groupes de don.nées conduit à la conclusions que les 
déformations dans la masse des roches résultant des 
exploitations peuvent être définies et déterminées 
a priori selon les formules de la théorie élastique. 

iND. D 2223 Fiche n" 36.692 

H. HEISSBAUER. Druckhafte Strecken in grossen T eu­
fen. Massnahmen und Erfahrungen im bayerischen 
Pechkohlenbergbau. Galeries soumises attx pressions 
à grande profondeur. Mesures et expériences dans les 
mines de charbon St1bbituminettx de Haute-Bavière. -
Schlagel und Eisen, 1964, février, p. 96/ 106, 34 fig. 

En premier lieu, l'auteur précise la notion de mine 
profonde et la définit par lecs caractéristiques du ré­
gime des pressions de terrains qui y règne. Il expose 
ensuite sommairement les éléments essentiels des 
théorie s et hypothèses qui prévalent en mécanique 
de roches pour la détermination des contraintes éma­
nant des terrains et auxquelles le soutènement des 
galeries en particulier doit s'opposer. li énumère les 
moyens d'investigation dont on dispnse actuellement 
pour la mesure « in situ » des efforts en jeu et passe 
en revue les principes d'ordre pratique généralement 
appliqués en matière de soutènement, à savoir : mise 
à profit de la détente des terrains, affaissement con­
trôlé et en hloc de ceux-ci, évitant autant que pos­
sible la fracturation des bancs, compressibilité des 
éléments du soutènement, solidarisation des bancs 
du toit par ancrage, solidarisation des divers élé­
ments du soutènement, éviter les charges concen­
trées, etc. S'aidant d'exemples relevés dans les mi­
nes du bassin de Haute-Bavière, il montre comment 
les dits principes ont subi une application ration­
nelle en ce qui concerne le soutènement des vo,ies 
d'exploitation, des bouveaux, des bifurcations ( car­
rures), des envoyages , des grandes salles souterrai­
nes . Toutes ces réalisations prouvent que la techni­
que moderne dispnse de suffisamment de moyens 
pour neutraliser et pour contrôler l'influence d,e la 
pro.fondeur d'exploitation avec en supplément des 
mesures de rationalisation appropriées relatives à la 
découpe du gisement, à l'infrastructure de la mine, 
à la planification des méthodes d 'exploitation et à 
la conduite des chantiers. 

IND. D 231 Fiche .n° 36.621 

A. BRY AN, I.G. BRY AN et J. FOUCHE. Sorne prob­
lems of strata control a.nd support in pillar workings. 
Quelques problèmes de contrôle des terrains et du sou­
tènements dans la méthode d'' exploitation pr:,- chambl'es 
et piliers. - The Mining Engir.eer, 1964, février, p. 
238/ 266. 15 fig. 

La catastrophe qui survint le 21 janvier 1960 au 

charbonnage Coalbrook North (Etat Libre d'Oran­

ge) où une aire de plus de 250 ha s'éboula d'une 

façon soudaine, sans avertissement préalable, ' mo­

tiva la présente étude de la part des aute~rs. Après 

avoir rappelé les circonstances de l'accident, la mé­

thode d 'exploitation appliquée et la structure géolo­

gique de la zone sinistrée, ils formulent des hypo­

thèses relatives aux causes probables du coup de toit 

intempestif. Ils accompagnent leur exposé : t) de 
considérations théoriques concernant l'odgine des 

cassures de toit, le mécanisme de leur formation et 

de leur évolution ; 2) du mode de résistance des pi­
liers de charbon, de leur force portante, et du calcul 

de leurs dimensions et de leur densité dans le gise­
ment. 
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IND. D 433 Fiche n° 36.581 
G. SCHULZ. Die lnstandsetzung von hydraulischen 
Einzelstempeln. Réparations d'étançons hydrauliques 
isolés. - Glückauf, 1964, 29 janvier, p. 129 / 135, 
16 fig. 

Sur la base de quelques exemples relevés dans la 
pratique, l'auteur décrit les caractéristiques du main­
tien en état des trois types d'étançons hydrauliques 
isolés ci-après: H 58 de la firme Wanheim, H 525 
de la firme Salzgitter, S.S. 41 de la firme Kiockner­
Ferromatik. L'article énumère ensuite les dégâts et 
avaries qui surviennent le plus couramment à ces 
étançons et expose les possibilités de réparation dans 
les ateliers de puits, de différentes grandeurs. Un 
coup d' œil récapitulatif de l'expérience acquise à ce 
jour en matière de maintien en état des étançons 
hydrauliques isolés montre qu'il subsiste encore des 
possibilités d'en améliorer la construction. Pour ter­
miner, l'auteur souligne que l'aptitude à être rép,aré 
plus ou moins aisément au siège, constitue un élé­
ment important pour évaluer l'économie d'un type 
donné d'étançon. 

IND. D 47 Fiche n° 36.663 
U. KROPP et H. ROEHRS. Betriebserfahrungen mit 
schreitendem Ausbau im Ostfeld der Steinkohlenberg­
werke lbbenbüren. Expériences d'exploitation avec sou­
tènement marchant dans la partie est du champ d'ex­
ploitation des charbonnages d'lbbenbüren. - Glückauf, 
1964, 12 février, p. 189 / 196, 1 1 fig. 

Dans la division est du puits lbbenbüren, deux 
tailles intégralement mécanisées sont en activité : 
abattage par abatteuses-chargeuses à tambour 430 
et soutènement marchant Gullick fabriqué par la 
firme Becorit. Après une expérience d'utilisation qui 
du11e depuis plus de deux ans, le soutènement méca­
nisé, sous des conditions de toit adéquates, s'est ré­
vélé de grande sûreté de marche et de plus il a con­
duit à une sensible amélioration de la productivité 
par homme-poste. Les rendements de soutènement 
ont pu p,asser de 14 à 65 m.2 /hp. Les frais d'entretien 
et de réparations du soutènement sont relativement 
faibles et en 2 ans les dép:enses. pour pièces de re­
change se sont élevées à 136 DM. Le coût de l'en­
tretien et du maintien en état de l'équipement du 
soutènement est évalué annuellement à 8 ;% du ca­
pital investi à l'achat. Pour des conditions norrmales 
d'exploitation et comparables entre. elles, l'avantage 
économique du soutènement mécanisé sur le soutè­
nement par bêles articulées et étançons à frottement 
apparaît dès que l'avancement journalier de la taille 
atteint 1,70 m/jom. A noter spécialement la 
réduction substantielle du nombre d'accidents en 
taille, qui en raison de leur gravité doivent être lé­
galement notifiés à l'Inspection des Mines. Sous 
l'aspect de la sécurité et de la diminution d'effort 
physique exigé de l'ouvrier mineur, l'introduction du 
soutènement mécanisé est favorablement accueillie 
par. le personnel de la taille. 

IND. D 47 Fiche n° 36.559 

R. SACHS. Entretien du soutènement marchant. -
Bulletin M.ensuel de l'Association des Anciens Elèves 
de l'Ecole des Mines de D,ouai, 1963, décembre, p. 
935/942, 3 tabl. Tableaux dans n° janvier 1964. 

Etude qui permet : 1) de concevoir une organisa­
tion économique, efficace et souple de l'entretien ; 
'.l) de déterminer la qualification souhaitable des 
préposés de l'entretien ; 3) de montrer la possibilité 
de l'utilisation d'un personnel peu qualifié ; 4) de 
préciser l'exécution, de l'entretien: 5) d'établir une 
première hase de réflexion à propos de l'entretien 
du soutènement marchant. L'article comporte les 
chapitres ci-après : 1) Etude fonctionnelle : champ 
d'action, facteurs de I' entretien, fonctions de l'entre­
tien. Il) Organisation, condition d'utilisation, si­
tuation actuelle, étude de cette organisation, orga­
nisation proposée. III) Le personnel : qualification 
personnelle, formation du personnel. IV) Exécution 
de l'entretien;: cas Folschwiller - pannes et inci­
dents. Les réparations. 

IND. D 47 Fiche n° 36.556 

C.E.P.C.E.O. L'évolution du soutènement mécanisé 
da.ns la CECA. - Charb. de France - Bul. lnf. Tech., 
1963, novembre-décembre, p. 3/8, 1 fig. 

Résultats d'une enquête. réa!lisée en juin 1963, 
concernant les tailles à soutènement mécanisé des 
charbonnages des Pays-Bas, de Belgique, d'Alle­
magne et de France. Longueurs de fronts équipés 
en juin 1963 et en juin 1962 : Belgique : 1.156 m 
contre 637 m; Allemagne: 3.713 m contre 1.668 m; 
France : 1.230 m contre 926 m ; Pays-Bas : 1.403 m 
contre 1 .262 m. Classement des chantiers par type 
de matériel: a) Westfalia: 2.684 m contre 1.259 m; 
b) Ferromatik: 1.312 m contre 1.070 m (dont 
1.016 m dans les Pays-Bas) ; c) Gullick: 1.182 m: 
l'extension a été assez rapide en Allemagne ( 1157 m 
en juin 1963 contre 535 m en juin 1962) ; d) Some­
mi : en Allemagne 848 m contre 642 m ; e) Hoesch : 
561 m corutre 443 m. L'étude comporte 4 tableaux 
(un pour chacun des pays considérés) donnant les 
caractéristiques au point de vue soutènement mar­
chant et les résultats techniques (avancement, pro­
duction journalière, nombre de po,stes d'activité par 
jour, nombre de postes,/ 100 t, etc.) en juin 1963 
par chantier à soutènement mécanisé. 

IND. D 53 Fiche n" 3b.497 

D. STRINGER. Advance heading - using the Bretby 
stowing combine. Creusement de voie d'exploitation à 
l'aide de la machine de Bretby combinée avec une rem­
blayeuse. - The Mining Engineer, 1963, novembre, 
p. 71/82, 5 fig. 

Au fur et à mesure que l'abattage se mécanise 
davantage et que de plus grands avancements jour­
naliers sont réalisés et même que de plus. .grands 
sont souhaités, l'attention est attirée plus. encore vers 
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le problème des extrémités de taille tant sur les ni­
ches de machines que sur les bosseyements de voies. 
L'aut<eur décrit l'instailation expérimentale de la 
machine de Brethy combinée (concasseur-remhlay­
eur) dans une voie creusée en avant du front de 
taille. L'essai fut entrepris par la Division des Mid­
lands Est du N.C.B. en vue d'explorer les possibi­
li~és techniques et économiques de réaliser de grands 
avancements sur la voie de pied d'une longue tailie 
chassante creusée en avant du front en remettant 
toutes les terres de bosseyement à l'arrière-taille pour 
en constituer un épi de remblai tout le long de la 
voie. 

IND. D 53 Fiche n" 36.582 

H.J. WETEKAM. Die Verwendung von Draht beim 
Bergversatz. L'utilisation de treillis métallique pour le 
remblayage. - Glückauf, 1964, 29 janvier, p. 136/ 145, 
20 fig. 

Pour I' établissement des cloisons nécessitées pour 
le remblayage d~s tailies par terres rapportées, on 
utilise habituellement de nos jours des treiliis en fil 
métallique. de différentes fabrications, principale­
ment garnissage Stapa, treillis à mailles à fil tressé, 
treillis à fil soudé, treillis à fil tissé Padra. En 1962, 
c'est le garnissage Stapa qui, avec 2.200 t, accusa 
la plus grosse consommation annuelle de l'AHe­
magne de l'Ouest. L'importance relative de sa parti­
cipation dans l'ensemble du tonnage total consom­
mé serait encore plus élevée si. comme base de ré­
partition au lieu du poids, on prenait la surface cou­
verte et ce, en raison de l'utilisation d'un diamètre 
de fil plus petit que celui des autres types de treil­
lis. L'auteur discute les caractéristiques du fil de 
maille comme matière première, particulièrement en 
ce qui concerne les différentes opérations qu'il subit 
telles que tréfiTag,e, traitement à chaud et à fmid 
pour finalement aboutir aux propriétés désirées de 
diamètre du fil. ductilité. résistance à la traction 
ailongement, dureté. etc. L'article décrit les différen­
tes méthodes de fabrication de treillis à fil tressé, à 
fil soudé, de tissage métallique et de réseaux à 
mailles. avec ou sans revêtement de papier ,et ce, au 
moyen de machines modernes. Sont ensuite passés 
en revue les principales caractéristiques de chacun 
des types de garnissage métallique, leur mode et 
leurs conditions propres d'emp,loi. 

IND. D 55 Fiche n" 36.703 

H. RICHTER et H. MEISSNER. Aufgehangter Bruch­
versatz - ein neues Versatzverfahren i.n der massig 
und stark geneigten Lagerung. Remblais de fottdroyage 
suspendus - un nouveau procédé de remblayage dans 
les gisements moyennement ou fortement pentés. -
Bergbau, 1964, février, p. 59/63, 5 fig. 

L'auteur décrit une nouveile formule d'application 
du foudroyage en couche pentée utilisé depuis quel­
que temps aux charbonnages Sophia Jacoba à 

Hückelhoven. II est basé sur la confection de barra­
ges verticaux en treillis prenant appui sur des tron­
çons de tuyaux métalliques fichés dans des trous de 
forage creusés verticalement dans le mur de la cou­
che. Les haies ainsi constituées se développent selon 
la direction de la couche. laissant entre elles des in­
tervalles libres de 10 à 20 m. Ces barrages sont al­
longés journellement d'une longueur correspondant 
à I' avancement de la taille, c'est ainsi que la dis­
tance entre deux tuyaux successifs d'une haie est 
égale précisément à la largeur d'aIIée. Le but de ces 
barrages suspendus est de maintenir en place les ter­
res du foudroyage et d'empêcher leur cheminement 
par gravité vers le pied de taille. Cette méthode, 
quoiqu'elle nécessite par rapport aux !:ailles fou­
droyées conventionnelles des dépenses supplémen­
taires pour la consommation en treillis, en tuyaux et 
pour les frais de main-d'œuvre nécessaire à la con­
fection des barrages, prés,ente néanmoins un intérêt 
économique indéniable. Elle a permis d'élargir le 
champ d'application du foudroyage à des tailles en 
gisement penté où jusqu'ici il n'était pas concevabie 
de le faire. 

E. TRANSPORTS SOUTERRAINS. 

IND. E 120 Fiche n° 36.674 

C.D. POMEROY. Friction between coal and metal 
surfaces. Le frottement entre charbon et surfaces métal­
liques. - Colliery Engineering, 1964, février, p. 67 / 
72, 5 fig. 

L'étude du coefficient de frottement entre le char­
bon et des surfaces métalliques offre un intérêt évi­
dent. Deux types d'appareils d'expérimentation ont 
été conçus à cet effet : l'un pour étudier le giisse­
ment intermittent, I' autre pour étudier le glissement 
continu. Le premier enregistre la résistance au frot­
tement de plaques métalliques animées d'un mouve­
ment rectiligne intermittent entre deux échantillons 
de charbon sous une certaine pression ; le second 
enregistre également la force de friction d'un disque 
métallique tournant en contact avec un échantiilon 
de charbon avec pression. On a examiné successi­
vements. avec différents types de charbons et diffé­
rents métaux, les coefficients de frottement en fai­
sant varier la pression de l'échantillon sur la sur­
f ace. jusqu'à obtenir l'écrasement du charbon, L'in­
fluence de la dureté du métal et celle de l'humidité 
ont été également étudiées. La dureté n'a guère d'ef­
fet et l'humidité diminue le frottement. En conclu­
sion, le coefficient trouvé avec l'acier peut atteindrt 
o.8 avec des charges normales. Il tombe jusqu'à 0,3 
quand la charge approche de l'écrasement. Ces va­
leurs sont supér~eures à celles que l'on obtient par le 
calcul à partir des expériences de pénétration de 
coins dans le charbon. Le frottement sur plaques de 
bronze est généralement supérieur à celui du char­
bon sur acier. 
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'IND. E 130 Fiche n° 36.548 

S.E. PAL. A study of the energy consumption of long 
belt and steel plate conveyors. Etude de ta consom­
mation d'énergie des longs transporteurs à bande et des 
convoyeurs à écailles métalliques. - The Mining Elec­
trical and Mlech.:inical Engi"neer, 1964, janvier, p. 
184/193, 11 fig. 

L'auteur expose une méthode de calcul simplifié 
et rapide de la consommation d'énergie rapportée à 

la ~/km qui est appliquée aux moyens de transport 
cités en vedette, en usage dans les mines. Il s'agit 
en l'occurrence d'un procédé nomographique de dé­
termination qui permet d'introduire les différentes 
données g·éométriques et physiques du transport 
(largeur du convoyeur, débit · horaire, dénivellation 
entre points de départ et d'arrivée etc ... ) et qui, 
d'autre part, utilise des coefficients caractéristiques 
« guides » relevés dans des installations « standard » 
fonctionnant dans les conditions satisfaisantes de 
marche. A titre d'illustration, l'auteur résout quel­
ques exemples types ; il discute la précision des ré­
sultats acquis de cette manière en les comparant à 
ceux obtenus par des méthodes conventionnelles de 
calcul. 

IND. E 1310 Fiche n° 36.695 

B. FILZEK. Der Einfluss der Abspannung eines Gummi­
gurtforderers auf seine Sicherheit gegen Rutsche.n und 
gegen Bruch. L'influence de l'effort de tension à déve­
lopper à la station de retom· de bande d'un transpor­
teur sur ta sécurité vis-à-vis du patinage et de ta rup­
ture. - Bergbau Archiv, 1964, février, p. 9/20, 13 fig. 

Correspondant à une distribution de charge don­
née, régulièrement répartie sur une bande se dépla­
çant à une vitesse constante, l'auteur expose les ha­
ses de l'étude mathématique permettant Ie calcul 
des tensions et des efforts ainsi que les conditions 
du régime d'équilibre statique et dynamique de la 
marche. Les différents cas ci-après sont successive­
ment considérés : 1) tête motrice à un seul tambour 
moteur, puis à tambour,; multiples d'entraînement 
de bande ; 2) station de retour ancrée d'une façon 
rigide avec tension constante puis d'une façon élas­
tique avec tension variable. Chacun des éléments 
suivants du problème font l'objet d'un examen par­
ticulier : a) le risque de rupture de bande YB expri­
mé par le rapport de I' effort amenant la rupture à 
l'effort de traction réellement appliqué à la bande 
en service ; b) le risque de patinage de bande sur 
le tambour moteur ( et conséquemment le risque 
d'incendie) YR exprimé par le rapport de I'effmt 
maximal d'adhérence périphérique au moment de 
l'amorce du patinage à l'effort tangentiel moteur 
réellement transmis. On se rend compte qu'il existe 
une relation entre YR et YB et que, si on augmente 
le premier, c'est au détriment du deuxième. En prn­
tique, on adopte une solution de compromis entre 

ces 2 ~aleurs. Le problème revient en fait à détermi­
ner - compte tenu des conditions et des impératifs 
de l'exploitation - la valeur de l'effort de tension 
à exercer à I' ancrag·e de la station de retour qui 
donne des valeurs de YR et YB assurant la longueur 
de vie maximale à la bande ; c'est donc un pro­
blème d'optimation. 

IND. E 1311 Fiche· n° 36.546 

W. LOHR. Erfahrungen beim Ei.nsatz von PVC-Bandern 
in den Tiefbau Betrieben der Grùbe Altenburg der 
Preussischen Elektrizitats AG, Abt. Borken. Expérien­
ces lors de l'introduction de bandes en polyvinyl dans 
les chantiers du fond du puits Altenburg de ta « Preus­
sischen Elektrizitats AG », Division de Borken. 
Braunkohle, 1964, janvier, p. 10/21, 6 fig. 

En 1957, au puits Altenbmg, essais au fond sur 
bandes en PVC d2 400 et 500 mm de largeur afin 
de déterminer si l'utilisation de celles-ci pouvait ré­
duire ou éliminer les inconvénients reprochés .. au 
bandes en caoutchouc. Des bandes en PVC, de 3 
provenances différentes, furent expérimentées en 
service, d'une part, dans des instalhttions à bande 
plate, à haussettes latérales systè~e Riester, de 
400 mm de largeur et, d'autre part dans des instal­
lations de 500 mm de largeur de bandç. à hrin supé­
rieur en auge. Les résultats d'essai dé~ontrèrent la 
supériorité de la bande PVC. Les avantages techni­
ques de celle-ci sont : 1) meilleure adhérence aux 
tambours moteurs - particulièrement en cas d'humi­
dité; 2) meilleure résistance à l'abrasion et.à l'usure 
par frottement ; 3) liaison plus efficace entre leis plis 
du tissus d'âme et les couches de g"Omme. Une autre 
amélioration est obtenue en cc qui concerne l'usure 
des bords de courroies ainsi que la résistance à 
l'allongement et au déchirement de la couverture, 
en sorte que les ruptures transversales de bande sont 
vraiment exoeptionnelles. L'économie de la bande 
PVC par rapport à la bande gomme naturelle doit 
s'établir sur le:s 2 aspects: coût d'achat métrique et 
durée de vie ; il semble que la durée de vie soit sen­
siblement la même dans les deux cas, mais par con­
tre la bande en PVC coûte moins cher que l'autre. 
Les pet"spectives futures de la bande en PVC sont 
prometteuses, néanmoins il sub-siste certains problè­
mes à résoudre et de nombreuses possibilités de la 
courroie en PVC à exploiter. 

IND. E 1312 Fiche n° 36.576 

R. PFAB. Gummiforderbander mit Untertrum-Gerad­
laufsicherungen. Transporteurs à bande de caoutchouc 
avec dispositifs de guidage rectiligne du brin inférieur 
de bande.~ BergbauwissenschaHen, 1964, 30 janvier, 
p. 6/10, 10 fig. 

L'utilisation de convoyeurs à bande nécessite, sur­
tout pour de longues distances et lors de l'emploi de 
ban dès à fils d'acier, des installations assurant le 
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maintien en direction rectiligne de la bande dans les 
infrastructures tant supeneure qu'inférieure de 
l'installation. L'expérience a montré en installant, 
pour le brin inférieur comme pour le brin supérieur, 
des batteries de rouleaux disposés en V et en les 
penchant dans le sens de marche. C'est-à-dire qu'on 
emploie dans l'infrastructure des rouleaux en deux 
parties qui imposent une forme d'auge à la bande 
e_t dont les axes en projection horizontale fo,rment 
un V dont le sommet est déporté dans le sens de 
marche de la bande. 

IND. E 53 Fiche n° 36.622 

T.A. HUGHES et R. HARTILL. Use of radio frequen­
ces for communication underground. Utilùation des 
fréquences de radio pour les communications au fond. 
- The Mining Engineer, 1964, février, p. 26 7 / 280, 
6 fig. 

Déjà avant 1920, des essais avaient été entrepris, 
sans grand succès ,d'ailleurs, pour utiliser les fré­
quences de radio comme moyen de communication 
au fond. Il fallut le début de 1950 pour acqu:érir la 
conJfirmation qu'il n'était possible de tirer parti de 
certaines basses fréquences pour la transmission de 
signaux qu'à condition qu'un conducteur métallique 
placé à la paroi de la galerie serve de « support 
d'ondes». Mettant à profit cette constatation, l'in­
dustrie radioélectrique mit au point une série d' ap­
pareils émetteurs-récepteurs, portatifs à usage indi­
viduel ou placés à demeure près du conducteur des 
locomotives ou à l'intérieur des voitures à person­
nel tractées par câble. Les auteurs, après avofr rap­
pelé les notions théoriques élérn~m-taires permettant 
la compréhension des schémas et du mode de fonc­
tionnement des appareils exposent successivement la 
méthode : 1) de génération des fréquences requises ; 
2) de modulation de la fréquence du conducteur ; 
3) la manière dont cette information peut être em­
ployée à l'endroit de réception. L'article décrit les 
différentes applications possibles au fond ainsi que 
la forme prise par les équipements. A l'occasion de 
l'exposé de .deux projets (le Medco System et le 
A.T.E. System), tous deux s'appliquant au trans­
port du personnel dans des voitures à personnel d'un 
traînag·e par câble, les auteurs indiquent les prohlè­
mes techniques qui furent rencontrés et comment ils 
furent résolus. 

IND. E 54 Fiche n" 36.687 

F. MELSHEIMER. Beobachtung der Abbaubetriebe 
der Zeche Osterfeld mit einer Grubenwarte. Surveil­
lance des chantiers d'exploitation du puits Osterfeld 
au moyen d'un poste de télévigie. -- Glückauf, 1964, 
26 février, p. 237 /249, 17 fig. 

La station centrale de télévigile installée à la sur­
face permet la récolte, d'une manière continue, de 
multiples informations relatives à la marche indivi-

duelle des opérations de la production ou des divers 
équipements du fond. Collationnées et exploitées 
sous forme de rapports journaliers, mensuels et an­
nuels, ces données procurent aux cadres techniques 
de direction, de maîtrise ou de surveillance. le moyen 
de se faire une idée impartiale des temps effectifs 
de marche, de la durée des pannes et incidents tech­
niques, du classement et de la fréquence de ceux~ci, 
de la recherche de leurs causes, des mesures prises, 
etc., en résumé de l'étahlissement du taux d'utilisa­
tion des équipements mécaniques. C'est ainsi que 
pour 1962, au puits Osterfeld, les temps de produc­
tions perdus s'élevèrent en moyenne à 85, 1 min par 
1.000 t, soit 8,6 % du temps total de présence au 
fond. On a établi que le taux d'utilisation des ra­
·hots en tailles était de 70,4 % , tandis que pour les 
abatteuses.-chargeuses, en raison des nombreuses 
opérations auxiliaires connexes qu'elles nécessitent, 
il ne s'élevait qu'à 55 %. Le rabot atteint une pro­
duction moyenne de 1, 111 t/min correspondant à 
une surface déhouillée de 0,902 m 2/min ; à noter, 
cependant, une forte dispersion des résultats en rela­
tion avec l'ouverture et la structure des couches, 
ainsi qu'avec la vitesse du rabot. La production des 
abatteuses-chargeuses fut en moyenne de 0,973 t/ 
min, soit 0,561 m2/min. On remarque que, malgré 
des conditions géologiques beaucoup plus diversi­
fiées que pour les rabots, et bien qu'elles doivent 
souvent abattre les intercala.tioncS stériles. de la cou­
che, la dispersion des résultats par rapport à la 
moyenne est relativement faible. Il a de plus été 
prouvé qu'une augmentation de la rapidité d' avan­
cement des tailles et l'application d 'un régime d'ac­
tivité journalière multiposte n'amenaient pas un ac­
croissement des temps d'arrêts des installations de 
transport dans les voies. Actuellement à Oste11fe-ld, 
compte tenu des connaissances acquises à ce jour, 
on estime que les pertes de temps ne devr.aient pas 
~céder 5 à 6 % du temps de présence au fond, 
c'est-à-dire de l'ordre de 50 à 60 min par 1.000 t 
d'extraction nette. 

IND. E 54 Fiche n° 36.686 

J. RABUTEAU. Télésignalisation - Télécommande -
Description d'un exemple et panorama sur les métho­
des. - Colloque électronique dans les Charbonnages. 
Etablissements Merlin-Gérin, Grenoble, 27-28 juin 
1963. Compte rendu des exposés, p. 75/ 80. 

L'auteur énumère en premier lieu les conditions 
à résoudre dans un problème de télésignalisation ou 
de télécommande, en d'autres termes les éléments 
essentiels de base à préciser: nature de l'informa­
tion, forme de l'information, franchissement de seuil. 
nombre d'informations, groupement géographique, 
temps de réponse, qualité de la voie disponible et 
sécurité. En ce qui concerne les procédés de télé­
transmission proprement dits. on peut les diviser en 
2 grandes classf>s : les procédés analogiques et les 
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procédés codés. Dans la premiere espèce, on trans­
porte une grandeur qui est proportionnelle à l' inf or­
mation à transmettre ; de ce type sont le téléphone, 
la modulation d'amplitude, la modulation de fré­
quence, les transmissions radio-électriques par co­
axial ou par rien du tout. La seconde famille des 
procédés est celle des codés, dont historiquement le 
Morse est la première réalisation pratique. Dans ces 
procédés codés, on doit faire une distinction selon 
que les informations sont transmises simultanément 
( transmission parallèle) ou l'une après l'autre 
( trarn,mission série). L'auteur décrit brièvement les 
dispositifs élémentaires réalisant ces divers modes 
de transmissions et cite quelques chiffres concernant 
les coûts comparatifs des différentes formules de réa­
lisation. 

IND. E 54 Fiche n° 36.684 

J. RABUTEAU. L'automatisation des recettes du puits 
Pigeot. - Colloque éledr,onique dans les charbon­
nages. Etablissements Merlin-Gérin, Grenoble, 27-28 
juin 1963. Compte rendu des exposés, p. 27/32, 2 fig. 

Exemple J' automatisation complète par voie tota­
lement statique des deux recettes d'un puits des 
Houiilères du Bassin de la Lo.ïre : la recette du fond 
et la recette du jour d'un puits qui comprend des 
cages à deux plateaux pour berlines de 3.000 litres. 
L'auteur procède successivement à la description et 
au fonctionnement des installations : 1) d' encage­
ment et de dégagement automatique; 2) de l'en­
semble de culbutag·e à la recette du jour et qui com­
prend : aiguillages, freins, taquets, culbuteurs per­
mettant aux wagonnets de choisir 3 circuits (char­
bon, terre, matériel). li expo,se ensuite les dispositifs 
qui entrent en jeu lorsque, en cours de rtta11che, 
surviennent les évènements anormaux ou exceptiOJI1-­
nels ci-après : a) panne de secteur au cours. d'un 
encagement ; b) cas de l'arrivée impromptue de 
berlines de remblais à descendre au cours· ,d'un poste 
d'extractio,n, charbon ; c) alimentation de la voie 
de nettoyage des berlines. 

F. AERACE. ECLAIRACE. 
HYCIENE DU FOND. 

!ND. F 110 Fiche n" 36.709 

R. GREUER. Die wetterte,ch.nischen Grundlagen zur 
Berechnung und Planung von Wetternetzen. Principes 
techniques de la mécanique des ftuides utiles au calcul 
et à l'établissement de projets de réseaux d'aérage. -
Bergbauwissenschaften, 1964, février, p. 73/80, 7 fig. 

Etude exposée au « Colloque des Mineurs » du 
22 juillet 1963 à Essen à l'Institut d'Exploitation 
Minière, Académie de Clausthal, Ecole Technique 
Supérieure. Dans les méthodes actuelles de calcul 
de réseaux d'aérag·e, l'air est considéré comme in­
compressible. On utilise alors des formules de la 

dynamique qui ne sont que des approximations très 
incomplètes des réseaux d'aérage. S'aidant des lois 
physiques de la mécanique des fluides auxquelles 
les réseaux d' aérage sont en réalité soumis, l'auteur 
détermine les erreurs de ces approximations et fait 
des propositions pour une meilleure représentation 
de tels réseaux. 

IND. F 115 Fiche n° 36.710 

H. ZILLER. « Analog planen » oder « wirklich nur 
rechnen » ? « Etablir un projet par analogie» ou « sim­
plement calculer réellement» ? - Bergbauwissenchaf­
ten, 1964, février, p. 80/ 83, 5 fig. 

Etude expo,sée au « Colloque des Mineurs » du 
22 juillet 1963 à Essen à l'Institut d'exploitation 
minière, Académie de Clausthal, Ecole Technique 
Supérieure. Le calcul des réseaux de ventilation, 
d'eau, de gaz ou d'air comprimé s'effectue par des 
méthodes analogiques en utilisant comme modèle le 
rés.eau d'aérage. Récemment, des calculs de réseaux 
ont été exécutés directement par les machines digi­
taliques existantes. L'auteur montre qu'on ne peut 
avoir recours à celles-ci que pour effectuer des opé­
rations de calcul et que de nombreux pmhlèmes dif­
ficiles de programmation concernant l'écoulement 
d'un fluide dans des tuyauteries ou des galeries ne 
peuvent être traités qu'au moyen de machines à cal­
culer spéciales, basées sur le prin~ipe de la simula­
tion ou de l'analogie. Dans cet ordre d'idées, l'au­
teur expose les éléments de base des modèles analo~ 
giqu.es résolus par voie électronique actuellement 
appliqués. Il décrit les principes de la construction 
des modèles et les méthodes de traitement appli­
quées dans différents secteurs de l'industrie pour la 
programmation d'un réseau parcouru par un fluide. 

IND. F 133 Fiche .n° 36.696 

K. RENNER. Lüfterkennlinien bei geanderten Betriebs­
bedingungen. Courbes caractéristiques de fonctionne· 
ment des ventilateurs de canars d'aérage en fonction des 
conditions variables de service. - Bergbau-Archiv, 1964, 
février, p. 2 1 /34, 12 fig. 

En admettant comme hypothèse la constance du 
poids spécifique de I' air débité, I' auteur établit une 
série de formules et de nomogrammes permettant la 
conversion des courbes caractéristiques de fonction­
nement de ventilateurs à air comprimé ou électri~ 
ques, fonctionnant sous différentes conditions de 
marche, tant au fond qu'au hanc d'essai. La varia­
tion du nombre de tours des ventilateurs à air com­
primé dépend: 1) d ·e la pression et de la tempéra­
ture absolue de I' air comprimé à la sortie de la 
tuyère d'alimentation ; '.l) de la pression, et de la 
température atmosphérique. Les écarts observés clans 
les courbes caractéristiques de fonctionnement ,d" un 
turbo-ventilateur de canars résultent : des variations 
de conditions de marche, du poids spécifique de 
I' air atmosphère, de la tension électrique du résea:u· 
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et de la fréquence du courant d'alimentation. Ainsi 
la conversion des courbes caractéristiques de fonc­
tionnement de ventilateurs résultant des différentes 
conditions de service est possible vu que : 1) la va­
riation des ,débits d'air est proportionnelle à la va­
riation du nombre de tours : 2) la variation de pres­
sion est proportionnelle à la variation de poids spé­
cifique de l'air atmosphérique et proportionnelle au 
carré de la variation du nombre de tours/min. 
L'auteur procède à la comparaison des résultats de 
mesures directes des courbes caractéristiques de 
fonctionnement des ventilateurs pour différentes 
conditions de service avec ceux donnés par les for­
mules et nomogrammes de conversion. 

IND. F 22 Fiche n° 36.584 
H. TROSTEL. Ein Handgerat zur Methanmessung im 
Wetterstrom und in Absaugeleitungen. Un appareil 
portatif pour fa mesure des teneurs en méthane du 
conrant d'aérage et dans les tuyauteries de captage. -
Glückauf, 1964, 29 janvier, p. 152/ 155, 1 1 fig. 

Appareil portatif construit par la firme Siemens et 
Halske AG. Principe de fonctionnement : il utilise 
la propriété physique des gaz ,de présenter une con­
ductibilité calorifique différente d'un gaz à I' autre : 
c'est ainsi que, si on a 100 comme indice de con­
ductibilité à la chaleur de l'air sec, on aura 129,6 

pour le CH4, 61,6 pour le CO, 100,6 pour l'air à 
25° saturé de vapeur d'eau. Pour tirer profit de ces 
différences spécifiques, I' appareil utilise un pont de 
Wheatstone à deux circuits dérivés, chacun à 2 

tronçons, avec diagonale. Dans chacun des deux 
tronçons opposés de la boude, on intercale les deux 
tubes témoins, à filament de platine, renfermant de 
l'air sec et, dans chacun des deux autres tronçons 
opposés, les deux tubes semblables contenant le mé­
lange air + méthane à analyser. Lorsqu'on fait 
passer dans le circuit électrique le courant ,débité 
par une batterie d'accus incorporée à l'appareil, ce­
lui-ci porte la température du filament à une tem­
pérature (environ 100°) telle que la combustion du 
mélange air + CH4 ne survienne pas. En raison de 
la conductibilité calorifique différente des gaz en­
tourant le filament des tubes, la chute de tension 
électrique aux extrémités des filaments est diffé­
rente (on en connait la loi de variation en fonction 
du .% en CH4 dans un mélange avec l'air) et le 
pont de Wheatstone se trouve plus ou moins désé­
quilibré. En rétablissant l'équilibre dans la branche 
neutre, on parvient ainsi à déterminer la teneur en 
grisou du mélange à analyser. L'article décrit en 
outre : les organes essentiels de I' appareil ( qui est 
de sécurité antigrisouteuse) - son réglage - son mode 
d'emploi - le champ d'application de chacun des 
2 modèles (un de o à 5 % de C& - l'autre de o à 
100 % de CH4) - les facteurs d'influence (degré 
hygrométrique de l'air, température, pression, pré­
sence de CO ou d'autres gaz) - les corrections à 
apporter - la précision des mesures. 

IND. F 24 Fiche n° 36.495 

A. HARLEY. Sorne observatio.ns on the behaviour and 
dispersal of firedamp in longwall faces. Quelques ob­
servations s1tr le comportement et la dispersion du grison 
danJ les longues tailles. - The Mining Engineer, 1963, 
octobre, p. 10/27, 5 fig. 

Alors que le drainage du grisou par la méthode de 
sondages de captage creusés à travers les bancs de 
toit est généralement efficace pour réduire la teneur 
en méthane dans la voie de retour d'air des longues 
tailles, le CH-! peut néanmoins s'accumuler dans 
l'arrière-taille, derrière l'épi de remblai étahli tout 
le long de la voie de retour d'air, particulièrement 
si le foudmyage est pratiqué. L'installation de 
tuyauteries au travers de tels épis de remblais peut 
être efficace en drainant hors de l'arrière-taille une 
certaine quantité de gaz. En se basant sur les résul­
tats obtenus au moyen d'une telle installation, 
l'auteur montre que les bénéfices ohtenus sont limi­
tés et que des quantités de grisou relativement .fai­
bles peuvent être évacuées par ce moyen. Malgré 
l'introduction du drainage du CH4, des pointes de 
débit de ,dégagement peuvent néanmoins survenir 
dans les longues tailles, au cours des opérations de 
havage ou d'abattage mécanisé du charbon. De 
l'examen des résultats d'observations détaillées ef­
fectuées dans deux tailles de ce genre, I' auteur tire 
la conclusion que la majeure partie du grisou ainsi 
produit provient de la couche elle-même. L'auteur 
discute en outre brièvement de la ventilation des ni­
ches de machines et fait mention de l'effet de telles 
p,ointes de déhit de gaz émis, sur les conditions 
d'aérag-e dans les niches d'extrémité de taille conti­
guës à la voie de retour d'air. 

IND. F 40 Fiche n-0 36.562 

A. WINKEL. Die Beurteilung von Staubgefahren durch 
gravimetrische Messungen am Arbeitsplatz. Estima­
tion de nocivité des poussières danJ les ateliers de tra­
vail, au moyen de mesures gravimétriqttes. - Staub, 
1964, janvier, p. 1 / 8, 4 fig. 

Le risque d'atteinte de silicose dans les ateliers 
de travail est généralement estimé jusqu'à ce jour 
d'après la concentration en nombre de particules de 
fraction granulométrique 5 µ. m. Des mesures com­
paratives faites sur le plan international ont cepen­
dant montré que la définition de concentration par­
liculaire n'est pas aussi précise que la mesure gravi­
métrique de concentration de poussières ~n mg/m3• 

Après une ,discussion sur les conditions préliminai­
res à une mesure g·ravimétrique des poussières, pré­
cise et pratiquement applicable, on constate que 
l'échelle du danger d'exposition à la silicose est le 
produit des concentrations de SiÜ2 cristallin libre 
dans la fraction de granulométrie de 5 p, m et des 
poussières totales de classe granulométrique identi­
que. En se basant sur des analyses de régime, on 
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èn conclut que ce produit ne ,doit pas dépasser la 
valeur de 0,5. En partant de cette constatation, on 
en déduit ég•alement une critique selon la concen­
tration particulaire. Pour des teneurs moyennes en 
SiÜ2 (quartz) cristallin, la limite nouvellement éta­
blie se situe à des concentrations plus faibles que 
celles du système de critique pratiqué jusqu'à pré­
sent à l'Institiut de Recherches sur les Poussières 
(Allemagne). 

IND. F 410 Fiche n° 36.693 

M. LANDWEHR. Staubbekampfung unter besonderer 
Berücksichtigung der Mechanisierung der Kohle.nge­
winnung (1). La lutte contre les poussières compte tenu 
de la mécanisation de l'abattage du charbon (1re part.). 
- Schlagel und Eisen, 1964, février, p. 107/114, 
18 fig. 

Retraçant l'évolution des effets de la silicose et 
de l'anthraconiose depuis 1959 jusqu'en 1962 dans 
l'ensemble des charbonnages de la République Fé­
dérale Allemande et en la caractérisant par le nom­
bre relevé officiellement des victimes et des invalides 
reconnus, l'article fait apparaître que le maximum 
annuel fut atteint en 1956/ 1957 avec 6768 silicosés 
dont 90 % furent reconnus atteints d'une invalidité 
permanente de 20 à 49 % et 10 % de 50 % et plus, 
alors que pour 1962 la statistique accuse respective­
ment 2281 cas dont 94 :% avec une invalidité de 20 
à 49 % et 6 % avec 50 % et plus. L'auteur analyse 
les causes de cette regression qu'il attribue essen­
tiellement à l'efficacité des mesures de lutte et de 
prévention appliquées contre la formation de pous­
sières et en particulier au cours des opérations 
d'abattage du charbon. Parmi ceiles-ci, on dénom­
bre; 1) utilisation de marteaux-piqueurs à pulvéri­
sation d'eau et arrosage du ch~rbon abattu ; 2) in­
jection d'eau en veine sous ses différentes formes : 
injection par pression statique d'eau, injection à 
haute pression et classée selon la longueur et I' orien­
tation des fourneaux en injection à faible profon­
deur, profonde et téléinjection ; 3) le tir à l'explosif 
avec cartouches d'eau (injection pulsée). L'auteur 
analyse le mode d'action, l'efficacité et les condi­
tions d'application de chacune de ces méthodes, dé­
crit le matériel nécessité, le coût et la rentabilité de 
[' opération. 

IND. F 42 F-iche n° 36.564 

B. REGENSCHEIT. Modellversuche zur Erforschung 
der Raumstromung in belüfteten Raumen. Essais sur 
modèles en vue de l'étude de l'écoulement de l'air dans 
des espaces ventilés. - Staub, 1964, janvier, p. 14/20, 
12 fig. 

L'auteur expose en premier lieu les principes fon­
damentaux qu'il s'agit d'observer afin de réaliser des 
essais concluants sur ·des modèles, dans le domaine 
de la technique de l'air. Utilisant l'eau comme mi-

lieu fluide en lieu et place d'air, on pourra se servir 
de modèles de dimensions relativement minimes. Les 
modèles se « miniaturisent » particulièrement du fait 
que l'on peut, dans. l'essai, choisir les nombres de 
Reynolds (Re) en dessous de ceux qui s'imposent 
en présence d'exécution à plus grande échelle. Les 
essais ont permis de constater quels sont les écarts 
de nombres de Reyno.Jds admissibles. Ces écarts 
mesurés (Li. Re) révèlent qu'il est possible, sur la 
foi de modèles simples, d'étudier le déplacement des 
pouss.ières ainsi que les courants d'air déclenchés 
thermiquement. 

IND. F 442 - Fiche n° 36.563 

1. BERGMAN e~ J. CARTWRIGHT. Lungengangige 
Si02 Staube, eine Untersuchung über Teilchenform 
und Oberflachenbeschaffenheit. Les poussières à base 
de Si01 susceptibles d'infiltration pulmonaire - recher­
che sur la confotmation des particules et sur la natrtre 
des surfaces. - Staub, 1964, ja.nvier, p·. 8/ l 4, 6 fig. 

Les poussières capables de s'infiltrer dans les pou­
mons ont été étudiées moyennant les procédés au 
microscope lumineux et au microscope électronique, 
suivant les méthodes à basse température, à l' azo,te 
et à l'absorption ·de cripton, ainsi que par dissofo­
tion dans l'acide fluorhydrique dilué. Le comporte­
ment en dissolution n'a pas donné lieu au constat 
d'une influence sensible sur la conformation des 
particules. Une comparaison de diverses fractions 
granulaires a permis de conclure que les poussières 
fines présentent un · état particulaire moins compact 
que celui qui peut être constaté aux poussières plus 
grosses. Les poussières de verre de silice sont appa­
ri.Ies moins compactes dans leur état particulaire, et 
leur surface recelait plus de rayures que la tridy­
mite. Les poussières de quartz étaient à peu prrès 
au milieu. 

'IND. F 52 Fiche n° 36.697 

G. MUECKE. Die Warmeleitfahigkeit von Karbonge­
steinen und ihr Einfluss auf das Grubenklima. La con­
ductibilité calorifiq11e des terrains houillers et son in­
fluence sur le climat de la mine. - Bergbau Archiv, 
1964, février, p. 35/58, 21 fig. 

L'auteur rappelle les formules théoriques, de hase 
et analyse l'influence sur la conduction calorifique 
au sein des roches d'abord de la conductibilité ther­
mique entre 2 points de la roche (ou gradient des 
températures) et la conductibilité caloci:fique spéci­
fique de la roche qui les sépare. Deux méthodes 
de détermination de cette dernière grandeur sont dis­
ponibles: 1) par mesure directe en valeur absolue, 
effectuée en laboratoire (avec un appareillage de 
mesure que l'auteur décrit) sur des échantillons pré­
levés par sondage carotté ; 2) par une métho,de de 
calcul par application de la loi de Fourier. L'auteur 
étudie le mécanisme des échanges thermiques et 
calorifiques entre les terrains situés autour d'une 
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voie et le courant de ventilation qui circule dans 
celle-ci. Il analyse ensuite l'influence de l'humidité 
interne des roches sur le flux des calories transpor­
tées : action directe d'abord vu que l'eau a une con­
ductiblité propre différente ,de celle des roches et 
puis action due à l'existence de phénomènes conne­
xes tels que l'évaporation de l'eau, résistance à la 
diffusion et la sorption de ceIIe-ci au sein de la 
roche, toutes manifestations influencées elles-mêmes 
par le degré hygroscopique de la roche et du cou­
rant d' aérage. Mettant ces considérations théoriques 
en application à la mine, l'auteur établit une com­
paraison entre les résultats ohtenus par voie de 
calcul et ceux fourni s par des mesures directes ; il 
montre que, pour ce qui concerne l'application en 
particulier aux galeries d' aérage du fond, il existe 
une concordance pratique satis.f aisante. 

IND. F 622 Fiche n° 36.580 

D.W. MITCHELL, J. NAGY et E.M. MURPHY. Rigid 
foam for mines. Mousse rigide pour mines. - U.S. 
Bureau of Mines, R.I. 6366, 1964, 37 p., 19 fig. 

En vue d'accroître la sécurité et la productivité, 
le Service de Recherches expérimentales des mines 
de houille du Bureau o.f Mines procéda à une série 
d'investigations concernant les possibilités d'utilisa­
tion des mousses rigides et les risques que celle-ci 
comporte dans les mines. Les recherches portèrent 
sur le développement de formules chimiques et 
d'équipements de pulvérisation et sur les procédés 
d'application qui permettent l'usage sûr et efficace 
des mousses d'uréthane. Les usages retenus compor­
tent : l'amélioration de la ventilation souterraine d·es 
mines, la réduction de I' action néfaste des agents 
atmosphériques du fond sur les roches et sur l'acier, 
la construction de scellements de zones sinistrées 
par le feu et pour l'isolation thermique. 

H. ENERGIE. 

IND. H 403 Fiche n" 36.543 

P. MICHAUX. La centrale de Courrières - descrip­
tion. - Bulletin d'information des Centrales Electri­
ques des Houilères du Bassin du Nord et Pas-de-Calais, 
n° 43, 1964, janvier, p. 9/ 19, 3 fig. 

Les Centrales minières sont construites pour ré­
pondre à un triple but : t) consommer les produits 
secondaires des ateliers de préparation du charbon 
et donc les valoriser ; 2) alimenter en énergie élec­
trique les services de la mine et des usines annexes 
dans des conditions de sécurité maximale ; 3) contri­
buer à la production nationale d'électricité. Depuis 
la nationalisation, les Houillères du Bassin du No,rd 
et du Pas-de-Calais ont d'abord installé, à l'inté­
·rieur des Groupes d'exploitation du Bassin, des tran-

ches de centrales d'une puissance unitaire de 6o 
MW. En 1952, à la suite des progrès réalisés par la 
technique, il devint possible ,d'envisager l'installa­
tion de tranches de 125 MW à resurchauffe d'un 
rendement nettement amélioré par rapport aux an­
ciennes installations. C'est ainsi que furent réalisées 
les Centrales de Violaines et d'Hornaing, compre­
nant chacune 2 tranches de 125 MW. La première, 
située sur le territoire du Groupe de Béthune, con­
somme les combustibles gras en provenance de 
l'ouest du Bassin. La seconde consomme les com­
bustibles maigres de l'est du Bassin. Elle est implan­
tée sur les terrains du Groupe d.e Valenciennes. 
Une partie non négligeable du parc de centrales des 
Houillères du Nord et du Pas-de-Calais arrivant à 
l'âge normal de déclassement, la construction dans 
le Bassin du Nord d'une centrale nouvelle compre­
nant 2 tranches de 125 MW. fut projetée au début 
de r année 1960. 

Résumé de l'auteur. 

IND. H 522 Fiche n° 36.547 

A.M. PLASKETT. Magnetic amplifiers in mining equip­
ment. Amplificateurs magnétiques dans les équipements 
miniers. -- The Mining Electrical and Mechanical 
Engineer, 1964, janvier, p. 171 / 182et 193/194, 26fig. 

Un amplificateur magnétique présente l'avantage 
d'être robuste, digne de confiance et de tout repos ; 
il n'a pas de parties en mouvement ou portantes. 
Techniquement, c'est une affaire relativement sim­
ple d'isoler les contrôles, côté entrée de ceux côté 
sortie. Son inconvénient c'est son prix élevé. Ses 
actions d'une part de redressement du courant et 
d'autre part de contrôle sont séparées et l'appareil 
n'est pas, d'une façon inhérente, irréversible. Deux 
unités sont nécessaires pour assurer un effet utile 
réversible. Les amplificateurs magnétiques se ver­
ront vraisemblablement remplacés à l'avenir de plus 
en plus par les transistors et les thyristors (redres­
seurs au silicone, contrôlés), mais ils seront proba­
blement retenus pour des transformations de voltage 
de courant continu et éventuellement pour le 
« mixing » isolé de signaux de contrôle. 

IND. H 533 Fiche n° 36.685 

C. LEYMARIE. L'utilisation des circuits logiques sta­
tiques MOG à la statio,n de Pierre-Blanche. - Col­
loque électr,onique dans les Charbonnages. Etabl'isse­
ments Merlin - Gérin, Grenoble, 27-28 juin 1963. 
Compte rendu des exposés, p. 47/ 54, 1 fig. 

Dans le cas de la logique, on peut résumer le do­
maine d'application des circuits MOG à leur utili­
sation dans tous les automatismes exécutés jusqu'à 
présent en relais conventionnels. L'auteur décrit 
l'application de tels circuits MOG à l'automatisa-
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tion de la marche des pompes d'une station d'e'X­
haure, en ce qui concerne les circuits de temporisa­
tion, la détection des niveaux et les verrouillages, de 
sécurité. L'ensemble de la station comprend 6 pom­
pes totalisant une puissance installée de 1.400 kW. 
Trois modes de fonctionnement sont possibles et 
peuvent être choisis au moyen d'un commutateur : 
t) La marche libre : les pompes peuvent fonctionner 
à n'importe quelle heure du jour et de la nuit. 2) Le 
blocage ·des pompes aux heures de pointes. 3) Le 
blocage des pompes aux heures du jour. Les pro­
tections en cours de fonctionnement sont : a) Les 
protections hydrauliques, par exemple contre le dé­
bordement des réservoirs et respect des niveaux 
d'eau, protection sur les sondes elles-mêmes en cas 
de manque de tension d'alimentation des sondes, 
protection sur l'aspiration, protection sur le filtre 
d'entrée dans la station en cas d'encrassement du 
filtre. b) Les protections sur défaut électrique : man­
ques de tension, défaut de terre sur les barres, rup­
ture de phase, baisse de puissance. c) Les protec­
tions thermiques : contre les échauffements. L' arti­
cle décrit le matériel employé pour réaliser cet équi­
pement, à savoir : les capteurs, les relais de mesure, 
les circuits de décision, de temporisation et de signa­
lisation, les organes de signalisation. 

IND. H 7 Fiche n° 36.588 

X. Hydraulic equipment and fluids. L'équipement hy­
draulique et les fluides. - Coal Age, 1964, janvier, 
p. 69/84, 10 fig. 

L'article constitue un condensé de traité complet 
concernant la description et l'utilisation des moteurs 
hydrauliques dont l'emploi se généralise dans les 

charbonnages. On y lit d'abord un exposé du prin­

cipe de la transmission de force par les systèmes hy­

drauliques basés sur les lois de Pascal. On examine 

ensuite les différentes parties composant l'installa­
tion qui applique les principes de base hydrostati­

ques et hydrodynamiques ; des conseils sont donnés 

pour leur mise en service, réservoir contenant le 

fluide avec ses orifices et organes secondaires. Pom­

pes de types divers : rotatives à engrenages externes 

ou internes, à ailettes mobiles, à piston radial, à 

piston axial ; organes· accessoires de contrôle : sou­

papes de sûreté, d'équilibre, de décharge, de réduc­

tion de pression, de contrôle de débit, de commande 
de direction. Tuyauteries des circuits hydrauliques : 

fixes ou flexibles à moyenne ou à haute pression, 

joints et raccords, modes d'assemblages. Avis pour 

le montage. Filtres, Fluides hydrauliques : qualités 

à rechercher ; viscosité, stabilité à I' oxydation, pré­
vention ·de la mousse etc.,. Entretien, instruments 
d'aérification, injections périodiques, mesures de 

rendement etc ... 

1. PREPARATION ET ACCLOMERATION 
D,ES COMBUSTIBLES. 

IND. 1 11 Fiche n° 36.677 

R.P. GARDNER et L.G. AUSTIN. The use of a radio­
active tracer technique and a computer in the safety 
of the batch grinding of coal. Utilisation d'une tech­
nique de traçage par élément radioactif et d'une calcu­
latrice pour l'étude du broyage discontinu du charbon. 
- Journal of the lnstitute of Fuel, 1962, · avril, p. 
173/ 177, 4 fig. 

Les auteurs eurent recours à une technique utili­
sant un traceur radioactif pour déterminer le degré 
de fractionnement des fractions de tamis de charbon 
broyé dans un broyeur Hardgrove caractérisant l' ap­
titude au broyage, Les résultats sont exp.rimés : 1) 
en termes du montant d'un calibre donné, cassé 
par . révolution du broyeur ( = la fonction: de sélec­
tion) ; 2) par la courbe granulométrique d'un des 
produits d'un broyage primaire ( = la fonction de 
distribution). Ces valeurs et le calibre d' alimenta­
tion initiale furent exprimés sous forme d'une équa­
tion de broyage discontinu et l'équation ·fut résolue 
à l'aide d'une calculatrice électronique. Les distribu­
tions partout calculées du rapport poids/ calibre oh­
tenues à des stades chronologiques variés du 
broyage concordent avec la distribution expérimen­
tale, pour autant que I' on reste à l'intérieur des li­
mites de la précision du tamisage. 

IND. 1 13 Fiche n° 36.535 

E. JUDE. Fundionarea morilor en bile la viteze de 
rotatii variabile. Le fonctionnement des broyeurs à bou­
lets à des vitesses de rotation variables. - Revista Mine­
lor, 1963, décembre, p. 561/564, 7 fig. 

L'auteur expose les résultats de certains essais 
effectués avec un broyeur à boulets muni d'un re­
vêtement ondulé. Les recherches avaient pour but 
d'établir: t) la valeur optimale du rapport entre 
la puissance ahsorhée et la vitesse de rotation du 
broyeur, pour différentes charges de boulets ; 2) la 
variation de·s rendements du broyeur en fonction 
des paramètres ci-dessus. 

IND. 1 13 Fiche n° 36.647 

C_ PAILLET. Le problème des bruits dans les installa­
tions de broyeurs à boulets. - L'Equipement Méca­
nique, 1964, janvier-février, p. 55/61, 14 fig. 

Les grandes unités de broyeurs à boulets dévelop­
pent, en raison même de leur principe de fonction­
nement, de leurs dimensions et de leurs puissances, 
des champs sonores intenses et étendus, définissant 
autour de leurs points d'installations des zones de 
bruyance gênante pour les voisinages qui s'y trou­
vent situés, voire dangereuses dans les proximités 
plus immédiates si certains taux de saturation audi­
tive se trouvent atteints. L'auteur analyse les divers 
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aspects de ce problème et les suggestions qu'il pré­
sente et décrit les caractéristiques générales d'une 
installation actuellement en service, protégée par un 
blindage insonore. 

IND. 1 23 Fiche n° 36.724 

W. BARTH et L. LEINEWEBER. Beurteilung und Aus­
legung von Zyklonabscheidern. Critique sur la capacité 
de rendement de séparateurs cyclone. - Staub, 1964, 
février, p. 41/55, 21 fig. 

Lors de critique sur la capacité de rendement de 
séparateurs cyclone, il y a lieu de prendre en consi­
dération non seulement le pouvoir sélectif, mais 
aussi le coût de l'installation, l'encombrement et les 
frais d'exploitation. Une étude théorique du sépara­
teur cyclone se voit développée, à l'aide de laquelle 
il devient possible d'atteindre à une interprétation 
de la cote optimum des séparateurs cyclones sous 
des conditions d'exploitation données. L'ampleur 
giratoire du cyclone séparateur es.t définie mathéma­
tiquement autant qu' expérimentalement pour en ex­
traire des déductions sur le degré de séparation réali­
sable. Un banc d'essai modèle pour séparateurs 
cyclone sert à établir l'influence des diverses échel­
les d'exécution sur la perte de pression et le degré 
de sélectivité. Les résultats d'essais sont comparés 
à ceux mathématiquement obtenus ; il en appert un 
accord satisfaisant. Une meilleure adaptation des 
cyclones séparateurs aux conditions d'exploitation 
en pratique permettra de réaliser encore des perf ec­
tionnements importants. 

IND. 1 23 Fiche n" 36.740 

U. DOMMER. Vergleich zweier Kreiselwindsichter 
einer Steinkohlenwasche des Ruhrgebiets. Comparaison 
de de1;x dépoussiére11rs pneumatiques à sole tournante 
d'un lavoir à charbon de la Ruhr. - Aachener Blatter 
für Aufbereiten Verkoken BrikeHieren, 1963, décem­
bre, p. 200/221, 5 fig., 3 tabl. 

La comparaison porte sur deux dépoussiéreurs 
pneumatiques, le n° 1 d'un type plus ancien que le 
n° 2, chez qui les moitiés inférieures diffèrent entre 
elles par les dispositifs d'évacuation mécanique des 
poussières. Les essais ont abouti aux conclusions 
ci-après : 1) Quand les ventilateurs des 2 sépara­
teurs tournent à la même vitesse, le débit maximum 
du n° 1 est de 9 à 11 ~/h, alors qu'il est de 13 à 
15 t/h pour le n"' 2. Quand la composition granulo­
métrique du produit à traiter, en l'occurrence du fin 
charbon, reste constante, le dépoussiéreur n° 2 peut, 
sans diminution du rendement, absorber une sur­
charge de 40 % de la charge normale. 2) Le rende­
ment maximal est atteint dans les deux types, avec 
une vitesse de rotation du ventilateur comprise entre 
224 et 234 tr/min. 3) La capacité de charg·e plus éle­
vée du n" 2 peut essentiellement être attribuée aux 
facteurs suivants : a) la forme inclinée des parofa 

du corps du dépoussiéreur empêche la poussiere 
d'adhérer à celles-ci, assurant une chute continue de 
la poussière qui est favorable à la prévention 
d'obstructions de l'orifice d'évacuation; de plus, les 
parcours d'une part de l'air frais pur et d'autre part 
de l'air chargé de poussières vers l'échappement se 
trouvent constamment séparés - h) la section de 
l'espace circulaire en hauteur de la couronne en 
persienne se trouve élargie dans celle où entre l'air 
du dépoussiéreur chargé de poussières. 

IND. 1 31 Fiche n-0 36.606 

V. BERGER. Représentations graphiques d'un traite­
ment hydraulique de minerais. App·lication à un nou­
veau procédé : le Diabolo. - Revue de !'Industrie 
Minérale, 1964, janvier, p. 85/95, 13 fig. 

Les représentations graphiques dont il est ques­
tion dans la présente étude comprennent les courbes 
de granulométrie, de lavabilité, de rendement, des 
teneurs, des stériles. Les courbes préconisées don­
nent des renseignements utiles pour un projet de 
traitement de minerai ou de charbon par les procé­
dés hydrauliques, car elles en précisent les données 
les plus importantes, à savoir : choix du taux supé­
rieur de granulométrie avant passage dans l'appa­
reil, choix de la coupure inférieure de granulométrie 
après passage dans l'appareil, évaluation préalable 
de la teneur des concentrés, des 'stériles et éventuel­
lement des mixtes, évaluation préalable des rende­
ments. L'usage de ces courbes peut également être 
utile pour suivre la marche d'une laverie gravimé­
trique, mettre en évidence ses résultats et en corri­
ger les anomalies. Dans une seconde partie, l'auteur, 
après avoir exposé le principe, la description et le 
fonctionnement du Diabolo, procède à une applicé!-~ 
tion des courbes g'raphiques en question, au nouveau 
procédé de traitement des minerais et des charbons. 
Il conclut qu'en dehors de ses emplois possibles 
comme déschlammeur ou classificateur, le Diabolo 
doit : 1) remplacer ou compléter avantageusement 
les bacs et les tables dans la concentration des 
grains - 2) supprimer le broyage fin, systématique, 
toujours très cher, en étendant la concentration 
hydraulique des produits jusqu'à la limite granulo­
métrique de la flottation - 3) dans certains cas, 
rendre exploitables des g'isements dont la faible te­
neur ou la faible valeur ne peut pas supporter de 
traitement onéreux - 4) apporter une solution au 
problème du traitement des fines de charbons. 

1 ND. 1 331 Fiche .n". 36. 765 

D.J. BATZER. Investigation into jig performànce. 
Recherches sur les performances des bacs à pistonnage. 
-- Bulletin of the Institution of Mining and Metallurgy, 
1962, novembre, p. 61/68, 3 fig. 

L'article décrit quelques-uns des tests effectués en 
laboratoire sur un petit bac à pistonnage du Harz. 
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inclinaison et ouverture de la couche, nature et 
mode de soutènement en taille, traitement de l' ar­
rière-taille (foudrnyage, remblayage), vitesse d'avan­
cement, mode d'abattage. Dans une deuxième par­
tie, l'auteur explicitant ce dernier point, passe en 
revue les différentes espèces d' abatteuses-chargeu­
ses, de haveuses et de rabots actuellement utilisées ; 
il souligne l'influence bénéfique de l'abattage méca­
nisé sur la réduction du nombre d'accidents graves 
se proiduisant dans les longues tailles. II procède, en 
particulier, à la description du T repanner A.B - fa­
briqué par la firme allemande Korfman -, il en ex­
pose les caractéristiques techniques et les avantages 
propres. 

P. MAIN D'OEUVRE. SANTE. 
SECURITE. QUESTIONS SOCIALES. 

IND. P 134 Fiche n° 36.568 

R. DITTRICH. Bohrtechnische Rettungsmassnahmen 
nach dem Grubenunglück auf der Eisenerzgrube in 
Lengede-Broistedt. Mesures techniques de forage appli­
quées après la cata.stmphe de la mine de fer de Lengede­
Broistedt. - Berg bau, 1964, janvier, p. 1/ 1 7, 26 fig. 
- De Mijnlamp, 1964, février, p. 60/63, 4 fig. 

L'auteur ayant procédé à une description du gise­
ment et des conditions d'exploitation, expose les cir­
constances de l'irruption d'un coup d'eau qui, après 
la remontée par voie normale du personnel du fond, 
portait à 50 le nombre de manquants. Se plaçant 
avant tout dans le cadre des 15 forages entrepris 
comme mesures subséquentes de sauvetage, l'auteur 
discute et commente : 1) le but de ceux-ci - 2) leurs 
caractéristiques physiques : longueur, diamètre, 
mode de forage, matériel, outils - 3) le déroulement 
chronologique de leur éxécution, difficultés rencon­
trées, problèmes spéciaux posés, vitesse d'exécution, 
cause des échecs - 4) finalement la réussite. Con­
clusion : la technique du forage a permis de sauver 
d'une mort certaine 21 des rescapés - le nombre des 
disparus s'élevant à 29. 

IND. P 23 Fiche n° 36.679 

C. VAN ROOY. L'ingénieur et la fonction de cadre 
da.ns une industrie très diversifiée, de caractère inter­
~ational. - Revue de la Soc. Royale Belge des Ingé­
nieurs e!- des Industriels, 1963, décembre, p. 503/509. 

Conférence faite le 20 février 1963 dans le cycle 
de corrférences « L'ing-énieur et les fonctions de ca­
dre dans l'industrie». Le conférencier brosse une 
image très vivante des tâches et des fonctions des 
ingénieurs et du personnel de cadre dans une in­
dustrie très diversifiée, de caractère international. Il 
montre combien ces tâches sont à la fois délicates et 
compliquées. La multiplicité et la diversité des pro­
duits, leur incessant renouvellement et leur adapta-

tion aux besoins du marché exigent parfois plusieurs 
années de recherches en laboratoire. 210 ingénieurs 
civils et 83 autres universitaires, assistés par 480 in­
génieurs techniciens et par plusieurs centaines de 
techniciens qualifiés, s'emploient à ces tâches à la 
BeU T elephone Mig Cy, tout en assurant l'équilibre 
harmonieux des fabrications, le ravitaillement et le 
plein emploi. Le conférencier met l'accent sur la 
qualification et les aptitudes du personnel. Il rap­
pelle que la prospérité d'une .entreprise dépend de 
la qualité de ses chercheurs et de ses cadres, leur 
fermeté de caractère, leur esprit large, leur sens de 
la justice, leur imagination et leur réalisme. 

Q. ETUDES D'ENSEMBLE. 

IND. Q 110 Fiche n° 36.665 

G. TADDAY et P. BERLAGE. Die Planung des Abbaus 
von Steinkohlenflëizen nach Kosten günstigsten Ge­
sichtpunkten. La planification de l'exploitation des 
couches dans les charbonnages basée sur l'optimisation 
du coût de la production. - Glückauf, 1964, 12 février, 
p. 203/209, 3 fig. 

Les réalisations exposées dans la présente étude 
doivent être acceptées uniquement comme un essai 
pour établir une programmation d'exploitation dans 
un siège d'extraction, à l'aide d'une calculatrice 
électronique, programme basé sur l'obtention de ré­
sultats techniques et financiers optimaux. L'essai 
doit servir en outre à déceler quels sont les diffé­
rents aspects valables d'une programmation d'en­
semble qui doivent être pris en considération et 
comment ces aspects doivent être envisagés. Cette 
programmation est susceptible d'être notablement 
améliorée ; ainsi le choix des chantiers actifs peut 
être réalisé d'une façon· différente. Car d'autres ré­
sultats peuvent être ohtenus quand ce n'est pas le 
chantier à mettre prochainement en exploitation qui 
est intéressé, lequel chantier peut escompter des ré­
sultats beaucoup meilleurs que tous les autres, mais 
bien toute l'exploitation du siège qui doit être ar­

rêtée au plus tôt. Le premier essai de planification 
doit néanmoins être exposé, ne fut ce que pour prn·­
voquer une discussion. 

IND. Q 1130 Fiche n° 36.529 

W.J. ADCOCK. The next breed of equipme.nt for 
tr"':lchanisation. La prochaine «vague» d'équipement 
en mécanisation. - Colliery Guardian, 1964, 17 jan­
vier, p. 82/84. 

Le NCB vise pour la Grande-Bretagne la produc­
tion de 200 Mt. Le rendement général en tailles 
est d'environ 5.000 t et en tailles mécanisées 
6.450 kg, celles-ci représentant 85 '% de la produc­
tion. Les machines d'abattage et chargement les plus 
utilisées restent l' Andert on et le T repanner qut se 
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perfectionnement, tant sous le rapport de la double 
direction que pour diminuer la dégradation du char­
bon. L'exploitation des couches minces a donné lieu 
au Collins Miner. La CEE met au point une ma­
chine à tambour vertical type Trepanner, 0,55 m de 
0 à la tête coupante directrice donnant le gros char­
bon et 0,675 m au tambour arrière achevant la cou­
pe. La machine n'a que 3,90 m de longueur. Elle 
peut convenir aux couches de 0.60 m - halage jus­
qu'à 4,5 m/min et 9, 15 m au retour. Conduite auto­
matique possible. Dans le creusement des voies, on 
signale la machine à creuser les niches Dawson 
Miller et la Joy Sullivan « short face miner » à 2 

tambours coupants du type vertical. vitesse très va­
riable de o à 3 m/min. En bosseyements, les essais 
continuent avec la machine Peake. Le soutènement 
marchant, généralisé en tailles, doit s'étendre à la 
tête de voie. L'exploitation rabattante, bénéficiant 
des progrès réalisés dans le creusement des galeries 
de traçage, est appelée à des développements crois­
sants. 

R. RECHERCHES. DOCUMENTATION. 

IND. R 122 Fiche n° 36.604 

R. LOISON et P. FOCH. Rapport sur l'activité de la 
Station expérimentale de Marienau en 1962. - Char­
bonnages de France. Note technique 4/63. Revue de 
l'industrie. Minérale, 1964, janvier, p. 1 /29, 24 fig. 

L'étude des facteurs de qualité du coke n'occupe 
plus qu'une place réduite dans les travaux de la 
Station de Marienau. Seul l'emploi: des antifissu­
rants a fait l'objet d'une étude systématique. Par 
contre, une activité importante reste consacrée à 
l'examen des problèmes concrets posés par les coke­
ries et mettant en application les. connaissances gé­
nérales acquises précédemment. La technique de 
l'enfournement des charbons chauds a été étudiée 
à l'échelle du four 400 kg. Elle vise à un perfec­
tionnement de l'enfournement sec, à la fois par un 
nouvel accroissement de la productivité et par une 
réduction du coût des installations. Dans le domaine 
de la fabrication du coke par les techniques classi-

ques, la station a deux objectifs. Par une meifleure 
connaissance du mécanisme de la poussée, on espère 
trouver un moyen de s'accommoder des charbons 
poussants. Par l'analyse des conditions de chauffage 
des batteries, on cherche à réduire la consommation 
en gaz de chauffage et à accroître la productivité. 
Dans le domaine de la fluidisation, l'objectif princi­
pal demeure la fabrication d'un combustible utilisa­
ble à l'agglomération de minerai de fer. On a égale­
ment développé la technique du séchage et abordé 
celle du séchage-broyage simultané en vue de son 
application à l'enfournement sec ou préchauffé et à 
l'injection de chabon dans les hauts fourneaux. 

IND. R 123 Fiche n" 36.634 

K. MOORE. Field trials activities at Bretby. Les acti­
vités dtt Centre de Bretby dans le domaine des essais 
mr chantier. - Colliery Guardian, 1964, 7 février, 
p. 186/192, 6 fig. 

Le Centre de Bretby du N.C.B. s'occupe de l'éla­
boration de nouvelles machines et de nouvelles tech­
niques pour les mines ainsi que des essais et épreu­
ves des équipements miniers. Il occupe 500 person­
nes dont 200 ingénieurs et dessinateurs. L'article 
donne des détails sur cette importante organisation 
et sur ses activités particulièrement dans le domaine 
des essais de mise au point du matériel nouveau sur 
chantier. II est question notamment des machines 
suivantes : Collins l\liner pour l'exploitation auto­
matisée des couches minces ; D·awson Miller pour le 
creusement des niches d'extrémité de tailles et, dans 
une version un peu modifiée, pour l'exploitation de 
toute la taille par coupes étroites de 7,5 cm à grande 
vitesse de halage continue ( environ 22 m/min). 
Equipement de manipulation automatique des câ­
bles. Appareils de lutte contre les poussières. Amé­
lioration du halage en tailles. Remblayage pneuma­
tique : équipement combiné avec concasseur, petit 
convoyeur et souffleur ; un autre équipement à ac­
tion intermittente. Machine bosseyeuse Peake el 
Mark III. Machine à creuser les traçages. Monorail -
Taille expérimentale installée à Donnisthorpe en 
couche mince et station d'essai en surface à Swad­
lincote. 
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L'intérêt de ce livre réside en ordre principal dans 
le fait que, sous une présentation condensée com­
portant moins de 500 pages, les auteurs ont réussi à 
donner une synthèse de tous les éléments caracté­
ristiques essentiels des divers secteurs de l'industrie 
minière de l'Allemagne de l'Ouest sous leurs multi­
pl~s aspects. Par aiHeurs, il n'existe actuellement en 
Allemagne aucun ouvrage similaire permettant de 
donner une vue panoramique aussi concise et aussi 
précise et pourtant aussi riche en renseignements 
particuliers, d'ordre technique et professionnel, rela­
tifs à l'ensemble des industries extractives. On peut 
savoir gré à la « Wirtschaftsvereinigung Bergbau 
eV» (Union Economique de l"Industrie Minière) 
d'avoir bien voulu prendre l'ouvrage sous son patro­
nage et d'avoir pu vaincre les nombreuses difficultés 
inhérentes à la publication d'un ouvrage aussi vaste. 

En termes concis et précis, écrits par des prof es­
sionnels ou des gens de métier et cependant à la 
portée de tout le monde, il publie en fait tout ce qui 
est fondamental sur les gisements de substances mi­
nérales actuellement exploitées, leurs réserves, les 
techniques et méthodes d'exploitation, les effectifs 
de personnel. les équipements mécaniques, la pré­
paration, la valorisation des produits, les aspects 
juridiques de chacune des substances minérales ex­
traites. Il traite également des questions de la recher­
che scientifique, de la reconnaissance des gisements, 
les pmblèmes de transport, les aspects divers du dé­
veloppement et de l'évolution pour autant qu'ils se 
tro.uvent en connexion avec les, mines. L'ouvrage 
traite aussi des circonspections et d,es divisions ad­
ministratives des différents districts miniers ; il en 
~st de même des salaires, de l'éducation profession­
nelle des mineurs, ainsi que toutes les questions 
sociales qui les concernent. 

Le texte du livre développé selon un plan bien 
ordonné, met à la disposition du lecteur, à la fin 
de l'ouvrage, un index détaillé classant les matières 
par mxire alphabétique et qui lui permet de retrouver 
aisément et rapidement le renseignement cherché. 

Celui q ·ui veut s'intéresser d'une manière plus ap­
profondie à un domaine particulier de l'activité mi­
nière, disposera pour orienter la voie de ses recher­
ches d'une ample bibliographie à jour. 

A vrai dire, si le livre est considéré en principe 
par celui qui l'utilise comme une source de compul-

sation et de consultation courantes, il présente ce­
pendant quelque chose de plus car à côté des ren­
seignements précis sur des questions purement tech­
niques, il fournit de nombreux éclaircissements sur 
beaucoup de données, de notions, de concepts pro­
pres aux mines et aux activités connexes. 

Il permet ainsi de dresser un bilan objectif et 
d'actualité des industries extractives et de la posi­
tion que celles-ci occupent dans l'économie politique 
de la République Fédérale. 

Geplante Schnell • lnstandsetzung und vorbeuqende 
lnstandhaltung für Bergbau, Eisenhüt+en und ahnlich 
gelagerte lndustrien. L'entretien courant et l'entre­
tien préventif planifiés dans les mines, la métallurgie 
et industries lourdes semblables. - Publication des 
communications de la « Haus der Technik », Essen, 
juillet 1964, 164 p., 115 fig. Broché : 38 DM. N° 
150211. Ed. : Vulkan-Verlag Dr. W. Classen, 43 Essen, 
Haus der Technik, Postfach 1825. 

Le séminaire axé sur Ie thème repris en vedette, 
placé som la direction de M. A. Bocker, tint ses 
assises du 16 décembre 1963 au 20 janvier 1964, à 
la « Maison de la Technique » d'Essen. Les com­
munications qui y furent exposées soulignent par 
leur nombre et par leur développement l'importance 
économique du su.jet traité. 

Alors que depuis plusieurs années déjà, l'aviation 
et les g-ros transports appliquent un plan systéma­
tique d'entretien préventif de leurs installations et 
de leurs équipements, de trop nombreux secteurs de 
l'industrie de base se contentent encore d'un service 
traditionnel d'entretien empirique, organisé généra­
lement d'une manière élémentaire et dont l'activité 
se limite à réparer les incidents mécaniques au fur 
et à mesure qu'ils surviennent. 

Le bilan des pertes inhérentes à un tel système 
vétuste et qui résultent en ordre principal des per­
turbations encourues dans le cycle de la production 
dépasse en valeur souvent de beaucoup le montant 
des dépenses qu'aurait exigées le fonctionnement 
d'un service d'entretien méthodiquement o·rganisé 
selon un plan bien conçu et réalisé selon les bases 
modernes de l'organisation. 

Cette raison d'économie seule motiverait la né­
cessité de l'instauration d'un tel service s'exerçant 
tant sur le plan de l'entretien journalier courant que 
sur celui de la prévention scientifique des incidents 
techniques. Parallèlement et complétairement à cet 
aspect, il y a lieu également de prendre en considé­
ratio'h le ca,pital formidable d'investissement que 
nécessite ,la rationalisation des industries modernes 
et Ia·nécessité impérative d'utiliser les équipements 
onéreux exigés au taux maximal de leur capacité si 
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on veut que les prix de revient de la production res­
tent compétitifs. 

Les diverses contributions d'auteurs présentées au 
cours du séminaire traitent d'une manière générale 
des méthodes, des moyens et des mesures à mettre 
en œuvre en vue de réaliser un service efficace et 
harmonieux de l'entretien. Celui-ci doit être capable, 
d'une part, de supprimer totalement sinon de réduire 
notablement le nombre d'incidents mécaniques ou 
électriques, d'en minimiser l'incidence économique 
sur la production et, d'autre part, de le réaliser avec 
un minimum de consommation de postes rie main­
d' œuvre. 

L'ensemble des études présentées offre relative­
ment à l'organisation, à la mise en œuvre et au 
fonctionnement d'un tel service réalisé selon les 
conceptions modernes, une masse de connaissances, 
de données, de suggestions, de principes, de systè­
mes, d'exemples d'application qui sont publiés pour 
la première fois. 

Certains des rapports donnent des avis accom­
pagnés de commentaires motivés, détaillés et précis, 
émanant de spécialistes en la matière, portant sm 
les modalités d' app.Iication, sur les écueils à éviter, 
sur les résultats des expériences couronnées de suc­
cès qui furent dénombrées dans de nombreuses bran­
ches de l'industrie lourde de la Ruhr. 

Pour toutes les activités industrielles où le capital 
affecté aux machines prend de grandes proportions 
et où la mécanisation intensive des opérations de la 
production joue un rôle prépondérant dans le prix 
de revient, la présente étude standard constitue un 
auxiliaire indispensable à la rationalisation des ex­
ploitations. 

A titre d'indication, voici la liste des exposés : 

1) A. Bocker: La diminution des postes consacrés 
à l'entretien résultant d'un graissage écono­
mique. 

2) K.H. Arold : Préparation du travail et rému­
nération par prime au rendement dans le 
service de surveillance et d'entretien des 
installations de surface des mines. 

3) A. Bohmer : Surveillance et entretien plani­
fiés selon le système Fraser dans l'industrie 
minière. 

4) H.G. Neumann : Méthode en vue de réduire le 
temps de recherche lors des travaux d'entre­
tien électrique. 

5) C. Kellner: L'entretien préventif des locomo­
tives Diesel du Fond. 

6) H. Grothus : Le « critical path » - procédé de 
planificatiori à terme .différé pour grands tra­
vaux d'entretien, constructions nouvelles ou 
en transformation. 

7) P. Baumann : La prime d'économie de temps 
pour les travaux d'entretien. 

8) D. Renkes : Rationalisation au moyen d'un en­
tretien préventif. 

---

9) W. Sclmlte : La planification de l'entretien 
des machines dans les chantiers de travail 
des industries de hase, en liaison avec la sur­
veillance et l'entretien des processus de la 
production. 

10) R. Warlich: L'« analyse de valeur» en tant 
qu'étage préliminaire de l'entretien préventif 
des locomotives Diesel. 

GUIDE HALLET - BENELUX 

Il y a un peu plus d'un an, la S.p.r.l. Hallet, qui 
édité une série de guides industriels consacrés à 
différents secteurs de l'industrie helgo-luxembour­
geoise a étendu ses activités aux Pays-Bas grâce 
à la collaboration d'une société-sœur, la N.V. Hal­
let, établie à La Haye. Grâce aux enquêtes effec­
tuées aux Pays-Bas par un réseau de délégués de la 
N.V. Hallet, les guides Hallet paraîtront dorénavant 
sous l'étiquette Benelux. 

Chacun d'eux comprendra les renseignements ha­
bituels, non seulement sur les entreprises belges et 
luxembourgeoises, mais ég·alement sur les entreprises 
néerlandaises du secteur intéressé. 

Le premier volume de la série 1964 vient de sortir 
de presse: il s'agit du guide« Produits chimiques». 
Le premier chapitre comprend un classement par 
localités : toutes les localités de Belgique, du Grand­
Duché et des Pays-Bas y figurent dans l'ordre al­
phabétique ( pour autant qu'au moins une société 
s'occupant de produits chimiques y soit installée) . 

L'ordre alphabétique des localités ne tient pas 
compte de leur nationalité, et sous chaque localité, 
on trouve la liste alphabétique des entreprises qui 
y sont installées, avec tous les renseignements habi­
tuels publiés dans les guides Hallet. Dans le second 
chapitre, consacré au classement par produits, on 
trouve derrière le nom de chaque article, dans l'or­
dre , la liste des entreprises néerlandaises et belgo­
luxembourgeoises qui peu.vent le fournir, soit comme 
producteur, soit comme négociant. 

Pour éviter les complications résultant du bilin­
guisme, une innovation a été adoptée. Dans le clas­
sement par localités, les renseignements tels que 
bureaux, offres, capital, etc., ont été remplacés par 
des symboles. Dans le chapitre des produits, toutes 
les rubriques et sous-rubriques ont été numérotées 
de manière que les index français et néerlandais y 
renvoient sans difficulté. 

Les chapitres des marques et des fournisseurs 
comportent évidemment, eux aussi, l'adjonction des 
entreprises néerlandaises. 

Lorsque les douze annuaires Hallet Benelux se­
ront sortis de presse, les industriels des trois pays 
disposeront ainsi d'une documentation étendue et 
précieuse qui englobera la réalité économique qu'est 
devenue Ie Benelux et ils auront une vue d' ensem­
ble de ce qui est pratiquement devenu un marché 
unique. 



Juillet-aot1t 1964 Bibliographie 1087 

ANNALES DES MINES DE FRANCE 
Septembre 1964. 

« L'eau, abondance ou pénurie?» telle est la 
question posée par M. Levy-Lambert, qui montre 
qu'il est possible de créer un marché des. prélève­
ments et des déversements à la place de la réparti-
tion autoritaire actuelle. · 

MM. Girardier et Masson décrivent « Les mote'Urs 
solaires à collecteurs plans », qu'ils ont expérimentés 
et qu'ils développent avec des résultats très promet­
teurs à Dakar. 

M. de Corval nous livre « Quelques réflexions 
sur l'avenir du gaz nature,l en Europe•», compte tenu 
des gisements connus et de découvertes possibles. 

REVUE DE LA SOCIETE ROYALE BELGE 
DES INGENIEURS ET DES INDUSTRIELS 

Numéro 7 /8, juillet-août 1964 

Sommaire : Compte rendu de I' assemblée générale 
statutaire du 26 avril 1964. - Annexes aux rapports. 

- Activités des comités. - Dans nos industries. -
Informations. 

Communiqué 

XV• COLLOQUE SUR « LA SECURITE 
DANS LES TRAVAUX AU ROCHER» 
Salzbourg, · 24 et 25 septembre 1964 

Le groupe régional autrichien de la lntemationale 
Gesellschaft für Felsmechanik (récemment fondé) 
organise dans la Salle des Congrès de Salzbourg, 
les 24 et 25 septembre 1964, le XVe Coiloque ayant 
pour thème principal « La Sécurité dans les Travaux 
au Rocher». 

Cette manifestation se situe dans la tradition des 
Colloques gêomécaniques de Salzbourg. 

La « Internationale Versuchsanstalt für Fels » 
G.m.b.H. lnterfels, de Salzbourg, a bien voulu se 
charger de l'organsiation et de la direction du Col­
loque. 

Vu le caractère régional de la manifestation, les 
débats auront lieu en allemand, mais la traduction 
simultanée en anglais est prévue pour les partici­
pants étrangers. 

Les rapports et discussions (celles-ci sous forme 
résumée) seront ,publiés sous forme de supplément 
de la revue « F elsmechanik und lngenieursgeolo­
gie ». 

Un programme détaillé sera adressé au début du 
mois d'août aux membres de la Société Interna­
tionale pour la Mécanique des Roches et aux s,pé­
cialistes intéressés. 

Le droit d'inscription est fixé proviso-irement pour 
les membres à 100 schilling·s autrichiens, pour les 
non-membres à 250 s.ch. Une réduction de 75 % 
est accordée aux étudiants ; ils ont droit à l'entrée 
gratuite s'ils sont accompagnés d'un professeur. 

Pour renseignements complémentaires, prière de 
s'adresser à: lnterfels, Schwarzstrasse 27, Salz­
bourg. 

POINTS DE VUE D'UNE SOCIETE PETROLIERE 
SUR L'ENERGIE DANS LE MARCHE COMMUN 

Sous les auspkes de la Chambre de Commerce 
Néerlandaise pour la Belgique et le Luxembourg 
aura lieu, le mercredi 18 novembre 1964, à 17,30 h., 

une causerie en la salle Excelsior de l'hôtel Métro­
pole, 31, place de Brouckère à Bruxelies. 

L'orateur sera M. P.W.L. Brijnen, du groupe 
Royal Dutch SheU, qui exposera les « Points de vue 
d'une société pétrolière sur l'énergie dans le Marché 
Commun». 

Les personnes désireuses d'assister à cette confé­
rence sont priées de s'adresser à la Chambre de 
Commerce Néerlandaise pour la Belgique et le Lu­
xembourg, 4, Montagne du Parc. Bruxelles 1 (tél. : 
12.16.00). 

DE ZIENSWIJZE VAN EEN OLIEMAATSCHAPPIJ 
OVER DE ENERGIE 

IN DE GEMEENSCHAPPELIJKE MARKT 
De heer P.W.L. Brijnen, van de Koninklijke 

Shell-groep, zal op woensdag 18 november 1964 
om 17,30 uur te Brussel, een lezing houden over 
« De zienswijze van een o.fiemaatschapp,ij over de 
energie in de Gemeenschappelijke Markt ». 

Deze lezing wordt georganiseerd onder auspiciën 
van de Nederlandse Kamer van Koophandel voor 
Belgtë en Luxemburg te Brussel, en zal plaats­
hebben in de zaal Exce.Jsior van Hotel Métropoile, 
de Brouckèreplein 3 1. 

Uitnodig'ingen voor deze lezing kunnen worden 
aangevraagd bij de Nederlandse Kamer van Koop­
handel voor België en Luxemburg, Warandeherg 4, 
Brussel 1 ( tel. : 12.16.00) alsook hij het hijkantoor 
der Kamer te 's Gravenhage, Nassauplein 24 (teL: 

11.22.99). 

PRIX DE LA CHIMIE APPLIQUEE 
« FRANÇOIS BOUDART » 

Une nouveile épreuve est dès à présent organisée 
par la Fédération des Industries Chimiques de Bel­
gique, en vue de l'attribution de ce Prix en 1965. 

Les candidats éventuels voudront bien faire par­
venir leur dossier, sous pli recommandé, avant le 
15 décembre, p,roch'ain, à ]\.fonsieur le Directeur Gé­
néral de la F.I.C., 49, square Marie-Louise à Bruxel-
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les 4, Le règlement, ainsi que tous renseignements 
complémentaires peuvent être obtenus, sur simple 
demande, à la même adresse. 

D'un montant de F 50.000 ce Prix fut créé en 
19:J4 par la Fédération précitée. Il est biennal et a 
pour but de récompenser le ou les auteurs de con­
tributions important.es au développement de I'ln­
dustrie Chimique Belge. 

Rappelons qu'il fut décerné déjà à 4 reprises, 
notamment : 

en 19:l:l : à M. Clément Guilissen, Docteur en 
Sciences Chimiques, Professeur Extraor­
dinaire à l'Université Libre de Bruxelles. 

en 1957 : à M. André Rott, Ingénieur en Chef, 
Attaché aux Services de Recherches de 
Ia S.A. Photo-Produits Gevaert. 

en 1960 : à M. André Van Dormael, Docteur en 
Sciences Chimiques, Directeur du Ser­
vice des Recherches Chimiques de la 
S .A. Photo-Produits Gevaert, Professeur 
à l'Université de Louvain. 

en 1963 : à M. Henri Morren, Docteur en Sciences 
Chimiques, Directeur des Recherches à 
la Division Pharmaceutique de l'U.C.B. 
(Union Chimique - Chemische Bedrij­
ven) S.A. 

PRIJS VAN DE TOEGEPASTE CHEMIE 
« FRANÇOIS BOUDART » 

Een nieuwe proef wordt thans ingericht door de 
Federatie der Chemische Nijverheid van België 
voor toekenning van deze Prijs in 1965. 

De eventuele kandidaten worden verzocht hun 
dossier v66r 15 december 1964, onder aanbevolen 
omslag aan de Directeur GeneraaI van de F.C.N., 
49, Maria-Louiza Square, Brussel 4, te laten gewor­
den. Het Reglement evenals aile hijkomende inlich­
tingen kunnen op dit adres bekomen worden. 

T en helope van B.F. 50.000,- werd deze Prijs 
in 19:l4 door bovengenoemde Federatie ingesteld. 
Hij is tweejaarlijks en heeft tot ,doeI de auteur(s) 
van belangrijke bijdragen tot ontwikkeling der Bel­
gische Chemische Nijverheid te belonen. 

Hij werd reeds vier maal toegekend, namelijk : 

in 1955 : aan de Heer Clément Guillissen, Dokter 
in de Wetenschappen en Buitengewoon 
Hoogleraar aan de Vrije Univers-iteit van 
Brussel. 

in 1957: aan de Heer André Rott, Hoofdingenieur 
gehecht aan de « Research-diensten » van 
de N.V. Gevaert Photo-Producten. 

in 1960 : aan de Heer André Van Dormael, Dokter 
in de Wetens.chappen, Directeur van de 
Oienst der Chemische Research bij de 
N.V. Gevaert Photo-Producten, Profes­
sor aan de Universiteit te Leuven. 

in 1963 : aan de Heer Henri Morren, Directeur van 
de Üpzoekingen bij de F armaceutische 
Afdeling van de U.C.B. (Union Chimi­
que - Chemische Bedrijven) N.V. 

COMMUNAUTE EUROPEENNE. 
DU CHARBON ET DE L'ACIER 

HAUTE AUTORITE 

INFORMATIONS 

Programme de recherche « physiopathologie 
et clinique» concernant l'effet de certaines 

nuisances susceptibles de produire leurs effets 
chez les travailleurs des industries de la C.E.C.A. 

Après avoir procédé aux consultations du Comité 
consultatif et du Conseil spécial de ministres, pré­
vues à l'article 55 du traité, et en se basant sur les 
propositions formulées par !e3 organisations profes­
sionnelles, scientifiques et gouvernementales, la 
Haute Autorité vient de prendre le 28 avril 1964 
la décision d' a!Iouer un montant de 3 miliion.s d'uni­
tés de comp,te A.M.E. pour le programme quinquen­
nal de promotion des recherches de « physiopatho­
logie et clinique >. 

Ce programme a pour but de promouvoir des re­
cherches en matière d'affections respiratoires ( no­
tamment pneumoconioses, bronchite, emphysème) 
et de nuisances des g·az toxiques et de rendre plus 
effica~e la prophylaxie et la thérapeutique de ces 
états chez les travailleurs des industries de la 
C.E.C.A. 

Ces recherches seront effectuées : 

- partie « sur invitations » adressées directement 
par la Haute Autorité à des organismes et instituts 
spécialisés.. Ces recherches concernent ,certains as­
pects étiopathogéniques, cliniques, radiologiques, 
fonctionnels, thérapeutiques et prophylactiques tou­
chant aux affections respiratoires ainsi que certains 
effets des gaz :et substances nocives susceptibles 
d'être rencontrés dans les industries de la C.E.C.A. ; 

- partie à la suite "du présent « appel public » 
destiné à tous les chercheurs désireux d'effectuer 
des recherches dans le cadre du programme de 
« physiopathologie et clinique» dont le détail est 
donné ci-après, et pour la réalisation duquel il a 
paru nécessaire de prévoir un montant de 750.000 

U.C. 

Les organismes et les spécialistes, désireux d'en­
treprendre une recherche t·echnique dans ces domai­
nes, doivent demander au plus tôt tous les renseigne­
ments complémentaires nécessaires pour la présenta­
tion de leur demande financière à la direction géné­
rale « problèmes du travail, assainissement et recon­
version», Haute Autorité de la Communauté euro­
péenne du charbon et de l'acier, rue Aldringer, 
-Luxembourg. Les projets de recherche devront par­
. venir à la Haute Autorité au plus tard Ie 30 novem­
bre 1964. 
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PROGRAMME DES RECHERCHES 
A PROMOUVOIR PAR « APPEL PUBLIC» 

Etudes et recherches cliniques, radiol:ogiqwes, fonc­
tionnelles, thérapeutiques et prophylactiques tou­
chan't ·aux affections respiratoires ( notamment les 
pneumoconioses, J'une part, et la bronchite et l'em-

physème, d'autre pp;rt) 
1221. Recherches anatomo-pathologiques sur les 

pneumoconioses et autres lésions pulmonaires 
susceptibles d'apparaître dans les mines de 
charbon. 

1222. Recherches visant le perfectionnement des 
méthodes d'examen et l'interprétation des 
résultats en vue de favoriser l'évaluation de 
la capacité fonctionnelle en expertise et en 
médecine du travail (fonction cardia-respira­
toire). 

1223. Recherches fonctionnelles, radiologiques, thé­
rapeutiques et prophylactiques sur les com­
plications cardiocirculatoires chez les pulmo­
naires chroniques. 

1224. Recherches comparatives anatomo-cliniques et 
étiologiques sur les affections bronchopulmo­
naires chroniques ayant une importance pour 
les travailleurs de la C.E.C.A. 
Effets Jes gaz et substances nocives 

221. Recherches sur la nature des séquelles d'in­
toxication aiguës, notamment par l'oxyde de 
carbone. 

EUROPESE GEMEENSCHAP 
VOOR KOLEN EN STAAL 

HOGE AUTORITEIT 
MEDEDELINGEN 

Onderzoeksprogramma « Fysiopathologie 
en kliniek » inzake de eventuele gevolgen 
van bepaalde schadelijke inv!.oeden voor 

de werknemers in de industrieën van de E.G.K.S. 

Na raadpleging van het Raadgevend Comité en 
van de Bijzondere Raad van Ministers overeen­
komstig artikel 55 van het Verdrag, heeft de Hoge 
Autoriteit, zich baserend op de door de beroeps­
organisaties, wetenschappelijke organisaties en de 
regeringsinstanties geformuleerde voorstellen, op 
28 april 1964 besloten een bedrag van 3 miljoen 
E.M.0.-rekeneenheden beschikbaar te stellen voor 
het vijfjarenpro,gramma inzake bevordering van 
fysiopathologische en klinische onderzoekingen. 

Dit programma heeft ten doel onderzoekingen te 
bevorderen inzake de aandoeningen der ademha­
lingsorganen (met name pneumoconiosen, bronchi­
tis en emfyseem) en de schadelijke invloeden van 
giftige gassen, alsmede te komen tot een meer 
doeltreffende profylaxe en therapie van deze aan­
doeningen bij de werknemers in de industrieën der 
E.G.K.S. 

Deze onderzoekingen zullen worden verricht : 
- gedeeltelijk « op uitnodiging », welke uitnodi­

ging door -de Hoge Autoriteit direct tot de ge­
specialiseerde organisaties en instituten zal worden 

- ----------------

gericht. Deze onderzoekingen hebben betrekking op 
bepaalde, etiopathogene, klinische, radiologische, 
functionele, therapeutische en profylactische aspec­
ten van aandoeningen van de ademhalingsorganen, 
alsme<le op bepaalde effecten van schadelijke gassen 
en stoffen die in de industrieën van de E.G.K.S. 
kunnen worden aangetroffen ; 

- gedeeltelijk naar aanleiding van deze « open­
bare oproep » welke is bestemd voor alle onderzoe­
kers die in het kader van het programma « Fysio­
patholog'ie en kliniek » onderzoekingen willen ver­
richten. Bijzonderheden van het programma worden 
hieronder vermeld. Voor de uitvoering van het 
programma bleek het noodzakelijk te voorzien in 
een bedrag van 750.000 rekeneenheden. 

De organisaties en de deskundigen die een 
technisch onderzoek op deze gebieden w ensen te 
verrichten, dienen zo spoedig mogelijk hij het 
Directoraat-Generaal Arbeidsvraagstukken, Sane­
ring en Omschakeling, Hoge Autoriteit van de 
Europese Gemeenschap voor Kolen en Staal, me 
Aldringer, Luxemburg. alle aanvullende inlichtin­
gen op te vragen welke door de indiening van hun 
verzoek om finandële steun nodig zijn. De onder­
zoeksprojecten dienen uiterlijk 30 november 1964 

bij de Hoge Autoriteiten te zijn ingediend. 

ONDERZOEKINGEN WELKE DIENEN 
TE WORDEN BEVORDERD DOOR 

MIDDEL VAN EEN « OPENBARE OPROEP » 

Klinische, rontgenologische, functione:le,, therapeu­
tische en profylactische studies ien onderzoekingen 
in verband met aandoeningen der ademhalings­
organen (in het bijzonder pneumoconiosen, bron-

chitis en emfyseem) 

1221. Anatomisch-pathologiische onder:wekingen in­
zake pneumoconfosen en andere longletsels 
welke in de kolenmijnen kunnen voorkomen. 

1222. Onderzoeking·en ter vervolmaking van de on­
derzo.eksmethoden en de interpretatie der uit­
komsten met het oog op een betere beoorde­
ling van de functionele capaciteit bij keurin­
gen en in de arbeidsgeneeskunde (cardio-res­
piratorische functie). 

1223. Functionele, riontgenologische, therapeutische 
en profylactische onderzoekingen inzake com­
plicaties op het gebied van hart en bloeds­
omloop bij personen die aan chronische long­
ziekten lijden. 

1224. Vergelijkende anatomisch-klinische en etiolo­
gische onderzoekingen inzake chronische aan­
doeningen van brnnchi en longen die voor de 
onder de E.G.K.S. ressorterende werknemers 
van belang zijn. 
De gevolgen van gassen en schadelijke 
substanties 

221. On-derzoekingen over de aard van de nasleep 
van acute vergiftigingen, in het bijzonder 
door koolmonoxyde. 
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Etablissements BERRY 
Bureau 213, Hall Hermès - Centre International Rogier - Tél. 18.69 .28 

BRUXELLES 

Dans le monde entier les 

" Bandes Transporteuses <EMERGE> 
jouissent d'une excellente réputation, due à leur 
longue durée de service. 

D'une exécution parfaite, elles sont four­
nies avec 

• recouvrement en caoutchouc, 
plis en coton ou en rayonne 

• recouvrement en PVC 
ininflammable pour sécu­
rité maximum dans les 
mines 

VENTILATEURS 
centrifuges 
et axiaux à pales orientables en mmche, 
pour aérage des Mines et pour Centrales 
thermiques 

Locomotives DIESEL 
de 15 à 200 ch 

Epurateurs Pneumatiques 
pour Minerais. Produits de la Pierre, et 
ChaTbons 

Ventilateurs d'a6rege principal de Mines 
BETHUNE (P. de C.) 

Documentation sur 
demande: 

CHEMOLIMPEX 
Société Hongroise 
pour le Commerce de 
Produits Chimiques 
BUDAPEST 5 
B. P. 121 

Représentant 
en Belgique : 
CARB0M1NE S.A, 
6, rue Montoyer 
Bruxelles 4 

C Via bip lt 



"RELIANCE" 
LES A TT ACHES c RELIANCE » SONT EMPLOYEES DANS LES 
MINES DU MONDE ENTIER POUR LES : CABLES D'EXTRACTION 
ET DE TRAINAGE, CABLES D'EQUILIBRE, CABLES DE GUIDAGE 
ET DE FROTTEMENT, INSTALLATIONS AERIENNES ET POUR 
TOUT GENRE D'ANCRAGE OU DE MANŒUVRE DE CABLES. 

Nous établissons et remettons des projets complets pour tout système d'extraction 
par machine à tambour ou Poulie KOEPE mono ou multi-câble, et pour tout 
problème de suspension et de tension des câbles guides par ressort ou contrepoids 

Nos Ingénieurs sont à votre disposition pour surYeiller l'instollation de notre 
matériel dans toute partie du monde. 

Catalogues, gravures et documentation technique sont envoyés sur demande. 

27 • PARK PLACE· CARDIFF· GT. BRITAI N 
TELEPHONE CARDIFF 22506/7 • TELEGRAMS 'RELYCO' CARDIFF 

K 
Attache pour 
cible aulcn 

Représentants pour la Belgique et la République du Congo ; la France et l'Espagne 

COMPAGNIE MECO 
15, place de la Madeleine, PARIS 8° 
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